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EVECHfi 
d'autun 


Monsieur  l'Aumonier, 


Au  moment  de  publier  une  nouvelle  edition  de  votre  Synopse  histo- 
rique  ou  Concordance  des  quatre  Evangiles,  vous  sollicitez  de  moi 
quelques  lignes  d }appreciation. 

Je  me  sens  fort  a  Vaise  pour  deferer  a  votre  desir,  Je  nai  qua  con- 
firmer,  pour  ma  part3l'approbation  tres  explicite  accordee  a  votre  tra- 
vail  par  votre  venerable  Eveque,  Mgr  Billard,  enleve  recemment  a  la 
respectueuse  affection  du  Diocese  de  Carcassonne,  et  qui  vous  avait 
adresse  en  1891 ,  les  felicitations  les  plus  encourageantes. 

A  son  temoignage,  s*etaient  ajoutes  ceux  de  Mgr  Eonteneau,  arche- 
veque  d'Albi  et  de  plusieurs  autres  Eveques,  sans  parler  des  eloges 
tres  competents  de  plusieurs  pretres  et  religieux,  professeurs  d'Ecri- 
ture  Sainte  et  d^exegese  biblique. 

Grdce  au  systeme  que  vous  avez  adopte  et  dont  la  mise  a  execution 
est  expliquee  au  lecteur  par  les  nombreuses  notes  mises  au  bas  des 
pageSy  on  peut  tout  d  la  fois,  ou  tour  a  tour,  lire  pour  chaque  episode 
de  la  vie  du  Sauveur,  le  recit  d'un  des  quatre  Evangelistes,  ou  bien 
combiner  leurs  narrations  de  maniere  a  en  former  une  trame  unique. 

Rien  egalement  nest  plus  facile  d  V aide  de  vos  indications  si  preci- 
ses,  que  de  se  rendre  compte  dans  le  moindredetail  des  mouvements  ef~ 
fectues  par  le  Sauveur  au  cours  de  son  ministere public ,et  d'en  dresser 
Vexacte  chronologie  presque  semaine  par  semaine,  et  meme  jour 
par  jour.  Vos  lecteurs  peuvent  donc  avoir  la  pieuse  et  consolante 
illusion  de  se  croire  en  la  compagnie  de  Notre-Seigneur  Jesus- 
Christ,  et  dyavoir  leur  place  dans  le  drame  sublime  qui  se  deroule  sans 
interruption,  depuis  Nazareth  et  Bethleem  jusquau  Golgotha  et  d  la 
Montagne  de  VAscension. 


On  dirait  que  S.  Augustin  avait  entrevu  votre  plan  et,  bien  des  sie~ 
cles  a  Vavance,  formule  votre  methode  ,  lorsque,  en  tete  de  sa  grande 
lettre  a  Honore  de  Carthage^qui  lui  avait  adresse  cinq  questions  sur  nos 
Livres  saints,il  annoncait  son  intention  de  les  traiter  sans  les  isoler}et 
aussi,  sans  les  confondre  les  unes  avec  les  autres,  et  en  montrant  leur 
distinction    et  leurs  rapports  (i). 

Tel  est  bien  le  but  que  vous  vous  etes  propose  et  que  vous  avez 
atteint  au  prix  de  vos  savantes  recherches  et  combinaisons,  cest-a- 
dire  £un  travail  dans  lequel  on  sent  que  vous  avez  ete  soutenu  par 
votre  esprit  de  foi  et  par  le  tendre  et  religieux    amour   de    votre  sujet. 


Agreez,  Monsieur  L'Aum6nierfVexpression  de  mes  sentiments  tresdevoues 

en  N.-S. 

4-  Adolphe-Louis-Albert 
Card.  PERRAUD 
Eveque  d'Autun,  Chdlon  et  Mdcon. 


(1)  Invicem  quippe  adjuvabunt,  si  altera  pendebit  ex  allera,  donec  omnes  veniant 
in  seriem  disputationis,  non  singillatim  separatis  locis,  quasi  unaquaeque  in  '  sua 
privata  intentione  habitet,  sed  unum  collaborantes  sociali  ratione  et  individua 
veritate. 

(S.  Aug.  Epist.lkO  de  gratid  novi    Testamenti) 


£V£CHE 

DB 

Carcassonnb 


Carcassonne,  le  12  Janvier  1897 


Cher  Monsieur  l'Aum6nier, 

t 
Vous  allez  enfln  publier  votre  nouvelle  Concordance  des  Evangiles  ; 

fen  suis  heureux  et  je  me  fais  un  devoir  de  vous  feliciter. 

Non seulementla  clarte  de  votre  methode  sera  goutee  du  publicymais 
encore  elle  sera  pour  un  certain  nombre  de  doctes  inities  une  sorte  de 
revelation.  Vous  aurez  la  satlsfaction  de  voir  se  realiser  le  voeu  que 
je  vous  exprimais  un  jour  ;  Vapprobation  des  maitres  en  exegese  et 
en  hermeneutique  sacree  vous  est  acquise,  et  ce  sera  pour  vous  la 
meilleure  recompense  de  vos  laborieuses  recherches^  de  ces  etudes  que 
vous  avez    poursuivies  avec  la   patience  dyun  vrai  benedictin. 

Avec  mes  paternels  encouragements,  avec  mes  souhaits  les  plus  sin- 
ceres  pour  la  diffusian  de  votre  travail,  je  vous  offre^    clier    Monsieur 
V Aumonier,  la  nouvelle  expression  de  mes  sentiments  non  moins  affec* 
tueux  que  devoues. 

f  FELIX.ARSENE,£e.   de  Carcassonne, 


ARCHEVfiCHfi 
d'albi 


Albi.  le  18  Mars  1891 


Monsieur  l'Aumonier; 

J'ai  dsux  fois  d  vous  feliciter  :  d'abord,  de  vos  savantes  et  consciencieuses  re- 
cherches,qui  ont  abonti  a  Vheureux  resultat,  repute  si  difficile,  d'une  vraie  Cofi- 
cordance  des  Evangiles  ;  puis,  Vhonneur  que  vous  procurez  a  mes  chers  petits 
orphelins  de  Vlmprimerie  Saint  Jean. 

Ce  dernier  point  devue  me  touche  tout  particulierement,  car  je  ne  puis  qu'elre 

fier  de  voir  sortir  des  presses  de  cet  orphelinat  diocesain    un  ouvrage  aussi    ma- 

gnifiquement  ordonnancd  quest  le  vdtre.  Parfait  pour   le  fond^   superbe  d'aspect, 

on  peut  dire  que  ce  travail  na  pas  son  pareil  dans  toutes  les  publications  simi- 

laires. 

Aussi  ai-je  Vassurance  que  les  editions  de  votre  Concordance  se  succederont 
rapidement ;  tous  les  pretres  voudront  avoir  sous  leurs  yeux  ce  tableau  synoptique 
des  textes  evangeliques  si  parfaitement  harmonises.  Vous  pourrez  ainsi  gouter  la 
satisfaction  bien  douce  d'avoir  fait  ozuvre  utile  a  VEglise  et  a  vos  confreres. 

Agreez,Monsieur  VAumonier,  V assurance  de  mes  sentiments  bien 
affectueusement  devoues  en  N.-S, 


f  Jean-Emile,  Arch.  aVAlbi. 


COUVENT  DESDOMINICAINS 

DK 

Saint-etienne  a  Jerusalem 

Vo're  Concordance  est  nouvelle  et  siheureuse  quilest  etonnantque  vous  soyez 
le  premier  a  entrer  dans  cette  voie  quand  la  matiere  semblait  dpuisee. 

F.  M.  J.  Lagrange,  O.  P. 
INSTITUT  CATHOLIQUE 

DE  PARIS 

Votre  systeme   de  Concordance  bouleverse  un  peu  mes  idees,  des   idees  que  je 
croyais  definitivement  arretees  :  car  sur  cette  question  mon  siege,  je  Vavoue,  etait 
fait.  Je  vois  quil  faut  le  refaire  :  que  de  sieges^  en  ce  monde,    sont  souvent  a  re- 
Jaire  !  je  merends,  carilme  semble  que  vous  avez  vraiment  trouve  le  joint. 

Monnier,  S.  S.,  Sup.  du  Semin.  deVlnst. 
SCIENCE  CATHOLIQUE 

M.  Vabbe  Azibert  a  bien  voulu  nous  soumettre  son  etude  sur  la  Concordance  des 
Evangiles.  Nous  lui  declarons  bien  franchement  que  son  systeme  de  Concordance 
nous  parait  du  moins  le  plus  probable  de  ceux  qu'on  aproposes  jusquici. 

R.  P.  Corluy,  S.  J. 
PARIS 

R.  DE  SBVRES 

Jyai  pris  le  temps  de  vous  lire  avcc   attention     Votre  systeme  de  Concordance 
des  Evangiles  me  parait  le  plus  simple  et  le  plus  naturel. 
Je  ne  vois  aucune  objection  decisive  a  formuler. 

R.  P.  Lk  Rot.,  S.  J. 
PARiS 

Votre  systeme  me parait  absolument   logique  pour  Vensemble  et    pour  les  de* 
tails,  je  suis  convaincu  que  vous  tenez  la  bonne  methode. 

Abbe  H.  Lesetre. 
SOISSONS 

Votre  Concordance  se  justifie par  elle-meme,  elle  est  inattaquable.  Je  puis  vous 
jpromettre  sans  temerite  quelle  aura  du  succes  ct  que  surtout  ellefera  du  bien. 
Votre  ozuvre  aura,  a  mon  avis,  un  interit  general  considerable. 

J.  A.  Magnier.  chan.,  anc.prof.  d'Ecr.  Ste. 


FACULTES  CATIIOI.IQUES  DE  LILLE  :  Juin  1898. 

M.  Vabbe  Azibert  est  h  notre  avis  Vauteur  de  la  meilleure  tenlative  quon  ait 
faite  j>our  accorder,  chronologiquement  surtout,  le  quadruple  recit  des  Evange- 
/tstcs,  et  pour  (onJre  leurs  oeuvres  distincles  dans  une  seule  et  parfaite  Concor- 
de.  Meme  pour  desgens  da  metier,  sa  Synopse  historiquc  est  comme  une  nou- 
velle  revelation  de  nos  textes  sacres  les  plus  etudies  et  les  plus  dignes  de  Vetre. 
Pour  les  catholujues  sachant  le  latin  biblique  <Jt  aimant  a  Lire  le  Nouveau  Testa- 
ment,  elle  est  un  des  plus  precieux  volumes  de  piete  que  je  puisse  leur  conseiller, 
un  des  plus  clairs  ouvrages  apologetiques,  ou  ils  puissent  s'edifier  sur  Ventiere 
solidite,  sur  Vubsolue  valeur  hiistorique  de  nos  Evangiles. 

Ch.  Jules  DIDJOT 

(Voir  la  Revue  da   Lille,  Juin  1890,  p.  765). 

BULLETIN   CRITIQUE  du  5juin  1818. 

Cet  ouvrage  est  d'une  utilite  incontestable  ;  sa  lecture  permet  de  suivve  sans 
fatigue  Venchainement  des  fails  dsangsliques,  enchainement  dune  logique  reelle 
et  non  decevante,  comme  il  arrivait  le  plus  souvent  jusquici  dans  les  concordances . 

A.   ROUSSEL 
I/AMI  DU  CLERGE 

Cest  l  Harmonie  la  j>lus  eomplete  qui  ait  ete  encore  realisee  entre  les  recits 
e^angdliques.  Tout  y  est  vraiment  j)arfait  pour  le  plaisir  des  yeux  comme'  pour  la 
satisfaction  de  Vesprit. 

REVUE  CATHOLIQUE  IVALSACE 

Je  nai  encore  trouve  aucune  Concordance  qui  niait  autant  satisfait  et  qui 
facilite  autant  la  lecture  de  VEvangile. 

CROIX  du  TARN 

Son  agencement  est  d  une  telle  simplicite  qiVen  Vetudiant  0'i  se  demande 
pourquoi  aucun  auteur  n'a  su  trouver  plus  tot  ces  dispositions  si  naturelles,  si 
claires,  si  obvies  quelles  semblent  s'imposer  d'elies-m4mes  a  la  plume  de  l  ecri^ 
vain. 

Les  tables  ingenieusement  distribuees  sont  d'un  utile  seconrs  au  predicateur 
pour  le  choix  de  ses  citations  et  de  ses  textes.  On  est  plas  instruit  et  meilleur 
apres  avoir  lu  cet  ouvrage. 


CHANOINE  RAESS 
a  Strasbourg  (Alsace) 

Je  me  rejouis.  monsieur  Vabbe,  de  votre  hcau  et  difficite  travail  (/ue  je  viens  de 
lire  en  entier  et  dont  je  vous  remercie  avec  emotion.  Quei  immense  service  vous 
avez  rendu  a  la  science  ecclesiastique ,  et  comhien  seront  heureux  ceux  qui  aiment 
N.-S.  Jesus-Christ,  de  voir  enfin  les  Saints  Evangiles  si  parfaitement  harmonises 
en  un  seul  recit. 

TOULOUSE  <Gd.  Seminaire) 

Par  un  procede  nouveau  et  vraiment  ingenieux,  \'ous  avez  su  grouper  les  qua- 
tre  evangiles  de  maniere  a  nen  faire  qu'un,  en  presentant  les  faits  du  divin  Mai- 
tre  dans  Vordre  ou  ils  se  sont  passes,  et  cependant  vous  avez  laisse  a  chaque 
evangile  sa  physionomie  particuliere  en  le  reproduisant  d'un  hout  a  Vautre  sans 
interruption,  chacun  dans  sa  colonne  ;  des  reuvois  fidelement  indiques  previen- 
nent  le  lecteur  lorsqu'un  fait  doit  ctre  renvoye  a  une  autre  date^  et  d  Vendroit 
marque  on  le  retrouve  in-extenso.  Cette  methode  permet  de  lire,  si  Von  veut,  cha- 
que  6vangile  separement  dans  sa  colonne  qui  lui  est  assignee,  et  neanmoins,  pour 
me  servir  de  vos  propres  expressions,  «  on  peut  aussi  des  quatre  evangiles  ne 
faire  quune  seule  lecture  en  passant  dune  colonne  a  Vautre,  negligeant  alors  les 
lignes  ou  les  mots  imprimes  en  caracteres  italiques. 

Lexpose  justilicatif  qui  accompagne  le  texte  montrera  au  lecteur  a  chaque 
page  V enchainement  historique  des  faits  et  des  discours  qui  composent  le  recit 
evangelique. 

EVHEUX  (G\  Seminaire) 

Nos  professeurs  d'Ecriture  Sainte  ne  peuvent  se  passer  desormais  de  votre  tra- 
vaily  et  je  ne  doule  pas  que  votre  Ouvrage  une  fois  connu  ne  se  repande  de  plus  en 
plus  dans  le  Clerge. 

CHAKTREUSE  DE  X.... 

J'ai  donc  la  sous  les  yeux,  entre  les  mains,  ce  heau  travail  que  j'avais  tant  de- 
sire  voir  imprime  ad  majorem  Dei  gloriam  et  Christi  amorem.  Je  m'en  rejouis  et 
inen  servirai  souvent,  il  me  rendra  dutiles  services. 

Abl>e  J.  J.  MORET 

Directeur  du  MLaistere  Pastorai 

Jx  livre  que  vous  niavez  adresse  est  un  de  ces  livres  quun pretre  doit  toujours 
avoir  sur  son  hureau  pour  le  lire  tous  les  jours  et  suivre  ainsi  pas  a  pas  la  vie  de 
notre  divin  Maitre.  Cest  la  resolution  que  je  prends  pour  mon  compte^  apres 
Vavoir  parcouru  d'un  hout  a  Vautre  avec  heaucoup  de  plaisir  et  dattention. 


INTRODUCTION 


I.  Quatre  Evangiles  :  unite  de  fond,  diversite  de  forme  etdedetails.  — II.  Har- 
monisation  ou  concorde  des  Evangiles. —  III.  Diflicultes  d'unification  :  1.  La  cora- 
position  non  uniformement  ordonnee  des  Evangiles  ;  2.  Le  partage  de  la  vie 
publique  de  Notre-Scigneur  en  deux  ou  en  trois  annees  ;  3.  L'intercalation  des 
textes  pour  lhistoire  des  derniers  mois.  —  IV.  Tentatives  et  systemes  divers.  — 
V.  Apercu  dune  solutiou.  —  VI.  Concorde  rectifiee  des  derniers  mois.  — 
VII.  La  Synopse  historique  des  Evangiles,  reedition. 


1.  Les  saints  Evangiles  recus  dansTEglise  sontaunombre  de  quatre* 
Ils  ne  forment  neanmoins,selon  1'expression  de  saint  Augustin,  qu'un 
seul  et  meme  Evangile:«  Quatuor  libri  uiiius  Evangelii» .  Ils  sont,  il  est 
vrai,  de  quatreauteurs  diiTerents,diiierents  d'esprit  etde  caractere,ayant 
ecrit  en  divers  temps  et  en  divers  lieux,  chacun  dans  un  but  particu- 
lier:  1'im  peu  d'annees  apres  1'Ascension  du  Seigneur  et  en  Palestine 
pour  Tinstruction  des  premiers  convertis  du  judaisme;  le  second  et  le 
troisieme,  a  Rome  et  dans  1'Achai'e  pour  les  Romains  et  les  Grecs^  en 
un  mot,  pour  ceux  de  la  Gentilite  ;  lequatrieme,  un  peu  plus  tard 
au  sein  des  Eglises  d'Asie  et  pour  la  refutation  des  premiers  hereti- 
ques. 


II  1NTR0DUCTI0N 

A  tous  ces  titres,nos  quatre  Evangiles  ont  chacun  des  particula- 
rites  qui  les  distinguent.  L'un  rapporte  ce  que  1'autre  a  cru  pouvoir 
omettre_,et  celui-ci  donne  avec  plus  dedetails  ce  qui  a  ete  dit  par  celui- 
la  plus  succinctement,  ou  ne  le  place  pas  dans  le  meme  ordre. 

Neanmoins  ils  racontent  tous  la  meme  bonne  nouvelle,  la  meme 
doctrine,  la  meme  ceuvre,  la  meme  histoire  du  Sauveur. 

II  y  a  donc  quatre  Evangelistes  mais  un  seul  EvangiJe,  ou,  si  Fon 
veut,  quatre  Evangiles  equivalant  a  un  seul  et  ne  formant  en  realite 
qu'un  meme  livre. 


II.  11  devait  naturellement  arriver  que  les  quatre  Evangiles,se  trou- 
vant  dans  les  memes  mains,  fussent  compares  entre  eux  et  rapproches 
Fun  de  Fautre.  On  eut  donc  de  bonne  heure  la  pens^e  d'emprunter  a 
chacun  des  ecrivains  sacres  leurs  recits  respectifs,  afin  d'avoir  ainsi 
une  narration  coniplete  et  suivie  des  faits  evangeliques. 

Le  premier  ou  du  moins  lun  des  premiers  essais  de  ce  genre  qui 
soit  parvenu  jusqu'a  nous  est  celui  de  Tatien,  au  deuxieme  siecle. 
Faisant  parler  tour  a  tour  saint  Matthieu,  saint  Marc,  saint  Luc  et 
saint  Jean,  il  a  compose  le  Diatessaron  (A^Teaaapwv)  au  moyen  des 
quatre  Evangiles  combines. 

Saint  Augustin  ne  fit  pas  des  Evangiles  une  Harmonie  proprement 
dite,  mais  dans  son  livre  de  Consensu  Es> angelistarum  il  en  presenta 
en  detail  les  elements. 

Gerson,au  quinzieme  siecle,  Jansenius  deGand  etMaldonat,  au  sei- 
zieme,  Corneille  de  la  Pierre  au  dix-septieme,  se  sont  aussi  occupes 
de  la  concorde  des  Evangiles,  les  uns  pour  en  dresser  le  tableau  de- 
taille  et  completj  les  autres  pour  en  indiquer  seulement  la  methode. 

Depuis,  la  reunion  des  Evangiles  en  un  meme  recit,  soit  pour  for- 
mer  ce  qu'on  appelle  la  concorde  evangelique,  soit  pour  composer 
Fhistoire  de  la  vie  de  Notre-Seigneur,  a  donne  lieu  eneore  a  de  se- 
rieux  travaux  et    suscite  de  nombreuses  controverses. 

La  perfection  en  pareille  matiere  eut  £te  que  les  quatre  Evangiles 
eussent  pu  etre  reproduits,  comme  en  un  tableau  fidele,dans  ieur  in- 
tegrite  et  sans  interversions,  et  que  toutes    leurs   parties,  tour  a  tour 


INTRODUCTION  III 

intercalees,  fussent  respectivement  a  Ieur   vraie  place  chronologique, 
formant  ainsi  l'histoire  suivie  et  precise  de  la  vie  de  Jesus-Christ. 
U  ne  devait  pas  en  etre  ainsi. 


III.  La  reproduction,soit  synoptique,  soit  historique,  des  Evangiles 
tels  que  nous  les  possedons,  n'a  point  paru  se  p.reter  a  une  telle  exac- 
titude. 

1°  La  raison  en  est  avant  tout  dans  la  composition  meme  des  Evan- 
giles.  —  Celui,  en  effet,  qui  cherche  dans  les  quatre  textes  la  marche 
commune,la  suite  chronologique  du  recit,rencontre  tour  a  tour  a)  des 
faits  rapportes  par  deux  ou  trois  EvangeTistes,  mais  «on  pas  dans  le 
meme  ordre;  b)  quelques  passages  de  deux  evangelistes  qui^  presen- 
tant  des  traits  semblableSjpretent  par  la  meme  a  douter  s'ils  racontent 
un  meme  fait  ou  deux  faits  distincts  ;  c)  les  faits  rapportes  par  un 
seul  etdont  la  place  respective  dans  1'ensemble  du  recit  ne  se  laisse 
pas  aisement  apercevoir. 

a)  Les  faits  rapportes  par  deux  ou  trois  evangelistes  niais  dans  un 
ordre  different  et  a  differentes  pages  du  livre  sacre.  —  Quelques  Ilar- 
monistes  de  la  pretendue  Reforme,  exclusivement  epris  de  1'autorite 
du  texte  sacre,voulaient  que  toiis  les  faits  se  fussentpasses  dansTordre 
respectivement  indique  par  chacun  des  Evangelistes.  II  y  avait  ainsi 
deux  guerisons  duserviteur  du  centurion  de  Capharnaum(Matth.  VIII, 
Luc  VII),deux  gnerisons  aussi  de  la  belle-mere  de  Pierre(Matth  VIII, 
Marc  I,  et  Luc  IV),  deux  resurrections  de  la  fille  de  Jaire  (Matth  IX, 
Marc  V,  et  Luc  VIII)  etc.  (Osiander,  1537).  II  faut  passer  vite  sur 
cette  anomalie  et  opter  entre  l'une  ou  1'autre  narration.  Or,  tel  inter- 
calateur  a  prefer^  Fordre  suivi  par  saint  Matthieu,  pour  oe  motif  que 
saint  Matthieu  ayant  ete,en  grande  parlie,  temoin  de  ce  qui  s'est  pass^, 
a  ete  plus  a  meme  de  raconter  les  choses  a  leur  vraie  place.  Tel  autre 
a  prefere  1'ordre  commun  a  saint  Marc  et  a  saint  Luc,  soit  parce  que 
deux  temoignages  qui  concordent  ofFrent  plus  de  garanties  que  le 
temoignage  d'un  seul,  soit  parce  que  celui  des  EvangeJistes  qui  a  ecrit 
plus  tard  a  pu    vouloir  etre    plus  exact  que    son   devancier. 
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b)  II  arrive  aussi  que  certains  passages  de  deux  Evangelistes,  qui 
presentent  plus  d'un  trait  semblable,  paraissent  a  celui-ci  ne  raconter 
qu'un  meme  fait,  et  les  deux  recits  sont  alors  fondus  en  un  seul  — , 
tandis  que,au  contraire_,ils  sont  consideres  par  tel  autre  comme  racon- 
tant  deux  faits  bien  distincts,  et  chacun  des  recits  est  alors  maintenu 
pour  etre  lu  a  sa  place  respective.  Ainsi  en  est-il_,  par  exemple,  du 
sermon  «  in  monte  »  en  saint  Matthieu  (V,  VI,  VII)etdu  sermon  «  in 
loco  campestri  »  en  saint  Luc  (VI, 20-49). Apres  beaucoup  d'arguments, 
depenses  de  part  et  d'autre  pour  ou  contre  1'identification  des  recits 
divers,  chacune  des  deux  parties  pretend  garder  pour  elle-meme 
sa    liberte  tout  entiere. 

c)  Quant  aux  faits  qui  ne  sont  rapportes  que  par  un  seul  Evange- 
liste,  quelques  recits  de  ce  genre  se  trouvent  quelquefois  places, 
pour  ainsi  dire,  cote  a  cote,  l'un  dans  saint  Matthieu,  1'autre  dans 
saint  Jean,  et  1'autre  dans  saint  Marc  ou  dans  saint  Luc.  On  est 
alors  a  se  demander  dans  quel  ordre  chronologique  ces  faits  se 
sont  produits,  car  c'est  seulement  dnns  cet  ordre  qu'il  faudrait 
les  intercaler. 

De  ces  divers  chefs,  inherents  a  la  composition  meme  des  Evan- 
giles,  devaient  naitre  inevitablement  des  divergences  dans  1'harmo- 
nisation  des  textes  evangeliques.  Hatons-nous  pourtant  de  constater 
que  ces  sortes  de  divergences,  provenant  de  1'ordre  suivi  par  les 
Evangelistes  ou  de  la  place  qui  leur  est  donnee  par  les  intercala- 
teurs,  ne  compromettent  pas  encore  gravement,  du  moins  dans  son 
ensemble,   la  marche    generale    du  recit    evangelique. 

2°  Mais  voici  une  seconde  cause  de  divergence,celle-ci  plus  accen- 
tuee,  plutot  imputable  aux  intercalateurs.  —  Elle  concerne  la 
duree  et  le  partage  par  annees  de  la  vie  publique  de  Jesus.  II  est 
vrai  que  le  recit  des  trois  premiers  evangelistes  ne  presente 
aucune  date,  aucune  divisionchronologique,a  tel  point  que  leurs  pre- 
miers  lecteurs  pouvaient  croire  que  toute  1'histoire  evangelique 
s'etait  passee  dans  une  seule  et  meme  annee.  Evidemment  cette 
conception  dut  etre  bientot  mise  hors  de  cause.  Saint  Jean, 
en    effet,  mentionne   expressement  trois  Paques  :  la  premiere;a  l'og- 
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casion  de  laquelle  Notre-Seigneur  chassa  une  premiere  fois  les 
marchands  du  Temple  (Jean,  II,  13)  ;  une  autre  Paque,  qui  suivit  de 
pres  la  multiplication  des  cinq  pains  au  desert  de  Bethsaide  (Jean^ 
VI,  4)  ;  uneautreen  deruier  lieu,  qui  coiucida  avec  la  Passion  (Jean, 
XIII,  1).  Donc  trois  Paques,  mais  trois  Paques  seulement,  disent  quel- 
ques-uns,  par  consequent  rien  que  deux  annees  pour  la  vie  publique 
de  Notre-Seigneur. 

Mais  saint  Jean  mentionne  encore  un  autre«  dies  festus  Judseorum  » 
(Jean,V,l),etbeaucoup  de  commentateurs  pensentque  cette  appellation 
«  fete  des  Juifs  »  indique  egalement  une  fete  de  Paque  ;  aussi  admet- 
tent-ils  que  le  ministere  public  de  Jesus-Christ,  depuis  son  bapteme 
jusqu'a  sa  Passion,  a  dure  trois  ans  et  quelques  mois,  trois  ans  ren- 
fermes  dans  quatre  Paques. 

On  comprend  que  la  distribution  des  faits  racontes  sans  demarca- 
tion  par  les  Evangelistes,  si  elle  se  fait  en  deux  annees  seulement, 
sera  toute  differente  de  la  distribution  faite  en  troisannees. — Nouvelle 
cause  de  divergence  grave,   facheuse  pour  la    concorde    evangelique. 

3°  Troisieme  difTiculte,  troisieme  cause  de  divergence  plus  grave 
encore,  ou  du  moins,  plus  complexe  et  plus  inextricable  :  elle  a  pour 
objet  rinterealation  de  plusieurs  chapitres  de  saint  Luc  avec  quelques- 
uns  de  saint  Jean,  formant  ensemble  1'histoire  des  sept  a  huit  derniers 
mois  de  Ia  vie  publique  du  Sauveur.Les  chapitres  de  saint  Jean  (VII — 
X)  sont  relatifs  aux  deux  fetes  des  Tenles  et  des  Encenies,  ils  ont  par 
consequent  leur  place  chronologique  certaine,  dans  cette  derniere 
annee,  au  mois  d'octobre  et  au  mois  de  decembre.  Quant  a  ceux  de 
saint  Luc  (IX,  51 — XVIII),  ils  annoncent,  au  debut  (IX, 51),  mais  sans 
date  precise,  un  depart  solennel  de  la  Galilee,  et  mentionnent  ensuite, 
a  plusieurs  reprises,  que  Notre-Seigneur  est  en  marche  vers  Jerusa- 
lem. —  S'agit-il  la  de  divers  voyages,  ou  d'un  seul,  et  encore  de  quel 
voyage  ?  Les  commentateurs  ont,de  siecle  ensiecle;  pense  la  dessus 
differemment. 
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IV.  La  multiplicite  des  tentatives  a  cree  la  variete  des  systemes. 

Tatien  avait  place  le  debut  du  recit  de  saint  Luc  «  dum  compleren- 
tur  dies  assumptionis  ejus  »  posterieurement  a  la  fete  de  decembre, 
Enccenia.  Mais  il  avait  eparpille  ca  et  la,danstoute  1'histoire  evangeli- 
que,  plusieurs  des  faits  contenus  dans  ces  dix  chapitres  de  saint  Luc. 

Gerson,  respectant  1'unite  des  dix  chapitres,en  fit  le  voyage  meme 
aux  Encenies,  ou  Dedicace,  fete  de  decembre. 

Jansenius  de  Gand  y  vit  le  voyage  a  la  fefe  d^octobre^fete  des  Ten- 
tes  ou  des  Tabernacles,  Scenopegia. 

Maldonat,remontant  plusencore  en  arriere,supposa  queles  dix  cha- 
pitres  de  saint  Luc,unis  ensemble,racontaient  un  voyage  anterieur,me- 
me  d'un  an  et  plus^a  la  Passion  du  Seigneur.Le  debut  du  recit  de  saint 
Luc  (IX, 51)«  dum  complerentur  dies assumptionis  ejus»  signifiait  deja 
pour  lui  ce  qu'il  a  signifie  pour  d'autres  :  «  dum  compleri  inciperent» . 

On  avait  assez  recule  ?  et,  depuis  lors,  d'autres  commentateurs  al- 
laient  revenir  par  le  meme  chemin,  en  sens  contraire,  de  la  fete  de  la 
Pentecote  a  celle  des  Tabernacles,  de  celle-ci  a  la  fete  de  la  Dedicace, 
et  de  cette  derniere  a  la  resurrection  de  Lazare  et  au  voyage  de 
Paques. 

Donc,  Corneille  de  la  Pierre,  prenant  une  sorte  de  milieu  entre  les 
systemes  precedents,  placa  les  chapitres  de  saint  Luc,  partie  durant  le 
voyage  a  la  fete  des  Tentes,  partie  apres  la  fete  et  au  dela.  D'apres  ce 
systeme,  Notre-Seigneur,  au  chapitre  IX, 51,  part  definitivement  de 
la  Galilee.  Or,  comme  il  y  a  au  chapitre  XVII  un  fait  —  celui  de  la  gue- 
risondes  dix  lepreux  —  qui  a  certainement  ete  opere  sur  le  territoire 
galileen,  on  detache  ce  passage  du  chapitre  XVII  pour  1'introduire 
dans  le  chapitre  IX.  Apres  quoi,  le  voyage  a  la  fete  des  Tentes  se  de- 
roule  au  moyen  de  quelques-uns  des  incidents  et  des  enseignements 
successifs  qui  se  trouvent  dans  saint  Luc  IX,  X,XI,  etc.L'inconvenient 
particulier  ace  systeme  est  que  le  voyagea  la  Scenop^gie  a  ete  signale 
par  saint  Jean  comme  ayant  ete  difFere  jusqu'au  dernier  moment  et 
comme  ayant  eu  lieu  «  non  manifeste  sed  quasi  in  occulto  »,  II  ne 
comporte  donc  aucun  detail. 
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Pavmi  les  nombreux  disciples  de  Cornelius,quelques-uns  ont  avise^ 
a  cette  incohe>ence.  Avec  Kraft,  1848,  Drioux^  1880,  Filliony  1882, 
Mechineau,  1896,  ces  incidents  de  route  rapportes  par  saint  Luc 
prennent  tous  place  dans  1'intervalle  de  deux  mois  separant  les  deux 
fetes  des  Tentes  et  de  la  Dedicace.  Durant  cet  intervalle  on  suppo- 
se  que  Notre-Seignear,  quoiqu'il  eut  definitivement  quitte  la  Galilee 
proprement  dite,  allant  et  venant  de  Judee  en  Peree,  aura  du  moins 
touche  a  la  frontiere  galileenne  et  aura  alors,  en  cet  endroit,  opere  la 
guerison  des  dix  lepreux.  Mais  de  teiles  allees  et  de  tels  circuits  nulle 
mention  ne  paraitdans  nos  Evangiles. 

11  a  paru  plus  simple  a  certains  exegetes  d'outre-Manche  de  renou- 
veler  le  systeme  de  Gerson.  —  Apres  la  fete  des  Tentes,  Scenopegie, 
raconte"e  par  saint  Jean,  Notre-Seigneur  est  retourne  de  J^rusalem 
en  Galilee  pour  y  passer  les  deux  mois  d'intervalle  entre  Ia  Scenope- 
gie  et  la  Dedicace;  puis,  a  1'approche  de  celle-ci,  Jesus  part  de  Ga- 
pharnaum,  et  tout  le  recit  de  saint  Luc  (  IX,  51-XlX)  se  developpe 
tout  naturellement  dans  Ie  cours  de  cet  autre  voyage,qui  sera  le  der- 
nier,  de  Galilee  en  Judee.  Cette  narration  complete  du  recit  de  saint 
Luc  dans  le  voyage  a  la  Dedicace  est  jusqu^ici  la  plus  naturelle,  et  elle 
heurte  moins  que  les  precedentes  1'indication  de  temps  fournie  par 
ces    cxpressions   :    «    dum  complerentur  dies  »  (Scrymgeouy  Farrar). 

Mais  deja  un  oratorien  du  grand  siecle,  Bernard  Lamy, —  le  pre- 
mier  qui  ait  reduit  la  duree  de  la  vie  publique  de  Notre-Seigneur  a 
deuxannees, —  s'etait  persuade  que  meme  un  certain  nombre  de  faits 
qui  precedent  le  voyage  rapporte  par  saint  Luc,  IX,  51,  entre  autres 
Texcursion  vers  Cesaree  de  Philippeet  la  Transfiguration,n'avaient  pu 
avoir  lieu  avant  le  depart  pour  la  fete  d'octobre  et  que,de  plus,Notre- 
Seigneur  etait  demeure  en  Judee  durant  tout  1'intervalle  de  cette  fete 
acelle  de  decembre.il  6tait  donc  necessaire  qu'apres  celle-ci  Notre-Sei- 
gneur  fut  remonte  vers  la  Galilee  et  la  tetrarchie  de  Philippe.  Cest 
«eulement  apres  cela  que  se  place  le  recit  de  saint  Luc  «  dum  comple- 
rentur  dies  »,  dernier  voyage  de  Galilee  en  Judee,  y  compris  Farret 
au-dela  du  Jourdain  anterieurement  a  la  resurrection  de  Lazare 
(Lamy}  1689;  Keim,  de  Berlin,  1879). 
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II  ne  manquait  plus  au  recit  de  saint  Luc  (ix.51-xviii)  que  d'etre, 
en  tout  ou  en  partie,differe  a  la  derniere  heure,c'est-a-dire  jusqu'apres 
la  resurrectionde  Lazare  :  en  partie,  selon  TischendorfF;en  tout,selon 
Greswell.  Dans  le  systeme  de  Tische?idorff,<qnandL  Notre-Seigneur  part 
dEphrem  ou  il  s'etait  retire  apres  laresurrection  deLazare^il  reste  une 
bonne  partie  du  recit  de  saint  Luc  qui  n'a  pas  encore  trouve  place, 
entre  autres  la  guerison  des  dix  lepreux  (Luc,xvn,  11*19)  :  ce  fait 
avec  quelques  autres  aura  lieu  dans  la  marche  d'Ephrem  a  Jerusalem. 
Or,  pour  qu\ine  pareille  rencontre  s'opere  a  la  limite  commune  de  la 
Galilee  et  de  la  Samarie,il  faut  que  la  marche  d'Ephrem  a  Jerusalem, 
au  lieu  de  se  diriger  vers  le  sud,  commence  par  remonter  vers  le 
nord  :  marche  vraiment  etrange,  reconnue  telle  par  ses  partisans 
eux-memes  (CorneliJ),  elle  n'est  nullement  indiquee  dans  ce  mot  de 
l'Evangeliste   «  dum  iret    in  Jerusalem  »  (XVII,  11). 

Dans  le  systeme  de  Greswell,  ce  sont  les  dix  chapitres  tout  entiers 
(Luc,  IX-51,  XIX), qui  sont  differes  jusqu'apres  Ia  resurrection  de  La- 
zare.  Ainsi,  meme  apres  la  retraite  a  Ephrem  Notre-Seignenr  est  alle 
sejourner  en  Galilee,et  c'est  de  la  qu'il  est  parti  ensuite  pour  la  dernie- 
re  fois,«  dum  complerentur  dies  assumptionis  ejus»:  alors  seulement 
se  developpe  tout  le  recit  du  voyage  a  travers  la  Galilee  et  dans  la 
Peree  pour  arriver  en  Judee.  Cet  itineraire,  suivant  pas  a  pas  le  texte 
de  saint  Luc,  serait  exact,  mais  1'epoque  est  trop  tardive  ;  car,  apres 
la  retraite  de  Notre-Seigneur  a  Ephrem^peu  de  temps  avant  la  Paque, 
il  n'y  avait  plus  qu'a  se  rendre  directement  a  Jerusalem  pourla  gran- 
de  Semaine. 

L'expose  qui  precede  nous  permet  de  constater  qu'un  certain  nom- 
bre  de  commentateurs  ont  vu  dans  les  dix  chapitres  de  saint  Luc  (IX, 
51-XIX)  le  recit  complet  et  en  detail  d'un  meme  et  unique  voyage. 
Mais  1'Evangeliste  n'en  aurait  pas  suffisamment  determine  1'epoque, 
de  telle  sorte  que  les  differents  auteurs  ont  pu  opiner  differemment 
pour  le  voyage  a  la  fete  des  Tenles,ou  de  la  Dedicace,  ou  de  la  Paque, 
ou  encore  d'une  autre  epoque,  soit  intermediaire  soit  meme  ante- 
rieure. 
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Uii  plus  grand  no.nbre  ont  admis,  au  coutraire,  que  saint  Luc  a 
reuni  dans  son  long  recit  les  divers  voyages  a  la  suite  l'un  de  1'autre, 
mais  sans  en  faire  la  demarcation,et  c'est  a  quoi  les  intercalateurs  ont 
pris  a  tache  de  suppleer. 

Or,  comme  la  narration  de  saint  Luc  fait  maintes  fois  mention  que 
Notre-Seigneur  est  en  route  pour  Jerusalem,  a  chacun  de  ces  points, 
et  a  d'autres  encore,  chacun  des  intercalateurs  a  cru  pouvoir  placer 
tel  ou  tel  des  episodes  de  saint  Jean,  qui  Ia  fete  des  Tentes,  qui  la 
Dedicace,  qui  le  miracle  de  Bethanie  ;  et  c'est  ainsi  que  la  narration 
de  saint  Luc,depuis  le  chapitre  IX, 51  jusqu'au  chapitre  XlX,trente  fois 
interrompue  par  1'un  ou  par  1'autre  de  ces  episodes^  presente  un 
etrange  tableau  dont  les  trois  ou  quatre  voyages  se  disputent  les 
diverses  parties,  on  pourrait  dire  les  lambeaux  (1). 

On  le  voit,  Tintercalation  des  chapitres  de  saint  Luc  (IX,  51-XIX) 
avec  ceux  de  saint  Jean  (VII-XII)  a  ete  vraiment  la  plus  grave  difli- 
culte  pour  la  concorde  et  Tharmonisation  des  Evangiles.  L'ordre 
chronologique  vrai,  qu'il  paraissait  legitime  de  chercher,  ne  se  lais- 
sait  point  apercevoir. 

(1)  Le  recit  de  saint  Luc  est  coupe  par  la  fete  des  Tentes 
aux  divers  points  ici  marques. 

chap.   xiii,    35  —  Duquesne,  Memaln. 

chap.    xiv,    24  —  Lacheze. 

chap.  xiv,    35  —  D.  Calmet.\ 

chap.   xvi.    31  —  Sinamovics. 

chap.  xvii,  10  —  Rorhbacher,  Drioux. 


Fin  du  chapitre  ix  —  Cornelius,  Lign) 

chapitre  x,       16  —  Wieseler. 

chap.  x,        37  —  Cunninghain,  Giekie 

chap.  x,        42  —  JVallon,  Fillion,  etc. 

chap.   xi,       13  —  Didon. 

chap.  xn,      53  —  Kraft. 

chap.  xiii,    21  —  Reithmayer. 


chap.  xviii,  14  —  Maldonat,Foisset. 
chap.   xviii,  17  — Pezron. 


Recit  de  saint  Luc  coupe  far  la  fete  de  la  Dedicace. 


A.u  chap.  x,       42  —  Caspari. 

chap.  xi,  13  —  Le  Camus. 

Apres  chap.   xi,  —  Giekie. 

chap.  xiii,   21  —  ArnauldJVies.  Tisch. 

chap.  xiii,  22  —  Amelot.Wall.Cornely. 

chap.  xiii,   30  —  Darras. 

chap.  xin,  33  —  Didon. 

chap.  xni,  35  —  Andr.  Fouard.  Frette, 

chap.  xiv,    24  —  Bourasse^  Letard. 


chap.  xiv,    35  —  Cornelius,  Ligny. 

chap.  xvi,    31  —  Reithmayer. 

chap.  xvn,  10  —  Gerson,Sinamovics. 

chap.  xvii,    19  —  Duquesne,  Coleridge, 

chap.  xvn,  37  —  Kraft,  Lange. 

chap.  xviii,  14  —  Smith,    Dri.   Mechin. 

chap.  xvm,30  —  Foisset,  Fill.  Farrar. 

chap.  xix,     28  —  Pezron. 
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II  n'est  pns  etonnnnt  que  plus  d'un  exegetc  se  soil.  dcmahde  si  les 
Evnngelistes,  negligennt  ce  p.oint  de  vue  comnie  chose  secondnire, 
n'avaient  pas  jete  pele-mele  dans  leurs  livres  un  certain  nombre  de 
faits  sans  ordre  et   snns  suite. 

L'adoption  de  cette  idee  par  quelques  interpretes  ouvrait  largement 
la  carriere  nux   divergences. 

Si  les  Evangelistes  avaient  ecrit  sans  ordre,  il  ne  fallnii  plus  songer 
h  les  fnire  concorder  ensemble,  mnis  se  contenter  d'v  trouver  Ie  cndre 
genernl,  les  sections  principnles,  et  grouper  autour  de  chnque  section 
les  divers  detnils  pris  de  pnrtout  selon  leurs  relntions  Iogiques  on  ju- 
gees  telles  pnr  clincun.On  n  donc  groupe,en  nnticipnnt  ou  en  reculnnt 
les  fnits  ;  et  chnque  evnngile,  celui  de  snint  Luc  plus  que  les  nutres, 
disloque  et  epnrpille  dnns  tous  Ies  sens,nllnit  devenir  meconnnissnble. 
(Sepp,  Bougaud,  etc.) 

On  pnrnit  cependnnt  s'etre  nrrete  dnns  cette  voie  et  nvoir  en  quel- 
que  sorte  convenu  quil  ne  fallait  pns  toucher  h  l'enchninement  des. 
textes,  tels  que  nous  les  nvons  dnns  nos  auteurs  sncres.  Les  exegetes 
les  plus  recents  sont  genernlement  revenus  h  ln  methode  qui  consiste 
h  intercnler  le  recit,tel  quel,des  Synoptiques  nvec  les  episodes  du  recit 
de  saint  Jenn.  Ceux-ci,  notnmment  ln  fete  iles  Tentes  et  In  fete  de  ln 
Dedicnce,  nynnt  leur  plnce  certnine  en  nutomne  et  en  hiver,  il  s'ngis- 
snit  d'intercnler,  soit  entre  les  deux  fetes,  soit  npres  ln  seconde,  les 
tlivers  chnpitres  IX,  51   — XIX  de  snint  Luc. 

Or,pnrmi  les  difierentes  mnnieres  dont  on  n  vu  le  tnblenu,voicicelle 
qui  pnrnit_,  h  lheure  qu'il  est,nvoir  obtenu  In  preference  : 

Au  verset  Luc,  IX,  51  (c  dum  complerentur  »  ,voynge  de  Cnphar- 
nniim  a  Jerusalem  pour  la  fete  des  Tentes  ; 

Au  verset  XIII.  22  «  et  ibat  per  civitates  et  castella..  iter  faciens  in 
Jerusalem  »,  voynge  h  ln  Dedicnce. 


Rccit  de  saiot  Luc  coupe  par  la  vlsite  h  Bethanie    (Resurreclion  de  Lazare). 


chap.   xiii,        9  —  Giekie. 

chap.    xiii,  21  —  Schaff. 

chap.   xvi,  31  —  Bourasse. 

chap.  xvn,  10  —    Gers.  Wiesel.    Tiscli. 


chap.  xvin, 14  —  Sinamov.,  Dehaut. 

chap.  xvin,  17  -    Duquesne. 

eiiap.  xvin,  30  —  Arn.  Lig.    Wallon. 
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Au  verset  XVII,  11  «  et  factum  estydum  iret  in  Jerusalem  »,  voyage 
a  la  derniere  Paque. 

Mais,  soit  pour  aller  a  la  Dedicace,  soit  pour  se  rendre  a  la  derniere 
Paque,  le  point  de  depart  demeure  toujours  en  litige  entre  les  Harmo- 
nistes.Selonles  uns,le  point  dedepart  est  eu  Judee  d'oii  Notre-Seigneur 
ne  s'est  pas  ^loigne  depuis  la  fete  des  Tentes  ;  selon  d'autres,  le 
point  de  depart  —  Uousdisons  pour  la  tete  de  la  Dedicace  et  pour  la 
Paque  —  est  dans  Ia  Peree,  oii  Notre-Seigneur  est  alle  sejourner  avant 
la  Dedicace  et  apres  ;  selon  d'autres,  enfin,le  depart  aurait  eu  lieu  en- 
core  de  la  Galilee,  Notre-Seigneur  ayaut  du  y  rentrer  dans  son  domi— 
cile  ordinaire^  ou  apres  la  fete  des  Tentes,  ou  apres  celle  de  la  Dedi- 
cace,  ou  ineme  apres  chacune  des  deux  fetes. 

On  le  voit,  e'est  Tespace  d^environ  huit  mois  —  de  la  Transfiguration 
a  la  Passion,  — -  dont  1'histoire  est  de  plus  en  plus  incertaine  et 
pleine  de  confusion. 

*  # 

Cette  incertitude,  cette  confusion  est  diversement  appreciee.  Natu- 
rellement,  le  rationaliste  et  1'incredule  en  exultent,  en  exagerant,  il 
est  vrai,  en  creant  meme  quelquefois  .la  confusion,  afin  de  se  donner 
le  droit  de  railler  a  la  fois  et  les  Evaucrelistes  et  les  Harmonistes, 
ceux-la  pour  leurs  «  incoherences  »,  et  ceux-ci  pour  leurs  «  vains 
essais  de   conciliation  ». 

Ouant  aux  auteurs  chretiens,  ils  reefrettentsans  doute  cette  discor- 
dance,  mais  sans  toutefois  s'en  emouvoir.  «  II  y  a,  disent-ils  juste- 
mentj  entre  les  Evangiles,  de  simples  antilogies,  des  contradictions 
apparentes  qu'il  est  possible,  si  non  toujours  faeile,  de  resoudre.Quant 
a  1'arrangement  des  evenements,les  commentateurs  ne  sont  pas  parve- 
nus  a  le  determiner  avec  certitude,  mais  il  n'est  pas  necessaire  de 
prouver  que  les  faits  se  sont  passes  dans  tel  ordre,  il  suffit  qu'on  in- 
dique  une  maniere  plausible  ou  seulement  possible  de  faire  disparai- 
tre  la  diificulte  »  (  Dictionnaire  de  la  Bible,  article  evangilbs.)  La 
plupart  donc  s'en  accomniodent  :  (f  Tout  ordre  est  bon,  pourvu  qu'il 
nous  donne  les  actes  et  les  paroles  dt:  Sauveur  »,  selon  lc  mot  de  M. 
Wallu/i. 
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Bien  plus,  il  en  est  qui  s'en  felicitent,  car  il  leur  parait  que  «  Trop 
de  clarte  autour  de  la  personne  adorable  du  divin  Sauveur,  trop  de 
precision  dans  1'expose  de  cette  histoire  ne  serait  point  avantageux,la 
demi-clarte  et  la  penombre  lui  conviennent  bien  davantage  »!.... 

Cest  donc  chose  entendue  :  1'ordre  reel  des  faits  et  des  discours 
^vangeliques  non  seulement  n'a  pas  ete  trouve,  mais  il  est  introuvable 
—  ainsi  1'enseignent  de  tres  habiles  et  tres  doctes  interpretes  — 
et  il  ne  serait  meme  pas  permis  de  le  chercher...Tel  est  l'etat  general 
des  esprits,  relativement  a  la  concorde  des  Evangiles. 


* 
#  * 


V.  Le  probleme  total  de  la  concorde  des  Evangiles  —  c'est  deja 
constate  —  embrasse  trois  objets  :  1°  L'ordre  a  suivre  ou  a  etablir 
pour  quelques  faits  sans  place  bien  determinee,  dans  la  premiere 
moitie  du  recit  evangelique  ;  2°  la  distribution  des  faits  en  trois  an- 
nees  avec  quatre  Paques,  ou  en  deux  annees  avec  trois  Paques  seu- 
lement  ;  3°  1'histdire  plus  ou  moins  confuse  des  huit  derniers  mois  de 
la  vie  publique  du  Sauveur. 

1°  Relativement  a  1'ordre  des'faits,  la  Synopse  historique  ne  peut 
se  faire  plusconvenablement  qu'en  suivant  d'un  bout  a  l'autre,sans  in- 
terversions  de  chapitres  ni  de  versets,  1'evangeliste  saint  Luc  dont  le 
dessein  formel  a  ete  d'ecrire  «  ex  ordine  »,  cet  ordre  etant  dailleurs 
le  meme  dans  saint  Marc. 

2°  En  second  lieu,  le  partage  des  faits  en  trois  annees,  et  non  en 
deux,  s'impose  de  lui-meme  par  suite  du  plan  adopte  de  ne  changer 
dans  le  texte  aucun  fait  de  sa  place,  car  la  distribution  en  denx  annees 
seulement  n'a  pu  se  faire  qu'en  transportant  dans  la  seconde  periode 
certains  passages  qui  se  lisent  dans  la  premiere.  —  Ges  deux  points 
de  vue  sont  presque  generalement  admis  dans  la  plupatt  des  concor- 
des  evangeiiques. 

3°  Ge  qui  les  distingue  et  les  met  en  desaccord,c'est  surtout  la  ma- 
niere  d'intercaler  les  textes  pour  1'histoire  des  huit  derniers  mois. 

Cest  la  aussi  le  point  principal  et  distinctif  du  present  essai  de 
Synopse  historique  des  Evangiles. 
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La  solution  nouvellement  proposeeest  simple,  naturelle  et  precise* 
Cettesolutionasonpoint  dedepart  — au  lendemaim  delaTransfiguration 
deNotre-Seigneur  eta  la  suite  de  la  guerison  d'un  possede  lunatique  — 
dans  ce  passage  de  saint  Marc,  IX,  27-29  :  «  Et  quum  introisset  in 
domum,discipuliejus secreto  interrogabant eum.  Et  inde  profecti  prceter- 
grediebantur  Galiloeam  nec  volebat  quemquam  scire  ».Ce  texte  est  gene- 
ralement  considere  comme  racontant  la  marche  de  Notre-Seigneur 
de  la  montagne  de  la  Transfiguration  a  son  domicile  de  Capharnaiim. 
Toutefois  le  caractere  secret  de  cette  marche  est  demeure  un  objet 
de  litige  parmi  les  interpretes  ;  les  explications  se  heurtent  et  se  com- 
battent  et  Ia  lumiere  n'a  pas  ete  faite,  ainsi  qu'il  resnlte  de  cet  aveu  : 
«Preetergrediebantur  Galiloeam,nec  volebat  quemquam  scire,  molestiam 
creat  interpreti  (Fritzche). 

Quoi  qu'il  en  soit,  on  a  lu,  on  a  cru  lire  dans  ce  texte,  qu'apres  la 
guerison  du  possede  lunatique,  au  lendemain  de  la  Transfiguration, 
Notre-Seigneur  entra  dans  une  maison  au  pied  de  la  montagne,  que 
les  disciples  y  interrogerent  le  divin  Maitre  en  paiticulier  «  secreto  », 
et  que  de  la  ils  partirent  incognito   vers  Capharnaum. 

Eh  bien  !  a  chacun  de  ces  points  il  faut  opposer  des  reserves,  les 
reserves  les  plus  expreases  :  «  In  dotnum  »,  dans  une  maison  au  pied 
de  la  montague,  qui  devait  etre  occupee  par  ses  hotes  ordinaires  et 
alors  assaillie  par  les  temoins  du  prodige,  les  disciples  n'auraient  pas 
eu  la  liberte  d'entretenir  le  Maitre  en  secret.  De  plus^  «  inde  profecti 
prvetergrediebantur  Galilxam  »,  en  allant  du  lieu  de  la  Transfigu- 
ration  \\  Capharnaiim  on  ne  traverse  point  la  Galilee.  Enfin  «  nec 
volebat  quemquam  scire  »,  une  marche  oeculte  en  ces  parages,  a  pri- 
ori,  n^est  pas  vraisemblable,  car  on  est  au  point  cential  ou  Notre-Sei- 
gneur  reside  ordinairement  et  ou  il  est  le  plus  connu  ;  m;<is  en 
pareille  circonstance  ,  apres  le  miracle  de  la  guerison  du  lunatique 
dont  vient  detre  temoin  un  peuple  nombreux  au  conible  de  l'admira- 
tion,  Yincognito  est  materiellement  impossible.  Ce  quon  se  fignre 
au  contraire  aisement,  apres  un  tel  miracle,  ce  sont  les  foules  accom- 
pagnant  triomphalement  le  Divin  Thaumaturge  jusqu'a  sa  demeure  de 
Capharnaiim,  et  c'est  la,  «  quum  introlsset  in  domum  »,  non  dans  une 
maison  quelconque    mais  dans  leur    domicile  a  eux,    que  les  disciples 
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purent  interroger  Notre-Seigneur  sans  temoins.  Du  reste  1'expression 
grecque  «et^  oIv.5v»(dans  la  Vulgate  «indomumv^ne  permet  pas  Je  son- 
ger  a  une  autre  maison  que  le  domieile  habituel.  La  meme  expres- 
sion  se  trouve  quatre  fois  daus  1'Evangile  de  saint  Marc,  signifiaut 
toujours  :  L'arrivee  «  au  domicile  ordinaire  »  apres  absence.  —  Mais 
si  au  verset  27  de  saint  Marc  Notre-Seigneur  est  au  logis,  daus  sa 
demeure  de  Capharnaiim,  quaud  nous  lirons  a  la  suite  (verset  29)  : 
tEt  inde  profecti  prsetergrediebantur  Galilseam  »,il  ne  sauraitplus  etre 
questiou  de  la  marche  entre  lelieu  de  la  Transfiguration  et  Capharua- 
iim,  mais  d'un  voyage  qui  a,  au  contraire,  Capharnaum  pour  point  de 
depart.  Si  nous  ajoutons  que,  dans  ce  voyage,  on  traverse  la  Galilee 
(prsetergrediebantur)  et  qu'on  y  garde  Vincognito,  ce  voyage  ue  peut, 
a  aucun  de  ces  titres,  avoir  sa  place  entre  le  lieu  de  la  Transfiguration 
et  Capharnaum.  Le  texle  de  saint  Marc  :  Et  inde  profecti  prselergredie- 
bantur  Galilseam,  nec  volebat  quemquam  scire}  doit  avoir  sa  place 
ailleurs. 

Ou  sera-t-elle  ?  Tres  vraisemblablement  avec  ce  verset  de  saint 
Jeau  (VII,  10):  «  Ut  autem  ascenderunt  fratres  e/us,  tunc  et  ipse  ascen- 
dit  ad  diem  festum  non  manifeste  sed  quasi  in  occulto  »  . 

Les  deux  textes  une  fois  rapproches  l'un  de  1'autre  paraissent  neplus 
pouvoir  etre  separes,  et  leur  combiuaison  semble  ouvrir  la  voie  a  une 
concorde  naturelle,  facile  et  complete  entre  les  quatre  Evaugiles. 
Deja  Arnauld  avait  siguale  la  similitude  de  ces  deux  textes  (edit. 
Migne,  t.  XX[?  p.  142).  On  ne  s'explique  pas  qu'il  n'ait  pas  tire  les 
cousetjuences  dune  telle  remarque.  Or,  le  texte  de  saint  Jeau  appar- 
tient  suremeut  au  depart  pour  la  fete  desTentes  (Ei  at  auteni  in proximo 
dies  festus  Judseorum,  Scenopegia,  Jean,VIl,  2).  Celui  de  saint  Marc 
ne  peut  avoir  d'autre  sens.  Dans  l'un  et  dans  1'autre  n'est-ce  pas  le 
meme  point  de  depart  ?  le  domicile  de  Capharnaum  ;  le  meme  pays 
parcouru  ?  la  Galilee  ;  la  meme  maniere  de  voyager  ?  comme  en  se- 
cret.  L'identification  peut  etre  tenue  pour  certaine. 

Or,  du  meme  coup,  la  place  tant  debattue  du  recit  relatif  a  la  fete 
desTentes  est  heureusement  trouvee,  c'est-a-dire  apres  le  recit  de  la 
guerison  du  lunatique  ;  et  de  plus,  les  faits  rapportes  a  la  suite  de 
cette    guerison    daus     les    Syuoptiques  et    que  les  concordances  nous 
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donnaienta  lire  enlre  la  Transfiguration  et  la  fete  des  Tenles  —  an- 
nonce  de  la  Passion,  paiement  du  didrachme  —  ne  peuvent  avoir  leur 
plaee  qu'apres  lcs  fetes. 

Voila  la  voie  ouverte  et    le  chemin  tout   trace    pour  notre    concor- 
dance. 


VI.  En  voici  Ies  grandes  lignes  a  partir  de  la  Transfiguration. 

a)  Apres   la  guerison  du    lunatique,  retour  de  Notre-Seigneur   avec 
ses  disciples  dans  leurdemeure    de    Gapharnaiim  (Marc,  IX,  27). 

b)  Sejour  en   Galilee  jusqu'a  la  fete  des   Tentes(Jean,  VII,  2-9). 

c)  Depart  de  Capharnaum  pour  aller  a  Jerusalem  incognito  (Marc, 
IX,  29  et  Jean  VII-10), —  sans  emprunt,  par  consequent,  au  recit  des 
Synoptiques  rejete  plus  loin. 

d)  Fete  des  Tentes  a  Jerusalem,  en  septembre  —  octobre,  et  inci- 
dents  divers  a  la  suite  de  la  fete  (Jean,  VII,  11  —  X,21).  —  Intervalle 
de  deux  mois  sans  recit  encore  d'aucun  evangeliste,parce  que  les  faits 
venant  a  la  suite  appartiennent,  comme  on  le  verra,  a  une  epoqueul- 
terieure. 

e)En  decembre,  fete  de  Ia  Dedicace  a  Jerusalem,  Encoenia  (Jean.X, 
22-39).  — Tous  ces  points  paraissent  suffisamment  etablis  et  ne  pas 
demander  plus  de  developpement.  II  faut  en  donner  davantage  a  ce 
qui  va  suivre. 

^)Apres  la  lete  de  Ia  Dedicace,  retour  de  Notre-Seigneur  en  Galilee 
(Matlh.  XVII,  20  :  Conversantibus  autem  ecs  in  Galilcea). 

Ge  retour,  il  est  vrai,  n'est  pas  mentionne  par  saint  Jean  ;  mais 
combien  de  choses  que  saint  Jean  a  passees  sous  silence!  Donc,  apres 
le  recit  de  la  fete  de  la  Dedicace,  saint  Jean  nous  fait  lire  le  passage 
et  le  sejour  de  Notre-Seigneur  au-dela  du  Jourdain,  et  il  semble  d';>- 
pres  son  recit  (Jean,  X,39,40)  que  ce  soit  de  Jerusalem  que  Notre-Sei- 
gneur  est  alle  faire  sejour  au-dela  du  Jourdain.  Mais  saint  Matthieu 
et  saint  Marc  en  parlent  aussi,  et  ils  disent  :  «  Migravit  a  Galiloea,  et 
venit  in  fines  Judsese  trans  Jordanem  —  il  partit  de  la  Galilee  et  vint 
aux  confins  de  la  Judee  de  1'autre  cote  du  Jourdain  ».  C'est  donc  de  la 
Galilee,  selon  saint    Matthieu  et  saint  Marc,    non  de  Jerusalem,    que 
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Jesus  passn  au  dela  Ju  Jourdain.  Or,  le  texte  de  saint  Jean  rapporte 
le  ineuie  fait  que  lesdeux  autres.  Mais  ceux-ci  ne  le  disent  pas  encore, 
il  faut  donc  que  le  texte  de  saint  Jean  attende  les  deux  autres  textes 
paralleles  ;  alors  ils  seront  trois  pour  dire  la  meme  chose,  lepassage 
de  Ia  Galilee  au  dela  du  Jourdain  (page  312  de  la  Synopsis}. 

g)  Gest  a  1'arrivee  en  Galilee,  posterieurement  a  la  fete  de  la  Dedi* 
cace,  que  reprend  le  r^cit  des  Synoptiques,  et  remarquons  avec  quel 
a  propos  :  c'est  bien,  en  efFet,  apres  que  Notre-Seigueur  a^  failli  etre 
saisi  et  s'est  echappe  des  mains  des  Juifs  a  Jerusalem  «  el  exivit  de 
manibus  eorum  »  (Jean,  X,  39),  c'est  bien  apres  cela  qu7a  ete  faite  a 
propos  cette  declaration  :  Mettez  bien  dans  votre  coeur  qae  la  chose 
arrivera.  Le  Fils  de  1'homme  (qui  l'a  cette  fois  encore  echappe)  ne 
tardera pas  a  etre  livre  aux  mains  de  ses  ennemis  (Luc,  IX,  44    ). 

K)  Le  dernier     sejour   en    Galilee  est    particulierement    signale,    il 
faudrait  dire  chronologiquement  fixe  par    le  paiement  du    didrachme 
que  rapporte  saint  Matthieu  (XVII,  23-26). 

Gette  laxi  de  deux  drachmes  etait  due  annuellement  par  tout  Israe- 
lite  male,  des  l'age  de  vingt  ans,  pour  1'entretien  du  Temple  (l).Nous 
savons  par  la  tradition  juive,  historiquement  certaine  et  reconnue 
comme  telle  par  tous  les  interpretes  de  1'Evangile,  que  le  didrachme 
etait  percu  legalement  dans  chaque  ville  de  la  Palestine,  du  15  au  25 
du  mois  dAdar,  qui  est  le  mois  de  Fevrier.  <  Decima  quinta  mensis 
Adar  sedent  mensarii  in  urbibus  (ad  exigendum  hemisiclum)^  et  vice- 
sima  quinta  sedent  in  iemplo  [Shekalim,  cap.  //).  De  ce  que  saint  Mat- 
thieu  a  rapporte  cet  incident  peu  apres  le  recit  de  la  guerison  du  lu- 
natique,  que  s'ensuit-il  ?  Uniquemeut  ceci :  que  saint  Matthieu  a  lais- 
se  entre  les  deux  faits,  ainsi  rapportes,  une  lacune  de  quelques   mois, 


(1)  L'Opinion  qui  tlerit  le  didrachme  pour  un  irap6t  civil  paye  aux  Roradins,  est 
dontraire  a  tous  les  textes  :  Deut.  XXX,  13-16  :  Le  deml  sicle  sera  paye  au  Sei-* 
gneur.  Malth.  XVlI.  23-26  :  Notre-Seigneur  ddclare  en  etre  exerapt  par  la  raison 
que  «  les  enfants  des  rois  ne  leur  paient  aucun  tribut  )),c'etait  donc  a  Dieu  qu'e- 
tait  paye  le  didrachme.  Josephe  1'appelle;  Sacrum  didrachma  quod  Deo  ex  more 
&olent  offerre  (Antiq.  1.  18,   c.  12). 
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commc  il  Ta  fait  d'ailleurs,  et  les  autres  Synoptiques  avec  lui,  pour 
cTautres  parties  du  rccit  et  notamment  pour  l'intervalle  presque  entier 
de  la  premiere  annee. 

Mais,  dans  l'harmonisation  des  quatre  evangiles,  le  paiement  du  di- 
drachme  lu  au  mois  d'aout  ou  de  septemhre,  a  la  suite  de  la  Transfi- 
guration  et  avant  la  fete  des  Tentes,n'est  certainement  pas  a  sn  place; 
il  n'y  serftit  pas  davantage  entre  les  deux  fetes  des  Tentes  et  de  la 
Dedicacc.  Le  paiement  du  didrachme  n'a  sa  place  historique  qu'apres 
1'hiver,  au  mois  d'Adar  ou  de  Fevrier  (Shekalim}Cap.  II;  Maimonide  ; 
Lightfoot,  Hor.  Hebr). 

Les  lecteurs  etsurtout  les    interpretes  des  saints  Evangiles  ne  1'ont 
pas  ignore.  Mais  habitues  a  lire  de  suite  les  faits,  comme  ils  sont  rap- 
portes  en  saint  Matthieu,  et  sans  doute  aussi    deroutes  par  1'idee  pre- 
concue  qu'au  depart  pour  la  fete  des  Tentes  Notre-Seigneur  quittait 
pour  toujours  la  Galilee,  ils  ont  eu    1'illusion  que  ce    qui  legalement 
devait  avoir    lieu     au    mois  d'Adar  (fevrier),s'etait  passe?  dans  la  cir- 
constance,  exceptionnellement,  a  une  autre  epoque  —  au  mois  d'Aoiit 
—  et  que  le    paiement  du  didrachme,    alors    rapporte  par  saint  Mat- 
thieu,  concernait  la  taxe  due  depuis  le  mois    de  fevrier  precedent  et 
pour  laquelle,  disent-ils,  Notre-Seigneur  se  trouvait  elre  en  retard  de 
six  mois.  Le  retard  serait  provenu  ou  de  ce  que  «  Notre-Seigneur  au- 
rait  ete,  durant  tout  ce   temps,  absent   de    Capharnaiim    »,    ou    d'une 
«  exemption  attachee  a   la  qualite  de  docteur  ou   de  propliete,  qualite 
qu'on  lui  avait  dabord  reconnue  et  qu'on  lui  contesfait  »,  ou  simple- 
ment  d'un  «  sursis  qui  avait  ete    accorde  »    (???)..    Et  cependant^  quoi 
de  plus  simple    et  de  plus  facile  que  de  reserver  le   paiement  du  di- 
drnchme  et  le  depart  de  la  Galilee  pour  le  mois  d'Adar  suivant;  c'est 
ce  que  l'on  obtient  par  la  meme   qu'on   lit  anterieurement  dans    saint 
Jean  la   fete  d'octobre  et  la  fete  de  decembre,  Scenopegie  et  Encenies 
(J.  VII,  2  —  X,  39)  (1). 

(1)  Aureste,  apres  avoir  generalement  adniis  que  la  date  legale  povtr  le  paieraent 

du  didrachmc  etait  au  mois  de  fevrier,  et  considere  comrne  une  exception  le  paie- 

ment  attribue  par  eux  au  mois  daout,  les  auteurs  secartent  peu  a  pcu  et  par    de- 

gres  de  la  donnee  primitive.  Iis  ont  lu  en  effet  que  le  paiement  avait  lieu  aussi  a  la 
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i)  A  la  fin  de  Fevrier  ou  au  commencement  de  Mars  —  plus  rien  ne 
s'y  oppose  —  dernier  et  solennel  depart  de  Notre-Seigneur  a  travers 
la  Galilee,  «  dum  complerentur  dies  assumptionis  ejus  j>.  Les  termes 
de  cette  annonce  dans  saint  Luc  sont  maintenant  justifies.  Alors, 
alors  seulement,  les  neuf  a  dix  chapitres  de  saint  Luc^  IX,  51 —  XIX, 
—  avec  la  mission  des  soixante-douze  disciples  envoyes  en  eclaireurs 
(X,I-20),avec  Tarret  chez  Marlhe  et  Marie  en    Galilee  (X, 38-42),  avec 


t^aqtie,  puis  encore  aux  fetes  de  la  Pentecote  et  des  Tabernacles.  Mais  ceci  concer- 
nait  les  Juifs  residant  a  1'etranger  :  ou  ils  jvenaient  en  personne  accomplir  leur  pe- 
lerinage  a  la  Ville  Sainte  et  ils  payaient  alors  leur  tribut  annuel  pour  le  Temple, 
ou  bien  la  collecte  faite  parmi  eux  etait  apporlee  a  epoques  fixes  a  Jerusalem, 
comme  il  resulte  de  ce  texte  de  Maimonide  rapporte  par  Lightfoot  (Horse  hebr.)  : 
«  Tempore  festi  Paschatis  publicahatur  adducendam  oblationem  primam  de  loco 
propinquiori ;  et  illi  qui  remotiores  erant  adducerent  tempore  festi  Pentecostes  ; 
et  illi  qui  remotissimi  erant  adducerent  tempore  festi  Tabernaculorum  ».  Mais  qui 
ne  voit  que  ce  paiement  fait  ou  apporte  a  Jerusalem,  a  lepoque  des  grandes  fetes, 
n'explique  nullement  que  le  didrachme  ait  ete  demande  a  Notre-Seigneur  a  une 
tout  autre  epoque,  a  Capharnaiim  ?  II  fallait  aux  commentateurs  autre  chose  :  ils 
ont  donc  suppose  comme  «  beaucoup  plus  probable  a  priori  que  la  taxe  etait  per- 
cue  aux  approches  de  la  fetedes  Tabernacles  »;  etcette  date  dabord  tenue  pourune 
exceptiDn  devient  pour  eux  la  regle.  II  y  a  pourtant  des  variantes  :  car  il  en  est 
qui  savent  que  «  le  recouvrement  de  la  taxe  etait  fait  a  lapproche  de  chacune  des 
grandes  fetes  »,et  d'autres, — ce  qui  est  tout  1'oppose, —  que  «  lorsqu'on  n'avait  pas 
paye  a  Jerusalem,  les  employes  allaient  la  recouvrer  ensuite  par  tout  le  pays  ».On 
a  donc  le  choix  entre  le  temps  des  fetes,  ou  celui  qui  precedait,  ou  celui  qui  sui- 
vait.  Qui  croire  ?  Mais  en  resume,  ce  a  quoi  parait  tenir  1'exegese  contemporaine, 
c'est  que  le  paiement  du  didrachme  n'ait  point  de  date  certaine.  Nous  citons  : 
«  Secundum  tractatum  mischnicum  de  siclis,  pecunia  colligebatur  mense  Adar  ;  et 
erant  in  provincia  mensarii  qui  pecuniam  colligebant  collectamque  mitterent  in 
urb e m-i  .Ceci  est  le  document  ;voici  rinterpretation:«Ca?£e7Wtt  ex  tali  prcescriptione 
mischnica  nihil  certe  ad  tempus  determinandum  colligi  potest,  quia  non  constat 
fuerit  ne  idem  usus  Christi  tempore  ».  Or,  entre  le  temps  du  Christ  et  la  destruc- 
tion  du  Temple  il  s'est  ecoule  a  peine  quarante  ans.  Est-ce  que  la  Mischna,  parlant 
du  temps  qui  a  precede  la  destruction  du  Temple,  en  excluerait  precisement  le 
temps  du  Christ?  Linterpretation  de  Knabenbauer  [in  Matth.  XVII,  23),  qu'on  dirai^ 
deslinee  a  mettre  a  1'aise  les  concordistes,  permet  en  effet  a  chacun  de  placer  le 
paiement  du  didrachme  a  1'epoque  ou  il  voudra. 
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la  guerison  des  dix  lepreux  a  lalimite  comnuine  de  Ia  Galilee  et  de  la 
Samarie  (XVII,  11-19) — ,seront  lus  a  lenr  place  tels  qn'ils  se  trouvent, 
sans  omissions,  sans  suppositions,  sans  interversions  (1). 

Et  qu'on  ne  craigne  point  d'etre  encombre,  malgre  Theure  tardive, 
par  tous  ces  details  du  dernier  parcours  evangelique.  Apres  Adar,  il 
y  a,  environ  tous  les  trois  ans,  Ie  mois  supplementaire  Ve  Adar  (Fe- 
vrier — bis),interca!ation  necessaire  pour  rendre  conforme  a  1'annee  so- 
laire  l'annee  lunaire  des  Hebreux.  L'annee  dans  laquelle  cela  se  pas- 
sait  et  ou  mourut  Notre-Seigneur  a  eu  necessairement  le  mois  interca- 
laire  Ve  Adar,  Ies  calendriers  en  font  foi  pour  l'an  29.  Ge  sonl  donc 
sept  a  huit  semaines  depuis  Ia  fin  d'Adar  jusqu'au  milieu  de  Nisan  — 
et  elles  suffisent  pour  donner  place  a  tous  les  evenements  racontes 
par  saint  Luc. 

On  remarquera,  quant  au  parcours  et  a  1'evangelisation  de  la  Gali- 
lee,  que  deux  sabbats  y  sont  mentionnes  (Luc,  XIII,  10-17  et  XIV, 
1-24)  ;  mais  ce  qu'ou  ne  parait  pas  avoir  assez  remarque,  c'est  que, 
apres  chacun^  de  ces  haltes  sabbatiques^  il  est  fait  mention  par  saint 
Luc  de  la  remise  en  marche  (XIII,  22  et  XIV,  25).  Nous  retrouvons 
ici,  nous  touchons  du  doigt  Vexactitude  du  troisieme  evangeliste  ; 
ces  textes,  XIII,  22,  etc,  ne  peuvent  plus  etre  appliques  au  voyage 
des  Tentes,  ni  a  celui  de  la  Dedicace,  mais  bien  aux  diverses  etapes 
du  grand  voyage  a  la  derniere  Paque  «  dian  coniplerentur  dies  »,  et 
d'abord  dans  le  parcours  de   la  Galilee. 

1i)  A  un  moment  donne,  c'est  le  passage  et  Ie  sejour  au  dela  du 
Jourdain,  racontes  par  saint  Matthieu,  saint  Marc  et  saint  Jean  (Matth. 
XIX,  1-12  ;  Marc,  X,  1-12  ;  Jean,  X,  40-42  :  dans  la  Synopse,  p.312). 


(1)  On  ne  fera  pas  cTobjection  contre  la  reception  de  Notre-Seigneur  chez  Mar- 
the  et  Murie  en  Galilee  (Luc,  X,  38-42) —  non  pas  encore  a  Bethanie,  —  quand  on 
lira  dans  le  recit  de  la  Passion  que  le  pieux  groupe  de  femmes  dont  faisait  partie 
Magdeleine  avait  suivi  Jesus  et  le  scrvait  dans  ce  parcours  de  la  Galilee,  quelles 
etaient  moiitees  ensentble,avec  Jesus,de  Galilee  en  Judee  (Matth. XXVII,  55;  Marc, 
XV.  40  ;  Luc,  XXUI,  49  et  55  ) 
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/)  Saint  Jean  ajoute  bientot  au  recit  commun  la  visile  a  Bethanie 
pour  la  resurrection  de  Lazare,  suivie  elle-meme  du  recul  a  Ephrem 
(Jean  XT,  1-56,  pp.  316-323)  . 

m)  Enfin,dorniere  marche,  par  Jericho,vers  Bethanie  etJerusalem, 
rapportee  par  les  trois  Synoptiques  (Matth.  XIX, 13  —  XX, 34  ;  Marc, 
X,  13  —  52  ;  Luc,  XVIII,  15  —  XIX,  28  :  pP.32k  —  330). 

Le  parcours  de  la  Galilee  fou  ont  figure  deux  sabbats)  parait  avoir 
pris  environ  trois  semaines  ;  le  sejour  au  dela  du  Jourctain  avec  la 
visite  a  Bethanie  et  la  retraite  a  Ephrem,  trois  ou  quatre  ;  c'est  la 
septieme  ou  la  huitieme,depuis  le  depart  de  Capharnaiim,qui  aura  ete 
celle  de  la  derniere  Paque  et  de  la  Passion  du  Seignenr. 


En  resume,  la  rectification  de  la  Concorde  des  Evangiles  pour  les 
liuit  derniers  mois  de  Ia  vie  publique  de  Notre-Seigneur  repose  sur 
trois  chefs  :  le  premier,  qui  lui-meme  commande  tout,  c'est,  apres  la 
guerison  du  lunatique,  la  fixation  de  Tentretien  secret  de  Notre-Sei- 
gneur  et  des  disciples  non  dans  une  maison  au  pied  du  Thabor  mais 
dans  leur  domicile  a  eux,  a  Capharnaiim  (p.  222)  ;  —  le  secondchef, 
c^est  lidentification  des  versets  de  saint  Marc  et  desaintJean  (Prseter- 
grediebantur  Galilseam  nec  volebat  quemquam  scire  ~  Ascendit  ad 
diem  festum  non  mani/este  sed  quasi  in  occuito)  pour  rapporter  ensem- 
ble  le  voyage  incognito  a  la  fete  des  Tentes  (p.  225)  ;  —  le  troisieme 
chef,  c^est  le  paiement  du  didrachme  differe  jnsqu*a  Tepoque  legale  du 
15  Adar  ou  Fevrier  (/?.  251),  et,  par  suite,  differe  aussi^  jusqu?apres 
cette  d':Ue^  le  depart  definitif  de  Notre-Seigneur  de  la  Galilee  pour 
aller  celebrer  a  Jerusalem  la  derniere  Paque  (p.  25^). 

Les  Concordes_,  anciennes  ou  modernes^  qui  avaient  place  au  lende- 
main  de  la  Transfiguration,  entre  Ie  Thabor  et  Capharnaum  et  a  l'ar- 
rivee  en  cetle  ville,  1'entretien  zl*  olv.bv,  Ie  voyage  secret,  et  le  paiement 
du  didrachme,  avaient  supprime  lintervalle  de  six  mois  dans  lequel 
eurent  lieu  les  deux  fetes  des  Tentes  et  de  la  Dedicace;  de  \i\y  dans 
lesConcordes,  l'impossibilite  de   trouver   la  place    precise  des  recits 
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de  saint  Jean  concemant  ces  deux  fetes.  L'intervalle  retabli,  Ia  Con- 
corde  s'est  trouvee  toute  faite. 

Les  Evangelistes  ne  presentent  donc  pas  ce  desordre  chronologique 
qu'une  critique  malveillante  ou  peut-etre  hative  a  pretendu  y  trouver. 

Reste  Ie  recit  de  la  Grande  Semaine  dans  lequel  les  divers  incidents 
de  la  Cene  pascale^  de  la  Passion  et  meme  de  la  Resurrection  devront 
presenter  aussi,  par  la  simple  succession  des  textes,  une  marche  na- 
turelle  et  precise. 


VII.  —  Cet  essai  de  rectihcation  de  la  Concorde  evangelique  fut 
dabord  publie  avec  1'autorisation  de  1'Ordinaire  et  par  l'entremise 
de  M.  Vigouroux,  S.  S.,  dans  la  Science  catlwlique,  n°  de  Janvier 
1891  (l).Un  livre  qui  parut  dans  le  courant  de  1'annee  suivante,  d'un 
exegete  bien  connu,  prouva  que  le     nouveau  systeme  avait  ete  goute. 

De  savants   Prelats,  des  Exeo-etes  faisant  autorite,   des    Professeurs 
d^Ecriture  Sainte,  diverses  Revues  ecclesiastiques  donnerent  leur  ap- 
preciation  favorable   et  jugerent  qu'il  y  avait  utilite    a  ce  que  Ia  Con- 
corde  ainsi  rectifiee  fut  mise  au  jour. 

Depuis  qu'elle  a  ete  publiee,  le  Diclionntiire  de  la  Bible,  edite  par 
M.  Vigouroux,  en  a  insere  le  tableau  synoptique  dans  ses  colonnes. 

La  Synopsis,  arrivee  h  sa  seconde  edition,  presente  en  regard  les 
quatre  Evangiles  selon  le  texte  de  la  Vulgate.  Reproduits  d'un  bout 
a  1'autre  sans  interversions^  ils  peuvent  etre  lus,  si  l'on  veut,  chacun 
separement  dans  sa  colonne.  Mais  on  peut  aussi  des  quatre  ne  faire 
qu'une  seule  lecture,  en  passant  d'une  colonne  a  1'autre,  negligeant 
alors  les  lignes  ou  les  mots  imprimes  en   italique. 

Dans  ce  cas,  quelques  passages  seulement,  rapportes  en  dehors  de 
1'ordre  chronologique,  doivent  etre  lus  a  une  autre  place  que  celle 
qu'ils  ont  dans  TEvangile  ;  on  en  est  averti  par  un  changement  de 
typographie  et  parun  renvoi  a  la  section  011  ils  peuvent  etre  lus  avec 
les  passages  paralleles  et  ou  ils  sont  repetes  en  caractere  special. 

(1)  Plus  tard;  duns  les  Eiudes  Ecclcsiastiques,  189i-1895. 
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Le  texte  de  la  Concorde  est  accompagne  d'une  sorte  d'E:zpose  jus- 
tificatif  montrant  d'une  page  a  1'autre  Penchainement  historique  de 
tous  les  iaits  et  discours  qui  composent  le  recit  evangelique.  Cet 
expose,  particulierement  gout£  des  lecteurs,  a  recu  dans  la  presente 
edition  quelques  eclaircissements  au  sujet  de  certains  points  en  litige. 


*  * 


En  publiant  sous  cette  forme  la  Concordance  des  Saints  Evangiles, 
Vauteur  nya  dyautre  desir  que  d'etre  utile  a  ses  freres}  les  membres  dii 
clerge,  et  de  servir  la  verite. 

H^  Independamment  des  points  principaux  qui  ont  ete  lobjet  d^une  rec- 

tification  necessaire  et  reconnue  telle  par  plusieurs  Maitres  en  exegese 

il  en   est  d  autres,    secondaires    oit,    dans    le    conflit  des  opinions,  il  a 

cru  pouvoir  adopter,  proposer  meme  tel  sentiment  sans  pretendre  pour 
cela  contester  au  sentiment  contraire  toute  probabilite. 

II  soumet  d'ailleurs,  comme  il  le  doit,  toute  son  ceuvre  au  jugement 
du  Saint-Siege  et  declare  expressement  condamner  d'avance  tout  ce 
que  le  Magistere  infaillible  y  reprouverait. 
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SUR 


L'HISTOIRE;   LES  INSTITUTIONS   ET  LES   CODTUMES 
DU  PEUPLE  JUIF  (!) 


I. 


HlSTOIRE  SOMMAIRE    DU    PEUPLE    D'lSRAEL    ET    ASSERVISSEMENT    A    L^EMPIRE 


Histoire.  Le  Redempteur  promis  au 
monde,  apres  la  faute  originelle,fut,  dans 
la  suite,  annonce  au  palriarche  Abraham 
de  la  famille  de  Scm,  comme  devant 
naitre  de  sa  race. 

Au  peuple  issu  d'Abraham,  d'Isaac  et 
de  Jacob,etait  destinee  en  heritage  la  ter- 
resituee  au  centre  de  lancien  rnonde,  en- 
tre  la  Phenicie  et  1'Anti-Liban  au  Nord, 
la  Mediterraneeal'Ouest,  1'Arabie  Petree 
au  Sud  et  le  desert  de  Syrie  a  PEst. 

Primitivement  habilee  par  diverses 
peuplades  issues  de  Chanaan,  (ils  aine  de 
Cham,  conquise  en  grande  partie  parles 
Philistins  (d'ou  le  nom  tle  Palestine)  des- 
cendants  d'un  autrefils  de  Cham,Mesraim, 
elle  devint,  apres  la  sortie  des  Hebreux 
d'Egypte  (1645-1605)  la  Terre  d'Israel 
que  se  partagerent  les  douze  tribus  is- 
sues  des  douze  fils  de  Jacob.  Les  douze 
tribus,  d'abord   gouvcrnees  par  les  An- 


ciens  du  peuple  et  par  les  Juges  suscites 
de  Dieu,  formerent  ensuite  le  royaume 
de  Saul(1080),  de  David  (1040),  etde  Sa- 
lomon  (1001). Mais  apres  celui-ci,  dix  tri- 
bus  revoltees  contre  son  fils  et  succes- 
seur,Roboam,se  detacherent  des  deux  tri- 
busde  Juda  et  de  Benjamin,  qui  consti- 
tuerent  a  elles  seules  le  royaume  de  Juda 
(962-606),  tandis  que  les  dix  autres  lor- 
merent  le  royaume  d'Jsrael  (962-718). Les 
deux  royaumes,  virent  lun  apres  lautre 
leurs  enfants  s'en  aller  captifsa  Ninive  et 
a  Babylone,  et  lorsque  les  rois  de  Perse, 
successeurs des  Assyriens,  permirentaux 
Hebreux  de  regagner  la  terre  de  leurs 
Peres  (536)  ,ce  fut  le  pays  de  Juda  et  ce- 
lui  de  Benjamin,  autour  de  Jerusalem  la 
Ville  Sainle,qui  les  attira  de  preference. 
Quant  au  terriloire  auparavant  occupe 
par  les  principales  tribus  du  royaume 
d'Israel,il  avait  recu,  a  la  place  des  exi- 


(1)  Ge  titre  avec  sa  division:  «  Histoire,  Institutions.Goutumes  »  parait  devoir  etre  pre- 
fere  au  titre  et  a  la  division  aspez  sonvent  employes  :  «  Etat  politique,  religieux,  social, 
etc  »,attendu  (^ue  tout,chez  les  Juifs,etait  plus  ou  moins  en  dependance  de  la  loi  religieuse. 


XXIV 


NOTIONS  PRELIMINAIRES 


*es,  unc  colonie  assyrienne  qui,  melee  a- 
vecquelques  restes  dTsrael.forma  le  pcu- 
ple  des  Samarilains,  pour  jamais  etran- 
ger  et  hostile  a  celui  de  Juda.  Les  uns 
et  les  autres  vecurent  sous  la  dornina- 
tion  des  Perses  jusqua  la  conquele 
d'Alexandre  (336-323  av.  J.-C). 

Apres  celui-ci,  dont  1'empire  fut  par- 
tage  entre  ses  generaux,  la  Palestine  lit 
partie  du  royaume  de  Syrie  devolu  a  Se- 
leucus.  Ce  fut  Tere  des  Seleucides.  11  y 
eut  parmi  ceux-ci  plusieurs  princes  du 
nom  d'Antiochus,  persecuteurs  du  Dieu 
et  du  peuple  dTsrael.  Alors  se  leverent 
les  Macchabees(167)qui,pourprixde  leur 
zele  et  comme  consecration  de  leurs  vic- 
toires,  ajouterent  a  leur  qualite  de  grand- 
pretre  le  tilre  de  roi  (107y.  Mais  leurs 
rivalites  intestines  amenerent  sur  la  ter- 
re  de  Juda  et  jusque  dans  le  Temple  de 
Dieu  les  phalanges  romaines  conduites 
par  Pompee  (63)  qui  s'etait  depuis  peu 
rendu  maitre  de  la  province  de  Syrie. 

AsSERVISSEMENT     POLITIQUE.      —       Rome 

gouverna  desormais  les  aflaires  en  Ju- 
dee,  d'abord  sous  les  Idumeens  Antipa- 
ter  et  Herode,  qui  avaient  recu  d'ellele 
pouvoir  ;  puis,apres  la  mort  de  ce  roi(4) 
dont  la  succession  avait  ele  partagee  en- 
tre  ses  lils, —  Archelaiis  pour  la  Judee, 
la  Samarie  et  1'ldumee,  Herode  Antipas 
pour  la  Galilee  et  la  Peree,  et  Philippe 
pour  la  Trachonite  et  lTluree,  •—  la  part 
d'Archelaiis  devenait  pi'ovince  romaiue 
sous  la  dependance  du  gouverneur  de 
Syrie(6  apres  Jesus-Christ). 

Pendant  que  tout  cela  se  passait,  c'esl- 
a-dire  peu  de  temps  avant  la  mort  du 
roi  Herode,  le  Messie  attendu  des  nations 
etait  ne  a  Bethlehem,  etcommencait  dans 
la  petite  bourgade  de  Nazareth.en  Gali- 
lee,  la  vie  cachee  qu 'il  y  devait  conti- 
nuer  jusqu'a  l'age  de  trente  ans. 

La  Province  de  GALiLEE.avec  Sephoris 


dc  Cana  au  centrc,  avec  Tiboriade,  Mag* 
dala.  Capharnaum  sur  le  lac  de  Genrza- 
reth,  occupaitla  partie  septeutrionale  de 
la  Palestine  proprcment  dite. 

La  SAMARin.avec  Sebaste  (1'ancienne 
villede  Samarie),  avec  Sichem,  Silo,  Be- 
thcl,  en  occupait  le  milieu,  sans  arriver 
toutefois  jusqu'a  la  mer  .  Elle  faisait 
parlie,  ainsi  que  la  Judec  et  TIdumce,de 
la  nou\  ellc  province   romaine. 

V 

La  Judee,  au  midi  et  a  1'ouest,  avec 

Jerusalem,  Jericho,  Bethlehem,Hebron, 
Arimathie,  Joppe,  etait  des  trois  la  plus 
importante,  et  son  nom  designe  souvent 
la   Palestine  tout  enliere. 

Parallelement  a  la  cote  mediterranc- 
enne,entre  les  trois  provinces  sus-nom- 
mees  et  celles  plus  etendues  mais  moins 
peuplees  que  se  parlageaient,  au  levant, 
les  tetrarquesde  Galilee  et  d'Ituree,des- 
cendait  du  grand  Plermon  jusqu'a  la  mer 
morte,  sur  une  longueur  de  cinquante 
lieues,le  fleuve  sacre    du  Jourdain. 


Tcl  etait  le  theatreou  allait  se  passerla 
vie  de  l'Homme-l)ieu.  La  nouvelle  pro- 
vince  romaine  faisait  partie  du  gouverne- 
ment  de  Syrie.  Le  Propreteur  imperial 
residant  a  Antioche  avait  sous  sesordres 
immediats  le  Procurateur  pour  la  Judce. 
Celui-ci  avait  sa  residence  ordinaire  a 
Cesaree  (ancienne  Tuur  de  Straton)  sur 
la  cote  de  la  Mediterranee  ;  il  se  trans- 
portait  a  Jerusalem  dans  les  occasions 
ou  1'affluence  des  Juifs  rendait  necessai- 
re  sa  presence.  Desormais,a  Jerusalcm, 
comme  a  Cesaree.  et  dans  tous  les  lieux 
importants  de  la  Palestine,  c'etaient  les 
soldats  de  Rome  qui  tenaient  garnison 
jusqu'aux  abords  du  Temple  de  Dieu, 
c'etaient  ses  agents  flscaux  qui  perce- 
vaient  1'impot  des  fils  dTsrael,  c'etaient 
les  Procurateurs  romains  qui  exercaient 
le  pouvoir    du    glaive   echappe,  avec   le 


(ancienne  capi.^ale^jvoisine  de  Nazareth  et  I  sceptre,des  mains  de  Juda. 
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II, 


INSTITUTIONS      MOSAIQUES     ET     GOUVERNEMENT     INTERIEUR 


Quoique  sous  la  dependanee  politi- 
que  de  Rome,  la  nation  juive,quant  a  son 
gouvernement  interieur,  continuait  a  vi- 


vre  sousle  regime  de  laLoiet  desinstitu» 
tions  etablies  parMoise,  le  grand  Legis- 
lateur  que  Dieu  lui  avait  donne. 


1.  Calenclvier  Ilebraique. 


Avant  tous  autres  renseignements,utiles 
pour  linlelligence  de  certains  details  de 
1'histoire  sacree.il  convient  de  faire  men- 
tion  de  la  division  du  temps  et  de  ce  qui 
concerne  le  calendrier  en  usage  parmi 
les  Juifs.  Ccst  le  prelude  oblige  et  com- 
me  le  cadre  prealable  ou  tout  le  reste 
doit  venir  prendre  place. 

Jours  :  Les  Juifs  avaient  appris  de  la 
Genese  a  compter  les  jours  a  partir  du 
soir.  Ils  partageaient  priniitivemcnt  la 
nuit  en  trois  veilles  (Luc,  XII,  38); 
depuis  les  relations  avec  les  Romains, 
elle  fut  partagee  en  quatre  (Synopse 
p.lSb)  :  lapremiere  du  coucher  du  soleil 
a neuf heures  du  soir.la  seconde  de  neuf 
heures  a  minuit,  la  troisieme  de  minuit 
a  trois  heures,  la  qualrieme  de  trois 
heures  au  lcver  du  jour.  Entre  le  Iever 
et  le  couoher  du  solell,  les  ancicns  a- 
vaient  seulement  distinguele  matin,lemi- 
di  et  le  soir;  ils  partageaieut  maintenant 
le  jour  en  quatre  parties  de  trois  heures 
chacune,  mais  d'une  duree  inegalo.  selon 
que  les  jours  etaient  plus  longs  ou  plr.s 
courts.  On  lcs  appelait  :  premiere,  troi- 
sieme,  sixieme,  et  neuvieme  heure  ;  la 
premiere  commencait  au  lever  du  soleil, 
la  troisieme  vers  les  neuf  heures,  la  si- 
xieme  a  midi,  la  neuvieme  vers  trois  heu- 
res  du  soir. 

Mois  :  Les  mois  elaient  regles  sur  le 
cours  de  la  lune,ils  commencaicnt  et  finis- 
saient  avec  elle.  Comme  la  revolution  de 
la  lune  s'accomplit  en  vingt-neuf  jours 
et  demi,  les  mois  avaieut  tour  a  tour 
vingt-neuf  ou  trente  jours.  Ils  n'eurent 
d'abord,  chez  les  Hebrcux,d'autre  nom 
cjue  celui  de  leur  numcro   d'ordre  :  pre- 


mier,    second,     troisieme    et     douzieme 
mois.    appellation    qui  a    persiste    pour 
qualre   de  nos  mois  :  septembre,octobre, 
novembre  etdecembre.  Ce  fut  au    retour 
de  la    captivile,  que  les  Juifs  appelerent 
tous  lesmois  de  leur  nomchaldeen.  Voici 
leurs  noms    en  commencant    par  le  mois 
qui  coincidait  avec   le    printemps  et    qui 
correspondait  a  mars-avril. 
1°.  Mars-Avril  :  Nisdn 
2°.    Avril- Mai  :  Iyar 
o°.    Mai-Juin  :  Sivdn 
i°.    Juin-Juillet  :  Tammouz 
5°.    Juillet-Aout  :  Ab 
6°.    Aout-Septembre  :  Elul 
7°.     Septembre-Octobre  :  Tlschri 
8°.    Octobre-Novembre  :  Marcliesudn 
9°.    Novembre-Decembre  :  Caslca 
J0°.  Decembrc-Janvier  .  Tebeth 
11°.  Janvier-Fcvrier  :  Schebdt 
12°.  Fcvrier-Mars  :  Addr 
Les  douze  mois  lunaircs    ne  font  que 
354  jouvs.  Cest  la  durc>c  de  1'annee  lunai- 
re,  en  usage  aujourdhui  encore  chez  lcs 
Musulmans. 

Ann£k.  —  L'annce  des  Hcbreux,  quoi- 
que  constituee  par  les  mois  lunaires, 
etait  neanmoins  raccordee  avec  l'annee 
solaire  de  365  jours.  Les  onze  jours  qui 
elaient  en  plus  des  douze  mois  lunaires 
donnaicnt  licu,  tous  les  trois  ans,  a  un 
mois  supplemcnlaire  qui  se  placait  a  la 
suite  du  douzieme  mois  sous  le  nom  de 
Ve  Adiir. 

Moise  avait  prescrit  que  1'annee  com- 
mencerait  a  la  lune  de  Mars-Avril,  a 
lepoque  de  la  sortie  dEgyple,  c/etait 
1'annee  religieusc.  Plus  tard,  probablc- 
mcnt  a  lepoque  de  la  domination  Macc- 
donienne,  lcs  Juifs  adopterent,  pour  les 
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affalres  exterieures  lannee  civile,  qui 
commencait  avec  la  lune  du  mois  de 
Tischri  (Septembre-Octobre). 

On  distinguait  dans  1'annee  six  epo- 
ques  ou  saisons  :  1°.  celle  de  la  mois- 
son,  de  la  mi-avril  a  la  mi-juin;  2°.  celle 
des  fruits,  de  la  mi-juin  a  la  mi-aout ; 
3°.  Pepoque  des  chaleurs,  de  la  mi-aout 
a  la  mi-octobre  ;  4°.  des  semailles,  de 
la  mi-octobre  a  la  mi-decembre  ;  5°. 
celle  d'hiver  et  des  pluies,  de  la  mi- 
decembre  a  la  mi-fevrier ;  6°.  1'epoque 
du  froid. 

Annee  Sabbatique.  —  Tous  les  sept 
ans  revenait  pour  les  Juifs  YAnnee  sab- 
baiique,  aiusi  appelee  parce  que  c'etait 
1'annee  du  repos  des  terres  ordonne  par 
Dieu  meme.  Quoiquil  n'y  eut  cetle  an- 
nee-la  ni  semailles  ni  recolte^  les  terres 
ne  laissaient  pas  de  porter  quelques 
fruits  que  la  loi  de  Dieu  avait  exclusive- 
ment  reserves  a  la  classe  pauvre.  Cest 
la  peut-etre  ce  qui  explique  le  mieux  le 
fait,  rapporte  par  1'Evangile,  des   disci- 


ples  cueillant  et  mangeant  des  e"pis  a 
travers  champs  un  jour  de  sabbat  et, 
dapres  des  calculs  tres  fondes,  dans 
une  annee  sabbatique. 

Annee  Jubilaire.  —  On  peut  ajouter 
qu'apres  sept  periodes  de  memenature, 
c'est-a-dire  apres  quarante-neuf  ans,  la 
cinquantieme  anneeetait  celle  du  Jubile. 
Non  seulement,  on  n'y  semait  ni  mois- 
sonnait,  se  bornant  a  recueiilir  les  fruits 
spontanes  de  la  terre  et  des  arbres, 
mais  chaque  israelite  rentrait  en  posses- 
sion  de  ses  terres  et  de  ses  heritages, 
de  quelque  maniere  qu'ils  eussent  ete 
alienes.  Gette  institution  avait  eu  pour 
but  de  maintenir  le  partage  des  terres 
fait  par  Josue  et  d'eviter  la  confusion 
entre  les  tribus  et  les  familles.  Aussi 
n'eut-elle  plus  d'objet  et  dut-elle  demeu- 
rer  inobservee  quand,  au  retour  de  la 
captivite  de  Babylonp,  il  se  trouva  qu'un 
grand  nombre  de  familles  et  peut-etre 
des  tribus  entieres  etaient  restees  dans 
le  lieu  de  leur  captivite. 


2.  Culte  divin  :   Temple  —  Pretres  —  Sacrifices. 


Quelques-unes  des  institutions  parti- 
culieres  au  peuple  d'Israel,  telles  que 
la  Circoncision.  le  repos  du  Sabbat,  a- 
vaient  ete  etablies  de  Dieu,et  pratiquees 
deja  par  les  anoiens  Patriarches,  avant 
qu'elles  n'eussent  ete  inscrites  dans  la 
loi  du  Sinai'. 

Ancien  Taberna.cle. —  Toutefois,  lors- 
que  le  Seigneur,  du  sein  de  la  nuee,  ap- 
pela  Moise  pour  lui  parler,  la  premieie 
de  ses  ordonnances  eut  pour  objet  la 
construction  de  V Arche  et  du  Taberna- 
cle,  de  l'Arche  destinee  a  garder  les 
tables  de  la  Loi,  et  du  Tabernacle  qui 
devait  abriter  1'Arche  et  les  objets 
sacres  destines  au  culte  de  Dieu.  Le 
Tabernacle,  sorte  de  temple  porta- 
tif  —  non  compris  le  parvis  ou  ves- 
tibule  destine  a  1'iminolation  des  vic- 
times  —  etait  une  tres  riche  tente.  par- 
tagee  en  deux  par  un  grand  voile  riche- 
ment  brode  :  la  partie  anterieure,  appe- 


lee  le  Saint,  et  la  partie  de  derriere 
appelee  le  Saint  des  Sainls.  Cest  dans 
le  Saint  des  Saints,  derriere  le  voile,  que 
fut  placee  PArche  (1'alliance.  Faite  d'un 
bois  precieux  rcvetu  tant  au  dehors 
qu'en  dedans  de  lames  d'or  tres  pur, 
1'Arche  etait  surmontee  d'un  couvercle 
—  le  Propitiatoire  —  ainsi  appele  parce 
que  c'etait  de  la  que  le  Seigneur  avait 
promis  d'ecouter  les  prieres  de  son 
peuple  et  de  lui  faire  connaitre  ses  di- 
vins  oracles.  Au-dessus,  deux  cheru- 
bins  d  or,  deployant  leurs  ailes  dans 
toute  la  largeur  de  1'eHifice,  regardaient 
inclines  vers  le  trone  ou  siegeait  invisi- 
ble  la  Majeste  du  Dieu  d  Israel.  En 
deca  du  voile,  c'est-a-dire  dansle  Saint, 
le  milieu  etait  bccupe  par  une  table  d'or, 
VAutel  des  parfums,  ou  devait  fumer 
matin  et  soir  1'encens  d'agreable  odeur 
ordonne  de  Dieu.  D'un  cote  de  1'Autel, 
celui  du  midi,  le  grand  Chandelier  d'or 
aux  sept  branches,  avec   leurs  sept  lam- 


SUR   LE    PEUPLE   JUIF 


XXVII 


pes  dontla  lumiere  ne  devait  jamais  s'd- 
teindre  ;  et  de  1'autre  cote,  au  nord,  la 
Table  des  pains  de  proposition,  ainsi 
appelee  des  douze  pains  qui  y  demeu- 
raient  poses  d'un  samedi  a  1'autre  et 
qui,  renouveles  chaque  semaine,  ne  pou- 
vaient  etre  manges  que  par  les  pretres 
(cf.  p.  114), 

Temple. — Cefut  sur  le  modele  du  Ta- 
bernacle,  inaugure  dans  le  desert  un  an 
apres  la  sortie  d'Egypte(EX.  XXXVI  — 
XL  )  et,  depuis,  transporte  par  les  He- 
breux  en  dififerents  lieux  de  la  Terre 
promise,  que  fut  construit  le  Temple  de 
Jerusalem.  Des  quatre  collines  renfer- 
mees  dans  l'enceinte  de  la  ville  —  le 
mont  Sion  actuel,  au  midi.  1'Acra  au 
nord,  1'Ophel  et  le  Moriah  au  levant 
—  ce  fut  celui-ci  qui  servit  d'emplace- 
ment  au  Temple  de  Dieu.  Bati  avec  une 
magnificence  sans  pareille  par  le  grand 
roi,  fils  de  David  (1012  av.  J.  C),  detruit 
dans  la  suite  par  Nabuchodonosor  (599), 
reconstruit  par  Zorobabel  '516),  JeTem- 
ple,  au  moment  de  la  vie  du  Christ,  ve- 
nait  d'etre  augmente  et  embelli  par  He- 
rode  (20  av.  J.  C.  ;  p.49).  11  occupaitsur 
le  mont  Moriah  une  sorte  de  carre  com- 
pose  de  trois  enceintes.  La  premiere 
donnait  dans  une  grande  cour  entouree 
de  galeries  couvertes,  portecs  feur  de 
magnifiques  colonnes.  Cetait  la  Cour 
des  gentils,  Atrium  Gentium,  seule  ac- 
cessible  aux  etrangcrs.  Ce  fut  de  Ia  que 
Notrc-Seigneur,  par  deux  fois,  dutchas- 
ser  les  marchands  et  les  changeurs  (pp. 
48,  329).  La  galerie  orientale  surplora- 
bant  la  vallee  de  Cedron,  seuls  restes  de 
la  construction  primilive,  s'appelait  pour 
ce  motif  «  Portique  de  Salomon  »(p.247). 
A  un  niveau  plus  eleve.  la  deuxiemc  en- 
ceinte,  formee  de  divers  batimenls  de 
quinze  mctres  de  hauteur,  renfermait 
trois  cours  se  faisant  suite  l'une  a  l'au- 
tre,  de  1'Orientau  Couchant;d'abord  l'A- 
trium  accessible  aux  femmes,  ou  etait 
le  tresor  (GazophylaciumJ  et  ou  Notre- 
Seigneur,  pendant  lcs  fetes,  enseignait 
(p.  233)  ;  puis  «  1'Atrium  d'Israel  »  re- 
serve  aux  hommes  ;  enfin,  un  peu  pl«s 
haut,  1'«  Atrium   des  prctres   »    qui  en- 


tourait  de  tous  cotes  la  troisieme  en- 
ceinte  ou  Temple  proprement  dit.  Celui- 
ci,  eleve  encore  de  quinze  marches,etait 
bati  de  marbre  blanc  et  revetu  a  1'inte- 
rieur  de  lames  d'or  tres  pur.  La  toiture 
elle-meme  etait  ornee  de  lames  sembla- 
bles  et  herissee  de  pointes  dorees.  Ou- 
tre  le  «  Vestibule  »  a  1'entree  duquel 
etait  un  premier  voile,  il  se  composait, 
comme  1'ancien  Tabernacle,  du  lieu  ap- 
pele  «  Saint  »,  ou  pouvaient  entrer  les 
seuls  pretres  de  service  (p.  5),  et  du 
«  Saint  des  Saints  »  accessible  au  seul 
Grand-Pretre  une  seule  fois  1'annee.La, 
avait  ete  avant  la  destruction  du  Tem- 
ple  par  Nabuchodonosor,  «  1'arche  d'al- 
liance  »  dans  laquelle  etaient  renfer- 
mees  «  les  tables  de  la  Loi  »  avec  «  un 
vase  de  manne»  et  la  «  Verge  d'Aaron  ». 
En  avant  du  grand  voile  qui  cachait  a 
tous  les  regards  le  «  Saint  des  Saints  » 
se  voyaient  encore  dans  «  le  Saint  » 
«  1'Autel  des  parfums  »  ,  a  gauche  le 
«  Chandelier  d'or  »,  a  droite  la  Table 
«  des  pains  de  proposition  »  .  A  1'exte- 
rieur,sur  trois  cotes  du  Temple,  etaient 
adossees,  en  trois  etages,  des  salles  et 
des  chambres  pour  les  differents  servi- 
ces  ;  on  y  montait  par  deux  escaliers 
rnenages  a  chacun  des  cotes  du  Vesti- 
tibule. 

Pkktufs  et  Lkvites. —  Pour  le  service 
du  Temple,  comme  autrefois  pour  celui 
du  Tabernacle.  Dieu  avait  designe  la 
seule  tribu  de  Levi  et,  dans  cclle-ci, 
avait  distingue  la  famille  d'Aaron.  Ce 
fut  dans  la  famille  d'Aaron,  frere  de 
Moise,  que  se  perpetua,  jusqu'a  l'epo- 
que  de  la  dominalion  romaine,  la  charge 
de  grand-pretre.  Cette  dignite  etait  de 
droit  hereditaire  ct  a  vie.  Mais  la  poli- 
tique  dHerode,  suivi  en  cela  par  lcs 
Cesars,  avait  mis  la  m;dn  sur  cette  puis- 
sance  et  en  avait  fait  une  charge  venale  ; 
en  sorte  quil  y  avait,  au  temps  de 
Notre-Seigneur,  cinq  personnages  con- 
nus  qui  1'avaient  exercee.  Le  peuple 
toutefois  ne  s'etait  pas  habitue  a  cette 
violation  de  la  Loi,  et,  pour  lui,  le  seul 
Grand  Pretre  etait  celui  qui  1'avait  ete 
d'abord.    Telle    etait  alors    la  condition 
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d'Anne,  beau-pere  du  Grand-Prctre  offi- 
Ciel,    Caiphe. 

Les  pretres  descendants  des  deux  fils 
dAaron,  Ithamar  et  Eleazar,  avaient  ete 
partages,du  temps  de  David.en  autanl  de 
classes  qu'il  s'elait  trouve  de  familles  sa- 
cerdotales;puis  au  retour  de  la  captivite, 
quoiquil  ne  s'en  fut  trouve  qu'un  nom- 
bre  restreint  representant  seulement 
quatre  familles,  on  les  avait  neanmoins 
partages  de  nouveau  en  vingt-quatre 
classes  qui  faisaient  de  semaine  en 
semaine  le  service  du  Temple.  Les  pre- 
tres  etaient  aides  dans  leurs  fonctions 
par  des  ministres  inferieurs,  les  levites, 
en  tres  grand  nombre,  descendant  com- 
me  eux  de  Levi,  mais  non  par  Aaron. 

Ceux-ci  avaient  eu  autrefois  la  charge 
de      porter    d'une   etape      a  1'autre,     du 
desert  dans  la  Terre  promise,  le  Taber- 
nacle    et  tous    les  objets    qui    y    etaient 
renfermes.     Depuis  la  construction    du 
Temple,  ils  avaient  la  garde  de  cet  edi- 
fice,    en  ouvraient    et   en    fermaient    les 
portes,  le  tenaient  en  etat  de  proprele, 
en  administraient  les  revenus,  prenaient 
soin  des  provisions  en  nature,telles  que 
bois,  farine,  huile,  vin,  encens,  etc,  ser- 
vaient    comme    chantres,    comme  musi- 
ciens  ;  mais  ils  n'entraient  point  dans  le 
Temple  proprement    dit,    le  Sanctuaire, 
accessible    seulement    aux  pretres.  Les 
enfants  de  Levi,    soit  pretres,   soit  sim- 
ples    Levites,    navaient    point    recu    de 
part   dans  la  distribution  des  terres  qui 
fut     faite    aux  douze    tribus.    Mais    ils 
avaient    ete    mis  en   possession  de  qua- 
rante  huit  villes  —  dont  trois  au  dela  du 
Jourdain    —    dans  lesquelles  ils    habi- 
taient  avec  leurs  familles  ;  ils  recevaient 
pour    leur    subsistance     les    dimes   des 
fruits  de    la   terre    et  des   bestiaux    des 
autres  tribus  (Deut.  XIV)  ;  et  quand  ils 
devaient,    tour  a  tour,  se  transporter    a 
Jerusalem     pour    leurs     fonctions,     ils 
avaient     part    aux    oblations    de     toute 
nature    et  a   celles  des   Victimes    que  le 
feu   n'avait   pas  du  entierement    consu- 
mer.    Ils  etaient  loges    dans    les  depen- 
dances  du  Templequientouraient  la  cour 
des  pretres  ;    au  milieu  de  celle-ci,    en 
face  1'entree  du  Lieu  Saint,  etait  1'Autel 


de  pierres  brutes,  long  et  large  de  cin- 
quante  coudees,    destine  aux  sacrifices. 

Sacrifices.  —  Les  sacrifices  tenaient 
une  place  importante  dans  la  loi  mosai- 
que  et  dans  la  vie  religieuse  du  peuple 
Hebreu.  Ils  avaient  ete  dailleurs  prati- 
ques  des  le  principe,temoin  1'histoire  de 
Cain  et  d'Abel  (Gen.l  V.  3,  4)  ;  et  Noe 
apres  le  deluge,  <?  prei  ant  de  tous  les 
animaux  et  de  tous  les  oise^aux  purs,en 
offrit  un  Holocauste»  au  Seigneur  (Gen. 
Vlll,20.) 

D'aprcs  la  loi  mosaique,  les  animaux 
propres  aux  sacrifices  etaient  les  bceufs. 
les  brebis,  les  chevres,  les  beliers,  les 
boucs;  et.parmi  les  oiseaux,  les  tourte- 
relles  et  les  petits  des  colombes.  (Gcn. 
XV,9.) 

Les  sacrifices  etaient  de  trois  sortes: 
1°.  VHolocauste,  qui  avait  pour  but  de 
reconnaitre  le  souverain  domaine  de  Dieu 
sur  toute  creature,  ce  qui  ne  pouvait 
mieux  etre  exprime  que  par  la  destruction 
totale  de  la  victime  offerle  (holocauste  : 
o).o<;,  tout  ;  xaiw,  je  brule).  La  peau 
seule  etait  reservee,  et  appartenait  aux 
pretres/£ec.  viii,  8) 

2°.  Le  sacrifice  pour  le  peche  ou 
pour  le  delit,  lun  ordinairement  of- 
fert  au  nom  de  tout  le  peuple,  1'autre 
pourles  faulesetau  nom  desparticuliers: 
une  partie  seulement  de  la  victime  etait 
consumee  sur  l'autel,et  tout  le  reste  ap- 
partenait  aux  pretres. 

3°.  Le  sacrifice  eucharistique,  appele 
aussi  pacifique,  offert  soit  pour  remer- 
cier  le  Seigneur  des  graces  recues,  soit 
pour  en  demander  de  nouvelles  :  une 
partie  de  la  victime  etait  consumee,  une 
autre  reservee  aux  pretres,  le  reste  a 
ceux  qui  1'avaient  offerte. 

II  est  fait  aussi  mention,dans  le  Livre 
Sacre,  du  sacrifice  de  la  vache  rousse 
dontles  cendres  servaient  a  fairede  1'eau 
lustrale  (Nombr.XlX)  et  de  la  vache  im- 
molee  en  expiation  d'un  meurtre  dont 
1'auteur  etait  demeure  inconnu. 

Outre  ces  divers  sacrifices  qui  etaient 
sanglants,  il  y  en  avait  d'autres  non  san- 
glants  '.  ils  consistaient  dans  1'oblation 
de  pain  ou   de  farine,    de   vin,   dhuile, 
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d'encens,tantot  ofl'ertsseparement,et  tan- 
totcomme  accessoires  aux  sacrifices  pro- 
prementdits,et  toujoursavec  assaisonne- 
ment  de  sel  vNombr.  XVlll,  19.) 

Chacun  des  jours  de  1'annee  el  chacu- 
ne  des  diverses  fetes  avaientleurs  sacrifi- 
ces  respectifsdetermines  par  la  Loi. 

Le  sacrifice  de  chaque  jour, appele  pour 
cette  raison  le  sacrifice  perpeluel,  con- 
sistait  dans  limmolation  dun  premier 
agneau,le  matin,  avant  tout  autre  sacri- 


fice,  etdun  autre  agneau,  le  soir,  apres 
tous  les  autres  sacrifices  obligatoires  ou 
volontaires.  Cette  double  immolation,ac- 
compagnee  deroffrande  de  farine,  dhuile 
et  de  vin  [Ex.  XIX,  38:  Nombr.  XXVlllI. 
3.8),  ne  vaquait  jamais,  quelsque  fussent 
les  autres  sacrifices  exiges  ou  usites  en 
la  circonstance,  comme  il  en  etait  des 
differentes  fetes  ordinaires  ou  solen- 
nelles  qui  se  succedaient  au  cours  de  l'an- 
nee. 


3.  Institutions  et  ohservances   nationales}  individuelles,  domestiques. 


Le  Sabbat   doit    etre    place  en  tele    de 
toutes   les  fetes  ordinaires. 

Le  repos  sabbatique,  dontl'origine  est 
exprimee  aux  premieres  pagesde  la  Ge- 
nese,    fut  inscrit  dans  la    loi    sinaitique 
comme  chose  deja  pratiquee:*  Souviens- 
toi    de    sanctifier  le    jour    du  Sabbat    » 
(  Ex  .    XI  ,8  )  .    Le  peuple  juif  le  consi- 
derait  comme  le  caracterc  propre  qui  le 
distinguait    des  autres    nations.     —   Le 
repos  du  Sabbat  commencait  le  Vendredi 
soir,  au  coucher  du  soleil,  et  durait  jus- 
qu'a  la  meine   heure    du  lendemaiu.  Non 
seulement  toute  oeuvre  servile  mais  aussi 
la  preparation  ou  la  cuisson  desaliments, 
ainsi  que  les  voyages,    etaient  ce  jour-la 
rigoureusement    interdits    ;    la    distance 
quil  etait  seulement  permis  de  parcourir 
ne    depassait  point  deux    mille   pas  ;  les 
alimentsdevaient    etre  prepares  par  avan- 
ce,  comme  il  avait  ete  autrefois    prescrit 
pour  la  manne,  c  est-a-dire   le  vendredi, 
veille  du  sabbat,  appele  pour  ce  motif  le 
jour  de  la   preparation  [Paresceve.  cf.  p. 
474)  .  Au    Temple,  surlautel  des   holo- 
caustes,    independainment     du     sacrifice 
perpetuel    du    matin    et  du  soir,   et   des 
offrandes  de  farine,  d'huile  et  de  vin,  on 
immolait,  jusqu  a    deslruction  coinplete, 
encore  deux  agneaux. 

NeOmenie. —  Chaque  nouvelle  lune,ou 
premier  jour  du  mois  lunaire,  avait  eu  sa 
mention  au  chapitre  XXVIII  du  livre  des 
Nombres,  comme  devant  etre  celebree 
par  un  holocauste  special  ;  il  comprenait 
limmolation   de   deux  jeunes    taureaux, 


d'un  belier  el  de  sept  agneaux  (d'un  an  et 
sansdefaut),  plus  les  offrandes  accessoi- 
res  ordinaires  et  limmolalion  d'un  bouc 
en  sacrifice  pour  le  peche.  La  Neomenie 
n'empechait  point  les  travaux  ordinai- 
res. 

Fete  des  Trompettes. —  II  n'y  avait 
d'exception  que  pour  la  Neomenie  du  sep- 
tieme  mois^  celui  de  Tischri,  qui  mar- 
quait  le  commencement  de  1'annee  civile. 
Elleetait  annoncee  au  son  des  trompettes 
(d'ou  son  nom  particulier)et  excluait  toute 
ceuvre  servile.  Outre  le  sacrifice  perpe- 
tuel  et  le  sacrifice  prescrit  pour  les  Neo- 
menies  ordinaires,  il  y  avait  ce  jour-la 
un  troisieme  holocauste.  celui  d'un  jeune 
taureau,  d'un  belier  et  de  sept  agneaux 
avec  les  autres  oblations  dusage.et  enco- 
re  le  sacrifice  d'un  autre  bouc  pour  l'ex- 
piation  des  peches  du  peuple  [Lev.  XXIII, 
24-26  ;  Nombr.  XXIX,  1-6). 

Fete  delExpiation. —  Peu  apres  cettc 
Neomenie  particulierement  solennelle,  le 
10  du  mois  de  Tischri  etait  un  grand 
jour  d'expiation  pour  les  peches  commis 
dans  1'annee,  tant  par  les  pretres  que 
par  le  peuple.  Le  jeune  y  etait  rigoureu- 
sement  prescrit  depuis  la  veille  au  soir 
jusqu'au  soir  du  jour  suivant,  et  toute 
ceuvre  servile  interdite  comme  pour  le 
Sabbat  hebdomadaire. —  Le  grand  pre- 
tre  qui,  ce  jour-la  seulement,  devait 
entrer  dansle  Saint  des  Saints.nepouvait 
le  faire  qu'apres  s'etre  purifie.  II  offrait 
a  cet  effet  en  sacrifice  un  jeune  taureau 
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pour  ses  peches    et  pour  les  peches   de 
toute  la  famille  sacerdotale.    Puis   pour 
les  peches  dupeuple,  on  conduisait  deux 
boucs  a  lautel,   et,  le  sort  en  ayant  de- 
cide,  l'un  etait  offcrt  en  sacrifice,  comme 
symbole  du    chatiment   merite,  et    lau- 
tre  envoye  libre  au  desert,  comme  sym- 
bolede  la  remission    obtenue.  Eutre   ces 
deux   ceremonies  le  grand-pretre   pene- 
traitdansle  «  Saint  des  Saints  »,l'encen- 
soirfumant;  ayant  trempeledoigt  dans  le 
sangdesdeux  victimes  qu'il  venait  d'im- 
moler,  il  aspergeait  sept  fois  dans  la  di- 
rectiondu  Propitiatoire  etdu  coteduVoi- 
le;  et  quand  il  en  etait  sorti,il  aspergeait 
dela  mememanierel'interieur  du  «  Saint» 
et    son  autel.    Cest   alors   que  le   bouc 
vivant   —    houc  emissaire    —    ayant    ete 
livre    pour    etre    conduit   au    desert,    le 
grand-pretre  offrait  un  belier  en   holo- 
causte    pour    lui     et    pour    le    peuple   ; 
apres  quoi,  on  emportait,  pour  les  jeter 
hors  des  murs,    les  cendres  du  veau    et 
du  bouc  qui  avaient  ete  sacrifies  pour  les 
peches,  [Lev.  XXIII,  27-32;  Nomb.  XXIX 
7-11).  La  fcte  de  1'Expiation  n'etait  pas 
de  celies  qui  obligeaient  de  se  rendre  a 
Jerusalem. 


* 
»  • 


II  y  avait  trois  fetes  dans  1'annee  a 
Poccasion  desquelles  tout  Israelite  male, 
des  l'age  de  douze  ans,  devait  aller  au 
Temple  de  Jerusalem  se  presenter  de- 
vant  le  Seigneur.  Cetaient  les  fetes  de 
Paques,  de  la  Pentecote  et  des  Taberna- 
cles. 

La.  F£tE  de  Paques.  —  La  fete  de 
Paques  (Pesach,  de  Pasach,  passer 
outre,  epargner,  Ex.  VII,  27),  se  cele- 
brait  en  mdmoire  de  la  sortie  d'Egypte 
et  de  la  conservation  des  premiers-nes 
des  Hebreux  lors  du  passage  de  l'ange 
exterminateur  qui  fit  perir  tous  les  pre- 
miers-nes  des  Egyptiens.  Ce  fut  dans  la 
Huit  du  14  au  15  du  mois  d'Ahih  ou  de 
JVisan  (Mars-Avril)  premier  mois  de 
1'annee  sacree.  D'apres  1'ordre  qu'ils  en 
avaient  recu  de  Dieu,  les  Hebreux  ayant 
immole  dans  chaque  famille  un  agneau 
d'un  an,  sans  defaut,  teignirent  de    son 


sang  les  deux  jambages  et  la  travose 
de  leurs  portes.  L'agneau  roti  au  feu, 
ils  durent  le  manger  a  la  liate,  avec  des 
herbes  ameres  et  des  pains  non  fermen- 
tes,  ayant  leurs  pieds  chausses,  leurs 
robes  relevees  et  un  baton  a  la  main, 
prets  a  se  mettre  en  marche  ;  on  devait 
manger  1'agneau  en  entier  sans  en  rom- 
pre  aucun  os,  et,  s'il  en  restait  le  matin, 
le  jeter  au  feu  pour  y  etre  consume  ;  ce 
qui  fut  fait  alors  devait  ejre  desormais 
celebre  par  une  fete  annuetle,  de  toutes 
la  plus  solennelle.   Ce  fut  la  Paque. 

Des  le  dixieme  jour  du  mois  de  Nisan, 
d'apres  la  loi  (Exod.  XII,  3),  on  choisis- 
sait  1'agneau  qui  devait  etre  mange  pour 
la  celebration  de  la  Paque,  sauf,d'apres 
le  Talmud,  que  les  Juifs  arrives  de  l'e- 
tranger  un  jour  ou  deux  seulement  avant 
la  fete,  achetaient  un  agneau  dans  la  cour 
du  Temple.  Le  14  de  Nisan  etait  un  jour 
de  toilette  minutieuse  :  on  prenait  un 
bain,  on  se  coupait  les  ongles  et  les 
cheveux  ;  mais  ce  a  quoi  lon  attachait 
le  plus  d'importance,  c'etait  de  recher- 
cher  dans  tous  les  coins  de  chaque  mai- 
son  ce  qui  pouvait  s'y  trouver  de  pain 
fermente,  afin  de  le  faire  disparaitre  en 
le  consumant  dans  un  feu  qu'on  allu- 
mait  a  ciel  ouvert.  Lcs  pains  azymes 
etaient  cuits'  dans  la  matinee  pour  etre 
manges,  a  1'exclusion  de  tout  autre, 
depuis  le  soir  du  quatorzieme  jour  jus- 
qu'au  vingt-et-unieme.  Car  la  fete  durait 
sept  jours. 

Dans  le  Temple,  apres  le  sacrifice  du 
soir  (Deul,  XVI,  26),  les  agneaux  prea- 
lablement  examines  etaient  egorges  par 
les  pretres  qui  en  repandaient  le  sang 
sur  1'autel.  II  devait  y  avoir  un  agneau 
immole  par  famille  de  dix  personnes  au 
moins,  de  vingt  personnes  au  plus  (Jose- 
phe,  Bell.  Jud.  VI,  IV,  3):  si  le  nombre 
de  convives  requis  ne  se  trouvait  pas 
dans  une  famille,  on  s'adjoignait  quel- 
ques  personnes  d'une  autre  maison. 
L'agneau  pascal,  perce  de  deux  broches 
de  bois,  l'une  dans  sa  longueur,  1'autre 
dans  sa  largeur  —  en  forme  de  croix,  — 
etait  roti  au  four  dansson  entier.  Quand 
tout  etait  pret  pour  le  repas  pascal,  le 
pere  de  famille  faisait  circuler  une  coupe 
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pleine  de  vin,en  prononcant  une  priere, 
On  servait  les  herbes  ameres,  un  assai- 
sonnement  appele  charozeth,  et  la  coupe 
circulait  une  seconde  fois  pendant  que 
le  pere  de  famille  rappelait  a  ses  enfants 
la  signification  de  la  fete  et  de  son  cere- 
monial  (Ex.  XII,  26)  ;  on  chantait  ensuite 
les  psauraes  113-118,  puis  on  mangeait 
1'agneau  avec  les  pains  azymes,  et  une 
troisieme  fois  la  coupe  circulait — celle 
qu'on  appelait  la  coape  de  henediction 
(Cf.  I  Cor.  X,  16;.  On  pouvait,  sil  etait 
necessaire,  ajouter  d'autres  viandes  et 
quelques  menus  plats,  mais  il  fallait 
reserver  pour  la  fin  un  peu  de  1'agneau 
pascal.  La  coupe  circulait  une  quatrieme 
ou  meme  assez  souvent  une  cinquieme 
fois,  et  on  terminait  par  le  chant  des 
psaumes  120  et  suivants.  Le  premier 
jour  de  la  fete,  15  de  Nisan.  etait  le  plus 
solennel  et  ne  comportait  aucune  oeuvre 
servile. 

Le  second  jour,  16  de  Nisan,  on 
offrait  dans  le  Temple  la  premiere 
gerbe  mure  d'orge,  comme  premices  de 
la  moisson  (  Lev,  xxvn,  10-14).  Le 
septieme  et  dernier  jour  etait,  comme  le 
premier,  celebre  solennellement  et  ne 
comportait  non  plns  aucune  ceuvre  ser- 
yile.  Dans  le  Temple,en  chacun  des  sept 
jours  de  la  fete  les  pretres  ofTraient  un 
holocauste  et  des  victimes  expiatoires 
pourles  peches  du  peuple. 

Pentecote.  —  Le  jour  ou  avait  ete 
offerte  sur  1'aulel  du  Temple  la  premiere 
gerbe  mure,  commencait  une  serie  de 
septsemaines  apres  lesquelles  etait  ce- 
lebre  un  jour  de  fete  appele,  pour  le 
motif  qu'on  vient  de  dire,  la  fete  des 
Semaines  (Ex.  XXXIV,  22  ;  Deut.  XVI- 
10);on  1'appelait  aussi  la  fete  de  la  mois- 
son  et  des  premices  (Nombr  XXVlll,  26), 
car  la  moisson  etait  alors  terminee  et 
on  offrait  a  Dieu  comme  premices  et 
action  de  graces  de  la  moisson,  deux 
pains  du  nouveau  fromerit  et  un  dixieme 
d'ephi  de  la  meme  farine.  Cette  fete  rap- 
pelait  encore  aux  Israelites  un  autie 
bienfait,  celui  de  la  Loi  qui  fut  donnee  a 
leurs  ancetres  sur  le  mont  Sinai",  cin- 
quante  jours  apres  leur  sortie  d'Egypte. 


Celait  le  6  du  mois  appele  Sivan,  troi- 
sieme  mois  de  Fannee  religieuse  (corres- 
pondant  a  Mai-Juin);  la  fete  ne  s'etendait 
pas  au  dela  de  ce  jour.  qui  marquait  la 
iin  de  la  moisson  (Ex.  XXIII,  16), mais  il 
etait  particulierement  solennel^  et  atli- 
rait  dans  les  murs  de  Jerusalem  une  af- 
fluence  considerable  de  Juifs  de  tous  les 
pays.  II  y  avait  interdiction  de  toute 
ceuvre  servile.et  dansleTempIe  immola- 
tion  de  nombreuses  victimes  en  holo- 
caustes,  en  expiation  des  peches  et  en 
hosties  pacifiques. 

Fete  des  Tabernacles. —  La  troisieme 
fete  que  les  juifs  devaient  alier  celebrer 
a  Jerusalem  etaitla  fete  des  Tabernacles  ; 
elle  etait  ainsi  appelee  en  souvenir  des 
tentes  sous  lesquelles  vecurent  les  He- 
breux  pendant  leur  sejour  de  quarante 
ans  au  desert  :  elle  commencait  le  15  du 
mois  de  Tischri  (Septembre-Octobre)  et 
durait  huit  jours  pendant  lesquels  les 
juifs,  comme  autrefois  leurs  ancetres, 
devaient  demeurer  sous  des  tentes  — • 
faites  de  feuillage,  —  que  l'on  dressait 
sur  les  espaces  libres,  les  places  pu- 
bliques  ou  les  terrassesdes  maisons  (Lev. 
XXIV,  40).  Tous  portaient  dans  leurs 
mains  des  branches  de  palmier,  des  ra- 
meaux  garnisde  fruils,en  chantant«  Hos- 
hannd^nom  quiest  reste  a  lafete.Une  ce- 
remonieparliculiere  a  cette  solennite  con- 
sistait  en  ce  que  le  corfege  des  pretres 
allait  puiser  de  Teau  a  la  fontaine  de 
Siloe  dans  un  vasede  prix  et  la  portaient 
solennellement  dans  le  Temple  ou  elle 
etait  repandue,  melee  avec  du  vin,  dans 
le  sacrifice  du  matin  sur  1'autel  du  Sei- 
gneur.  Les  sacrifices  prescrits  pendant 
les  jours  de  cette  fete  etaient  plus 
noml^reux  que  dans  aucune  aulre  fete 
de  1'annee,  sauf  que  le  nombre  des  jeu- 
nes  taureaux  immoles  allait,  chacun 
des  septjours,  en  decroissant,  depuis 
treize  jusqu'a  sept  (Le\>.  XXIII,  1-22). 
Le  huitieme  jour,ap|  e\e  Hosannd  Rabba 
ou  grand  Hosanna,  etait  le  plus  solennel 
et  les  ceuvres  serviles  y  etaient  interdites 
aussi  bien  que  le  premier  jour  de  la 
fete  (Nombr.XXlX,  1—35).  On  1'appelait 
aussi  «  lejourde  1'Assemblee  ».  Cetait 
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durant  cette  fete,  quand  revenait  1'annee 
sabbatique.  qu'on  lisait  la  loi  de  Moise 
devant  le  peuple  assemble. 

Outre  les  trois  grandes  fetes  obliga- 
toires,  qui  etaient  d'institution  mosaique, 
quelques  autres  avaient  ete  introduites 
posterieurement.  Nommons  seulement  la 
fete  des  Encenies  ou  dedicace,  et  celle  de 
Purim   ou  des    sorts. 

.LvFete  des  Encenies  ou    Dedicace  ne 
datait  que  de  Judas  Macchabee. 

Apres  que  1'impie  Antiochus.  roi  de 
Syrie,  avait  souille  le  Temple  de  Dieu  et 
fait  cesser  le  culte  pendant  six  ans, 
Judas  Macchabee  victorieux  ayant  puri- 
fie  le  Lieu  Saint  et  retabli  l'autel  et  les 
sacrifices,  le  25  du  mois  de  Kisleu,  cette 
nouvelle  dedicace  fut  aussi  1'origine 
d'une  fete  annuelle.  Elle  se  celebrait 
pendant  huit  jours  par  de  nombreux 
sacrifices  et  par  de  grandes  illuminations 
qui  lui  firent  donner  aussi  le  nom  de 
fete  des  lumieres. 

La  Fete  de  Purim  etait  celebree  le  14 
du  moisAdar(Fevrier  —  Mars).C'etait  le 
jour  qui  avait  ete  fixe.  par  le  sort  pour 
le  massacre  general  des  Juifs  sujets 
d'Assuerus,  roi  de  Perse,  a  1'instigation 
de  leur  cruel  ennemi,  Aman.  La  deli- 
vrance,  obtenue  par  la  courageuse  in- 
tervention  dEsther.  avait  donne  lieu  a 
une  fete  annuelle.Les  Juifs  la  celebraient 
non  dans  le  Temple  a  Jerusalem,  mais 
partout  ailleurs  et  dansleurs  maisons.par 
des  festins,  des  jeux  et  des  divertisse- 
ments  :  c'etait  une  fete  plutot  civile  que 
religieuse. 


Toutes  ces  fetes  etaient  des  institu- 
tions  nationales.  La  loi  en  avait  dicte 
d'autres  qui  etaient  plutot  personnelles. 

Circoncision.  —  La  premiere  de  ce 
genre,  qui  a  ete  deja  mentionnee,  etait  la 
Circoncision.  Dieu  avait  voulu  que  la 
Circoncision  fut  le  signe  de  lalliance 
conclue  avec  Abraham  et  sa  descen- 
dance  (Gen.  XVII,  10).  et  elle  fut  plus 
tard  inscrite  dans   la  loi.  (Lev,  XII,  3). 


L'enfant  devait  etrecirconcis  le  huitie- 
me  jour  apres  sa  naissance  ;  1'incision 
sanglante  etait  faite  avec  le  [couteau  de 
pierre  par  le  pere  lui-meme  ou,  a  son 
defaut,  par  quelque  autre  membre  de 
la  famille,    en  presence  de  dix  temoins. 

Purification  —  Bientot  apres,  le  qua- 
rantieme  jour  (ou  le  quatre-vingtieme 
pour  les  filles  ),avaitlieu  dans  le  Tem- 
pie  la  ceremonie  de  la  purification  com- 
mune  a  1'enfant  etala'mere.  Elle  con- 
sistait  dans  le  sacrifice  d'un  agneau  et 
d'un  pigeon,  ou,  pour  les  gens  pauvres, 
de  deux  pigeons  seulement,  l'un  offert 
en  holocauste,  1'autre  en  expiation  du 
peche  (Lev.  XII,  1-8). 

Premiers-nes.  —  De  plus,  s'il  s'agissait 
des  fils  premiers-nes,  le  Seigneur  avait 
declare  quils  lui  appartenaient  tout 
specialement  depuis  que  les  premiers- 
nes  avaient  ele  preserves  de  Pextcrmi- 
nation  dans  laquelle  perirent  tous  les 
premiers-nes  des  Egyptiens.  Toutefois 
la  tribu  de  Levi  ayant  ete  ensuite  re- 
servee  tout  entiere  pour  le  service  du 
Seig  leur,  les  fils  premiers-nes  durent 
seulement  etre  presentes  au  Temple  et 
rachetes  au  prix  de  cinq  sicles  ;  —  la 
valeur  du  sicle  etait  environ  de  2  f.  83  c. 
(Ex.  XIII,  2  etXII,  15). 

Fils  de  la  Loi.  —  Dabord  confie  aux 
soins  de  la  mere,  puis  a  1'autorite  vigilan- 
te  du  pere,  1'enfant  israelite  devait  etre 
eleve  dans  la  connaissance  et  dans  l'a- 
mourde  la  loi  sainte.  Cetait  des  1'age  de 
douze  ans  que  tout  male  etait  «  fils  de  la 
loi  »,c'est-a-dire,soumisdesormais  a  tou- 
tes  les  prescriptions  legales  qui  altei- 
gnaient  les  hommes  adultes,  notamment 
Pobligation  de  se  presenter  a  epoques 
determinees  devant  le  Seigneur  dans 
son  Temple.A  partir  de  vingt  ans,  tout 
israelite  devait  la  taxe  annuelle  pour 
lentretien  du  Temple  et  les  besoins  du 
culte.  Ceux  de  la  tribu  de  Levi  etaient 
admis  a  entrer  en  fonctions  a  vingt- 
cinq  ans  (Nombre.  IV.  3,  7)  ou  a  trente 
ans  (Nombre.  VIII,  24),  selon  le  genre 
de  service  qu'ils  etaient  appeles  a  remr 
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plir.  Trente  ans,  ce  fut  l'age  ou  se  mon- 
trerent  1'un  apres  1'autre  devant  Israel, 
a  six  mois  d'intervalle,  Jean  le  precur- 
seur  et  Jesus  le  Christ-Messie. 

Nazareens.  Du  fils  de  Zacharieil  fut 
dit  avant  sa  naissance  «  quil  ne  devait 
pas  boire  de  vin,  ni  d'autre  liqueur  eni- 
vrante  »  'p.5).  Cetait  conforme  a  une 
prescription  particuliere  de  la  Loi.  Elle 
concernait  toutes  les  personnes  qui,  en 
vertu  d'un  vceu  fait  par  elles-memes  ou 
par  leurs  parents  en  leur  nom,  se  con- 
sacraient  a  Dieu  soit  pour  toute  la  vie 
soit  pour  un  temps  determine.  Moise, 
au  livre  des  Nombres  (VI,  1-21),  avait 
regle  les  conditions  de  cette  conse- 
cration,  appelee  Naziveat,  de  lhebreu 
Nazir,  separe,  consacre*.  Le  Nazireen 
devait  s^abstenir  de  vin  et  de  toute  li- 
queur  enivrante,  les  raisins  meme  lui 
etaient  interdits.  Jamais  le  rasoir  ne 
devait  passer  sur  sa  tete.  II  lui  etait 
prescrit  expressement  d'eviter  le  con- 
tact  d'un  mort,  fut-ce  son  pere  ou  sa 
mere.  Que  si  la  chose  arrivait  par  sur- 
prise,  apres  s'etre  purifie  et  s'etre  lave 
la  tete,  il  devait  offrir  un  sacrilice  et 
recommencer  son  Nazireat.  Lorsque  le 
terme  de  son  vceu  etait  arrive,  il  se  pre- 
sentait  dans  le  Lieu  Saint,  s'acquittait 
des  sacrifices  prescrits  par  la  loi,  et 
se  coupait  alors  les  cheveux  qui  etaient 
brules  sur  1'autel  des  Holocaustes. 
Si  celui  qui  avait  fait  le  vceu  se  trou- 
vait  en  pays  eloigne,  il  se  rasait  les 
cheveux  au  lieu  ou  il  se  trouvait  et  en- 
voyait  au  lemple,  ou  reservait  pour  y 
apporler  lui-meme  plus  tard,  ce  qu'il 
devait  offrir.  Le  cas  est  signale  dans 
les  Actes  (XVIII,  18)  en  la  personne  de 
1'Apotre    Paul. 

Lepreux.  Une  autre  prescription 
legale,  rappelee  en  plus  d'un  endroit 
du  Saint  Evangile,  etait  relative  aux 
lepretix.  La  maladie  de  la  lepre,  parti- 
culierement  connue  en  Orient,  avait 
cominence  a  faire  des  ravages  parmi 
les  Hebreux  sortis  d'Egypte.  II  fut 
alors  necessaire  de  prendre  des  precau- 
tions    contre     ce   venin    contagieux   qui 


n'affectait  pas  seulement  la  peau,  mais 
gagnait  peu  a  peu  le  corps  et  le  meltait 
dans  1'etat  le  plus  hideux.  Les  signes 
qui  1  annoncaient  ayant  dailleurs  une 
certaine  ressemblance  avec  diverses 
eruptions  de  moindre  gravite,  il  fallait 
a  leur  premiere  apparition  se  preseuter 
au  pretre  qui  devait  examiner  la  nature 
du  mal.  Le  sujet  d'abord  surveille  pen- 
dant  sept  jours,  etait  de  nouveau  exa- 
mine  apres  sept  autres  jours,  pour  etre, 
selon  le  cas,  declare  indemne,  ou,  au 
contraire,  contamine.  Celui  qui  etait  re- 
connu  lepreux,  devait  etre  separe  de  la 
societe,  avoir  les  vetements  decousus, 
la  tete  nue  et,  a  lapproche  de  toute  per- 
sonne,  se  cacher  le  visage  en  criant  qu'il 
etait  impur. 

Certains  cas  de  lepre  pouvaient  etre 
gueris.  La  guerison  devait  etre  ofli- 
ciellement  constatee  par  les  pretres, 
suivie  d'une  ceremonie  de  purilication. 
Celui  qui  devait  etre  purifie  apportait 
au  pretre  deux  passereaux  dont  1'un 
etait  immole  ct  1'autre  mis  en  liberte 
apres  avoir  ete  trempe  dans  le  sang  du 
premier.  Sept  jours  apres,  il  offrait  en 
sacrifice  deux  agneaux  et  une  brebis, 
ou,  s'il  etait  pauvre,  un  agneau  seule- 
ment  et  deux  tourterelles,  avec  des 
oblations  de  farine,  de  vin  et  dhuile, 
et  1'homme  etait  declare  purifie  selon 
la  Loi  (Lev.  XIII  et  XIV;  cf.  pp.  90 
et  305.) 


Mariage.  —  Parmi  les  institutions 
reglees  par  la  Loi  de  Moise,  il  ne  faut 
pas  omettre  celle  qui  concernait  les  ma- 
riages. 

Institue  a  1'origine  par  Dieu  meme, 
le  mariage  avait  ete  soumis  chez  les 
Israelites  a  des  lois  particulieres.  Outre 
les  prohibitions  provenant  de  certains 
degres  de  parente  et  d  aflinite  {Lev. 
XVIIIJ,  il  avait  ete  interdit  aux  enfants 
d'lsrael  de  contracter  aucune  alliance 
avec  les  idolatres  du  pays  de  Chanaan. 
Cette  interdiction  fut  meme  etendue 
dans  la  suite,  sous  Nehemie  et  Esdras, 
a  tous  les  peuples  etrangers.    Parmi  les 
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Juifs,  les  pretres  ne  pouvaient  prendre 
pour  epouse  ni  inie  (ille  deshonoree  ni 
une  Femme  que  son  mari  avait  repu- 
diee.  Le  mariage  avec  une  veuve  leur 
elait  permis,  mais  non  a  celui  qui  et;iit 
revetu  de  la  Souveraine  Sacrificature  ; 
celui-ci  ne  pouvait  epouser  qu'une  fille 
vierge  et  dans  sa  propre  tribu,  celle  de 
Levi  (Lev.  XXI,  10-15). 

Levirat.      D'apres    la  loi    du    Levirat, 

une   veuve    que    son    mari    avait    laissee 

sans  enfants,  devait    etre  epousee  par  le 

frere  ou  le  plus  proche  parent  du   rnort, 

et  le  premierfils  qui  naissait  de  ce    ma- 

riage    elait    cense    etre  le    fils    du  mari 

defunt    et  en  perpeluait     la  maison  ;  les 

biens  etaient  ainsi  eonserves    dans   cha- 

que  famille   respective.    A  cette   loi,   ce- 

pendant,     Moise  avail    apporte    un    tem- 

peramenl    en    vue    de   la  liberte    essen- 

tielle  au    mariage.     Le     frere      du  mort 

pouvait  quelquefois    refuser  de  s'unir  a 

Ja  veuve   qui  ue  lui    couvenait  pas,  mais 

il  devait  en  faire    la  declaralion  en   pre- 

sence    des  Juges,  et  subir  Paffront   que 

«  la  femme  dedaignee  lui  otat  son  soulier 

et    lui     crachat    au  visage  en   Pappelant 

injurieusement    le     dechausse  »      (Deut 

XXV,  5,  10). 

Les  filles  heritieres,  c'est-a-d'ire,  cel- 
les  qui  navaient  point  de  frere,  etaient 
obligees  d'epouser  un  homme  de  leur 
tribu  et  leur  plus  proche  parent,  afiu 
que  1'heritage  qui  leur  revenait  demeu- 
rat  dans  la  famille  ;  ainsi  se  maintenait 
la  distinction  des  familles  et  des  douze 
tribus  d'Israel  (Nomb.  XXXVI). 

Fiancailles.  Le  mariage  devait  etre 
precede  des  fiancaillcs. 

Le  jeune  homme  ayant  fait  son  choix, 
il  appartenait  a  son  pere  d'adresser  la 
demande  aux  parents  de  la  jeune  lille. 
La  demande  agi-eee.  on  procedait  devant 
temoins  aux  fianeailles  La  somme  due 
pour  prix  de  Ia  jeune  fille  —  le  Mohar. 
de  30  a  10  sicles  —  etaitpayee  a  son  pere, 
des  presenls  elaient  offerts  a  ses  freres 
uterins,  et  les  parties  faisaient  la  pro- 
messe  r(>ciproque  de  contracter  le  ma- 
riage.  Les  fiances  etaient  des  lors  con- 
sideres    Qoinme    legalement    unis    l'un  a 


Paulre  el  meme,  d'apres  Phistorien  Juif 
Philon,  fiancailles  et  mariage  creaient 
entre  eux  les  memes  liens  et  leur  con- 
feraient  les  mernes  droits  (Lightfoot, 
Her.  hebr.  in  Malth;.  L'homme  ne  pou- 
vait  generalement  reprtndre  sa  parole, 
ct  la  fiancee,  d'autre  part,  si  elle  etait 
reconnue  infidele,  devait  etre  trailee 
comme  adultere  (Seldenus,  de  uxor. 
hebr..  1.  n,  c.  1).  Enlre  les  fiancailles  et 
la  celebration  des  noces,  il  s'"ecoulait, 
sauf  pour  les  veuves,  uir  temps  assez 
considerable,  —  de  six  mois  a  un  an, 
disent  les  Rabbins.  Cette  double  situa- 
lion  de  la  fiancee  —  legalement  liee, 
mais  non  encore  introduite  dansla  mai- 
son  de  Pepoux  —  a  sans  doute  permis 
aux  auteurs  de  dire  indifferemment 
qu'elle  «  avait  deja  le  titre  d'epouse  > 
(Glaire),  etque  «  son  titre  regulier  etait 
celui  de  vierge  »    (Le   Camus). 

Noces.  Selon  Pordre   etabli  par  Esdras 
(Ketoubot,  1, 1),  la  celebration  des  noces 
avait    lieu   le  mercredi    quand  la   fiancee 
etait  vierge,  le  jeudi    si  elle  etait    veuve. 
Au  jourconvenu,  c'est-a-dire  la  veille  au 
soir,     la  jeune  fille,     ayant  aupres  delle 
dix    vierges  qui  devaient  Paccompagner, 
la  lampe  a  la  main,attendait  aumilieudes 
siens  larrivee  de  Pepoux.il  venait,prece- 
de  dunetroupe  de  chanteurs,  au  son  des 
flutes  et  des  tambourins,   escorte  de  ses 
parents  et  de    dix  amis    appeles  «  fils  de 
I'<;poux»,  ceux-ci  tenant  en  main  des  ra- 
meauxde  palmier,  et  ceux-la,des  torches 
allumees.  L'epoux  ayant  penetre  dans  la 
demeure    de    sa  fiancee    prenait  celle-ci, 
par  la  main.Leur  serment  mutuel(  Exech. 
XVI, 8  ;  Mal.  11,14)  et  la  benediction  qu'ils 
recevaient  (Gen.  XXIV,  60;  Ruth,  IV,  10) 
en   presence    de    tous,    donnaienl  a    leur 
union  son    caractere   sacre.    Le    cortege 
des    convies     reprenait  sa    marche   vers 
la  maison  de  Pepoux  ;  la  nouvelle  epouse 
etait    definitivement     introduite,     et    les 
noces    etaient    celebrees    par  de   joyeux 
festins  qui  se  prolongeaient  une  semai- 
ne  entiere  et    quelquefois    davantage. 

Divorce.  L'union  malrimoniale,  in- 
dissoluble  des  Porigine  de  par  linstilu- 
tion  divine,  avait,   par  suite  de  la  malice 


SURLE    PEUPLE  JUIF 


XXXV 


humaine  et  avec  la  permission  divine, 
recu  pourtant  quelques  atteintes  ;  la  loi 
de  Moise  avait  accorde  la  possibilite 
du  divorce  dans  certains  cas  (Deut. 
XXV,  11-4). Au  lemps  de  Notre-Seigneur, 
il  y  avait  entre  deux  ecoles  rivales,  celle 
de  Hillel  et  celle  de  Shammai,  contes- 
tation  a  ce  suje.t,  lune  accordant  le 
divorce  pour  le  moindre  prr*texte, 
1'autre  ne  le  permettant  que  pour  causes 
graves.  Dans  tous  les    cas.  le  divorce  ne 


pouvait  avoir  lieu  que  par  une  repudia- 
tion  ecrite,  remise  a  la  femme  par  le 
mari.  Elle  pouvait  se  faire  solennelle- 
ment  par  devant  temoins,  ou  sans  cette 
solennite.  L'acte  ecrit  de  divorce,  qui 
etait  necessaire  pour  rompre  le  lien 
entre  epoux,l'etait  egalement  pour  rom- 
pre  le  lien  meme  des  fiancailles.  Mais 
lindissolubilite  primitive  allait  etre 
expressement  retablie  par  la  loi  du 
Christ  (P.  313;. 


4.    Gouvernement    interieur. 


Sanhedrin.  —  Les  instilutions  mosai- 
ques  avaient  leur  complement  neces- 
saire  dans  1'Autorite  religieuse  chargee 
de  les  maintenir,  de  les  interperter  et 
d'en  assurer  1'execution  ou,  au  besoin, 
d'en  reprimer  la  violation.  Cette  auto- 
rite  d'abord  concentree  dans  les  mains 
de  Moise,  exercee,  apres  lui,  ordinaire- 
ment  par  les  Grands-Pretres,exception- 
nellement  par  les  hommes  suscites  de 
Dieu,  etait  passee,  en  dernier  lieu,  au 
Grand  Conseil  National  elabli  ou  peut- 
etre  seulement  reconstitue  par  les  Prin- 
ces  Asmoneens.  Le  Sanhedrin  —  cetait 
le  nom  du  Grand  Conseil  —  etait  com- 
pose  de  71  membres  pris  par  liers  dans 
les  trois  ordres,  les  Princes  des  Pre- 
tres,  les  Scribes,  et  les  Anciens  du 
peuple. 

Les  Princes  des  Pretres  paraissent 
avoir  ete  les  chefs  des  vingt-quatre 
familles  sacerdotales  et,  parmi  eux  ou 
avec  eux,  plusieurs  qui  apres  avoir  ete 
revetus,  puis  depouilles  de  la  charge  de 
grand-pretre,  en  avaient  neanmoins 
gardele  titre. 

Les  Scribes  n'etaient  pas  lous  de  meme 
rang.  Du  temps  des  rois,  il  y  avait  eu 
des  Scribes  attaches  a  leur  personne 
comme  secretaires,  a  la  cour  ou  aux 
armees  comme  ministres  ou  intendants, 
avec  une  autorite  tres  etendue.  Dnutres 
etaient  de  simples  greffiers  qui  dres- 
xaient  les  contrats  el  tenaient  les  ecritu- 
res  dans  les  affaires  des  particuliers. 
Les  Scribes,  que  nomme  souvent  l'E- 
yangile,  avaient  ete  dabord  employes 
seulement  a   transcrire  les  Livres    de  la 


Loi  et  a  les  conserver  dans  leur  inte- 
grite,  mais  ils  en  etaient  venus  a  en  etre 
Jes  interpretes  et  les  docteurs  religieu- 
sement  ecoules  ;  leurs  decisions  avaient 
meme  aux  yeux  du  peuple  une  autorite 
au  moins  egale  a  celle  de  la  Loi.A  Jeru- 
salem,  ils  enseignaient  dans  une  salle 
dependante  du  Temple  (Luc,  II.  46). 
Dans  tout  le  reste  de  la  Palestine,  ils 
reunissaient  la  jeunesse  et  faisaient 
ecole  daiig  un  lieu  quelconque,  ou 
meme  en  plein  air.  Partout  ils  avaient 
acquis  une  grande  influence,  ne  se  fai- 
saient  pas  appeler  autrement  que  Rabbi 
(d'ou  le  nom  de  Rabbins),  et  partout  ils 
s'appropriaient  les  premieres  places.  Ils 
avaient  meme  prisla  preponderance  sur 
les  pretres  exclusivement  occupes  dans 
le  Temple  aux  fonctions  materielles  de 
Sacrificateurs.  Les  pretentions  orgueil- 
leuses  des  Scribes  leur  meriterent  main- 
tes  fois  d'etre  fletris  par  le  divin  Sau- 
veur. 

Les  Anciens  du  peuple  formaient  dans 
le  Sanhedrin  une  troisieme  categorie 
prise  generalement  parmi  les  chefs  de 
famille  dans  chaque  tribu. 

II  y  avait  a  la  tete  du  Sanhedrin 
comme  President,  «  Nasi  »  ou  Prince, 
ordinairement  le  Grand-Pretre  ;  un  vice- 
president  appele  «  Sagan  »  ou  Pere  du 
Conseil.  Quoique  les  Princes  Asmo- 
neens  eussent  bati  au  centre  de  la  ville 
un  palais  du  Sanhedrin,  les  seances 
avaient  lieu  le  plus  souvent  dans  une 
salle  du  Temple,  la  salle  appelee  «  Ga~ 
ziih  »  ou  «  des  pierres  taillees  »,  qui 
etait    contigiie  a  la   cour  des   pretres. 
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Les  attributions  du  Sanhedrin  etaient 
a  la  fois  doctrinales,  pour  le  maintien 
et  linterpretation  de  la  Loi,  —  admi- 
nistratives,  pour  1'arrangement  des  affai- 
res  purement  civiles,  —  et  judiciaires, 
pour  les  proces  criminels.  Toutefois, 
depuis  la  conquete  romaine,  ses  attribu- 
tions  avaient  ete  amoindries.  En  parti- 
culier,  le  droit  de  vie  et  de  mort  n'ap- 
partenait  plus  aux  Sanhedrites.  mais  au 
Procurateur  de  la  Province.  Cest  a 
celui-ci  que  les  Juifs  durent  demander 
la  confirmation  de  la  sentence  de  mort 
portee  par  eux  contre  le  Christ. 

Tribunaux.  —  Au  dessous  du  San- 
hedrin  qui  etait  la  Haute  Cour  de  Jus- 
tice,  chargee  des  causes  les  plus  graves, 
nous  connaissons,  tant  par  les  Livres 
Saints  que  par  ceux  du  Talmud,  d'aulres 
tribunaux  charges  de  rendre  la  justice 
dans  les  affaires  locales  de  moindre 
importance.  Moise  avait  lui-meme  etabli 
qu'un  tribunal  siegerait  aux  portes  de 
chaque  ville  (Deut.XVI,  18).  Ce  tribunal, 
que  le  Talmud  appelle  «  Pelit  Sanhe- 
drin  »,  etait  compose  de  vingt-trois 
membres.  Cest  vraisemblablement  le 
meme  qui  est  appele  par  1'Evangile 
«  le  tribunaldu  jugement  »  (Matth.V,  22 1. 
II  y  avait,  en  outre,  pour  servir  d  ar- 
bitre  dans  certaines  causes  douteuses, 
un  simple  Tribunal  des  litiges, compose 
seulement  de  trois  membres. 

Quelques  auteurs  Juifs  nommentaussi 
parmi  les  institutions  judiciaires  ce 
qu'ils  appellent  le  «  Jugement  de  zele  ». 
Mais  ce  n'etait  veritabiement  la  qu'une 
execution  ab  iraio  en  dehors  de  tout 
jugement,  comme  fut  le  martyre  du 
saint  diacre  Etienne. 

Les  peines  infligees  etaient  :  la  lapi- 
dation,  pour  les  blasphemateurs,  les 
transgresseurs  du  Sabbatjes  adulteres, 
les  fils  coupables  de  rebellion  et  d'ou- 
trage  envers  les  auteurs  de  leurs  jours, 
—  le  gibet,  que  "plusieurs  croient  avoir 
ete  la  meme  chose  que  la  Croix.  —  la 
decapitation  par  le  glaive  ou  par  la  ha- 
che, —  le  supplice  de  la  scie  et  celui  du 
feu.  —  la  peine  du  talion  «  oeil  pour 
oeil,  dent  pour  dent  »,  pour  les  mefaits 
commis  conlre  les  particuliers,  —  l'in- 


carceration,  particulierement  pour  les 
debiteurs  jusqua  paiement  de  leurs  det- 
tes,  —  les  amendes  pecuniaires,  —  les 
fouets  et  les  verges,  dont  le  nombre  de 
coups  devait  etre  proportionne  au  de- 
lit  et  jamais  ne  depasser  celui  de  qua- 
rante,  —  l'excommunication,  qui  etait  de 
diverses  sortes,  en  particulier  l'exclu- 
sion  de  la  synagogue. 

II  y  avait  dailleurs  dans  les  synago- 
gues  elles-memes  une  sorte  de  magis- 
trature  deleguee  pour^  xconnaitre  de 
certaines  causes  rjligieuses  et  appli- 
quer  certaines  peines  :  il  y  est  fait  allu- 
sion  en  divers  endroits  de  1'Evangile 
(Matth.  X,  17  ;  Marc,  XIII,  97  ;  Luc, 
XXI  12  ;  Jean,  XVI,  2,)  et  dans  les  Epi- 
tres  de  Saint  Paul  (II  Cor.  XI,  23). 

Synagogues.  —  Toutefois  les  Synago- 
gues  etaient  une  institution  differente 
de  celle  des  tribunaux  proprement  dits. 
Elles  dataient  de  la  captivite  de  Baby- 
lone.  La,  se  voyant  prives  des  solenni- 
tes  du  Temple,  les  Juifs  y  avaient  sup- 
plee  en  se  reunissant  dans  des  lieux 
determines,  pour  la  priere  en  commun 
et  pour  la  lecture  des  Livres  Saints.  Ce 
furent  les  Synagogues,  2uvayoyar,assem- 
blees.  De  retour  en  Palestine,  les  Juifs 
y  apporterent  linstitution  nouvelle  qui 
fut  organiseepar  Esdras  Sans  doute,  le 
centre  et  le  foyer  de  la  vie  religieuse, 
apres  comme  avant  la  captivile,  etait 
toujours  le  Temple  reconstruit  par  Zo- 
robabel,  —  temple  unique,  temoin  de  la 
foi  au  Dieu  unique,  adore  par  Israel  a 
lexclusion  de  toutes  les  divinites  et  de 
toutes  les  idoles  des  Gentils.  —  Mais, 
outre  lunique  temple  de  Jerusalem,  il 
y  eut  dans  chaque  ville,  ou  pouvaient  se 
trouver  dix  hommes  libres  de  leur 
temps,  un  lieu  de  reunion,  «  une  Syna- 
gogue  ».  A  une.  extremite  de  la  saile, 
sur  une  estrade  elevee  de  quelques  de- 
gres  et  faisant  face  a  1'entree,  un  exem- 
plaire  du  Livre  de  la  Loi  etait  garde 
avec  honneur  dans  une  sorte  de  coffre, 
recouvert  d'un  tapis  —  souvenir  et  repre- 
sentation  de  l'Arche  d'alliance.  A  l'en- 
tour  et  de  chaque  cote  du  coffre  etaient 
les  sieges  pour  les  personnages  officiels 
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de  la  Synagogue,  a  savoir  :  un  chef 
Apyjauvaywyog,  qui  presidait  et  qui  com- 
mentait  la  Loi,  un  officiant  (Seliah)  qui 
recitait  les  prieres,  un  servant  ou  huis- 
sier  [Hazan)  charge  de  la  porte  et  de  la 
garde  des  manuscrits,  un  interprete 
(Targumiste)  pour  traduire  1'hebreu  en 
langue  populaire,  enfin  un  certain  nom- 
bre  de  conseillers  qu'on  appelait  les 
anciens.  L'assistance  —  hommes  et  fem- 
mes,  separes  par  une  barriere  et  tour- 
nes  vers  le  coffre,  —  repondait  aux 
prieres,  ecoutait  la  lecture  des  Livres 
Saints  et  1'interpretation  qui  en  etait 
faite  du  haut  dune  chaire  placee  vers 
le  milieu  de  la  salle.  II  n'y  avait  point 
de  lecteur  a  titre  exclusif ;  la  lecture 
etait  faite,  selon  les  circonstances,  par 
l'un  ou  par  lautre  des  assistants  sur 
linvitation  ou  avec  1'agrement  du  chef 
de  la  Synagogue.  Les  jours  de  reunion 
etaient  les  lundis  et  les  jeudis  et  plus 
particulierement  les  jours  de  Sabbat. 


Pharisiens  et  Sadduceens  —  A  cote 
et  en  concurrence  des  diverses  institu- 
tions  hierarchiques,  il  s'etait  iorme 
chez  les  Juifs  comme  deux  parlis.  semi 
religteux  et  semi  politiques,  qui  se  dis- 
putaient  linfluence  sur  les  esprits  et  sur 
les  affaires  de  la  nation.  Cest  nommer 
lesPharisiens  et  les  Sadduceens. 

A  1'origine,  les  Pharisiens  sont  les 
partisans  sinceres  et  les  defenseurs  intre- 
pides  de  la  Loi  Sainte;  ils  se  separent  — 
comme  leur  nom  1'indique  «  Pevouschim,  I 
separes  »  —  et  ils  veulent  etre  separes  , 
non  seulement  des  etrangers  qui  ne  con- 
naissent  pasetqui  blasphement  le  Dieu 
dlsrael,  mais  separes  aussi  de  tous  ceux 
qui  meme  dans  Israel  pactisent  de  quel- 
que  maniere  avec-les  Gentils.  Cest  le  cas 
des  Sadduceens. 

Ceux-ci  tirent  leur  nom,  selon  les  uns, 
du  grand-Pretre  Sadoc  qui  prit  le  parti 
de  Salomon  contre  son  frere  Adonias, 
et  dont  la  descendance  aurait  reuni  au- 
tour  d'elle,surtout  dans  la  classe  sacer- 


dolale,une  sorte  d'aristocratie  ;  selon  les 
autres,  leur  nom  viendrait  du  mot  «  Isa- 
doukini  »  qui  signifie  «  les  Justes  »,un 
nom  quils  se  seraient  donne  eux-memes 
pour  affirmer  leur  respect  de  la  Loi,  ou 
que  les  autrcs  leur  auraient  donne  par 
ironie. 

Quoi  qu'il  en  soit  de  leurs  noms,Pha- 
risiens  et  Sadduceens,  a  dater  du  regne 
des  Asmoneens,sont  deux  classes  rivales 
qui  se  disputent  la  preponderance  au- 
pres  des  Princes  et  la  direction  des  affai- 
res.Quand  1'usurpation  dTIerode,  quand 
la  conquete  romaine  les  a  tous  decus  de 
leurs  pretentions,  ils  continuent  nean- 
moins  a  former  dans  Israel  deux  partis 
aux  idees  et  aux  agissements  diametra- 
lement  opposes. 

En  religion,les  Pharisiens  sont,  il  est 
vrai,  les  partisans  et  les  defenseurs 
de  la  Loi  ;  mais,  a  cote  de  cette  loi 
ecrite  que  leuc  a  laissee  Moise,  ils  ad- 
mettent  un  enseignement  oral  qui  est 
pour  eux  degale  valeur,  d'une  egale 
autorite,  des  traditions  auxquelles  ils 
se  montrent  attaehes  plus  encore  qua  la 
Loi  elle-meme.  En  politique,  ils  sont  les 
ennemis  irreductibles  de  toute  domina- 
tion  etrangere  et  de  tout  ce  qui,  de  pres 
ou  de  loin,  la  leur  rappelle.  Ainsi  quand 
le  vieux  Herode  a  ose  placer  au-dessus 
de  la  porte  du  Lieu  Saint  un  grand  aigle 
dor,  ce  sont  eux  qui  ont  souleve  la  re- 
volte  pour  arracher  cet  odieux  sym- 
bole  de  la  puissance  et  du  culte  des  Ce- 
sars.  Quand  Rome  a  envoye  ses  Ques- 
teurs  faire  le  recensement  et  preluder, 
sous  1'autorite  nominale  d  Herode,  a  la 
prise  de  possession  de  la  Judee,  ce  sont 
eux  qui,au  nombre  de  six  mille,ont  refu- 
se  le  serment  et  refuse  le  Tribut.  Payer 
1'impot  aux  etrangers  ne  cesse  jamais 
pour  eux,  flls  d'Isi-ai'1,  d'etre  mis  en 
question  fp.  <>62).  Ils  s'en  vengent  com- 
me  ils  peuvent,  en  poursuivant  de  leur 
haine  et  de  leur  mepris  les  agents  du 
fisc,charges  de  lever  les  impots  de  tout 
genre  pour  le  tresor  des  Cesars,  ceux 
que  1'Evangile  appelle  les  Publicains  (1). 


(1)  Dans  radministration  romaine.  la  perception  des  impots  etait  mise  a  l'adjudica- 
tion  et  affermee  pour  une  somme  fixe  que  fes  adjudicataires  —  particuliers  ou  societes 
—  versaient    au  tresor  pubfic.  Cetaient  la  proprement  les  pubficains,  ordinairemeut  ci- 
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Dans  leur  maniere  de  vivre,  les  Pha- 
risiens  sont  austeres,  rigoristes,  scru- 
puleux  observateurs  de  la  Loi,  naais 
plus  encore  des  pratiques  minutieuses 
qu'ils  y  ont  ajoutees  ;  ainsi  pour  l'ob- 
servance  du  Sabbat(l),  pour  les  ablu- 
tions,  puriiications,  aumones,  prieres, 
jeunes  :  toutes  choses  quils  pratiquent 
publiquement  par  oslentation,  soucieux 
non  pas  tant  detre  justes  que  de  le 
paraitre.  Pour  rien  au  monde  ils  nau- 
raient  adopte  le  langage,  le  genre  de 
vie  du  Grec  et  du  Romain,  ils  croi- 
raient  se  souiller  en  entrant  seulement 
dans  la  demeure  dun  paien. 

Tels  sont  generalement  Jes  Pharisiens. 
Avec  ce  zele  de  la  loi,  cette  haine  des 
etrangers,  ces  dehors  et  celte  reputa- 
tion  de  piete.  ils  sont  en  possession  de 
la  faveur  populaire,  ce  sont  eux  dont 
1'influence  domine  dans  les  Synagogues 
et  qui  ont,  de  ce  chef,  la  direction  mo- 
rale  de  la  nation. 

Plus  meme  que  cela,  ils  font  au  de- 
hors  et  au  loin  des  proselytes  ;  ce  sont 
eux  surtout  dont  il  est  dit  «  qu  ils  par- 
courent  la  terre  et  vont  par  de  la  les 
mers  »  chercher  des  seclateurs  au  Dieu 
dTgrael  et  a  la  Loi  mosaique,  il  serait 
peut-etre  plus  vrai  de  dire,  aux  prati- 
ques  des  Pharisiens  (2). 

Quant  aux  Sadduceens.ils  se  declarent 
disciples  respectueux  de  la  Loi,  mais 
de  la  Loi  seule,  ils  n'admettent  point  a 
cote  de  la  loi  ecrite  cet  enseignement 
oral,  ces  traditions  auxquelles    les  Pha- 


risiens  se  croient  obliges  et  pretendent 
obliger  les  autres.  Bien  loin  d'etre  enne- 
mis  de  la  puissance  etrangere,  ils  la 
flattent,  car  cest  maintenant  delle  quils 
attendent  honneurs,richesses  et  conside- 
ration.  Ils  ne  croient  d  ailleurs  pas  a 
rimmortalite  de  larae  ni  a  la  resurrec- 
tion  des  corps.  Cest  dire  qu'ils  mettent 
tout  leur  bonheur  en  ce  monde  et  quils 
saccommodent  volonliers  de  la  civilisa- 
tion,  des  usages  et  de  la  vie  facile  des 
paiens.  Ils  forment  dans  \&  nation  une 
sorte  de  parti  aristocratique,omnipolent, 
et  laissent  aux  vulgaires  Pharisiens  de 
dominer  dans  les  Synagogues.  Durs  et 
farouches,  les  Sadduceens,  et  parmi  eux 
les  Grands-Pretres.  Anne,  Caiphe,  se- 
ront  les  ennemis  les  plus  acharnes  de 
la  personne   et  de  1'Evangile  du   Christ. 

Les  Hekodiens,  qui  sont  nommes  deux 
ou  trois  fois  dans  1'Evangile,  en  compa- 
gnie  des  Pharisiens  tpp.  117,  ^08-362), 
etaient-ils,  comme  ceux-ci  et  comme  les 
Sadduceens,  une  secte  religieuse  ?  II 
semble  qu'ils  constituaient  plutot  une 
faction  politique,  toute  devouee  a  la  fa- 
mille  des  Herodes.  Comme  ceux-ci.  du 
reste,  avaient  en  maintes  occasions  mon- 
tre  le  peu  de  cas  qu'ils  faisaient  de  la 
loi  mosaique,  on  comprend  que  leurs 
partisans  aient  eteeux-memes  en  rupture 
avec  la  religion  et  le  culte  Judaiques. 

EssENiiiivs.  —  Lhistorien  Juif  Josephe 
a  qui  nous  devons  la  plupart  des 
details  concernant  les  Pharisiens  et  les 
Sadduceens,  nous  a  fait  aussi  connaitre 


toyensde  Rome  et  y  residant.  Ceux-ci, —  les  adjudicataires, —  faisaient  lever  les  imp6ts 
sur  place  dans  chaque  province,  par  des  agents  a  leurs  ordres  qui  etaient  de  deux 
sortes  :  les  uns,  associes  aux  ad judicalaires  et  participant,  selon  leur  mise,  aux  bene- 
fices  —  tel  dut  etre  Zachee  (p.  334),  —  les  autres,  simples  subalternes  joignant  a  Jeur 
qualite  d'employes  du  fisc,  toujours  plus  ou  moins  odieuse,  le  mauvais  renom  de  gens 
mal  recrutes  et  vereux. 

(1)  Ils  avaient  invente  jusqu'a  1279  regles  pour  1'exacte  observation  du  Sabbat. 


(2)  Proselyte,  xooiqXwcoc,,  advena,  etranger.celui  qui  vient  de  dehors,ou  d'ailleurs.  Le§ 
Proselytes  etaient  de  deux  sortes.  Les  u  Proselytes  de  la  porte  ».  etaient  des  etrangers  qui 
avaient  renonce  a  1'idolatrie  et  adoraient  le  vrai  Dieu,  article  fondamental  du  Judaisme, 
sans  la  profession  duquel  ils  nauraient  pas  pu  habiter  parmi  les  Juifs.  Ils  devaient  en- 
eore  observer  les  sept  preceptes  de  la  loi  naturelle  imposes  aux  fils  de  Noe.  Ils  pou- 
vaient  entrer  seulement  dans  la  premiere  enceinte  du  Temple,  qui  etait  appelee  le  Parvis 
des  Gentils,  Atrium  gentium  ;  de  la  vient  le  nom  de  Proselytes  de  la  porte.que  l'on  don- 
ne  a  cette  categorie  d'etrangers.  Les  «  1'roselytes  de  la  Juslice  »  etaient  des  paiens  qui 
avaient  embrasse  toute  la  religion  juive  et  s'etaient  engages  a  vivre  dans  lajustice  pre- 
scrite  par  la  Loi. 
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une  autre  secte  qui  n'est  pas,  il  est  vrai, 
menlionnee  dans  1'Evangile,  mais  qu'on 
a  cependant  coutume  de  ne  pas  omettre 
quand  on  traite  de  1'etat  de  la  Palestine 
a  cette  epoque,  ce  sont  les  Esseniens. 
Ils  vivaient  pour  la  plupart  en  commu- 
naute,quelques-uns  ca  et  la  dans  les  villes 
et  les  villages,  mais  le  plus  grand 
nombre  habitait  la  partie  montagneuse 
et  solitaire  qui  avoisine  la  cote  occiden- 
tale  de  la  mer  rnorle. 

11  n'y  avait  point  de  femmes  dans  ces 
communautes.  Une  certaine  classe 
dEsseniens  qui  se  mariaient,ne  prenaient 
des  femmes  qu'apres  avoir  eprouve 
pendant  trois  ans  leur  sante  et  leur  fide- 
lite.  Ceux-la,  vivant  avec  leurs  familles 
dans  les  villes-  et  les  villages,  etaient 
peut-etre  simplement  affilies  a  la  secte 
et  lui  confiaient  leurs  iils  a  elever.  Cetait 
pour  les  Esseniens  un  moyen  de  se  recru- 
ter.  Avant  detre  admis  parmi  eux,  il 
fallail,  faire  dabord  un  noviciat  dun  an 
en  parfaite  continence,  puis  cncore 
pendant  deux  ans  sexercer  a  leur  genre 
de  vie.  Ils  se  levaient  avant  le  jour  pour 
prier,etne  se  permeltaient  point  de  parler 
jusqu'au  lever  du  soleil.Apres  la  priere, 
ils  se  rendaient  au  travail,  le  plus 
souvent  au  travail  des  champs  ;  car  ils  ne 
se  livraient  a  aucun  tratic,  a  aucune 
profession  de  nature  a  favoriser  1'appal 
du  lucre.  A  la  cinquieme  heure  'onze 
heuresdu  matin),ils  prenaient  leur  repas 
composc  de  pain  et  dun  seul  plat,   apres 


toutefois  s'etre  baignes  et  revetus  de 
robes  blanches  de  iin  lin  qu'ils  quit- 
laient  pour  se  rendre  encore  au  travail 
jusqu'au  repas  du  soir.  lls  professaient 
une  grande  horreur  pour  toutes  souillures 
exterieures,avaient  toujoursune  serviette 
appendue  a  leur  ceinture,  et  ajoutaient 
au  precepte  du  Deuteronome  (XXlll, 
13,14)  le  soin  de  laisser  tomber  leurs 
vetements  jusqu  a  lerre  poui-  derober 
toute     immondice   a  la  lumiere    du  jour. 

Leur  religion  parait  avoir  cHe  la  pure 
morale  de  Moise  debarrassee  dcs  prescrip- 
tions  ceremonielles  et  melangee  toute- 
fois  d'opinions  et  de  pratiques  supersti- 
tieuses.  Ils  envoyaient  leurs  offrandes 
au  Temple,  mais  n'y  allaient  jamais.non 
plus  qu'aux  Synagogues  communes,  mais 
seulement  a  leurs  Synagogues  particu- 
lieres,  les  jours  du   Sabbat. 

II  semble,  dapres  Josephe,  que,  pour 
les  Esseniens,  Dieu,  le  destin  et  le  soleil 
ne  fussent  quun,  cetait  meme  au  soleil 
qu'ils  adressaientleurs  prieres.Malgrece 
melange  de  Sabeisme  et  de  fatalisme,ils 
croyaient  au  merite  des  bonnes  ceuvres, 
a  1'eTernite  des  peines  et  dcs  recom- 
penses,par  consequent^au  libre  arbitre  : 
ce  qui  parait  incompatible.  II  pourrait 
donc  se  faire,  selon  quelques  auieurs, 
qu'il  soit  arrive  a  Josephe  de  se  meprea- 
dre  surcertains  poinlsdeleiir  doctrineou 
de  leurs  supei  stitions.  Ils  s'engageaient 
d'ailleurs  par  serment  a  ne  rien  devoiler 
aux  profaues  des  mysteres  de  leur  secte 
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lies  coutumcs  Juives,  dont  il  reste 
maintenant  a  donner  uu  apercu,  concer- 
nent  lhabitation,  rinlerieur  domesti- 
que,  les  vetements,  les  occupations  et 
habitudes  du  dedans,  les  deuils,  funr- 
railles  et  sepultures  ;  puis  les  relations 
au  dehors  ;  enfin,  les  diilerentes  inesu- 
res  de  distance  et  de  capacite,  ainsi  que 
les  poids  et  les  monnaies  en    usage. 

Habita.tions.  — On  sait  que  les  Patri- 


arches,  et  apres  eux  leurs  descendants 
pendant  quarante  ans  dans  le  desert, 
habilerent  sous  des  lenlcs  (juils  depla- 
caient  et  emportaient  avec  eux  dans 
leurs  dilferentes  peregrinations. 

Dans  la  Palestine.dont  le  terrain  est, 
en  grande  partie,  forme  de  masses  ro- 
cheuses,  un  nonibre  considerable  de 
groltes  naturelles,  quelques-unes  creu- 
sees  ou  agrandies  de  main  dhomme, 
servirent     primitivement      d'habitation. 
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A  ces  emplaccments,  pris  dans  le  roc, 
on  adossa  le  plus  souvent  une  con- 
struction  de  terre  ou  de  briques,et  telles 
furent  en  beaucoup  d'endroits,  villages, 
petites  villes,  la  plupart  des  habitations 
des  Israelites.  La  rnaison  de  la  Sainle- 
Vierge  dont  on  montre  aujourdhui 
l'emplacement.  a  Nazareth,  ne  parait  pas 
avoir  ete  construite  autrement.  Alors, 
comme  aujourd'hui  encore  en  Orient, 
la  plupart  des  rnaisons  etaient  basses 
n'ayant  que  le  rez-de-chaussee  ou  tout 
au  plus  un  seul  etage.  Le  toit  etaitcons- 
truit  en  plate-forme  ou  terrasse  a  la- 
quelle  on  montait  par  un  escalier  exte- 
rieur.  Une  partie  de  la  maison  s'elevait 
quelquefois  un  peu  plus  haut,  renfer- 
mant  la  «  salle-haute  »  ou  l'on  accedait 
par  la  terrasse  et  qui  servait  pour  la 
priere,les  receptions  etles  repas  de  fele. 

Generalement,  la  porte  seule  de  la 
maison  souvrait  sur  la  facade,  il  ny 
avait  point  de  lenetres  sinon  du  cote 
dune  cour  interieure.  Au  dedans  de  la 
maison,  point  de  cheminees  comme  les 
notres  ;  du  foyer  quon  allumait  sur  le 
pave,  la  fumee  s'echappait  par  la  porte 
ou  la  fenetre,  sinon  par  uue  ouverlure 
menagee  dans  le   haut. 

La  ou  les  habitations  n'avaieut  pu 
etre  construites  aupres  d'une  source 
d'eau  vive,  d'une  lontaine  appartenant 
et  servant  a  tous,  beaucoup  de  particu- 
liers  avaient  creuse  des  puits  qui  etaient 
devenus  leur  propriete.  Dans  dautres 
terrains,  trop  refractaires  a  la  presence 
des  eaux,  on  y  avait  supplee  par  des 
citernes,  tantot  dissimulees  dans  un 
champ  voisin,  et  tantot  pratiquees  dans 
une  roche  contigiie  a  la  maison  ou  creu- 
see  dans  le  sol  meme  de  1  enclos. 

Dans  les  villes,a  Jerusalem,  a  Jericho, 
et  ailleurs,  quelques  habitations  meri- 
taient  le  nom  de  palais.  Elles  etaient  lou- 
jours  precedees  d'un  grandvestibuledon- 
nant  acces  dans  une  cour  ;  sur  les  quatre 
cotes  de  celle-ci  regnaient  d'elegantes  ga- 
leries  derriere  lesquelles  s'elevaient  les 
batiments.  Au-dela  de  la  cour,  du  cote 
oppose  a  Fentree  etau  vestibule,un  per- 
ron  de  plusieurs  marches  etun  escalier- 
maitre    conduisaient  a  la   piece    priiaci- 


pale  ou  salle  dhonneur  du  palais.  Pa- 
reille  description  parait  convenir  aux 
deux  palais  d'Anne  et  de  Caiphe  qui 
furent  temoins,  l'un  apres  Tautre,  des 
ignominies  du  Sauveur  dans  la  nuit  de  la 
passion.  Josephe  a  donne,  avec  beaucoup 
de  details,  la  description  du  palaisgran- 
diose  quavait  fait  construire  le  vieil 
Hei  ode  dans  la  partie  du  montSion  qui 
avoisine  Penceinte  occidentale  de  la  ville. 

Intekikur  domestique. —  Dans  chaque 
maison  Juive,  rien  de  plus  respectable 
et  de  plus  interessant  que  1'interieur  do- 
mestique  tel  qu'on  aime  encore  a  se  le 
representer:  Un  chef  de  famille, jusqu'a 
la  fin  de  ses  jours  seul  proprietaire  et 
gerant  de  toutlebien  et  detenteur  d'une 
autorile  religieusement  obeie  et  hono- 
ree  ;  une  digne  compagne  s'honorant  elle- 
ineme  de  tout  lhonneur  rendu  par  elle 
et  par  sa  famille  a  son  chefet  Seigneur. 
quelquefois  une  venerable  aieule  encore 
survivanle,  presque  toujours  des  fils 
et  des  filles  de  deux  ou  trois  generations, 
et,  a  cote,  une  lignee  semblable  de  servi- 
teurs  et  de  servantes,  tous  formant 
comme  une  couronne  d'honneur  au  chef 
de  la  familleloujours  religieusement  res- 
pecte  et  obei. 

II  y  avait  aussi,  en  quelques  maisons 
Juives,  des  esclaves,  mais  leur  condition 
etait  bien  differente  de  celle  des  esclaves 
chez  les  paiens.  Qu'ils  fussent  nes  tels 
dans  la  maison,  ou  qu'ils  le  fussent  deve- 
nus  par  droit  de  guerre,  ou  par  contrat 
de  vente,,ou  par  sentence  judiciaire,  les 
esclaves  chez  les  Juifs  etaient  plutot 
oonsideres  comme  des  servileurs.  Ceux 
qui  etaient  de  nationalite  Juive  ne  pou- 
vaient  vendre  leur  liberte  que  pour  six 
ans,  1'annee  sabbatique  ou  au  plus  tard 
1'annee  jubilaire  les  replacait  dans  leur 
entiere  libei'te. 

L'esclave  qui  maltraite  par  son  maitre 
perdait  une  dent,  un  ceil,  etc,  cessait  par 
le  fait  meme  de  lui  appartenir,  et  s'il 
venait  a  succomber  sous  les  coups,  ou 
seulement  au  lendemain  des  coups  qu'il 
avaitrecus,  le  maitre  inhumain  en  deve- 
nait  responsable  et  tombait  lui-meme 
sous  les  seyeriles  de  la  lpi. 
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Vetements. — Hommes  etfemmes  etaient, 
chez  les  Juifs,  velus  de  robes  longues 
et  flottantes,  ordinairement  d'etoffe  de 
lin,  parfois  lissues  au  metier  et  sans 
couture  comme  fut  la  tunique  de  Notre 
Seigneur.  Une  ceinture  autour  des  reins 
servait  a  relever  la  tunique  soit  pour  le 
travail  soit  pour  la  marche.  La  ceinture 
avait  encore  une  autre  destination,  celle 
de  tenir  serre  dans  ses  plis  1'argeat 
qu'on  portait  avoc  soi.Pardessus  la  ro- 
be  ou  tunique,  on  jetait  sur  les  epaules 
un  manteau  de  forme  carree.  orne  a  cha- 
que  coin  de  houppes  violettes  «  des- 
tinees  a  rappeler  le  souvenir  de  la  Loi 
de  Dieu».  Pour  le  meme  motif,  les  Juifs 
fixaient  surleur  front  et  a  leurs  bras  des 
bandes  de  parchemin  ou  etaient  inscrits 
certains  passages  des  Livres  Sacres. 
Cetaient  les  «  phylacteres  »  auxquels 
les  Pharisiens  se  complaisaient  a  don- 
ner  de  grandes  dimensions.  Les  diver- 
ses  parties  du  costume  variaient  de  cou- 
leur  ;  outre  la  couleur  blanche  ,particu- 
lierement  appreciee,  on  usait  volonliers 
soit  du  rouge,  pourpre,  ou  ecarlate,  soit 
du  violet  ou  bleu  lonce.  Seuls  les  vete- 
ments  des  jeunes  gens  ct  des  jeunes  filles 
etaient  barioles  de  diverses  couleurs. 
Les  hommes  avaient  pour  coiffure  une 
sorte  de  turban  dont  une  partie  demeu- 
rait  floltante,  destinee  a  preserver  des 
ardeurs  du  soleil.  La  coiffure  des  fem- 
mes  en  parliculier  consistait,  d'ailleurs, 
outre  le  voile  habituel,en  diverses  sor- 
tes  d'ornements  contre  labus  desquels 
avaient  plus  dune  fois  proteste  les  pro- 
pheles  dlsrael.  Pour  chaussure,  quand 
on  sen  servait, —  car  beaucoup  de  Juifs 
allaient  pieds  nus,  —  on  avait  des  san- 
dales,  differentes  selon  les  conditions, 
et  retenues  par   des  courroies. 

Occupations. —  Les  occupations  ordi- 
naires  chez  les  Juifs  etaient  celles  dun 
peuple  essentiellement  agriculteur.  Les 
hommes  travaillaient  aux  champs,  gar- 
daient  les  troupeaux,  ou  exercaient  quel- 
que  metier  manuel  en  rapport  avec  la  vie 
agricole.  Les  femmes,cependant,  etaient 
occupees  soit  a  preparer  le  pain  et  les 
aliments,   soit  a  tisser  le  lin    et  la  laine 


pour  les  v£tements  de  la  famille.  Chaque 
foyer  avait  en  effet,  d'une  part,  sa  double 
meule  portative  pour  moudre  le  grain,et 
son  four  a  cuire  le  pain  —  quand  on  ne 
se  contentait  point,  comme  pour  les 
menus  galeaux,  de  la  cuisson  sur  la 
braise,  —  d'autre  part,  les  dilTerentes 
sortes  de  metiers  pour  le  tissage  du  lin 
et  de  la  laine,  voire  meme  pour  les  bro- 
deries  dart  dans  lesquelles,  comme  au- 
trefois,  beaucoup  de  Juives  encore  ex- 
cellaient.  La  etaient  les  amphores  ou 
metretes  qu'il  fallait  tenir  pleines  d'eau 
pour  lesablutions  usuelles  quotidiennes, 
ici  les  outres  pour  la  conservation  du 
vin,  puis  les  lampes  preparees  pour  la 
veillee  de  la  nuit,  et  l.es  tablettes  de 
matiere  malleable  ou  enduites  de  cire 
avec  les  poincons  pour  ecrire  selon  le 
besoin. 

Les  lits.  dans  beaucoup  de  maisons, 
etaient  le  plus  souventde  siniples  nattes 
ou  couvertures  qui  demeuraient  roulees 
pendant  le  jour  et  qu'On  deployait  seule- 
ment  la  nuit  au  moment  de  prendre  son 
repos.  Dans  d'autres,  on  connaissait  les 
iits  proprement  dits,-  dresses  sur  une 
estrade  elevee  de  quelques  degres  dans 
une  partie  reservee  de  1'habitation. 

Repas.  — Depuis  les  relalions  avec 
les  Perses,  on  avait  aussi  appris  a  se 
servir  de  petits  lits  ou  divans  pour  pren- 
dre  le  repas.  On  les  rangeait,  au  nombre 
detrois,  le  long  des  tables  en  fer  a  che- 
val,  d'ou  le  nom  de  «  triclinium  »  donne 
a  la  table  et  a  la  salle  meme  ou  ils  etaient 
dresses.  Les  convives  s'y  placaient,  le 
coude  gauche  appuye  sur  la  table,  les 
pieds  dechausses  et  pendants  en  deca  des 
lits.  Deux  r«pas  principaux  et  distincts 
sont  signales  par  divers  textes,  le  repas 
dumatin  oude  midi,  appele  «  prandium  » 
et  le  repas  du  soir  «  ccena  »  de  beau- 
coup  le  plus  important,  souvent  accom- 
pagned'un  certain  appareilplus  luxueux. 
Les Hotes  etaient  dailleurs  accueillis 
chez  les  Juifs  avec  beaucoup  de  civilite 
et  dhonneur.  Apr^s  qu'ils  avaient  depose 
leurs  sandales  dans  le  vestibule,  le  mai- 
tre  de  la  maison  venait  lenr  donner  le 
baiser  debien-venue  ;  puis  les  serviteurs 
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leur  ayant  lave  les  pieds,  y  repandaient 
aussi  bien  que  sur  leurtete  des  parfums 
odoriferants. 

Telles  etaient,  quant  a  leur  ensemble, 
les  habitudes  des  Juifs  dans  leur  inte- 
rieur. 

deuils. — Avant  de  passer  a  leurs  rela- 
tions  exterieures,  peut-elre  est-ce  deja 
la  place  pour  parler  de  leurs  deuils.  Le 
devoir  particulierement  sacre  que  les 
Juifs  aimaient  a  rendre  a  leurs  peres  ou 
a  leurs  freres  en  Israel  sur  leur  couche 
funebre,  etait  celui  de  leur  fermer  les 
yeux.  On  procedait  bientot  au  lavage  du 
corps,  ce  qui  s'accomplissait  sur  une 
grande  table  de  pierre  ou  de  marbre  avec 
des  eaux  odoriferantes.  Le  corps  etait 
ensuite  enveloppe  dans  un  linceul  et 
porte  immediatement  sur  unbrancard  a 
sa  derniere  demeure. 

Cetait  la  1'ensevelissement  sommaire. 
Souvent  neanmoins,  on  procedait  a  lem- 
baumement  du  corps,  mais  s;ms  loucher 
ni  extraire  aucun  organe,  comme  dans 
les  embaumements  usitesen  Egypte.  On 
se  contentait  de  rdpandre  et  de  serrer 
autour  du  corps,  avec  des  linges  et  a 
1'aide  de  bandelettes,  plusieurs  couches 
superposees  d'aromates  et  de  parfums 
precieux.  Entre  temps  et  des  1'heure  du 
trepas,  les  joueurs  de  flutes  et  les  pleu- 
reuses  etaient  venus  offrir  leurs  com- 
plaintes  funebres. 

Le  lieu  des  sepultures  etait  toujours 
et  partout  hors  des  villes.  Les  grottes 
naturelles  ou  artificielles  servaient assez 
souvent  a  cet  usage  Le  corps  du  defunt 
qu'on  y  avait  apporte  des  le  jour  meme 
du  deces,  y  etait  plusieurs  fois  visite 
jusque  et  y  compris  le  quatrieme  jour, 
car  alors  la  decomposition  arrivant  in- 
diquait  assez  que  c'etait  la  visite  d'adieux 
apres  laquelle  1'entree  du  tombeau  etait 
fermee  definitivement  par  une  grosse 
pierre.  Le  deuil  habituel  durait  quel- 
quefois  sept  jours  et  quelquefois  trente. 
On  portait  alors  des  vetements  sombres 
et  grossicrs,  les  hommes  allaient  la  tete 
nue  et  couverte  de  cendres,  la  barbe  et 
les  cheveux  coupes. 

En  quelque   lieu  que    fussent    etablis 


les  tombeaux,  on  avait  soin  d'y  placer  de 
grandes  pierres,  blanchies  a  la  chaux 
chaque  annee,  comme  un  signal  destine 
a  en  tenir  eloignes  les  passants  s'ils  ne 
voulaient  pas  a  son  contact  contracter 
une  souillure  legale. 

Les  familles  riches  avaient  coutume 
de  faire  creuser  leurs  tombeaux  dans  la 
pierre  vive  des  rochers.  Tel  fut  le  tom- 
beau  que  Nicodeme  s'etait  fait  construi- 
re  pour  lui-meme  et  qui  devint  le  tom- 
beau    du  Christ. 


Rel\tions  extekieures  . —  Les  rela- 
tions  des  Juifs  au  dehors  demeurerent 
longtemps  fort  restreintes.  II  etait  en 
effet  dans  les  desseins  de  la  Providence 
que  ce  peuple  fut  a  1'egard  des  autres 
un  peuple  separe.  On  peut  toutefois 
remarquer  une  grande  extension  de  son 
commerce  du  temps  de  Salomon,  fait 
qui  ne  se  renouvela  jamais  plus.  Cepen-'* 
dant  a  la  suite  de  la  captivite  de  Baby- 
lone,  les  Juifs  prirent  lhabitude  de 
s'etendre  au  dehors  et  d'y  fonder  des 
colonies.  Mais,  la  encore,  dans  ces  cen- 
tres  Juifs,  ils  nadopterent  jamais  les 
usages  des  paiens  qui  les  entouraient  ; 
ne  point  fraterniser  avec  eux,  naccepter 
ni  de  manger  ni  de  demeurer  chez  eux 
fut  une  loi  quils  observerent  toujours 
tres  scrupuleusement.  De  la,  partout 
ou  se  trouvait  une  colonie  Juive,  si  peu 
nombreuse  qu'elle  fut,  la  fondation 
dune  Synagogue  qui  representait  pour 
eux  la  terre  meme  d'Israel.  Lexistence 
de  toutes  ces  Synagogues  fut  meme  un 
fait  providentiel.  Cest  par  elles  en  effet 
que  commenca  la  predication  de  1'Evan- 
gile,  pour  de  la  se  repandre  au  milieu 
des  paiens.  Au  resle,  les  travaux  recem- 
ment  executes  aux  deux  ports  de  Joppe 
et  de  Cesaree  par  Simon  Macchabee  et 
par  le  vieil  Herode,  venaient  d'ouvrir 
une  nouvelle  voie  aux  predicateurs  de 
1'Evangile  jusqu'aux  limites  de  1'ancien 
monde. 

• 

Comme  appendice  aux  relations  de  la 
vie  sociale  chez  les  Juifs,  il  sera  utile 
de  connaitre   les    mesures    de  longueur, 
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de   distance  et  de  capacite,  ainsi  que  les 
poids  et  monnaies. 

Mesures  de  longueur. —  Les  horames 
primitifs  n'eurent  dabord  pour  mesures 
a  leur  disposition  que  les  diverses  di- 
mensions  quils  avaient  sous  les  yeux  et 
qui  font  partie  du  corps  humain:  le  doigt, 
le  pouce.  largeur  ou  longueur  de  la 
main,  celle  du  pied,  du  bras,  etc. 

Les  longueurs  mentionnees  ca  et  la 
daiis  l'Evangile  sont  les    suivantes  : 

1°.  La  Coudee,  prise  depuis  le  coude 
jusqu'a  l'extremite  du  grand  doigt  ;  elle 
variait,  chez  les  diflerents  peuples,  de 
45c  a  52c  etmeme  a  54c  (Matth.  VI, 27; 
Luc.XU,  25  ;  pp.  84  et  274). 

2°.  Le  Pas,  qui  valait  deux  coudees  et 
dont  la  raesure  varia  aussi,  selon  qu'on 
employa  la  ooudee  naturelle  (45c),  la 
coudee  sacree  (52c)  ou  la  coudee  plus 
tard  adoptee,  celle  d'Alexandrie,  dite 
phileterienne  <54cj. 

11  y  avait  le  pas  commun,  de  2  pieds, 
et  le  pas  geometrique  de  5  pieds.  —  Le 
pied  egale  les   deux  tiers  de  la   coudee, 

CP.  ™). 

3°.  Le  Milie  ou  Milliaire,  1000  pas, 
on  2,000  coudees  (Malth.  V.41);  valeur  : 
900  metres  selon  la  coudee  naturelle, 
1050m  selonla  coudee  sacree,1440raetres 
apres  1'adoption  de  la  coudee  philete- 
rienne,sans  parler  dautres  evaluations. 

4°.  Le  Slade  commun,  greo  ou  itali- 
que,  valait  180  metres  ;  le  stade  olym- 
pique,  185  metres  ;  cinq  a  six  stades, 
environ  1  kilometre  ;  quinze  stades,  dis- 
tance  de  Jerusalem  a  Belhanie,  de  2  a  3 
kil.  (p.  318);  soixante  stades,  entre  Jeru- 
salem  et  le  village  dEmmaus,  11  ki- 
lometres  ^p.  489). 

Mesukes  de  Capacite.  Les  mesures  de 
capaeite  nommement  designees  dans 
1'Evangile  sout    en  petit  nombre. 

1°.  Modius,  boisseau  (Matth.  V,  15, 
passim),  mesure  romaine  de  8  litres,63I, 

2°.  Satum,  aaxov  (Matth.  XIII,  33; 
Luc,  XIII,  21;  pp.  153,  281),  contenance 
denviron  10  a    12  litres 

3°  Metreta,  (J.  II,  6),  valant  trois 
sata,    soit  30  litres, 


4°.  Cadus  (Luc,  XYI,  6),-de  meme 
contenance. 

5°.  Corus  (Luc,  XVI,  7),  valant  dix 
metretes,    soit  300  litres. 

Le  lecteur  des  livres  saints  se  rappel- 
lera  dautres  mesures  en  plus  grand 
nombre  dont  il  a  rencontre  les  norasdans 
1'Ancien  Testament.  Les  memes  mesures 
servaient  pour  les  matieres  solides 
ou  liquides,   sous  des    noms   differents  : 

6°.  Efah  ou  Ephi,  de  meme  conte- 
nance  que  la  Metrete,  rAmphore  et  le 
Cadus. 

Divisions  de  VEphi  : 

7°.  Gomor,  dixieme  de  1'Ephi,  mesure 
de  la  manne  a  1'ecueillir  par  personne, 
environ  3  litres, 

8°.  Qdb,  dix-huitieme  partie  de  VEphi 
—  11.50. 

9°.  Log,  quatrieme  partie  du  Qab~ 
0  /.  395. 

10°.  Bethsa,  sixieme  partie  du  log~ 
0  /.  066. 

Muitiples  de  VEphi. 

11°.  Letek,  valant  5  Ephiszzl50  litres. 

12°.  Homer,  identique  au  Corus,  va- 
lant  10  Ephis  ZZ  300  litres. 

Pour   les    liquides  specialement. 

11°.  Bath,  meme  contenance  que  les 
raesures  deja  nommees  :  Metreta,  Cadus, 
Amphore,    Epha  ZZ  30  litres. 

12°.  Nehel,  contenance  de  3  Bathzz90 
litres.  . 

13°.  Hin,  sixieme  partie  du  Bath  ZZ  5 
litres. 

14°.  Demi-Hin,  douzieme  parlie  du 
Bath  ZZ  2».  500. 

• 
*  * 

PoiDS     ET     MONNAIES  ". 

L'unite  de  poids  des  Hebreux  etait 
le  Seqel,  Sicle.  fde  Saqal«  peser  »),  plu- 
sieurs  fois  nomme  dans  les  Livres  de 
la  Loi,  evalue  approximativement  a 
14  gr.  200. 

On  y  trouve  egalement  nommes  : 

2°.  Le  demi-sicle.  beqa,  de  baqa  «  di- 
viser  »  (Exod.  XXXVIII,  26)ZZ7  gr.  100. 

3°.  Le  tiers  de  sicle,  (II  Esdr.  X,  32) 
ZZ  4  gr.  733. 

4<>.  Le  quart  de  sicle,  Zuz,  (l  Reg., 
IX,  8)  —  3  gr.  550. 


XLIV 


NOTIONS  PRELIMINAIRES 


5°  Le  vingtieme  de  sicle,  gerdh,  grain 
ou  obole  ZZ  0  gr.  708. 

Corame  multiples  du  sicle  on  trouve 
plis  tard  : 

6°.  La  mine,  mdneh,  en  latin  mina, 
mna,  mais  avec  des  evaluations  diffe- 
rentes,  soit  50,  60,  ou  meme  100  sicles  a 
la  mine  ~  en  moyenne,    708  gr. 

7°.  Le  talent,  talentum,  en  hebreu 
Kikkdr  «  rond  ■>,  a  cause  sans  doute 
de  sa  forme  ronde.  II  valait  60  mines 
communes,  soit  3000  sicles  ~  42  Kil. 
533  gr.  100. 

Les  poids  adoptes  comme  etalons  et 
deposes  par  1'ordre  de  Moise  dans  le 
Tabernacle  et  plus  tard  dans  le  Temple, 
n'etaient  autres  que  des  pierres  d'un 
poids  exactement  determine,  «  poids  du 
Sanctuaire  »,  auquel  devaient  etre  con- 
lormes  tous  les  poids  usites  dans  les 
transactions. 

8°.  Une  espece  de  poids  empruntee 
des  Romains  est  mentionnee  dans 
I'Evangile  de  S.  Jean  (XII,  3;  XIX,  39); 
c.'est  la  livre,  lihra,  Xirpa,  estimee 
326  gr.  327,  et  qui  se  subdivisait  en  32 
onces. 

Les  anciens  Hebreux  n'avaient  point 
de  monnaie  frappee.  Ou  ils  echangeaient 
objet  pour  objet  en  nature,  ou  ils 
payaient  au  moyen  de  lingols  ou  de 
fragments  d'or,  d'argent,  de  cuivre, 
d'une  forme  quelconque  mais  dun 
poids  determine. 

Depuis  Simon  Macchabee  (138  ans 
av.  J.-C),  qui  le  premier  battit  mon- 
naie,  les  Juifs  eurent  comme  monnaie 
nationale  : 

1°.  Le  sicle  dargent,  avec  cette  ins- 
cription  en  caracteres  hebreux  «  Sicle 
d'Israel  »  et  au  revers  «  Jerusalera  la 
Sainte  ».  II  pesait  14  gr.  2,  et  valait 
2f,  83  c. 

2°.  Le  demi-sicle  d'argent,  heqa 
avec  les  memes  inscriptions,  le  poids 
moyen  de  7  gr.  1,    valeur  de  lf.  42. 

3°.  Les  monnaies  de  bronze  de  trois 
dimensions  differentes  :  la  plus  grande, 
d'un  demi-sicle  ;  la  plus  petite,  celle 
sans  doule  que  donna  la  pauvre  veuve 
louee  dans  TEvangile.  Car  les  offrandes 
au  Temple  ne  pouvaient  etre  faites 
qu'en     monnaie     hebraique,     monnaie 


Sc»cree,  a  1'exclusion  de  loutes  monnaies 
etrangeres  admises  seulement  dans  les 
diverses  transactions  commerciales. 
Cest  pour  cela  qu'il  y  avait,  aux  abords 
du  Temple,  des  changeurs  qui  procu- 
raient  aux  pelerins  la  monnaie  juive 
dont  ils  avaient  besoin  pour  leurs  of- 
frandes   obligatoires  ou  volontaires. 

Ils  se  servaient,  pour  tous  autres  paie- 
ments,  des  monnaies  grecques  ou  ro- 
maines  : 

Monnaies  grecques  d'argent  :1°.  Le  Sta- 
tere,  de  meme  poids  et  de  meme  valeur 
que  le  sicle  hebraique  fp.251^. 

2°.  Le  Didrachme ,  ou  derai-statere, 
demi-sicle   (ibid). 

3°.  La  Drachme,  de  meme  valeur  que 
6  oboles,  environ    90  (p.  290) 

4°.  La  Mine  ;  [j.va,  valait  100  drachmes 
(p.335). 

5°.  Le  talent  d'argent,  valant  60  mines 
ou  6000  drachmes. 

— Le  talent  d'or,  qui  valait  10  talents 
d'argent  fpp.302  et  390; 

Monnaies  romaines  : 

1°.  Denarius,  le  denier  d'argent,  le. 
meme  que  la  drachme  etle  quartdu  sicle 
Sa  valeur  au  temps  de  Notre-Seigneur 
etait  de  0  f .  78  c.  environ.  Cetait  la  paie 
ordinaire  du  soldat  romain,  celle  dune 
journee  de  travail  (p.328),celle  aussi  que 
Rome  exigeait  de  chaque  Juif  comme 
capitation  annuelle,  sous  le  nom  de  Nu- 
misma  Census  (p.363). 

Monnaies  de  cuivre  : 

2°.  h'as,  priraitivement  la  dixieme 
partie  du  denier  romain.  (Matth.,X,29) 

3°,  Assarius  ou  demi-as.  Cependant 
les  deux  termes,  as  et  assarius  sont  sou- 
vent  employes  l'un  pour  1'autre. 

—  Dipondium,  est  le  nom  que  donne 
saint  Luc  (XII,  6)  pour  deux  assarii. 

4°  Quadranst  est  la  quatrieme  parlie 
de  las.  peut-etre  2  centimes  (p.377). 

59.  Minutum,  la  moitie  du  quadrans, 
appele  aussi  dans  1'Evangile  X£7irov,  hui- 
tieme  de  l'as,  un  peu  moins  de  1  centi- 
me(p.377). 

II  ne  fautpas  manquer  d'observer  que 
toutes  les  evaluations  donnees  aux  diffe- 
rents  poids,  monnaies  et  mesures  ont 
beaucoup  varie  selon  les  temps  et  les 
lieux. 


FAITS    SYNCHRONIQUES 


DE 


I/HISTOIRE  ET  DE    I/EVANGILE 


^-^£fe-^^^s.«s? 


Le  comme^entdc'  " •  ^LTetfl  H-C  ^^2»^'^  P?'1""' 
teur,  fut    place   4    lan  754  depuis  la  fondalion  de  R„      T  IeS  Ca'Culs  d°  SOn  au" 
exact,  l'an  1"  de  Tere  chroiienn»  A?  londatlon  de  «ome,  D  apres  ce  cycle  suppose 
Notre-Seigneur    1  a„  10    N„.re  tf  correspoodrc  »  1'annee  de  la   naissance  de 

vait  avoirSattci„Uage  d^  30  a„;    !  gnrrdBeV'"tKel,'e.lige  de  10  anS  •  lan  **■  «  de- 
annee  de  sa  mort.    g  '      "Ce  de  SOn  baPteme  ;  et  l'a„  33,  l'age  de  33  aas 

Sur  oe  principe,  les  dates  des  evenemenls  de  IH!.,„;. 
—  etaient  depuis  lonetemos   fir<i».  «    °l  •         delHlst01re  —  avant  et  apres  J.-C. 
le  calcul  de  la  naissafce  de?  Je  us  el-   t  tZT*  7TT  ^0'™  S'aPerent  dne 
?neur  etait  historiquemen,  ,„ "Ae?re  ala  1  t  d^H  '    ,  naISSaneede    Notre-sii- 
aireperirle   „ouveau-ne  de   Be  „E Or  jS ^f'  le/°'  JaIon*  qnl  voulut 

>nt  fixe  la  mort  du  roi  Herode  i  P^  750  d^  p'*8  d°"nees  de  ^stoire 
Notre-Seigoeur  „e  pouv.it  pl„.  «tre  placle  e„  l'a„  ^  P"  'T  '■  U  DaisSance  de 
rriere,  en  749  ou  748  rinr,  n„  .;         P  ,        .  54'  mals  dsva't  Stre  portee  en 

I.  Rome,  /v.  de"a  „ouveTL   .«f.  a  "inf  IV  A'nsi  Notre-Se>«nenr  en"  r.u  754 

aire,  il  avait  eu  15  aus  ;  l'an 15    20  ans      l'a„  2?  &       ""  fi?  "M0  de   rere  ™1" 

rf    r    ,    ,,  ,        '     dU  1J>  zv  a»s  ,  1  an  25,  30  ans,  et  1  an  29    33  ans 

Cf.  Le  tableau  et  les  explications,  pp.  seqq.  '  *' 


TABLEAU  SYNCHRONIQUE  DES  FAITS 


Naissance  d'Octave 
Cesar.  Crassus,  Pompee 
Mort  de  Pompee 
Reform.  julienne  du  Cal. 
Mort  de  Jules  Cesar. 
Antoine,  Lepide,  Octave 

leanneede  lapuis.d'Oct. 
2«  Naissance  de  Tibere 
3*   de  la  puiss.  dOctave 
4« 

5« 
l6e 
17« 
8« 
19« 

10« 

11« 

L3eBataille  d'Actium.2  lep 
14e  Octave  empereur 

15e 

16e  declare  Auguste 

17e  de  la  puiss.  d'Aug. 

19« 

21e 

23e 

24« 

25« 

26« 

27« 

28« 

29« 

30e 

31e 

32e 

33« 

34« 

35« 

36e  Editde  recensement 

37e  Recensem.  au  tempsi 

38e     delanaiss.deN.S,^ 

39e  i 

140« 

|41« 

42«  ,       . 

43e  dela  puiss.  d'Aug. 


Conquete  de  la  Syrie 

Prise  de  Jerusalem  par  Pompee 


Herode  nomme  roi  (Novembre). 

Maitre  de  Jerusalem  (Decembre). 

le  annee  du  regne  d'Herode. 

2e 

3e 

4e 

5e 

6e 

7e 

8« 

9e 

10e 

lle 

13« 
15« 
17e 
18e  Reconstruction  du  Temple 

19« 

20e 

21e 

22e 

23e 

24« 

25e 

26e 

27e 

28e 

29e 

30e 

31e 

32e  Supplice  de  deux  fils  d'Herode 

33eSupplice  de  pharisiens  insoumis 

34e  Supp.  du  fils  aine.  Mort  d'Herode 

2e  annee  du  regne  d'Archelaus. 

3e  /  Herode  Antipas  en  Galilee. 

4e  ^  Philippe  en  Ituree. 


) 


\re  de  lareconstru( 


edelapuisspi)ced'Aug. 

e 

*Tibereadoptep.Aug. 

J    Secondrecensement 
par  Quirinius) 


Tibereass.  alemp.l»» 

°e 
e  Tibere  emp.  (19fout) 
5e 
6e 
7e 
8e 
9« 
10e 
lle 
12« 
13e 
14e 
'Wg. ;  de  Tassociat.  la  1.r.e 
Tibere  a  Capree 
(jusqu*a  sa  mort) 

'S-les  deux  Geminus 

Supplice  de  Sejan 


ee  de  Caligula 

(4  ansj 
ee  de  Claude 
(13  ans) 

se  de  Neron 

[U  ans) 

ie  Neron,  Galba, 
Vitellius,  Yes- 
(Titas  en  JudeY). 


JUDEE 


Ambivius, 
Annius  Rufus, 
Valerius  GratusJ 


Pontius  Pilatus. 


Anne  depose 
de  i'an  15  a  l'an  21  ( ?! 


ismael, 

Gran(Is)EleazarfiIs(]'Ann 
Pietr.JSimon 

Caiphe,  gendre- 


a     •        ,ruatus-    '  Caiphe,  gendre- 

An.ipas  epoose  Uerodiade,  emprisonne  JeanJaptiste 


Fin  du  regne  du  letr.  Philippe  ffloree) 
Deposu.on  de  Pilate  (li„  d/PannS" 
D^position  de    Caiphe.  ; 

Herode  Agrippa  roi  en  Ituree 

]d.  roi  en  Galilee     (Antipas  eiile) 

id.   roi  en  Judee  (41-44». 


Guerre  Juive    (commencemcnt  de  la) 


J£SUS-CHRIST 

2le  annee  depuis  la 
22e  reconstruction 
23e  duTemple 

2*e  pa/ 

25e  Herode. 

26e 

27e 

28eJe*sus  au  templeal2a 
29e 

30e 
31e 
32e 
33e 
34e 
35e 
36e 
37e 
38e 
39e 
40e 
4le 
42e 
43e 
44e 

45e   Jean    le  Precurseur 
46e  Premiere  Paque 
Seconde  Paque 
Troisieme  Paque 
f  Derniere  Paque  -j- 


Martyre  de  S.  Etienne 
Conversion  de  S.  Paul 


Persecution  a  Jerusalem 
1  Dispersion  des  apotres 
ler  Concile  a  Jerusalem 

Premiere  persecution 

Mart.de  ss.Pierre  et  Paul 


V, 

XLVHI  EXPLICATION  DU  TABLEAU  SYNCHRONIQUE 

La  vie  de  Notre-Seigneur    s'ecoule  pendant    les  deux    regnes    des 
empereurs  Auguste  et   Tibere,  -  sous  le  gouvernement  d  Herode  1 
d'Archelaus    son  fils  ,  et  des    Proeurateurs    roma.ns   en  Judee,  - 
sous  celui  d'Herode  Antipas  en  Galilee. 

Augu.te,  consul  depnis  l'u  711  de  Rome  (43  av.  J.  C. )  seul 
Jje  depuis  la  batai.le  d'Actium  (2  septembre  723,  an  31),  regnera 
jusquVn  767,  14  de  Pere  vulgaire,  Notre-Seigneur    atte.gnant   alors 

l'age  d'environ  vingt  ans.  - 

Tibere  d'abord  associe  a  Auguste  pour  te  gouvernement  des 
prolees',  doit  lui  succeder  comme  empereur  le  17  aout  767,JUsqu  e„ 

790,  an  37  de  1'ere  vulgaire, 

.  .  1«,  Hnmiins Vn  714.  acommence 

Herode,  Idumeen,  nomme  roi  par  les  Homa.ns  en  / i*, 

de  regner  a  Jerusalem  en  717.  La  dix-huitieme  annee  de  sou  regne, 
(734  de  R.,  20  avant  lere  vulgaire),  il  entreprend  ^0"^^ 
et  1'embellissement  du  Temple,  reconstruct.on  dont  .1  sera  quest.on 
dans  l'Evangile  a  la  premiere  Paque  de  la  vie  pubhque  de  '"«.• 

Trois    ou    quatre    ans   avant  la    fin    du    regne   d  Herode      Auguse 
avait  porte  un  edit  de  recensement  de  toutes  les  provnces  (746-747). 
Ce    recensement,  d'apres  les  donuees   reun.es  de  1  Evang.le,  de  S 
Justinet  de  Tertullien  (1),  est  l'o3uvre  de  Quirin.us  ayant  pouraux,- 
liaire  Caius  Sentius   Saturninus,  -  celui-c,  gouverneur  de^b Ba^ 
Svrie  et  dont  le    commandement    .U.it   prendre  fin,  celu.-la  delegue 
imperial  en    qualite  de    censiteur  ou  de  questeur,  et    qn.    deva.t   et.e 
par  deux  fois  gouverneur  de  Syne    (2). 

(1)  Luc,  II ;  Justin,  Apolog.   ad  Autoninum  ;  Tertu.l.  oou.ra  Mercion,  *,  7,  19. 
(3      Ce  lut  Q.  Varus  qui,  au   depart  i  -jj  ^^V^  ^^ 

r;:  ;:pPC-  ^  jl»«*__-.  _  «**+  .«-*-*.  — h 

une  meme  province.  Onirinins    dans  1'operation  du  re 

La  fouction  et  la   qualite  donnees  par    ,a,nt  Luc  a    «""""'J"  Pn        .  successi 

Ceusement,   s'accordent  avec  ee  que    l'H,st„,re  -«■£"££  'JZsesie  1.  Cilici, 


EXPLTGATION  DU  TABLEAU  SYNGHRONIQUE  XLIX 

La  date  de  1'edit  de  recensement  (747)  et  celle  de  la  mort  d'Herode 
(750)  placent  la  naissance  de  Notre-Seigneur  en  747  au  plus  tot,  en 
749  au  plus  tard.  Ajoutons  que  les  supplices  signales  par  Thistoire 
de  cette  epoque  a  la  charge  d'Herode,  expliquent  le  recit  que  nous 
rapporte  1'EvangiIe  du  massacre  des  enfants  a  Bethlehem. 

A  la  mort  d'Herode,  trois  de  ses  fils  lui  succedent  :  Herode  Antipas 
en  Galilee,  Philippe  dans  1'If.uree,  Archelaiis  en  Judee.  Mais  celui-ci, 
la  dixieme  annee  de  son  regne,  mande  a  Rome  ,  est  envoye  en  exil 
dans  les  Gaules,et  la  Judee  est  reduite  en  province  romaine  (fin  759). 

Quirinius,  alors  gouverneur  de  Syrie  pour  la  seconde  fois,  vient 
faire,  au  nom  de  l'empereur,  le  recensement  de  toutes  choses  et 
prendre  possession  de  la  nouvelle  province.  Cest  lui  qui  met  en  place 
le  grand-pretre  Anne  ou    Ananus,  l'an   760. 

L'an  de  Rome  764,  Tibere  est  associe  par  Auguste  au  gouverne- 
ment  des  provinces  (1).  Devenu  empereur,par  la  mort  d'Auguste,le  19 
Aout  767,  Tibere  envoie  en  Judee  comme  gouverneur  (le  quatrieme 
depuis  la  conquete)  Valerius  Gratus.  G^est  celui-ci  qui^  ayant  depose 
le  grand-pretre  Anne — de  l'an  15  a  l'an  21  (?)  —  etablit  coup  sur  coup 
quatre  pontifes  dont  le  dernier  est  Caiphe^  et  cede  apres  onze  ans 
la   place  a  Pontius  Pilatus,  l'an  778,  25  de  l'ere  vulgaire. 

La  quinzieme  annee  du  gouvernement  de  Tibere,  Jean-Baptiste, 
aux  bords  uu  Jourdain,  prepare  le  peuple  a  la  venue  du  Christ,  et 
Jesus  Iui-meme,ayant  atteint  l'age  de  trente  ans;  vient  a  son  bapteme. 


Syrie,  mais  on  le  voit  pendant  plus  de  vingt  ans,  et  au  temps  meme  des  Propreteurs 
Saturninus  et  Q.  Varus,  occuper  dans  cette  province  une  situation  superieure.  Cetait 
1'homme  de  confiance  particulierement  designe  pour  les  missions  delicates,  comme  fu- 
rent  celles  des  deux  recensements,  le  premier  u  1'epoque  de  la  naissance  du  Sauveur,  le 
second  lors  de  la  reduction  de  la  Judee  en  province  romaine. 

(i)  La  date  de  765  qu'on  trouve  rapportee  dans  quelques  auteurs  n'est  pas  celle  de 
lassociation.  Le  decret  senatorial  qui  associa  Tibere  au  gouvernement  et  qui  lui  decer- 
nait  les  bonneurs  du  triomphe,  ulla  le  trouver  dans  les  Gaules  vers  la  fin  de  l'ete  ;  et 
quand,  de  retour  a  Rome  pour  y  passer  1'hiver,  il  recut  les  honneurs  du  triomphe,  on 
etait  au  mois  de  Janvier  765.  (Velleius  Paterculus,  lib .  2.  hist.  c.  121. )  L'association  avait 
eu  lieu  quelques  mois  auparavant. 
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A    quelle  annee    de    l'ere    vulgaire    correspond    la    quinzieme    de 
Tibere    ainsi  que  le  Bapteme  de  Notre-Seigneur  ? 

La  quinzieme  annee  de  Tibere  a  ete  entendue  de  deux  manieres  : 
depuis  l'association  de  Tibere  a  1'Empire  avec  Auguste(764),ou  depuis 
son  avenement  effectif,  a  la  mort  meme  d'Auguste,  en  767.  En 
comptant  depuis  son  association,  la  quinzieme  annee  de  Tibere  part 
du  mois  d'aout  778,  25  de  Pere  vulgaire.  Jean-Baptiste  peut  des 
lors  commencer  sa  mission  de  Precurseur  et  le  bapteme  de  Notre- 
Seigneur  avoir  lieu  a  la  fin  de  cette  annee,  25,  ou  au  commencement 
de  Tannee  suivante.  Ainsi,  !a  premiete  Paque  de  la  vie  publi- 
que  du  Sauveur  est  celle  de  l'an  26,  779,  cette  Paque  a  l'occasion 
de  laquelle  les  Juifs  opposent  a  Notre-Seigneur  que  le  Temple  est 
en  construction  depuis  46  ans.  Cette  reconstruction,  ayant  ete 
entreprise  l'an  20  avant  1'ere  vulgaire,  arrivee  maintenant  a  l'an  26 
de  ia  nouvelle    ere,    durait  en    effet  depuis  46  ans  (20  -f-  26  —  46)  (1). 

(1)  Cette  maniere  de  compter  les  annees  du  gouvernement  de  Tibere,depuis  son 
association  a  1'empire,  n'est  pas  aussi  nouvelle  que  quelques-uns  le  pretendent. 
II  y  en  a  des  indices  dans  les  anciens  Peres  :  Clement  d'Alexandrie,  parlant  du 
regne  de  Tibere,  y  compte  tantot  23  ans  et  tantot  26  ans  :  23,  c'est  la  duree  du 
regne  effectif  de  Tibere  depuis  la  mort  d'Auguste;  26,  la  duree  totale  depiiis  son 
associalion  qui  avait  eu  lieu  trois  ans  auparavant.  — Tertullien  aussi  a  dit  quel- 
que  part  que  Notre-Seigneur  commenca  son  ministcre  dans  la  douzieme  annee 
de  Tibere  :  «  Dominus  a  duodecimo  Tiberii  Cxsaris  revelatus  est  (Advers. 
Marcion,  I,  15);  y  a-t-ii  contradiction  avec  S.  Luc  qui  dit  l'an  15  ?  »  Nullement. 
Mais  lan  12  selon  Tertullien  et  l'an  15  selon  saint  Luc,  sont  la  meme  date,  15 
depuis  1'association,  12  depuis  l'avenement.  — Bien  plus,  la  plupart  des  anciens 
Peres  (cites  par  Ezron,  Hist.  evangelique)  temoignent  que  Notre-Seigncur  a 
souffert  la  mort  dans  la  quinzieme  annee  de  Tibere.  Or  cetle  quinzieme  annce 
qui  est  celle  de  sa  mort.  selon  les  Peres,  ne  peut  pas  etre  la  meme  que  la  quin- 
zieme  selon  sainl  Luc  qui  cst  lannee  de  son  bapteme.  II  y  avait  donc  deux  ma- 
nieres  connues  de  compter  les  annees  dc  regne  de  Tibere  :  depuis  son  association 
a  Auguste  en  764, et  depuis  la  inort  d'Auguste  en  767.  —  Nous  les  comptons  depuis 
1'association.  Ainsi  on  evite  deux  inconvenienls  :  celui  d'avoir  a  compter  49  ans,  au 
lieu  de  46,  depuis  la  reeonstruction  du  Temple  jusqu'a  la  premiere  Paque 
(p.  49.  J.  II,  20),  (ou  a  supposer  gratuitement  que  les  travaux  n'auront  reellement 
commence  que  deux  ou  trois  ans  apres  qu'Herode  en  eut  manifeste  le  dessein), 
et  celui  de  donner  a  Notre-Seigneur?  au  moment  de  soti  bapteme,  34  a  35  ans  et, 
par    suite,  38  a  39  au  moment  de  sa  mort. 
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Combien    de    temps  dure    Ie  ministere  public  de  Notre-Seigneur  ? 

La  structure  des  saints  Evangiles,  si  on  n'y  fait  point  de  rema- 
niement  arbitraire,  exige  une  duree  de  trois  ans,  avec  quatre  Paques: 
la  premiere,  dans  laquelle  Notre-Seigneur  commenca  son  minis- 
tere  en  chassant  les  marchands  du  Temple  ;  la  seconde,  qui  est 
necessairement  supposee  par  Ie  fait  des  epis  cueillis  un  jour  de 
sabbat,  car  ce  recit  de  trois  evangelistes  arrive  trop  tard  pour  faire 
suite  a  la  premiere  Paque,  et  il  est  de  beaucoup  anterieur  a  la 
Paque  du  chapitre  VI  de  saint  Jean,  il  y  a  donc  une  Paque  in- 
termediaire  precedant  de  peu  le  fait  en  question  ;  puis  la  troisieme, 
peu  apres  le  miracle  de  la  multiplication  des  pains  ;  enfin,  la  qua- 
trieme  et  derniere,  a   1'heure  de  la  Passion. 

Quelle   est  1'annee   de    la  mort  de  Notre-Seigneur  ? 

Si  les  premisses  plus  haut  posees,  relativement  aux  travaux  du  Tem- 
ple,  a  la  premiere  Paque  et  a  la  duree  de  la  vie  publique  du  Sauveur, 
sont   reconnues    exactes,    la    conclusion    est  pour  l'an  29  (26-)-3— 29). 

De  plus,si  l'on  tient  compte  de  la  tradition  la  plus  ancienne  qui  di- 
sait  :  «  Sous  le  consulat  des  deux  Geminus,  et  dans  la  quinzieme  an- 
nee  de  Tibere  (comme  empereur)  »,  c'est  encore  l'an  29.  Si,  enfin, 
le  grand  nombre  des  faits  qui  sont  racontes  par  les  Evangelistes  entre 
Adar  et  Nisan  de  cette  annee,  n'auraient  pas  eu  le  temps  de  s'accom- 
plir  autrement  que  pendant  le  mois  intermediaire  de  Ve  Adar  (lequel 
revenait  tous  les  trois  ans),  ce  mois  de  Ve  Adar,  nous  1'avons  dans  le 
calendrier  hebraique  l'an  29(1). 

Peut-on  chercher  a    savoir  le  jour  meme  de    la  mort    du  Sauveur  ? 

On  le  peut  a  1'aide  des  tables  astronomiques  qui  ont  ete  dressees 
et  qui  indiquent  a  un  jour  pres  (2)  les  phases  successives  de  la  lune 
dans  les  siecles  passes.  Dapres  ces  calculs,  il  y  aurait  eu,  l'an  29, 
pleine  lune  le  vendredi  18  mars.  Mais  c/etait  trop  tot  pour  la  celebra- 
tion  de  la  Paque.  11  eut  ete  diihcile  meme  en  Palestine,  de  former 
deja  la  gerbe  depis  murs  qui  devait  etre  oiTerte  dans  le  Temple,  le 
lendemain  de    la  fete.    D'ailleurs,    meme  en    supposant  que    Ton    ait 

(1)  Puis  l'an  32,  etc,  etc. 

{2     Connaissance    des  Temps    Evangeliques,    Memain,    CEuvre   de  St-Paul, 
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jamais  pu  celebrer  la  Paque  a  cette  date,  cela  n'a  pu  etre  en  l'an  29. 
Cette  pleine  lune  du  18  mars,  29,  fut  la  pleine  lune  de  Ve  Adar.  II 
faut  arriver  a  celle  de  Nisan.  Or  la  pleine  lune  de  Nisan  est  marquee, 
en  l'an  29,  du  16  au  17  avril.  Ceux  qui  disent  que  la  pleine  lune  fut 
le  17,  feront  a  l'an  29  cette  objection,  que  le  17  etait  un  dimanche, 
et  que  Notre»Seigneur  est  mort  a  Paque  un  vendredi.  Mais  puisqu'ils 
reconnaissent  eux-memes  que  les  pleines  lunes  avec  leurs  fetes  peu- 
vent  etre  fixees  a  un  jour  pres,  il  nous  suffit  que  la  Piwjue  de  cette 
annee  ait  ete  le  16  ;  et  c'est  conforme  au  recit  de  saint  Jean  d'apres 
lequel  Notre-Seigneur  etait  mis  en  croix  le  vendredi^  non  pas  le  jour 
mais  la  veille  de  Paque,  a  1'heure  solennelle  ou  1'Agneau  pascal  etait 
immole  dans  le  Temple  (1). 

Le  vendredi,  veiile  de   Paque,  en  I'an  29,  fut  le  15  avril. 

Le  16,  jour  du  sabbat,    repos  du    Seigneur  dans  le  tombeau. 

Le    17,   dimanche,  sa  resurrection  glorieuse. 

Quarante  jours  apres,  26  mai,  1'Ascension  au  ciel,  et  le  5  juin, 
apres  cinquante  jours,  la  fete  de  la  Pentecote. 


(1)  Relativement  a  ces  questions  de  chronologie  evangelique,  il  y  a  trois  ma- 
nieres  de  se  comporter :  ou  s'en  desinteresser  completement  comme  d'une  chose 
a  la  fois  secondaire  et  assez  scabreuse,  c'est  le  moyen  de  n'etre  pas  contredit  ; 
ou  discuter  ex-professo  les  divers  systemes  et  tacher  a  force  darguments  d'etablir 
et  dejustifier  ses  preferences,  sauf  peut-etre  a  ne  convaincre  aucun  des  partisans 
des  autres  systemes  ;  ou  en  presenter  simplement  et  nettement  un  qui  a  ses  vrai- 
semblances,  abstraction  faite  de  ce  qui  regarde  les  autres  ;  c'est  ce  qui  semble  ici 
le  plus  opportun  et  le  plus  utile. 

Ce  systeme  de  chronologie  evangelique  a  ete  suivi  par  Ideler,  Sepp,  Card.  Ca- 
pecelatro,  R.  P.  Cornely  (dans  le  Cursus  Scripturse  sctcrse,  Lethielleux).  Quant  aux 
dates  subsequentes  du  Tableau  Synchronique ,celle  du  supplice  de  Sejan  (octobre 
de  l'an  31)  suffirail,  a  elle  seule.a  fixer  1'annee  de  la  mort  de  Notre-Seigneur,avant 
cette  date,  et  non  apres,  si  l'on  voulait  tenir  pour  certain  ce  que  dit  Orose,  que 
Sejan  s'opposa  dans  le  Senat  a  l'apotheose  du  Christ,  proposee  par  Tibere.  La 
date  du  martyre  de  saint  Etienne  et  celle  de  la  conversion  de  saint  Paul  sont  ega- 
lement  a  leur  place,  l'an  32  et  l'an  33,  s'il  est  vrai,  comme  le  dit  saint  Jean  Chry- 
sostome,  que  Paul,  martyrise  l'an  67,  avaitdepuis  sa  conversion  servi  le  Seigneur 
Jesus  pendant  35  ans. 
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Ainsi  se  ferme  le  cadre  chronologique  dans  lequel  viendront  se 
ranger  les  textes  des  quatre  Evangelistes,  chapitre  par  chapitre  et 
verset  par  verset,  se  succedant  de  maniere  a  former  sans  interver- 
sion  ni  conjectures,  1'histoire  suivie  et  precise  de  la  vie  de  Notre- 
Seigneur. 

A  cela  ne  font  point  obstacle  les  quelques  chapitres  de  saint 
Matthieu  (4  sur  28),  qui  s'ecartent  de  1'ordre  chronologique.  Ils  peu- 
vent  etre  maintenus  a  la  place  oii  les  a  mis  1'Evangeliste,  de  sorte 
que  l'Evangile  de  saint  Matthieu  figure  lui-memedans  la  Synopse  sans 
interversions  ;  et^  quoique  les  memes  soient  ensuite  reproduits  en 
regnrd  des  passages  semblables  de  saint  Marc  et  de  saint  Luc  d'a- 
pres  Tordre  chroaologique,  le  lecteur  constatera  que  cette  reproduc- 
tion,  que  cette  sorte  d'interversion  de  saint  Matthieu  ne  modifie  en 
rien  la  suite  chronologique.  Celle-ci  est  toute  faite  au  moyen  des 
trois  autres  Evangelistes,  independamment  de  saint  Matthieu.  Encore 
faut-il  remarquer  que  saint  Matthieu  lui-meme^  apres  s'etre  ecarte 
quelque  temps  de  l'ordre  chronologique.  y  revient,  a  un  moment 
donne,  pour  ne  plus  s'en  departir  (XIV  —  XXVIII),  et  les  quatre 
Evangelistes,  desormais  ensemble^  racontent  toutes  choses  dans  le 
meme  ordre. 
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Un  coup  d'ceil  sur  le  debut  de  chacun  des  evangelistes,  va  d'abord  nous  faire 
reconnaitre  dans  quel  ordre  ils  doivent  l'un  apres  1'autre  entrer  au  recit  : 

Saint  Matthieil,  le  premier  evangeliste,  ecrivant  au  milieu  des  Juifs  et  voulant 
montrer  que  Jesus  est  le  vrai  Christ  attendu  par  eux,  commence  par  etablir  sa 
descendance  du  roi  David  :  liber  generationis  jesu  ghristi,  filii  david. 

Saint  Marc,  le  second  evangeliste,  raconte  brievement  les  choses  dont  son 
maitre,  Pierre,  a  ete  le  temoin,  et  qui  commencent  par  consequent  au  moment  ou 
Jean-Baptiste   annoncait,  sur   les  bords  du  Jourdain,  le  Christ  Fils  de  Dieu  :  ini- 

TIUM  EVANGELH  JESU   CHRISTI,   FILII    DEI. 

Saint  Luc,  le  troisieme,  remontaut  avant  la  naissance  du  Sauveur  et  jusqu'aux 
origines  du  Precurseur,  a  voulu,  comme  il  lindique  dans  une  sorte  de  preface, 
completer  par   ordre  et  en  detail  les  recits  de  ses     devanciers  :  quonia.m     quidem 

MULTr   CONATI     SUNT...     VISUM  EST   ET   MIHI. 

Saint  Jean,  le  quatrieme  evangeliste,  s'elevant  plus  haut  a  cause  des  hereti- 
ques  qui  attaquaient  deja  la  divinite  de  Jesus,  affirme,  des  le  principe  de  son  Evan- 
gile,  la  generation  eternelle  du  Verbe  dans  le  sein  du  Pere  :  in  phincipio  era.t  ver- 

BUM...    ET    DEUS  ERAT  VERBUM. 

Vexpose  raisonne  de  la  concorde  historique  des  quatre  Evangiles  se  poursuit 
de  page  en  page. 

NOTA.  —  Les  colonnes  en  blanc  averlissent  le  lecteur  que  le  recit  qu'ila  sous 
les  yeux  a  ete  entierement  oniis  par  un,  deux  ou  meme  trois  evangelistes. 

Les  chiffres  places  en  haut  dans  les  colonnes  de  gauche  indiquent  la  page  oii 
s'est  arrete  le  chapitre  ou  le  verset  precedent  :  Its  chiffres  en  bas  et  a  droite,  la 
place  du  chapitre  ou  du  verset  suivant. 


SYNOPSIS 


EVANGELIORUM 


HISTORICA 


Seciuidiiin  Mattliaenm        Sccuiidiim  Marcum 


Seciindiim  Lncam 


Secniidiim  Juannem 


LUCiE  ET  JOANNIS  PROCEMIUM 


(Incip.     p.  44) 


CAPUT  I 


I.   Ad    Theopliilum. 


(Incip.      p.  30) 


1.  Quoniam  qui- 
dera  multi  conati  sunt 
ordinare  narratio- 
nem,  quae  in  nobis 
completae  sunt,  re- 
rum, 

2.  Sicut  tradide- 
runt  nobis  qui  ab 
initio  ipsi  viderunt 
et  ministri  fuerunt 
sermonis  : 

3.  Yisum  est  et 
mihi.assecuto  omnia 
a  principio  diligen- 
ter,  ex  ordine  tibi 
scribere,  optime 
T  h  e  o  p  h  i  1  e , 

4.  Ut  cognoscas 
eorum  verborum,de 
quibus  eruditus  es, 
veritatem. 


(5. 


p.   5) 


(Incip.     p.  2) 


1.  Le  «  Commencement  de  VEvangile  de  Jesus-Chvist,  Fils  de  Dieu  » — premier 
verset  de  saint  Marc  —  pourrait  elre  place  en  tete  des  Evangiles  combines,  sil 
n'indiquait  plutot  le  moment  ou  est  annoncee  par  Jean-Baptiste,  sur  les  bords 
du  Jourdain,  la  bonne  Nouvelle  de  la  venue  du  Christ.  Cest  V Avant-P.vopos  de 
saint  Luc  exposant  «  a  Theophile  »  le  dessein  de  1'ecrivain  sacre,  qui  prend  natu- 
rellement  place  au  debut  de  la  Concorde  des  Evangiles. 


PROCEMIUM 


MATTH. 


MARC, 


LUC.l. 


JOAN.     I. 


CAPUT   I 
2.  De  Verbi  ^Eterni  et  incarnati  missione 
summa  brevis 

1.  Tn  p  rin  ci  pi  o 
erat  Verbum,et  Ver- 
bumeratapud  Deum, 
et  Deus  erat  Ver- 
bum      < 

2.  Hoc  er  a  t  in 
pr  in  c  ipi  o  apu  d 
Deum. 

3.  Omnia  per  ip- 
sum  facta  sunt  ;  et 
sine  ipso  factum  est 
nihil  quod  factum 
est. 

4.1n  ipso  vitaerat, 
et  vita  erat  lux  ho- 
minum. 

5.  Et  lux  in  tene- 
brislucet,et  tenebrae 
eam  non  comprehen- 
derunt. 


6.  Fuit  homo  mis- 
sus  a  Deo.cui  uomen 
erat  Joannes. 

7.  Hic  venit  in  tes- 
timonium,  ut  testi- 
monium  perhiberet 
de  lumine,  ut  omnes 
crederent  per  illum. 

8.Non  eratillelux, 
sed  ut  testimonium 
perhiberet  de  lumi- 
ne. 

9.  Erat  lux  vera, 
quae  illuminat  om- 
nem  hominem  veni- 
entem  in  hunc  mun- 
dum. 


2.  Avant  tout  detail  historique,  s'impose  le  commencement  de  1'Evangile  selon 
saint  Jean  :  Le  Verbe  eternel  du  Pere  (1-2),  Createur  de  toutes  choses  (3),  Vie  et 
Lumiere  des  hommes,  mais  ignore  et  meconnu  (4-5). — Mission  du  Precurseur  de 
le  montrer  au  monde  (6-8).  —  Restauration  du  monde  par  la  foi  au  Verbe  de 
Dieu  rendu  visiblepar  llncarnation  (9-14). 


PROCEMIUM 


MATTH, 


MARC. 


LUC     I 


JOAN 


(fncip.    p.  l'i.) 


[I/icip.   p.  30)  (5.  p.  -i) 


10.  In  mundo  erat, 
etmundusper  ipsum 
factus  est,  et  mun- 
dus  eum  nou  cogno- 
vit. 

11.  In  propria  ve- 
nit,  et  sui  eum  non 
receperunt. 

12.  Quotquot  au- 
tem  receperunt  eum, 
dedit  eis  potestatem 
filios  Dei  lieri,  his 
qui  credunt  in  no- 
mine  ejus, 

13.  Qai  non  ex  san- 
guinibus.  neque  ex 
voiuntate  carnis,  ne- 
que  ex  voluntate  vinV, 
sed  ex  Deo  nati  sunt. 

1  i.  Et  Vekbum  <:  v- 

RO  FACTUM  EST,  et  Iia- 

bitavit  in  nobis  ;  ct 
vidimus  gloriam 
ejus,  gloriam  quasi 
Unigeniti  a  Patrs, 
plenum  gratiao  et  ve- 
ritatis. 

15.  Joannes  testi- 
monium  perhibet  de 
ipso,  et  clamat  di- 
cens  :  llic  crat  qucm 
dixi  :  Qui  post  mc 
venturus  est,  anteme 
factusest,  quiaprior 
me  erat. 


16. 


■p.29) 


Croirc  au  Verbe  incarne,  Fils  de  Dicu  et  fils  de  lhomme.  cest  le  rcsume  de 
tout  1'Evangile. 

Quant  a  Jean,envoye  dc  Dicu  avant  lui,  il  sait  et  il  proelamera  lui-mcme  quellc 
distance  a  preexiste  entre  la  persoune  du  Christ  et  celle  de  son  Prccurseur,  le  fils 
de  Zacharie  (15) 


SYNOPSIS     EVANGELIORUM 


MATTH 


MAHC. 


LUC.    I 


JOAN.     1. 


HISTORI^E    PROLEGOMENA 


3.  Joannes  nuntiatur  Christi  praecurser. 


5.  Fuit  in  diebus 
rlerodis,  regis  Ju- 
daeae.  sacerdos  qui- 
dam  uomine  Zacha- 
rias,  de  vice  Abia,  et 
uxor  illius  de  fiiiabus 
Aaron,  et  nomen  ejus 
Elisabeth. 

6.Erant autem  jus- 
ti  ambo  ante  Deum, 
incedentes  in  omni- 
bus  mandatis  et  jus- 
tificationibus  Domi- 
ni,  sine  querela  ; 

7.  Et  non  erat  illis 
tilius,  eo  quod  esset 
Elisabeth  slerilis,  tl 
ambo  processissent 
in  diebus  suis. 

8.  Factum  est  au- 
tem,cum  sacerdolio 
fungeretur  in  ordine 
vicis  siue  anleDeum, 

(.).  Sccundum  con- 
suetudinem  sacerdo- 
lii,  sortc  cxiit  ut 
incensum  poneret, 
ingrcssus  in  lem- 
plum  Domini. 

10.  Et  omnis  mul- 
litudo  populi  erat 
orans  foris,  hora  in- 
censi. 


(15.         p.3) 


3.  L  histoirc  coramence,    en    saint  Luc,    par    un    double  message  de  1'Archange 
G  ibriel  :  le    preinier,    dans  le   temple    de    Jerusalem,    au    pretre  Zacharie,    pour 


HlEROSOLYMlS  IN  TEMPLO 


MATTH 


MAItC. 


LUC.      I. 


JOAN.     I. 


(fneip.  p.  l'lj 


(fncip.  p.  30) 


11.  Apparuit  au- 
tem  illi  angelus  Do- 
mini,  stans  a  dextris 
allaris  incensi. 

12.  Et  Zacharias 
lurbatus  est  videns, 
et  timor  irruit  super 
eum. 

13.  Ait  autem  ad 
illum  angelus  :  Ne 
limeas,  Zacliaria, 
qnoniam  exaudita esl 
deprecatio  tua  ;  el 
uxor  lua  Elisabelli 
pariet  tibi  filium,  et 
vocabis  nomen  ejus 
Joannem  ; 

14.  Et  erit  gau- 
dium  tibi  et  exul- 
latio,  et  multi  in  na- 
livitale  ejus  gaude- 
bunt. 

15.  Erit  enim  ma- 
gnus  coram  Domino ; 
et  vinum  et  sice- 
ram  nou  bibet,  et 
Spirilu  sanclo  reple- 
bitur  adhuc  ex  utero 
matris  suae  ; 

16.  Et  multos  lilio- 
riun  Israel  conver- 
tet  ad  Dominum 
Deum  ipsorum  : 

17.  Et  ipse  prae- 
cedet  anle  illnm  in 
spiritu  et  virtule 
Eliae,  ut  convertal 
corda  patrum  in 
hlios,  et  incredulos 
ad  prudenliam  justo- 
rum,  parareDomino 
plebera  perfectam. 


(16. 


p.  20) 


lui  annoncer  qu'il  va  avoir  dans  sa  vieillessej  et  de  sa  femme  jusque-la   sterile,   un 
lils  destine   a  etre   le  precurseur  et  le  heraut  du  Christ  devant  lsrael  (5-17)« 


histori/e  prolegomena 


MATTH 


MAISC. 


LUC.     I 


JOAN.     I 


18.  Et  dixit  Za- 
charias  ad  ange- 
lum  :  U  n  d  e  h  oc 
sciam  ?  Ego  enim 
sum  senex,  et  uxor 
mea  processit  in  die- 
bus  suis. 

19.  Et  respondens 
angelus  dixitei  :  Ego 
sumGabriel,qui  ads- 
to  ante  Deum  ;  et  mis- 
sus  sum  loqui  ad  te, 
et  haec  tibi  evange- 
lizare. 

20.  Et  ecce  eris 
tacens,  et  non  pote- 
ris  loqui,  usque  in 
diem  quo  hsec  fiant, 
pro  eo  quod  non  cre- 
didisti  verbis  meis, 
qua3  implebunlur  in 
tempore  suo. 

21.  Et  erat  plebs 
exspectans  Zacha- 
riam.  et  miraban- 
tur  quod  tardaret 
ipse  in  templo. 

22.  Egressus  au- 
tem  non  poterat  lo- 
qui  ad  illos  ;  et  co- 
gnoverunt  quod  vi- 
sionem  vidisset  in 
templo.  Et  ipse  erat 
innuens  illis,  etper- 
mansit  mutus. 

23.  Et  factum  est, 
ut  impleti  sunt  dies 
omcii  ejus,  abiit  in 
domum  suam. 


(15.         p.3) 


Apres  celte  apparition.  Zacharie  incredule  demeure  sourd  et  muet  (18-22),  et  sa 
femme  Elisabeth  admire  bientot  en  elle  laccomplissement  de  la  celeste  promesse. 

(23-25) 


IN  NAZARETll 


MATTIl 


1M  A  IIC, 


LUC.     I 


I 


JOAN.     I 


2V  Post  hos  au- 
tem  dies  concepitEli- 
sabeth  uxor  ejus,  et 
occultabatse  mensi- 
bus  quinque,dicens  : 

25.  Quia  sic  fecit 
mihi  Dominus,  in 
diebus  quibus  res- 
pexit  auferre  oppro- 
brium  meum  inter 
homines. 


4   Annuntiatur  Christus  de  Virgine  nasciturus. 


26.  lnmenseautem 
sexto,  missus  est  an- 
gelus  Gabriel  a  Deo 
in  civitatem  Galileeae, 
cui  nomon  Nazareth, 

27.  Ad  virginem 
desponsatam  viro 
cui  nomen  erat  Jo- 
seph,  de  domo  Da- 
vid;  et  nomen  virgi- 
nis  Maria. 

28.  Et  ingressus 
angelus  ad  eam,  di- 
xit  :  Ave,gratia  ple- 
na  :  Doininus  tecum: 
Benedicta  tu  in  mu- 
lieribus. 

29.  Quae,  cum  au- 
dissel,  lurbata  est 
in  sermone  ejus,  et 
cogilabat  qualis  es- 
set  ista  salutatio. 

30.  Et  ait  angelus 
ei :  Ne  timeas,Maria; 
invenisti  enim  gra- 
tiam  apud  Deuni  : 

31.  Ecce  concipies 
in  utero.  et  paries 
filium,et  vocabis  no- 

[fncip.  p.   ///)  (Incip.  p.  30)        jmen  ejus  Jesum. 


(16.        p.29.) 


4.  Apres  six  mois,  depuis  la  conception  du  Precurseur,second  message  delAr- 
change  Gabriel:  V Atinoncidtion  de  llncarnation  du  Verbe  a  la  Vierge  Marie  de 
Nazareth.   (26-38). 


HlSTORLE  PROLEGOMENA 


MATTH. 


MARC. 


LUC.    1. 


JOAN.     I 


32.  Hic  erit  mag- 
nus,  et  Filius  Altis- 
simi  vocabitur;  etda- 
bit  illi  Doininu  s 
Deus  sedem  David 
patris  ejus  ;  et  reg- 
nabit  in  dorao  Jacob 
in  aeternum   ; 

33.  Et  regni  ejus 
non  erit  finis. 

34.  Dixit  autem 
Maria  ad  angelum  : 
Quomodo  fiet  istud, 
quoniam  virum  non 
cognosco  ? 

35.  Etrespondens 
angelus  dixit  ei  : 
Spiritus  sanctus  su- 
perveniet  in  te,  et 
virtus  Altissimi  ob- 
umbrabit  tibi.  Ideo- 
que  et  quod  nas- 
cetur  ex  te  sanctum, 
vocabilurFilius  Dei. 

36.  Et  ecce  Elisa- 
beth,  cognala  tua,  et 
ipsa  concepit  filium 
in  senectute  sua  ;  et 
hic  mensis  sextus  est 
illi  quee  vocatur  ste- 
rilis  ; 

37.  Quia  non  erit 
im  possibile  apud 
Dcum  omne  verbum. 

38.  Dixit  autem 
Maria  :  Ecce  ancil- 
la  Domini,  fiat  mihi 
secundum  verbum 
tuura.  Etdiscessitab 
ilJa  angelus. 


(15, 


P- 


Aussitot  qu'est  opere  datis  le  sein  de  Marie  le  mystere  de  llncarnation,  le 
Verbe  de  Dieu  cst  devenu  le  Fils  de  David,  et  ici  pourrait  deja  prendre  place,  avec 
le  commencement  de  1'Evangile  selon  saint  Matthieu,la  liste  des  Ancetres  du  Christ. 
Mais  il  ne  parait  pas  necessaire  dinterrompre  pour  cela  le  recit  de  saintLuc. 


IN    DOMO    ZACHARDE 


5.  Maria  apud  Elisabeth. 


(Jncip.  p.  UJ       I       (Incip.  p.  30) 


39.Exurgens  autem 
Maria  in  diebus  illis 
abiit  inmontanacum 
festinatione,  in  civi- 
tatem  Juda  ; 

40.  Et  intravit  iu 
domum  Zachana3,et 
salutavit    Elisabeth. 

41.  Et  factum  est. 
ul  audivit  salutatio- 
nem  Mariae  Elisa- 
beth,exultavit  infans 
in  ulero  ejus  ;  et 
repleta  est  Spiritu 
sancto  Elisabeth  ; 

42.  Et  exclamavit 
vocemagna,etdixit: 
Benedicta  lu  inler 
mulieres,  et  bene- 
diclus  fructusventris 
tui. 

43.  Et  undc  Jioc 
mihi.ut  veniat  mater 
Domini  mei  ad  me  ? 

>*.  Ecce  enim  ut 
facta  est  vox  saluta- 
lionis  tua?  inauribus 
meis,  exultavit  in 
gaudio  infans  iu 
utoro  meo. 

45.  Et  beata  qua? 
credidisti,  quoniam 
perficientur  ea  quae 
dicta  sunt  tibi  a  Do- 
mino. 


40.  Et  ait  Maria  : 
Magnificat  anima 
mea  Dominum  : 


(i'>.        p.  29) 
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HISTORItf:    PROLEGOMENA 


MATTH 


MAIIC, 


LUC.    I 


JOAN.    I 


47.  Et  exultavit 
spiritus  meus  in  Deo 
salutari  meo. 

48.  Quia  respexit 
humilitatem  ancillae 
suae  ;  ecce  enim  ex 
hoc  beatam  me 
dicent  omnes  gene- 
rationes. 

49.  Quia  fecit  mihi 
magna  qui  potens 
est,  et  sanctum  no- 
men  ejus. 

50.  Et  misericor- 
dia  ejus  a  progenie 
in  progenies  timen- 
tibus  euni. 

51.  Fecit  poten- 
tiam  in  brachio  suo: 
dispersit  superbos 
mente  cordis  sui. 

52.  Deposuit  po- 
tentes  de  sede,  et 
exaltavit  humiles. 

53.  Esurientes  im- 
plevitbonis,  et  divi- 
tes  dimisit  inanes. 

54.  Suscepitlsrael 
puerum  suum,recor- 
datus  misericordise 
suae, 

55.  Sicut  locutus 
est  ad  patres  nos- 
tros,  Abraham  et 
semini  ejus  in  saecu- 
la. 

56.  Mansit  autem 
Maria  cum  illa  quasi 
mensibus  tribus  ;  et 
reversaestindomum 
suam. 


(15. 


V  ■>) 


La  mention   faite,   au  verset  56,  du  retour   de  Marie    a    Nazareth    n'indique    pas 
necessairement  que  ce  retour  ait  eu  lieu  avant  les  couches  dElisabelh. 


IN  DOMO  ZACHARI7E 


11 


MATTTT. 


MARC. 


LUC.    I 


JOAN.     I. 


6     Joannis  nativitas 


(Incip.     p.  l?i) 


(Incip.     y.  30) 


57.  Elisabelh  au- 
tem  impletum  est 
tempus  pariendi,  el 
peperit  filium. 

58.  Et  audierunt 
vicini  etcognatiejus. 
quia  magnificavitDo- 
minus  misericordi- 
am  suam  cum  illa,  et 
co  n  g  r  atulab  a  n  tu  r 
ei. 

59.  Et  faclum  est, 
in  die  octavo,  vene- 
runt  circumcidere 
puerum,  et  vocabant 
eum  nomine  patris 
sui  Zachariam. 

GO.  Et  respondens 
mater  ejus,  dixit  : 
Nequaquam,  sed  vo- 
cabitur  Joannes. 

61.  Et  dixerunt  ad 
illam  :  Quia  nemo 
est  in  cognatione 
tua,  qui  vocetur  hoc 
nomine. 

62.  Innuebant  au- 
tem  patri  ejus,  quem 
vellet  vocari  eum. 

63.  Et  postulans 
pugillarem  scripsit, 
dicens  :  Joannes  esl 
aomen  ejus.  Et  mi- 
rali  sunt  universi. 

64.  Apertum  esl 
autem  illico  os  ejus, 
et  lingua  ejus,  et  lo- 
quebatur  benedi- 
cens  Deum. 


(16.         p.  29) 


6.  La  naissance  du  saint  Precuvseur,  aussi  bien  que  la  Visitation  de  Marie,  est 
signalee  par  de  saintes  merveilles  :  Au  nom  de  Jean,  prononce  par  Elisabeth  et 
transcrit  sur  les  tablettes  de  famille,  le  saint  vieillard  recouvre  la  parole. 


12 


historlt;  prolegomena 


MATTH. 


MARC 


LUC.     I 


JOAN.    I. 


65.  Et  factus  est 
timor  supcr  ornnes 
vicinos  eorum  ;  et 
super  omnia  mon- 
tana  Judaeae  divulga- 
bantur  omnia  verba 
haec. 

66.  Et  posuerunt 
omnes  qui  audie- 
rant,  in  corde  suo, 
dicentes  :  Quis,  pu- 
las,  puer  iste  crit  ? 
Etenini  manus  Do- 
mini  erat  cum  illo. 

67.  Et  Zacharias 
paler  ejus  replelus 
est  Spiritu  sancto  ; 
et  prophetavit,  di- 
cens  : 

68.  Benedictus  Do- 
minus  Deus  Israel, 
quia  visitavit,  et  fe- 
cit  redemptionem 
plebis   suse  ; 

69.  Et  erexit  cor- 
nu  salutis  nobis  in 
domo  David  pueri 
sui, 

70.  Sicut  locutus 
est  per  os  sancto- 
rum,  qui  a  sseculo 
sunt,  prophetarum 
ejus  ; 

71.  Salutem  ex 
inimicis  nostris,  el 
de  manu  omnium 
qui  oderunt  nos  : 

72.  Ad  faciendam 
misericordiam  cum 
patribus  nostris,  el 
tnemorari  testamen- 
li  sui  sancli, 


(15. 


V-  3) 


Lui    aussi,  a    soii   lour,  chante  son  cantique    d'actions  de  graces  «  Benedictus  », 
l'accomplissement  des  divines  promesscs,  le  rejeton  qui  va  nailre  de  David  pour  le 


ZACHARLE  CANTICUM 
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MATTH. 


MARC. 


LUC.    I. 


.TOAN.    I. 


(hicip.  p.  l/i) 


(lnrip.  p.  30) 


73.  Jusjurandum 
quod  j  u  r  a  vi  t  ad 
Abraham,  patrem 
nostrunijdaturumse 
nobis, 

74.  Ut,  sine  timo- 
re,  de  manu  inimi- 
corum  nostrorumli- 
berati,  serviamus 
illi, 

75.  In  sanctilate  et 
justitia  coram  ipso, 
onmibus  diebus  nos- 
Iris. 

76.  Et  tn,  puer, 
propheta  Altissimi 
voeaberis  :  praeibis 
enim  ante  faciem 
Domini  parare  vias 
ejus, 

77.  Ad  dandam 
scientiam  salutis 
plebiejus,  in  remis- 
sionem  peecatorum 
eorum, 

78.  Per  yiscera 
misericordiaa  Dei 
uostri,  in  quibus 
visilavit  nos,  oriens 
ex  alto  : 

79.  Iilunainare  his 
qui  in  tenebris  et  in 
umbraniorlissede:il , 
ad  djrigendos  pedes 
nostros  in  viam  pa- 
eis. 

80.  Puer  aulem 
crescebat,  et  con- 
fortabatur  spiritu  : 
et  erat  in  descrtis 
usque  in  diem  os- 
tensionis  siue  ad 
Israel. 

(CAP.  II.  p.  1H) 


(16. 


p.W) 


salut  d'Israel  et  du  monde.  et  aussi  le  cher  enfant  dont  il  a  la  joie  detre  le  pei-e  et 
qni  anra  la  glorieuse  destinee  de  Precurseur  et  de  Pvophete  du  Tres-Haul  (57-80) . 


HISTORLE    PROLEGOMKNA 


MATTH.   I 


MARC. 


LUC.     I 


JOAN.    I 


CAPUT  I 


1.  Liber  genera- 
tionis  Jesu  Christi 
filii  David?hTii  Abra- 
ham. 

2.  Abraham  ge- 
nuitlsaac.  Isaac  au- 
tem  genuit  Jacob. 
Jacob  autem  genuit 
Judam  et  fratres 
ejus. 

3.  Judas  autem 
genuit  Phares  el 
Zaram  de  Thamar. 
Phares  autem  genuit 
Esron.  Esron  autem 
genuit  Aram. 

\.  Aram  autem  ge- 
nnit  Aminadab.  Ami- 
nadab  autem  genuit 
Naassoh.  Naasson 
autem  genuit  Sal- 
mon. 

5.  Salmon  autem 
genuit  Booz  de  Ra- 
hab.  Boozaulem  ge- 
nuit  Obed  ex  Ruth. 
Obed  autem  genuit 
Jesse.  Jesse  autem 
genuit  David  regem. 

6.  David  autem 
rex  genuit  Salomo- 
nem  ex  ea  quae  fuit 
Uriae. 

7.  Salomon  autem 
genuit  Roboam.  Ro- 
boam  autem  genuit 
Abiam.  Abias  autem 
genuit  Asa. 


7.  Christi  Genealogia. 

(80.  p.  18) 


15  p.3) 


7.  La  parole  est  maintenant   a    saint    Matthieu  qui    commence    son    evangile    en 
donnant  la  liste  des  ancetres  du  Christ,  sa  genealogie  selon    la   chair,    genealogie 


CHRISTI  GENEALOGIA 
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MATTH.      I. 


MA.RC. 


LUC. 


JOAN.  I. 


8.  Asa  autem  ge- 
nuit  Josstphat.  Josa- 
phat  autem  genuit 
Joram.  Joram  autem 
genuit  Oziam. 

9.  Ozias  autem 
genuit  Joatham.  Jo- 
atham  autem  genuit 
Achaz.  Achaz  autem 
genuit  Ezechiam. 

10.  Ezechias  au- 
tem  genuit  Manas- 
sen.Manasses  autem 
genuit  Amon.  Amon 
autem  genuitJosiam. 

11.  Josias  autem 
genuit  Jechoniam 
et  fratres  ejus,  in 
transmigratione  Ba- 
bylonis. 

12.  Et  post  trans- 
migrationem  Baby- 
lonis.  Jechonias  ge- 
nuit  Salathiel.  Sala- 
thiel  autem  genuit 
Zorobabel. 

13.  Zorobabel  au- 
tem  genuit  Abiud. 
Abiud  autem  genuit 
Eliacim.  Eliacim  au- 
tem  genuit  Azor. 

14.  Azor  autem 
genuit  Sadoc.  Sadoc 
autem  genuit  Achim. 
Achim  autem  genuit 
Eliud. 

15.  Eliud  autem 
genuitEleazar.Elea- 
zar  autem  genuit 
Mathan.  Mathan  au- 
tem  genuit  Jacob.      I     (Incip.      p.  30) 


(II.  p.     18) 


(16.     l     p.    2y) 


qui  etablit  sa  descendance  du  roi  David  par  Salomon,   ce  qui  est  le   caracteredu 
Roi-Messie  attendu  par  les  Juifs.(l-17.) 
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HISTORI^E  PROLEGOMENA 


MATTH.    I 


MARC. 


LUC.   I 


JOAN.  I. 


16.  Jacob  autem 
genuit  Joseph  virum 
Mariae,  de  qua  natus 
est  Jesus  qui  voca- 
tur  Christus. 

17.  Omnes  itaque 
generationes  ab 
Abraham  usque  ad 
David,  generationes 
quatuordecim  ;  et  a 
David  usque  ad 
transmigrati  o  nem 
Babylonis,  genera- 
tiones  quatuorde- 
cim;  et  a  transmigra- 
tione  Babylonis  us- 
que  ad  Christum, 
generationes  quatu- 
ordecim. 


[p.     13] 


(15.  p.'d) 


\ 


8.  Joseph  de  divina  incarnatione  monitus. 


18.  Christi  autem 
generatio  sic  erat  : 
Cum  esset  despon- 
sata  mater  ejus  Ma- 
ria  Joseph,  ante- 
quam  convenirent, 
inventa  est  in  utero 
habens  de  Spiritu 
sancto. 

19.  Joseph  autem. 
vir  ejus,  cum  esset 
justus,  et  nollet  eam 
traducere,  voluit  oc- 
culte  dimittere  eam. 

20.  Haec  autem  eo 
cogitante,  ecce  An- 
gelus  Domini  appa- 
ruit  in  somnis  ei, 
dicens  :  Joseph,  fili 
David,     noli    timere 


8.  Puis,  c'est  le  mystere  de  la  conception  du  Christ  revele  d'en  haut  a  Joseph; 
et;c,'est  lui,  iils  de  David,  quoique  Marie  elle-meme  en  soit  issue,  qui  communique 
officiellement  le  meme  titre  au  fils   de  la  Yierge  son  epouse    (18-25). 


VIRGINEI    PARTUS    EXPECTATIO 
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MATTII.I 


MAItC. 


LUC 


JOAN.     I 


acciperc  M  a  r  i  a  m 
conjugem  tuam  ; 
quod  enim  in  ea  na- 
tum  est,  de  Spiritu 
sancto  est. 

21.  Pariet  autem 
filium,  et  vocabis 
nomen  ejus  Jesum  ; 
ipse  enim  salvum  fa- 
ciet  populum  suum 
a  peccatis  eorum. 

22.  Hoc  autem  to- 
tum  factum  est,  ut 
adimpleretur  quod 
dictum  est  a  Domino 
per  Prophetam  di- 
centem  : 

23.  Ecce  Virgo  in 
utero  habebit,  et  pa- 
riet  filium  ;  et  voca- 
bunt  nomen  ejus 
Emmanuel,  quod  est 
interpretatum  :  No- 
biscum  Deus. 

24.  Exurgens  au- 
tem  Joseph  a  somno, 
fecit  sicut  praeccpit 
ei  angelus  Domini, 
et  accepit  conjugem 
suam. 

25.  Et  non  cognos- 
cebat  eam  donec  pe- 
perit  filium  suum 
primogenilum  ; 

{seq.       p.W) 


(Incip.     p.    30) 


II. 


p.  18) 


(16. 


p.  29) 


Quant  au  titre  de  «  premier-ne  »  (v.  25),  il  etalt  acquis  des  la  naissdnce,  avec  les 
obligations  imposees  par  la  loi  de  Moise,  a  1'enfant  menie  tjui  devait  rester  fils 
unique. 
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VITA  CHRISTI  ABSCONDITA 


MATTH. I 


MARC 


LUC.    II 


JOAN.    I 


CHRISTI   NATI   VITA  ABSCONDITA 


(25. 


VA1) 


CAPUT  II 

Christi   Nativitas. 

1.  Factum  est  au- 
tem  in  diebus  illis, 
exiit  edictum  a  Cse- 
sare  Augusto,  ut 
describeretur  uni- 
versus  orbis. 

2.  Haec  descriptio 
primafactaest  aprae- 
side    Syrise  Cyrino. 

3.  Et  ibant  omnes 
ut  profiterentur  sin- 
guli  in  suam  civita- 
lem. 

4.  Ascendit  autem 
et  Joseph  a  Galilasa, 
decivitate  Nazareth, 
in  Judaeam,  in  civi- 
latcm  David,  quse 
vocatur  Bethlehem, 
eo  quod  esset  de  do- 
mo  et  familia  David, 

5.  Ut  profiteretur 
cum  Maria  despon- 
satasibi  ux^  repraeg- 
nante. 

6.  Factum  est  au- 
tem,  cum  essent  ibi, 
impleti  sunt  dies  ut 
pareret. 

7.Etpeperit  filium 
suumprimogenitum, 
ct  pannis  eum  invol- 
vit,  et  reclinavit  eum 
in  prsesepio  ,  quia 
non  erat  eis  locus  in 
diversorio. 


(15. 


P-3) 


9.  Ici  reprend  le  recit  du  troisieme  evangeliste  :  Naissance  du  Sauveurk  Bethle- 
hem,  ou  Joseph,  originaire  de  cette  ville,  avait  du  se  rendre,  avec  son  epouse,  a 
1'occasion  du  denombrement  de  toutes  les  provinces  depcndantes  de  Tempire 
romain. 


IN  BETHLEHEM 
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MATTH. I 


MARC. 


LUC.II. 


JOAN.    I 


(25. 


p.W) 


[Incip.      p.  30) 


8.  Etpastores 
erant  in  regione  ea- 
dem  vigilantes,  et 
custodientes  vigilias 
noctis  super  gregem 
suum. 

9.  Et  ecce  angelus 
Domini  stetit  juxta 
illos,  et  claritas  Dei 
circumfulsit  illos  , 
et  timuerunt  timore 
magno. 

10.  Et  dixit  illis 
angelus  :  Nolite  ti- 
mere  ;  ecce  enim 
cvangelizovobisgau- 
dium  magnum,  quod 
erit  omni  populo  ; 

11.  Quia  natus 
est  vobis  hodie  Sal- 
vator,  qui  est  Chris- 
tus  Dominus,in  civi- 
tate  David. 

12.  Et  hoc  vobis 
signum  :  invenietis 
infantem  pannis  in- 
volutum,  et  positum 
in  praesepio. 

13.  Et  subito  fac- 
ta  est  cum  angelo 
multitudo  militiae 
caelestis  laudantium 
Deum,  etdicentium  : 

14.  Gloria  in  altis- 
simis  Deo,et  in  terra 
pax  hominibus  bonre 
voluntalis. 

15.  Et  factum  est, 
ut  discesserunt  ab 
eis  angeli  in  coelum, 
pastores  loqueban- 
tur      ad       invicem  : 


(16. 


•p.  29) 


I/Enfant-Dieu  n'a  trouve  d'asile  que  dans  1'etable    destinee   a    servir    d'abri   aux 
animaux  ;  mais  des  bergers  instruits  den  haut  ly  viennent  adorer. 


20 


VITA  CHRISTI  ABSCONDITA 


MATTH.I 


MA15C 


I.UC.     II 


JOAN.     I. 


(25. 


p.ll) 


Transeamus  usque 
Bethlehem,  et  vide- 
amus  hoc  verbum 
quod  factum  est  , 
quod  Dominus  os- 
tendit  nobis. 

16.  Et  venerunt 
festinantes,  et  inve- 
nerunt  Mariam  ,  et 
Joseph,  et  iufantem 
positumin  praesepio. 

17.  Yidentes  au- 
lem  cognoverunt  de 
verbo  quod  diclum 
erat  illis  de  puero 
hoc. 

18.  Et  omnes  qui 
audierunt,  mirati 
sunt,  et  de  his  quae 
dicta  erant  a  pasto- 
ribus  ad  ipsos. 

19.  Maria  autem 
conservabat  omnia 
verba  haec,conferens 
in  corde  suo. 

20. Et  reversi  sunt 
pastores  glorifican- 
tes  etlaudantes  De- 
um,  in  omnibus  quae 
audierant  et  viderant 
sicut  dictum  est  ad 
illos. 


10.  Circumcisus  Christus. 


(15. 


p.     3) 


25...  et   vocavit  no- 
men  ejus  Jesum. 


21.  Et  postquam 
consummati  sunt 
dies  octo  ut  circum- 
cideretur  puer,  vo- 
catumest  nomenejus 
Jesus,quod  vocatum 
est  ab  angelo  prius- 
quam  in  utero  con- 
ciperetur. 


10.  Huit  jours  apres  la  naissance  du  Sauveur  a  Bethlehem,a  lieu  sa  Civconcision 
avec  limposition  du  nom  de  Jesus. 


IN   JEROSOLYMIS 
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MATTH.  I 


MAHC. 


LllC.     II 


JOAN.      I 


(II. 


■p.  rs) 


II.   Jesus    in    Templo    praesentatus 


22.  Et  postquara 
impleti  sunt  dics 
purgationis  ejus  se- 
cundum  legem  Moy- 
si,  tulerunt  illum  in 
Jerusalcm  ut  siste- 
rent  eum  Domino, 

23.  Sicutscriptum 
est  in  lege  Domini  : 
Quia  omne  masculi- 
num  adaperiens  vul- 
vam,  sanctum  Domi- 
no  vocabitur  ; 

2'i.  Et  ut  darent 
hostiam,  secundum 
quod  diclum  est  in 
lege  Domini,partur- 
turum,aut  duos  pul- 
los  columbarum. 


25.  Et  ecce  homo 
erat  in  Jerusalcm, 
cui  noraen  Siraeon, 
et  liorao  iste  justus 
et  liraoratus,  exs- 
pectans  consolatio- 
nem  Israel  ;  et  Spiri- 
tus  sanctus  erat  in 
eo. 

26.  Et  responsum 
acceperat  a  Spiritu 
sancto,  non  visurum 
se  mortem,nisi  prius 
videret  Christum 
Domini. 

27.  Et  venit  in  spi- 
ritu  in  templum.  Et 
cum  inducerent  pue- 
rum  Jesum  parentes 
ejus.  ut  facerent  se- 
cundum  consuetudi- 

{Incip.       p.   30)       nem  legis  pro  eo, 


(16. 


p.29) 


11.  Presentation  de  Jesus  au  tcmple  de  Jerusalem  et  Purification  de  Marie, selon 
la  prescription  de  la  loi  mosaique,  quarante  jours  apres  la  naissance  de  lenfant. 
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VITA  CIIRISTI  ABSCONDITA 


MATTH.     1 


MAKC 


LTJC.    11 


JOAN 


[p.    20]  28.   Et   ipse  acce-      (15.  p.  3) 

pit  eum  inulnas  suas , 
et  benedixit  Deum, 
et  dixit  : 

29.  Nunc  dimittis 
servum  tuum,Domi- 
ne,  secundum  ver- 
bum  tuum  in  pace  ; 

30.  Quia  viderunt 
oculi  mei  salutare 
tuum, 

31.  Quod  parasti 
ante  faciem  omnium 
populorum, 

32.  Lumen  ad  re- 
velationem  gentium, 
et  gloriam  plebis 
tuae  Israel. 

33.  Et  erat  pater 
ejus  et  mater  mi- 
rantes  super  his 
quae  dicebantur  de 
illo. 

34.  Et  benedixil 
illis  Simeon,  et  dixit 
ad  Mariam  matrem 
ejus  :  Ecce  posilus 
est  hic  in  ruinam  et 
in  resurrectionem 
multorum  in  Israel, 
et  in  signum  cui 
contradicetur  ; 

35.  Ettuam  ipsius 
animam  pertransibil 
gladius,  ut  revelen- 
tur  ex  multis  cordi- 
bus  cogitationes. 

36.  Et  erat  Anna 
prophetissa,  f i  1  i  a 
Phanuel,      de    tribu 

La  ceremonie  accomplie  dans  le  Temple  est  suivie,  selon  saint  Luc,  d'un  retour 
a  Nazar eth.  Or  le  verset  39,  rapportant  ce  retour  de  Jerusalem  a  Nazareth,est  to- 
talement  omis  dans  beaucoup  de  Concordes  ;  d'autres  en  conservent  ici  lapremiere 
moitie  seulement,  reservant  la  seconde  pour  le  retour  qui  eut  lieu  plus  tard 
dEgypte  a  Nazareth. 


IN   BETHLEHEM 
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MATTH.     II. 


MAKC, 


LUC.     II 


JOAN.      I. 


CAPUT  II 

1.  Cum  crgo  na 
tus  esset  Jesus  in 
Bethlehem  Juda  in 
diebus  .Herodis  re- 
gis,  ecce  Magi  ab 
Oriente  venerunt  Je- 
rosolymam, 

2.  Dicentes  :  Ubi 
est  qui  natus  est  rcx 
Judseorum  ?  vidimus 
enim  stellam  ejus 
in  Orienle,  et  veni- 
mus  adorare  eum. 


Aser ;  heec  proces- 
serat  in  diebus  mul- 
tis,  et  vixerat  cum 
viro  suo  annis  sep- 
temavirginitate  sua. 

37.  Et  haec  vidua 
usque  ad  annos  oc- 
toginta  quatuor;  quae 
non  discedebat  de 
templo,  jejuniis  et 
obsecrationibus  ser- 
viens  nocte  ac  die. 

38.  Et  haec,  ipsa 
hora  superveniens  . 
confitebatur  Domi- 
no  ;  et  loquebatur  de 
illo  omnibus  qui 
expectabantredemp- 
tionem  Israel. 

39.  Et  ut  per- 
fecerunt  omnia  se- 
cundum  legem  Do- 
mini,  reversi  sunt  in 
Galikeam,  in  civita- 
tem  suam  Nazareth. 


12.  A  Magis   adoratus. 


{Incip.         p.30)        (40. 


p.  27) 


(16. 


p.29) 


Tenons-nous  en  au  sens  obvie  du  lexte  evangelique.  «  Quand  ils  eurent  tout 
accompli  selon  la  loi  du  Seigneur^  ils  retournerent  en  Galilee  dans  la  ville  de 
Nazareth,  »  Ce  ne  pouvait  Gtre  d!ailleurs  pour  y  aller  demeurer,  mais  pour  tout 
disposer  cnvno  du  transfert  dc  domicile  a  Belhlehem  ou  paraissait  naturellement 
indiquee  dorenavant  la  dcmeure  de  1'heritier  de  David. 

12.  La  Sainte  famille  est  a  Bethlehem,  selon  saint  Matthieu,  quand  a  lieu  la 
visite  des  Mages  conduits  par  letoile  miraculeuse. 
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YITA  CHRISTI  ABSCONDITA 


MATTH.  II. 


M  A  II C . 


LUC.    II 


JOAN.    I. 


p.23)  (15.  p.3) 


* 


3.  Audiens  autem  (39. 
Herodes    rex  turba- 
tus  est,  et  omnis  Je- 
rosolyma  cum  illo. 

4.  Et  congregans 
omnes  principes  sa- 
cerdotum  et  scribas 
populi,  sciscitabatur 
ab  eis  ubi  Christus 
nasceretur. 

5.  At  illi  dixerunt 
ei  :  In  Bethlehem 
Judae  :  sic  enim 
scriptum  est  per 
Prophetam  : 

6.EttuBethlehem, 
terra  Juda,  nequa- 
quam  minima  es  in 
principibus  Juda  ; 
ex  te  enim  exiet  dux 
qui  regat  populum 
meum  Israel. 

7.  Tunc  Herodes, 
clam  vocatis  Magis, 
diligenter  didicit  ab 
eis  tempus  stellae 
quae  apparuit  eis. 

8.  Et  mittens  illos 
in  Bethlehem,  dixit : 
Ite,  et  interrogate 
diligenter  de  puero; 
et  cum  inveneritis, 
renuntiate  mihi,  ut 
et  ego  veniens  ado- 
rem  eum. 

9.  Qui  cum  audis- 
sent  regem,  abie- 
runt.  Et  ecce  stella, 
quam  viderant  in 
Oriente,  antecedebat 
eos,  usquedum  ve- 
niens  staret  supra, 
ubi  erat  puer. 

La  presenlation  de  Jesus  au  Temple  a  du  etre  placee  avant  la  visite  des  Mages, 
elle  eut  ete  impossible  apres.  La  jalousie  dHerode  n'aurait  pas  permis  auxMages 
de  demeurer  trois  ou  qualre  semaines  tranquilles  dans  Bethlehem,  ni  a  la  Sainte 
Famille  daller  apres  cela  a  Jerusalem  et  den  revenir  tranquille  encore  a  Bethle- 
hem.  La  solennite  lilurgique  du  6  Janvier,  au  sentiment  de  Benoit  XIV,  ne  preju- 
ge  rien. 


IN  ^EGYPTO 


MATTH. I 


lO.Videntesautem 
stellam,  gavisi  sunt 
gaudio  magnovalde. 

11.  Et  intrantes 
domum,  invenerunt 
puerum  cum  Maria 
matre  ejus,  et  pro- 
cidenles  adorave- 
runt  eum  ;  et  aper- 
tis  thesauris  suis, 
obtulerunt  ei  mune- 
ra,  aurum,  thus,  et 
myrrham. 

12.  Et  responso 
accepto  in  somnisne 
redirent  ad  Hero- 
dem,  per  aliam  viam 
reversi  sunt  in  re-i 
gionem  suam. 
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MAHC. 


LUC.    II. 


JOAN.     I 


13.  Qui  cum  re- 
cessissent,  ecce  an- 
gelus  Domini  appa- 
ruit  in  somnis  Jo- 
seph,dicens  :  Surge, 
et  accipe  puerum 
et  malrem  ejus,  el 
fuge  in  iEgyptum, 
et  csto  ibi  usquc 
dum  dicam  tibi. 
Futurum  est  enim 
ut  Herodes  quaerat 
puerum  ad  perden- 
dum  eum. 

14.  Qui  consur- 
gensaccepit  puerum 
etmatrem  ejus  nocte, 
et  secessit  in  ^Egyp- 
tum. 


13.  In   ^Eg-yptum  exul. 


(Incip.    p.  30) 


f'0.  p.27) 


16. 


p.29) 
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VITA  CIIRISTI  ABSCONDITA 


MATTH.  II 


MARC 


LUC.    II 


JOAN.      I. 


J5.Et  eratibiusque 
ad  obitum  Herodis. 
u  t  a  d  i  m  p  1  e  r  e  t  u  r 
quod  dictum  est  a 
Dominoper  Prophe- 
tam  dicentem  :  Ex 
iEgyptovocavifilium 
meum. 

16.  Tunc  Herodes 
videns  quoniam  illu- 
sus  esset  a  Magis, 
iratus  est  valde  ;  el 
mittens  occidit  om- 
nes  pueros  quieranl 
in  Bethlehem  et  in 
omnib  usfinibus  ej  us , 
a  bimatu  et  infra, 
secundum  tempus 
quod  exquisierat  a 
Magis. 

17.  Tunc  adim- 
pletumest  quod  dic- 
tum  est  per  Jere- 
miam  prophetam 
dicentem  : 

18.  Yox  in  Rama 
audita  est,  ploratus 
et  ululatus  multus  : 
Rachelplorans  filios 
suos,  et  noluit  con- 
solari,  quianonsunt. 


(39. 


p.23) 


(15. 


V-  3) 


\ 


14.  In  Galilaeam  redux. 


19.  Defuncto  au- 
tem  Herode,  ecce 
angelus  Domini  ap- 
paruit  in  somnis 
Joseph  in  iEgypto, 

20.  Dicens  :Surge. 
et  accipe  puerum,  et 
matrem  ejus,  et  vade 
in    terram     Israel  ; 


14.  A  ia  mort  d'Herode,  a  lieu  le  Retour  d'Egyple  a  Nazaveth,  1'exil  ayant  dure, 
d'apres  le  sentiment  de  plusieurs  Peres,  environ  deux  ans. 


IN    NAZARETH  —  JEROSOLYMIS 
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MATTH.   II, 


MAHC, 


LUC.    I  I 


JOAN.    I 


defuncti  sunt  enim 
qui  quoerebant  ani- 
mam.pueri. 

21.  Qui  consur- 
gens,accepitpuerum 
et  matrem  ejus,  et 
venit  in  terram  Is- 
rael. 

22.  Audiens  au- 
tem  quod  Archelaus 
regnaret  in  Judsea 
pro  Herode  patre 
suo,  timuit  illo  ire  ; 
et  admonitus  in 
somnis,  secessit  in 
partes  Galilaeae. 

23.  Et  veniens  ha- 
bitavit  in  civitate 
qu«e  vocatur  Naza- 
reth  ;  ut  adimple- 
retur  quod  dictum 
est  per  prophetas  : 
Quoniam  Nazarseus 
vocabitur. 


15.  Duodecennis  in  templo. 


(III. 


v:so) 


[Incip.    p.  30) 


40.  Puer  auteni 
crescebat,  et  confor- 
tabatur  plenus  sa- 
pientia  :  et  gratia 
Dei  erat  in  illo. 

41.  Et  ibant  pa- 
rentes  ejus  per  om- 
nes  annos  in  Jerusa- 
lem,  in  die  solemni 
Paschae. 

42.  Et  cum  factus 
esset  annornm  duo- 
decim,  ascendenli- 
bus  illis  Jerosoly- 
mam  secundum  con- 
s  u  e  t  u  d  i  n  e  m  d  i  e  i 
festi. 


(16, 


p,29) 


15.  La  presence  de  Jesus  a  la  fete  de  Pdques^  a  lage   d(^  douze  ans,  termine   en 
saint  Luc,  tout  ce  que  nous  savons  de  1'eniance  du  Sauveur. 
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VITA  CHRISTI  A13SCOND1TA 


MATTH.    JI 


MAItC, 


LUC.     II. 


JOAN.     I, 


[p.  m 


43.  Consummatis- 
que  diebus,  eiun 
redirent,  remansit 
puer  Jesus  in  Jeru- 
salem,  etnoncogno- 
veruntparentes  ejus. 

44.  Existimantes 
autem  illum  esse  in 
comitatu,  venerunt 
iter  diei,  etrequire- 
bant  eum  inter 
cognatos  et  notos. 

45.  Et  non  inve- 
nientes,  regressi 
sunt  -  in  Jerusalem, 
requirentes  eum. 

46.  Et  factum  est, 
post  triduum  inve- 
nerunt  illum  in  tem- 
plo  sedentem  in  me- 
dio  doctorum,  au- 
dientem  illos,  et 
interrogantem  cos. 

47.  Stupebant  au- 
tem  omnes,  qui  eum 
audiebant,  super 
prudentia  etrespon- 
sis  ejus. 

48.  Et  videntes 
admirali  sunt.Etdi- 
xit  mater  ejus  ad 
illu.m  :  Fili,  quid 
fecisti  nobis  sic  ? 
ecce  pater  tuus  et 
ego  dolentes  quaere- 
bamus  te. 

49.  Et  ait  ad  illos  : 
Quid  est  quod  me 
quoerebatis  ?  nescie- 
batis  quia  in  his  quce 
Patris  mei  sunt 
oportet  me  esse    ? 


(15. 


p.3) 


Puis,  de  relour  dans  1'humble  demeure  dc  Nazarelh,  jusqu'a  1'age  de  trente  ans, 
c'est  «  la  vie  caehee  »  pendant  laquelle  Joseph  et  Marie  contemplent  avec  adtnira- 
tion  lenlant  Dieu  qui  «  leur  est  soumis  ». 
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50.  Et  ipsi  non 
intellexerunt  ver- 
bum  quod  locutus 
est  ad  eos. 


JOAN.    I 


16.  In  Nazareth  subditus. 


51.  Et  descendit 
cum  eis,  et  venit 
Nazareth  ;  et  erat 
subditusillis.  Et  ma- 
ter  ejus  conservabat 
omnia  verba  haec  in 
corde    suo. 

52.  Et  Jesus  pro- 
ficiebat  sapicnlia,  et 
aetate,  et  gratia  apud 
Deum  et  homines. 


Per  Ipsum  gratia  et  veritas 


(III.  p.  30) 


[Incip.     p.  30) 


(lll. 


p.30) 


16.  Et  de  plenitu- 
dine  ejus  nos  omnes 
accepimus.  et  gra- 
tiam  pro  gratia. 

17.  Quia  lex  per 
Moysen  data  est, 
gratia  et  veritas  per 
Jesum  Christum  fa- 
cta  est. 

18.  Deum     nemo 
vidit  umquam  ;  uni 
genitus    Filius,    q 
est   in    sinu    Patris 
ipse  enarravit. 


li-       * 

ui 


(19. 


PM) 


16.  Au  dernier  trait  du  recit  de  saint  Luc  touchant  le  mystere  de  Jesus  a  Naza- 
reth,  et  comme  transition  a  sa  vie  publique,  il  semble  d'un  heureux  a-propos  dc 
joindre  quelques  lignes  qui  font  suite  dans  le  recit  de  saint  Jean.  La  Loi  et  les 
Figures  vont  faire  place  a    la  Grdce    et  a  la  Verite. 
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MINISTERII    GRHISTI    PR^EPARATIO 


GAPUT  III. 


CAPUT  I. 


CAPUT  III. 


17.  Joannes  Christi  praecursor  baptizans  in  aqua. 

(18.     '  v    p.29) 


1.  In  diebus  au- 
tem  illis  venit 
Joannes  Baptista 

prsedicans 
in  deserto  Judaeae, 


1.  Initium  Evan- 
gelii  Jesu  Christi. 
Filii  Dei. 


1.  Anno  autem 
quintodecimo  impe- 
rii  Tiberii  Caesaris, 
procurantePontioPi- 
lato  Judaeam,  tetrar- 
cha  autem  Galilaeae 
Herode,  Philippo 
autem  fratre  ejus 
tetrarcha  Ituraeae  et 
Trachonitidis  regio- 
nis,  et  Lysania  Abi- 
linae  tetrarcha, 

2.  Sub  principi- 
bus  sacerdotum 
Anna  et  Caipha  , 
factum  est  verbum 
Domini  super  Joan- 
nem,  Zacharise  fi- 
lium,  in  deserto. 


3.    Et  venit 
in  omnem  regionem 
Jordanis,  praedicans 

baptismum  poeniten 
tiae   in    remissionem 
peccatorum. 


*Pour  lire  desormais  la  concordance,  passer  d'une  colonne  k  l'autre  en  negli- 
geant  les  versets  ou  parties  de  versets  imprimes  en  italique. 

Cest  ici  proprement  le  commencement  de  1'Evangile.  ou,  aux  termes  de  saint 
Marc,  la  bonne  Nouvelle  de  la  venue  du  Christ  Fils  de  Dieu. 

On  est,d'apres  saint  Luc,  dans  la  quinzieme  annee  du  gouvernement  de  Tibere. 
En  comptant  des  1'association  de  ce  prince  avec  Auguste  (764),  l'an  15  commence 
vers  le  mois  d'aout  778,  25  de  l'ere  vulgaire  ;  et  peut-etre,  selon  une  certaine  ma- 
niere  conventionnelle  de  compter  les  annees  de  regne  chez  les  anciens,pourrait-on 
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2.  Et  dicens  :  Poe- 
nitentiam  a  gite  : 
appropinquavit  enim 
regnum  ccelorum. 


3.  Hic  est  enim 
qui  dictus  est  per 
Isaiam  prophetam 
dicentem  ; 
Vox  clamantis  in 
deserto:  Parate  viam 
Domini:  rectas  facite 
semitas  ejus. 


4.  Fuit  Joannes  in 
deserto  baptizans  et 
prsedicans  baptis- 
muin  pcenitentiae  in 
remissionem  pecca 
torum 
4.       Ipse      autem 

Joannes      habebat 

vestimentum  de  pilis 

camelorum,etzonam 

pelliceam  circa  lum- 

bos  suos  ;  esca    ;ui- 

tem  ejus  erat  locus- 

tae  et    mel  silvestre. 

considerer  comme  appartenant     meme  a 
annee  778.  Quoi  qn  il  en  soit,  depuis  l'ete 
a  pu  commencer  son  office  de  Precurseur 
que  lhuinble  heraut. 


2.  Sicut   scriptum 
est  in  Isaia 

propheta  : 

.    ,.„. ■■--iii  ,..,.,<* 

Ecce  egomittoange- 
lum  meum  ante  fa- 
ciem  tuam,  qui  prae- 
parabit  viam  tuam 
ante  te. 


3.  Vox  clamantis 
in  deserto  :  Parale 
viam  Domini,  rectas 
iacite  semitas    ejus. 


4.  Sicut  scriptum 
est  in  libro  sermo- 
numlsaias  prophetae: 


Vox  clamantis  in 
deserto:  Parate  viam 

Domini:  rcctas  faci- 
te  semitas  ejus  : 

5.  Omnis  vallis 
implebitur:  et  omnis 
mons.  et  collis  hu- 
miliabitur:  et  erunt 
prava  in  directa,  et 
aspera  in  vias  pla- 
nas  : 

6.  Et  videbit  om- 
nis  caro  salutare 
Dei. 


l'an    15  les   mois  deja    ecoules    de    cette 

de  cette  annee,  Jean,   age  de  trente  ans, 

,  preparant  la   voie    a  Celui    dont  il  n'est 
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5      Tunc 
exibat  ad  eum 
Jerosolyma, 

et  omnis  Judxa, 
et  omnis  regio  circa 
Jordanem ; 

6.  Et  baptizaban- 
tur  ab  eo  in  Jordane 
confitentes  peccata 
sua. 


5.  Et 

egrediebaturad  eum 
omnis  Judseae  regio, 

ct  Jerosolymitae 
universi  , 


et  baptizabantur  ab 
illo  in  Jordanis  flu- 
mine,  confitentes 
peccata  sua. 

6.  Et  erat  Joannes 
vestitus  pilis  came- 
li,  et  zona  pellicea 
circa  lumbos  ejus  : 
et  locustas  et  mel 
silvestre   edebat.  Et 


Diversis  diversa  monitio 


7.  Videns  autem 
multos  pharisaeorum 
et  sadducaeorum, 
venientes  ad  baptis- 
mum  suum,  dixit  eis: 
Progenies  vipera- 
rum,  quis  demons- 
travit  vobis  fugere  a 
ventura  ira  ? 

8.  Facite     ergo 
fructum  dignum 

pxnitentix. 

9.  Et  ne  velitis 
dicere  intra  vos 
Patrem  habemus 
Abraham;  dico  enim 
vobis  quoniam  po- 
tens  est  Deusde  lapi- 
dibus  istis  susci- 
tare  filios    Abrahae 


praedicabat 


7.         Dicebat 
ergo    ad  turbas  quas 
exibant    ut  bapti- 
zarentur  ab  ipso  : 


Genimina  vipera- 
rum,  quis  ostendit 
vobis  fugere  a  ven- 
tura  ira  ? 

8.  Facite  ergo 
fructus  dignos 
paenitentise  ; 
et 
ne  cozperitis  di- 
cere  :  Patrem  ha- 
bemus  Abraham.Di- 
co  enim  vobis,  quia 
potens  est  Deus  de 
lapidibus  istis  sus- 
citare  filiosAbrahse. 


(18. 


p.29) 


\ 


Les  trois  premiers  evangelistes  racontent  ensemble  les  commencements  du 
ministere  de  Jean  aux  bords  du  Jourdain.  A  tous  ceux  qui  viennent  recevoir  de  lui 
le  baptcme  de  penitence,  —  Pharisiens  et  Sadduceens  aux  dispositions  douteuses, 
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10.  Jam  enim  se- 
curis  ad  radicem 
arborum  posila  est. 
Omnis  ergo  arbor, 
quae  non  facit  fruc- 
lum  bonum,  excide- 
tur,  et  in  ignem 
mittetur. 


(11. 


p.  3'j) 


(7. 


p.  34 


9.  Jam  enim  secti- 
ris  ad  radicem  ar- 
borum  posita  est  : 
Omnis  ergo  arbor 
non  faciens  fiuctum 
bonum,  excidetur , 
et  in  ignem  mittetur. 

10.  Et  interroga- 
bant  eum  turbse, 
dicentes  :  Quid  ergo 
faciemus  ? 

11.  Respondens 
autem  dicebat  illis  : 
Qui  habet  duas  tuni- 
cas,  det  non  haben- 
ti  ;  el  qui  habet  es- 
cas,  similiter  faciat. 

12.  Venerunt  au- 
tem  et  publicani  ut 
baptizarentur ,  et 
dixerunt  ad  illum  : 
Magister,  quid  fa- 
ciemus  ? 

13.  At  ille  dixit 
ad  eos  :  Nihil  am- 
plius  quam  quod 
constitutum  est  vor 
bis,  faciatis. 

l'i.  Interrogabant 
autem  eum  et  mili- 
tes,  dicenles  :  Quid 
faciemus  et  nos  ?  Et 
ait  illis  :  Neminem 
concutiatis,  neque 
calumniam  faciatis  ; 
et  contenti  estote 
slipendiis  vestris. 


(19. 


p.  fil) 


aux  gens  du  peuple,  aux  publicains  et  aux  gens  de  guerre,  generalement  plus 
sinceres,  Jean  fait  entendre  les  lecons  propres  a  leur  etat/Les  Pharisiens,  obser- 
vateurs  rigides  de  la  Loi,  s'atfachaient  presque  uniquement aux  observances  exte- 
rieures.— Les  Sadduceens  niaient  la  vie  future  pout*  jouir  de  la  vie  presente.-— 
Les  Publicains  etaient  les  employes  du  fisc  charges  de  lever  les  impots .) 
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(10. 


P.33) 


11.  Ego  quidem 
baptizo  vos  in  aqua 
in  poenitentiam  ;  qui 
autem  post  me  ven- 
turus  est,  fortiorme 
est,  cujus  non  surr 
dignus  calceamenta 
porlare, 


ipse 

vos  baptizabit 
in  Spiritu  sanclo    el 
igni. 

12.  Cujus  ventila- 
brum  in  manu  sua  : 
et  permundabit  are- 
amsuam  ;  etcongre- 
gabit  trilicum  suum 

in  horreum, 
paleas   autem    com- 
buret    igni    inextin- 
guibili. 


18.  De  Christo  baptizante  in  Spiritu. 


15.  Existimante 
autem  populo.  et 
cogitantibus  omni- 
bus  in  cordibus  suis 
de  Joanne,  ne  forte 
ipse  esset  Christus, 

16.  R  e  s  p  on  di  t 
Joannes.  dicens 

o  m  n  i  b  u  s  : 

Ego  (juidem 

aqua   baptizo    vos  : 

veniet 

aute  m 

fortior  me, 


dicens 


7.      Veniet 

forlior  me 

post  me^ 


cujus  non  sum  dig- 
nus  procumbens 
solvere  corrigiam 
cal  ceamentorum 
ejus. 

8.    Ego    baptizavi 

vos   aqua,   ille    vero 

baptizabit  vos 

Spiritu  sancto. 


cujus  non  sum 

dignus 

solvere  corrigiam 

calceam  entorum 

ejus  : 

ipse 

vos      baptizabit      in 

Spiritu  sancto 

et  igni. 

17.  Cujus  ventila- 
brum  in  manu  ejus, 
et  purgabit  are- 
am  suanif  et  con- 
gregabit  triticum 
in  horreum  suum, 
paleas  aulem  com- 
buret  ig^ni  inexlin- 
guibili. 

18.  Multa  quidem 
et  alia  exhortans 
evangelizabal  popu- 
lo. 


(18. 


p.29) 


18.  A  tous,  il  declare  que  le  Christ-Sauveur  altendu  par  eux  et  dont  il  n'esl.lui, 
que  lindigne  servitenr.  va  bientot  paraitre  a  lcurs  yeux,  donner,  au  licu  du  bap- 
teme  deau  qui  n'est  qu'un  signe  de  penitcnce,  lc  vrai  Bapleme  dansle  Saint-Esprit 
et  preluder  parmi  eux  a  la  separation  future  dc  la  paille  et  du  bon  grain. 
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18*  Anticipata  Vincidorum  Joannis  mentio 

19Herodes  auteni 
telrarcha,  cum  cor- 
riperetur  ab  illo  de 
Herodiade  uxore  fra- 
tris  sui.  et  de  omni- 
bus  malis  quae  fecit 
Herodes. 

20.  Adjecit  et  hoc 
super  omnia,  et  in- 
clusit  Joannem  in 
carcere. 

19.  Jesus  adbaptismum  Joannis. 

21.  Factum     esi 


13.  Tunc    venit 
Jesus  a  Galilsea 

in  Jordanem  ad  Jo- 
annem,  ut  baptizare- 
tur  ab  eo. 

14.  Joannes  autcm 
prohibebat  eum  , 
dicens  :  Ego  a  te 
debeo  baptizari,  el 
tu  venis  ad  me  ? 

15.  Respondens 
autem  Jesus,  dixit 
ei  :  Sine  modo  ;  sic 
enim  decet  nos  im- 
plere  omnem  justi- 
tiam.  Tunc  dimisit 
eum. 


16.  Baptizatus  au- 
tem  Jesus,confestim 
ascendit  de  aqua  : 
et  ecce 


9.  Et  faclum  est 
in   diebus    illis, 


venil  Jesus  a 
Nazareth     Galilseac, 


et  baplizatus    est    a 
Joanne    in  Jordane. 


10.  Et  Slatim 
ascendens  de  aqua, 


Factum 
autem 
quum     baptizaretur 
omnis  populus, 


et 


Jesu     baptizato      el 


JOAN.   I. 


■ 


19. 


P>  ^) 


*Enfin  aux  plus  grands  eux-memes,  a  Herode,l'incestueux  telrarque  de  Galilee, 
le  saint  Precurseur  ne  menage  pas  la  verite  ;  ce  qui  fait  deja  prevoir,  comme 
il  est  indique  en  saint  Luc,  sa  future  incavceration. 

19.  Yers  la  fin  de  1'annee,  ou  au  commencement  de  la  suivante,  26  de  lere 
vulgaire,  a  lieu  le  Baptenie  de  Jesus  par  Jean-Baptiste. 
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aperti  sunt 
ei  cceli, 


et  vidit  Spiritum  Dei 
descendenlem  sicul 
Columbam,et  venien- 
tem  super  se. 

17.  Et  ecce  vox 
de  ccelis 
dicens  :  Hic  est  Fi- 
lius  meus  dilectus, 
in  quo  mihi  compla- 
cui. 


s'idit 
ccelos  apertos, 


et  Spirituni 

tanquam  colt/ni- 

bam    descendentem, 

et  manentem  in  ipso. 

11.        Et  vox 
facta  est    de    coelis  : 

Tu  es  Filius 
meus  dilectus,    in  te 
complacui. 


oranle,  apertum  est 
ccelum  ; 

22.  Et  descendit 
Spiritus  sauctus 

corporali  specie, 

sicut 

columba 

in  ipsum ; 

et  vox 

de    ccelo  facta   est  : 

Tu  es  Filius 
meus  dilectus,  in  te 
complacui  mihi. 


20.  Christi  genealogia  altera. 


23.  Et  ipse  Jesus 
erat  incipiens  quasi 
annorum  triginta  , 
ut  putabatur  filius 
Joseph,  qui  fuit  He- 
li,  qui  fuit  Mathat, 

24.  Quifuit  Levi, 
qni  fuit  Melchi,  qui 
fuit  Janne,  qui  fuit 
Joseph, 

25.  Qui  fuit  Ma- 
thathise,  qui  fuit 
Amos,  qui  fuit  Na- 
hum,  qui  fuit  Hesli, 
qui  fuit  Nagge, 

26.  Qui  fuit  Ma- 
hath,qui  fuit  Matha- 
thias,  qui  fuit  Semei, 
qui  fuit  Joseph,  qui 
fuit  Juda, 

27.  Qui  fuit  Joan- 
na_,  qui  fuit  Resa, 
qui  fuit  Zorobabel, 
qui  fuit  Salalhiel. 
qui  fuit  Neri, 


18. 


p.29) 


20.  La  genealogie  de  Jesits,  intercalee  par  S.  Luc  apres  le  recit  du  bapteme» 
est  differente  de  celle  qu;>  donnee  S.  Matthieu.  Le  premier  evangeliste,  voulant 
prouver  que  Jesus  etait  1'Heritier  de  David,  devait  produire  la  genealogie  du  pere 


GENEALOGIA 
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(IV. 


p.  38} 
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(12. 


p.  38) 


28.  Qui  fuit  Mcl- 
chi,  qui  (vAt  Addi, 
qui  fuit  Cosan,  qui 
fuit  Elmadam,  qui 
fuit  Her, 

29.  Qui  fuit  Jesu, 
qui  fuit  Eliezer,  qui 
fuit  Jorim,  qui  fuil 
Mathat,quifuitLevi, 

30.  Qui  fuit  Si- 
meon,  qui  fuit  Juda, 
qui  fuit  Joseph,  qui 
fuit  Jona,  qui  fuit 
Eliakim. 

31.  Qui  fuit  Me- 
lea,  qui  fuit  Menna, 
qui  fuit  Mathatha, 
qui  fuit  Nathan,  qui 
fuit  David, 

32.Qui  fuit  Jesse, 
qui  fuit  Obed,  qui 
fuit  Booz,  qui  fuit 
Salomon,  qui  fuit 
Naasson, 

33.  Qui  fuit  Ami- 
nadab,qui  fuit  Aram, 
qui  fuit  Esron.  qui 
fuit  Phares,  qui  fuit 
Judae, 

34.  Qui  fuit  Jacob, 
qui  fuit  Isaac,  qui 
fuit  Abrahae.qui  fuil 
Thare,  qui  fuit  Na- 
chor, 

35.  Qui  fuit  Sarug, 
qui  fuit  Ragau,  qui 
tuit  Phaleg,  qui  fuit 
Heber,  qui  fuit  Salc. 

36.  Qui  fuit  Cai- 
nan,  qui  fuit  Arpha- 
xad,  qui  fuit  Sem, 
qni  fuit  Noc,  qui 
fuit  Lamech, 


(19. 


p.  U) 


pulatif,  S.  Joseph  ;  saint  Luc,  qui  navait  pas  la  meme  prcoccupation,  en  ecrivant 
pour  les  Gentils,  a  pu  doniier  la  genealogie  nalurelle  de  Marie,  qui  pouvait  ctre 
aussi  bicn  la   gcncalogie  legale  dc  Joseph  cn  vcrtu  de  la  loi   dite  du  Lcvirat. 
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CAPUT  IV. 


1.      Tunc     Jesus 
ductus  est 
in  desertum 
a  Spiritu, 

ut  tentarelur  a  dia- 

bolo. 


2.  Et  cum  jeju- 
nasset  quadragintn 
diebus  et  quadra- 
ginta  noctibus,  pos- 
tea  esuriit. 

3.  Et  accedens 
tentator  dixit  ei  :  Si 
filius  Dei  es,  dic  ul 
lapides  isli  panes 
iiant. 

4.  Quiresponclcns 

dixit  : 


(11.  p.36)        37.  Qui    fuit   Ma- 

thusale,qui  fuit  He- 
noch.qui  fuit  Jared, 
qui  fuit  Malaleel, 
qui  fuit  Cainam. 

38Qui  fuitHenos, 
qui  fuit  Seth,  qui 
fuit  Adam,  qui  fuit 
Dei. 

CAPUT  IV. 

21.  Christi  jejunium  et  tentatio. 


1.  Jesus  autem 
plenus  Spiritu  sanc- 
lo  regressus  est  a 
Jordane, 

et  agehatur 

a  Spiritu 
in  desertuni) 


12.  Et  statim  Spi- 
ritus  expulit  eum  in 
desertum. 


13.  Et  erat  in  de- 
serto  quadraginta 
diebus  et  quadra- 
ginta  noctibus  ;  et 
tentabatur  a  Satana: 
eratque  cum  bestiis, 


I.Diebus  quadra- 
ginta,  et  tentabatur 
a  diabolo. 

Et    nihil     manduca- 

vit  in  diebus  illis  : 

et 

consuwmatis 

itlis. 

esuriit. 


3.  Dixit  autem  illi 
diabolus  :  Si  Filius 
Dei  es,  dic  lapi- 
di  huic  ut  panis 
fiat. 

4.  Et  respondit 
ai     illum     Jesus    : 


(18.         p.29) 


21.Dans  le  recit  de  la  Retraite  de  Jesus  au  desert,c[\x\  suivit  immediatement  son 
bapteme,  conslatcns  simplement  que  la  seconde  tentation  selon  saint  Matlhieu  (5-7) 


IN  DESERTO 
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MATTH.  IV. 


MARC.   I 


LUC.    IV. 


JOAN.      I, 


Scriptum  est  : 

Nofi  in  solo  pane 

vivit  homo, 

sed   in   omni  verbo, 

quod  proceditde  ore 

Dei. 

5.  Tunc  assumpsit 
eum  diabolus  in 
sanctam  civitatem, 
et  statuit  eum  super 
pinnaculum    templi. 

6.  Et  dixit  ei  :  si 
filius  Dei  es,  mitte 
te  deorsum.  Scrip- 
tum  est  enim  :  Quia 
angelis  suis  man- 
davit  de  te,  et  in 
manibus  tollent  te, 
ne  forte  oflendas  ad 
lapidem  pedem  tu- 
um. 

7.  Ait  illi  Jesus  ; 
Rursum  scriptum 
est  '.  Non  tentabis 
Dominum  Deum 
tuum. 

8.  Iterum  assum- 
psit  cum  diabolus 
in  montem  excelsum 
valde.;  et  ostendit 
ei  omnia  regna  mun- 
di,etgloriameorum, 


9.     Et  dixit  ei : 


(13,     p.  40) 


Scriptum  est  : 
Quia  non  in  solo 
pane  vivit  homo, 

sed   in    omni    vevbo 

Dei. 


5.  Et  duxit  illum 

diabolus  in 

montem      excelsum, 

et  ostendit 

illi  omnia  regna 

orbis  terrx, 

in  momenlo   tempo- 

ris. 

6.  Et  ait  illi  :  Tibi 

dabo  potestatem 

banc   universam,    et 

gloriam     illorum     , 

quia      mihi      tradita 

sunl,    et  cui  volo  do 

illa. 


(19. 


p.  U) 


ne  figure  que  la  troisieme  en  saint  Luc  (9-12).  et,  imitant  1'Eglise  dans  sa  liturgie 
(ler  dim.  de  Careme),  retenons,  pour  la  concordancejla  lecture  de  saint  Matthieu. 


jO 


A  BAPTISMO  JOANNISAD    PASCHAI 


MATTH.    IV. 


MAItC.   1. 


Haecomnialibi  dabo, 
sicadens  adoraveris 
me. 

10.  Tunc 

clicit  ei  Jesus  : 
Vade,  Satana;  scrip- 
tum  est  enim  :  Do- 
minum  Deum  tuum 
adorabis,  et  illi  soli 
scrvies. 


(13. 


p.38) 


11.  Tunc 

relic/uit    eunt 
diabolus 

et  ecce  angeli  acces- 
serunt,  et  minislra- 
bant  ei. 


13  ...  et  angeli 

ininistrabant 

illi. 


LUC.1V. 


JOAN.    I 


7.  Tu  ergo  si  ado- 
raveris  coram  me, 
erunt  tua  omnia. 

8.  Etrespondens, 
Jesus.  dixit  illi  : 

Scriptum  est   : 

Dominum 

Deum  tuum 

adorabisj  et  illi  soli 

servies. 

9.  Et  duxit  illum 
in  Jerusalem,  et 
statuit  eum  super 
pinnam  templi,  et 
dixit  iili :  Si  filius 
Dei  es,  mitte  ie  hinc 
deorsum. 

10.  Scriptum  est 
enim  quod  angelis 
suis  mandavit  de  te, 
ui  conservent  ie : 

11.  Etquia  in  ma- 
nibus  tollent  te,  ne 
forte  offendas  ad 
lapidem  pedem 
tuum. 

12.  Et  respondens 
JesiiSj  ait  illi  ;  Dic- 
tum  est  :  Non  tenta- 
bis  Dominum  Deum 
tuum. 

13.  Et  consumma" 
la  omni  tenlatione, 
diabolus  recessit  ab 
illo,  usque  ad  tem- 
pus. 


(18. 


p.29) 


Apres  cela  les  Synoptiques  se  taisent,  et  le  qualrieme  evangeliste  les  supplee 
pour  tont  le  temps  qni  va  secouler,  d  abord  jusqua  la  premiere  Paque,  ensuite 
depuis  Ja  Paque  jnsqua  remprisonnerncnt  de  Jean-Bapliste,  qui  sera  le  signaldu 
relour  de  Nolre-Seigiieur  en  Galilee. 


AI)  RIPAM  JORDANIS 
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MATTH.    IV. 


MARC.  I. 


LUC.    IV. 


JOAN.     I. 


22.  Joannis  ad  Judaeos  testimonium. 


(12. 


p.  55) 


(14.        p.  55) 


fH 


p.  55) 


19. Et  hoc  est  tes- 
timonium  Joannis, 
quando  miserunt  Ju- 
deei  ab  Jerosolymis 
sacerdotes  etlevitas 
ad  eum,  ut  interro- 
garent  eum:  Tu  quis 
es  r 

20.  Et  confessus 
est,  et  non  negavit  ; 
et  confessus  est  : 
Quia  non  sum  ego 
Christus. 

21.  Et  interroga- 
verunt  eum  :  Quid 
ergo  ?  Elias  es  tu  ? 
Et  dixit  :  Non  sum. 
Prophela  es  tu  ?  Et 
respondit  :   Non. 

22.  Dixerunt  ergo 
ei  :  Quis  es,  ut  res- 
ponsum  demus  his 
qui  miserunt  nos  ? 
quid  dicis  de  teipso? 

23.  Ait  :  Ego  vox 
clamantis  indeserlo: 
Dirigite  viam  Domi- 
ni,  sicut  dixit  Isaias 
propheta. 


Et 


qm    missi 
erant      ex 


fuerant 
pharisaeis. 

25.  Et  interroga- 
verunt  eum,  et  dixe- 
runt  ei  :  Quid  ergo 
baptizas,  si  tu  non 
es  Chrislus,  neque 
Elias,neque  prophe- 
ta  ? 

26.  Respondit  eis 
Joannes,  dicens:Ego 


22.  Lc  Message  des  Juifs  de  Jerusalem  a  Jean-Baptiste  pour  lui  demander  s'il 
etait  le  Christ  (19-28)  a  peul-etre  eu  lieu,  comme  le  veulent  quelques  commenta- 
teurs.avant  que  Jesus  ne  fut  venu  au  bapteme  ;  toutelbis  rinlercalation  de  ce  pas- 
sage,di(licile  a  placer  dans  le  precedent  recit  des  Synoptiques,se  presente  ici  avec 
plus  de  suite  (cf.  28-29) 
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MINISTERII  CHRISTI  PR/EPARATIO 


MATTH.  IV, 


MARC.I. 


(11 


LUC.     IV, 


JOAN.      I. 


PM) 


(13. 


p.  40) 


p.  40) 


23.  Alia  Joannis  testimonia. 


baptizo  in  aqua;mc- 
dius  autem  vestrum 
stetit,  quem  vos 
nescitis. 

27.  Ipse  est  qui 
post  me  venturus 
esl.  qui  ante  me  fac- 
tus  est  ;  cujus  ego 
non  sum  dignus  ut 
solvam  ejus  corri- 
giam  calceamenti. 

28  .  Hasc  in  Betha- 
nia  facta  sunt  trans 
Jordanem,  ubi  erat 
Joannes  baptizans. 


29.  Altera  die  vi- 
dit  Joannes  Jesum 
venientem  ad  se,  et 
ait:  Ecce  Agnus  Dei, 
ecce  qui  tollit  pec- 
catum  mundi. 

30.  Hic  est  de  quo 
dixi  :  Post  me  venit 
vir  qui  ante  me  fac- 
tus  est,  quia  prior 
me  erat. 

31.  Et  ego  nes- 
ciebam  eum  ;  sed  ut 
manifesteturin  Isra- 
el,  propterea  veni 
ego  in  aqua  bapti- 
zans. 

32. Et  testimonium 
perhibuit  Joannes, 
dicens  :  Quia  vidi 
Spiritum  descenden- 
temquasi  columbam 
de  ccelo,  et  mansit 
super  eum. 

33.  Et  ego  nescie- 
bam  eum  ;    sed    qui 


23.  A  ce  premier  temoignage,  rendu  au  Sauveur  en  son    absence.  viennent    s'en 
ajouter  plusieurs  autres  lorsquil  est  revenu  du  desert  sur  le  lieu  de  son  bapteme. 


AD  RIPAM  JORDANIS 
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MATTH.   JV. 


MARC.    I 


LUC.    IV. 


JOAN.    I 


misit  me  baptizare 
in  aqua,  ille  mihi 
dixit  ;  Super  quem 
viderisSpiritumdes- 
cendenlcm,  et  ma- 
nentem  super  eum, 
hic  est  qui  baptizat 
in  Spiritu  sancto. 

34.  Et  ego  vidi  ; 
et  testimonium  per- 
hibui  quia  hic  est 
Filius  Dei. 


24.  Discipulorum  vocatio  prima. 


12. 


p.55) 


(14. 


p.5o) 


(14.  p.55) 


35.  Altera  die  ite- 
rum  stabat  Joannes, 
et  ex  dicipulis  ejus 
duo, 

36.  Et  respiciens 
Jesum  ambulantem, 
dicit  :  Ecce  Agnus 
Dei. 

37.  Et  audierunt 
eum  duo  discipuli 
loquentem,  et  secuti 
sunt  Jesum. 

38.  Conversus  au- 
tem  Jesus,  et  videns 
eos  sequentes  se, 
dicit  eis:  Quid  quae- 
ritis  ?  Qui  dixerunt 
ei  :  Rabbi  (quod  di- 
citur  interpretatum 
Magister),  ubi  habi- 
tas  ? 

39.  Dicit  eis  :  Ve- 
nite  et  videte.  Vene- 
runt,  et  viderunt  ubi 
maneret,  et  apud 
eum  manserunt  die 
illo  ;hora  autem  erat 
quasi  decima. 


24.  Comme  consequence  de  ces  divers  temoignages  du  saint  Precurseur,  nous 
assistons  aux  premieres  vocations  des  disciples  Andre,  Jean;  et  apres  eux  Simon 
a  qui  est  deja  donne  le  surnom  de  Pierre. 


A  BAPTISMO  JOANNIS  AD  PASGIIA  I 


MATTH.    IV. 


MAP.C.  I 


LUC.    IV. 


JOAN.     I. 


(11.       p.  kO) 


(i: 


F.  40) 


(13. 


p.  40J 


25.  A  Jordane  in  Galilaeam  iter. 


40.  Erat     autem 

Audrcas  ,  fratcr  Si- 
monis  Petri,unusex 
duobus  qui  audie- 
rant  a  Joanne,  et  se- 
cuti  fucrant  eum. 

41.  lnvenit  hic 
primum  f  ra  t  r  e  m 
suum  Simonem,  et 
dicit  ei*  *  Invenimus 
Messiam   (quod    est 

i  n  t  e  r  p  r  e  t  a  t  u  m 
Christus^. 

42.Etadduxit  eum 
ad  Jesum.  Intuitus 
autem  eum  Jesus, 
dixit  :  Tu  es  Simou 
lilius  Jona:  tu  voca- 
beris  Cephas  (  quod 
interpretatur  Pe- 
trus). 


43.  In  craslinum 
voluit  exire  ia  Ga- 
lilroam,  et  invenit 
Philippum.  Et  dicit 
ei  Jesus  .  Sequere 
me. 

44.  Erat  autem 
Philippus  aBethsai- 
da,  civitate  Andrea3 
et  Petri. 

45.  Invenit  Philip- 
pus  Nathanael,etdi- 
cit  ei  :  Quem  scrip- 
sit  Moyses  in  lege, 
et  prophetse,  inveni- 
mus  Jesum  filium 
Joseph  a    Nazareth. 

46.  Et  dixit  ei 
Nathanael  :  A  Naza- 
relh    potest    aliquid 


25.  Pnis,  sur  le  chemin  de  la  Galilee,  la  vocation  de  deux  nutrcs  :  Philippe,  du 
meme  pays  que  les  freres  Andre  et  Simon,  et  Nathanael  de  Cana  (le  meme  que 
Barthelemy),amene  par  Philippe. 


1N  CANA  GALIL/EvE 


M4TTH.IV. 


MARC.I. 


LUC.    IV. 


JOAN.     I. 


boni  essc  ?  Dicit  ei 
Philippus  :  Yeni,  et 
vide. 

47.  Yidit  Jesus 
Nathanael  venien- 
tem  ad  se,  et  dicit 
de  eo  :  Ecce  vere 
Israelita,  in  quo  do- 
lus  non  est. 

48.  Dicit  ei  Natha- 
nael:  Unde  menosli? 
Respondit  Jesus  et 
dixit  ei  :  Priusquam 
te  Philippus  vocaret. 
cum  esses  sub  ficu, 
vidi  te. 

49.  Respondit  ci 
Nathanael  et  ait  : 
Rabbi,  tu  es  Filius 
Dei,tu  es  Rex  Israel. 

50.  Respondit  Je- 
sus  et  dixit  ei  :  Quia 
dixi  libi  :  Yidi  te 
sub  iiou,  credis  : 
majus  his  videbis. 

51.  Et  dicit  ei  : 
Amen,  amen  dico 
vobis,  videbitis  coe- 
lum  apertum,  et  an- 
gelos  Dei  ascenden- 
tes  et  descendentes 
supra  Filium  homi- 
nis. 


CAPUT  II 


26.  Nuptiae  in  Cana,  primum  signum. 


(12. 


p.5bj 


15. 


!>■ 


(14. 


p.  55) 


1.  'Et  die  terlia 
nuptise  factae  sunt  in 
Cana  Galilaese  ;  et 
erat  mater  Jesu  ibi. 

2.  Yocatus  est  au- 
tem  et  Jesus.et  disci- 
puli  ejus,ad  nuptias. 


26.  A  Farrivee  en  Galilee,  changcment  de  1'eau    en   vin    aux     Noces    de    Cana^ 
prcmier  miracle  de  Jesus,   du  a  lintervenlion  de  la  divine   Mere. 
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MINISTERII  CHRISTl  PR^PARATIO 


MATTH.    IV. 


MARC.I 


LUC.     IV. 


JOAN.    II. 


(11. 


pAO) 


(13. 


pAO) 


(13. 


p.  40.) 


3.  Et  deficienle  vi- 
no,  dicit  mater  Jesu 
ad  eum  :  Yinum  non 
habent. 

4.  Et  dicit  ei  Je- 
sus  :  Quid  mihi  et 
tibi  est,mulier  ?non- 
dum  venit  hora  mea. 

5.  L)icit  mater  ejus 
tninistris  :  Quod- 
cumque  dixerit  vo- 
bis,  facite. 

6.  Erant  autem  ibi 
lapideae  hydrise  sex 
positae  secundum 
purificationem  Ju- 
daeorum,  capientes 
singulae  metretas  bi> 
nas  vel  ternas. 

7.  Dicit  eis  Jesus  : 
imp  lete  hydrias 
aqua.Etimpleverunt 
eas  usque  ad  sum- 
mum. 

8.  Et  dicit  eis 
Jesus:  Haurite  nunc, 
etferte  architriclino. 
Et  tulerunt. 

9.  Ut  autem  gus- 
tavit  architriclinus 
aquam  vinum  fac- 
tam,  et  non  sciebat 
unde  esset  (ministri 
autem  sciebant  qui 
hauserant  aquam), 
vocat  sponsum  ar- 
chitriclinus. 

10.  Et  dicit  ei  : 
Omnis  homo  pri- 
mum  bonum  vinum 
ponit  :  et  cum  ine- 
briati  fuerint,  tunc 
id  quod  deterius 
est  :    tu  autem    ser- 


(Est-il  necessaire  de  rappeler  comme  inexacte  la  traduction  francaise  longtemps 
recue  :  «  Qu'y  a-t-il  de  commun  entre  vous  et  moi  ?  et  la  durete  du  mot  francais 
que  n'a  pas  le  mot  lalin  «  mulier  »  (vers  4)  ?  La  traduction«  Que  me  voulez^vous 
employee  pour  dautres  passages,  serait  remplacee,  dans  le  cas  present,  par 
celle-ci  :  «   Quattendez-vous  de  moi  ? ) 


IN  CAPHARNAUM 


MATTH.  IV. 


MARC.    I. 


LUC.    IV. 


JOAN.    1( 


vasli  bonum    vinum 
usque  adhuc. 

11.  Hoc  fecit  ini- 
tium  signorum  Jesus 
in  Cana  Galilasa)  ;  et 
manifestavit  gloriam 
suam,et  crediderunt 
in  eum  discipuli 
ejus. 


17.  In  Capharnaum  brevis  mansio. 


(12. 


p.  55.) 


(14, 


p.55. 


14. 


p.55.) 


12.  Post  hoc  des- 
cendit  Capharnaum 
ipse,  et  mater  ejus, 
et  fratres  ejus,  et 
discipuli  ejus  ;  et 
ibi  manserunt  non 
multis  diebus. 

(13.  p.  £8.) 


27.  Apres  cela,  un  bref  sejouv  a  Capliavnaiiin  ou  l'accompagnent,  avec  sa  mere 
et  ses  disciples,  ceux  que  1'Ecriture  appelle  ses  freres,  c'esl-a-dire  ses  cousins, 
car  ils  etaient  fils  dc  Cleophas  frere  ou  beau-frere  de  saint  Joseph. 

Tout  ceci  se  passait  avant  la  Paque,celle  dc  l'an  779  de  Rome,26de  l'ere  Yulgaire. 
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MlNISTERII  CHRISTI  PASCHA  1 


MATTH.    IV. 


MARC.    I. 


LUC.     IV. 


JOAN.    II 


GHRISTI    IN  JUD^EA    MINISTERIUM 


PRIMUM   PASCHA 


28.  Zelus  Domus  Dei  inPaschate. 


(11. 


pMO) 


i'13. 


pAO) 


(13. 


p.  40) 


13.  Et  prope  erat 
Pascha  Judaeorum, 
et  ascendit  Jesus  Je- 
rosolymam  ; 

14.  Et  invenit  in 
templo  vendentes 
boves  et  oves  et 
columbas,  et  num- 
mularios  sedentes. 

15.  Et  cum  fecis- 
set  quasi  flagellum 
de  funiculis,  omnes 
ejecit  de  templo, 
oves  quoque  et  bo- 
ves,  et  nummulario- 
rum  effudit  aes.  et 
mensas   subvertit. 

16. Et  his  qui  colum- 
bas  vendebanl,dixit: 
Auferte  ista  hinc, 
et  nolite  facere  do- 
mum  Patris  mei  do- 
mum  negotiationis. 

17.  Recordati  sunt 
vero  discipuli  ejus 
quia  scriptum  est  : 
Zelus  domus  tuee 
comedit  me. 

18.  Responderunt 
ergo  Judsei,  et  dixe- 
runt  ei  :  Quod  sig- 
num  ostendis    nobis 

Iquia  hsec  facis  ? 


28.  A  1'occasion  de  la  Paque,  a  Jerusalem,  nous  voyons  dans  saint  Jean  :  les 
vendeurs  chasses  du  Temple  (quarante-sixieme  annee  depuis  la  reconstruction  du 
Temple  par  Herode). 


IN  JEROSOLYMIS 
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MATTH.    IV. 


MARC.    I. 


LUC.    IV. 


JOAN.    11. 


29.  Credentes  Hierosolymitse. 


(12. 


p.55) 


(14. 


p.oo) 


(14. 


p.55) 


19.  Respondit  Je- 
sus  et  dixit  eis  : 
Solvite  teraplum 
hoc,  et  in  tribus  die- 
bus  excitabo  illud. 
20.Dixerunt  ergo 
Judsei :  Quadraginta 
et  sex  annis  sedifica- 
tum  est  tem  pl  u  m 
hoc,  et  tu  in  tribus 
diebus  excitabis  il- 
lud? 

21.  llle  autem  di- 
cebat  de  templo  cor- 
poris  sui. 

22.  Cum  ergo  re- 
surrexisset  a  mor- 
tuis,  recordati  sunt 
discipuli  ejus  quia 
hoc  dicebat.  et  cre- 
diderunt  Scriplurae, 
et  sermoni  quem  di- 
xit  Jesus. 


23.  Cum  autem 
esset  Jerosolymis 
in  pascha.  in  die 
festo.  multi  credi- 
derunt  in  nomine 
ejus,  videntes  signa 
ejus,    quae    faciebat 

24.  Ipse  autemJe- 
sus  non  credebat 
semetipsum  eis,  eo 
quod  ipse  nosset 
omnes, 

25.  Et  quia  opus 
ei  non  erat  ut  quis 
testimonium  perhi- 
beret  de  homine ; 
ipse  enim  sciebat 
quid  essetinhomine. 


29.  La  mention  des  preniiers  aoyants  de  Jerusalem,  tout  d'abord    entraines  par 
les  miracles  de  Jesus.  mais  sur  la  foi  desquels  il  savait  ne  pouvoir  compter. 
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MINISTERII  CHRISTI  PASCHA  1 


MATTM.    IV, 


MARC.    I. 


LUC.    IV. 


JOAN.    III 


29*  Cum  Nicodemo  colloquium. 


CAPUT  III 


11. 


pAO) 


(13. 


p.  40) 


(i: 


p.40) 


1.  Erat  autem  ho- 
mo  ex  pharisaois, 
Nicodemus  nomine, 
princeps  Judaeorum. 

2.  Hic  venit  ad 
Jesum  nocte,  et  dixit 
ei  :  Rabbi,  scimus 
quia  a  Deo  venisti 
m  a  g  i  s  t  e  r  ;  nemo 
enim  potest  haec 
signa  facere  quse  tu 
facis,  nisi  fueiit 
Deus     cum    eo. 

3.  Respondit  Je- 
sus  et  dixit  ei  : 
Amen,  amen  dico 
tibi,  nisi  quis  rena- 
tus  fuerit  denuo, 
non  potest  videre 
regnum  Dei. 

4.  Dicit  ad  eum  Ni- 
codemus  :  Quomodo 
potest  homo  nasci, 
cum  six  senex?  num- 
quid  potest  in  ven- 
ttem  matrissuae  ite- 
rato  introire,  et  re- 
nasci  ? 

5.  Respondit  Je- 
sus  :  Amen,  amen 
dieo  tibi,  nisi  quis 
renatus  fuerit  ex 
aquaet  Spiritu  sanc- 
to,  non  potest  introi- 
re  in  regnum  Dei. 

6.  Quodnatumest 
ex  carne, caro  est  ; 
et  quod  natum  est 
ex  spiritu,  spirilus 
est. 


29*  La  secrete  demarche  de  Nicodeme,  l'un  des  membres   du    grand  Conscil  des 
Juifs,  a  qui  le  premier  sont  reveles  les  grands  mysteres  du  Dogme  chretien  : 
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7.  Non  mireris 
quia  dixi  tibi  :  O- 
portet  vos  nasci  dc- 
nuo. 

8.  Spiritus  ubi 
vult  spirat;  et  vocem 
ejus  audis.  sed  nes- 
cis  unde  veniat,  aut 
quo  vadat  ;  sic  est 
omnis  qui  natus  est 
ex   Spiritu. 

9.  Respondit  Ni- 
codemus  et  dixit  ei: 
Quomodo  possunt 
haec  fieri  ? 

10.  Respondit  Je- 
sus  et  dixit  ei  :  Tu 
esmagisterinlsrael, 
et  haec  ignoras  ? 

11.  Amen,  amen 
dico  tibi,  quia  quod 
scimus  loquimur,  et 
quod  vidimus  testa- 
mur,  et  testimonium 
nostrum  non  accipi- 
tis. 

12.  Si  terrena  dixi 
vobis,  et  non  credi- 
tis,  quomodo,  si 
dixero  vobis  coeles- 
tia,  credetis  ? 

13. Et  nemo  ascen- 
dit  in  coelum,  nisi 
qui  descendit  de 
coelo,  Filius  homi- 
nis,  qui  est  in  ccelo. 

14.  Et  sicut  Moy- 
ses  exaltavit  serpen- 
tem  in  deserto,  ita 
exaltari  oportet  Fi- 
lium  hominis    : 

15.  Ut  omnis  qui 
credit  inipsum,  non 


Renaissance  spirituelle  dans  1'eau  du  bapteme,  Revelation  divine  par  le  seul  Diett 
incarne,  Redemption  du  monde  par  le  Fils  de  Dieu  eieve  en  croix* 
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(11.  p.   40) 


(13.  pAO) 


(13. 


p.  fi0) 


JOAN-    111 


pereat,     sed   habeat 
vilam  aHernam. 

16.  Sic  enim  Deus 
dilexit  mundum,  ut 
Filium  suum  unige- 
uitum  daret  ;  ut 
omnis  qui  credit  in 
eum  aionpereat,  sed 
habeat  vitam  seter- 
nam. 

17.Nonenim  misit 
Deus  Filium  suum 
in  mundum  utjudi- 
cet  mundiira,  sed  ut 
salvetur  mundus  per 
ipsum. 

18.  Qui  credit  in 
eum,  non  judicalur ; 
qui  autem  non  cre- 
dit.  jam  judicatus 
est,  quia  non  credit 
in  nomine  unigeniti 
FiliiDei. 

19.  Hoc  est  autem 
judicium  :  quia  lux 
venit  in  mundum,  et 
dilexerunt  homines 
magis  tenebras 
quam  lucem  ;  erant 
enim  eorum  mala 
opera. 

20.  Omnis  enim 
qui  male  agit,  odit 
lucem,  et  non  venit 
ad  lucem,  ut  non  ar- 
guantur  opera  ejus. 

21.  Quiautem  facit 
veritatem,  venit  ad 
lucem.ut  manifesten- 
lur  opera  ejus,  quia 
inDeo  sunt  tacta. 


Salut  clernel  parla  foi  au  Redemptenr  envoyede  I)ieu  et  par  le§   CeuVrCs  sai.ites 
accomplics  dans  sa  grace  et  pour  sa  gloire. 
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JOAN.    1 1 1 . 


30.  In  terra  Judaea  commoratio, 
ultimumque  Joannis  testimonium. 


12. 


p.OO, 


(14 


p.    00} 


(14. 


p.55) 


22.  Post  haec  venit 
Jesus,  et  discipuli 
ejus,  in  terram  Ju- 
daeam  ;  et  illic  de- 
morabatur  cum  eis, 
et  baplizabat. 

23.  Erat  autem  et 
Joannes  baptizans  in 
iEnnon  juxtaSalim, 
quia  aquae  multoe 
erant  illic,  et  venie- 
bant,  et  baptizaban- 
tur. 

24.  Nondum  enim 
missus  fuerat  Joan- 
nes  in  carcerem. 

25.  Facta  est  au- 
tem  quaestio  ex  dis- 
cipulis  Joannis  cum 
Judaeis  de  purifica- 
tione. 

26.  Et  venerunt  ad 
Joannem,et  dixerunt 
ei  :  Rabbi,  qui  erat 
tecum  trans  Jorda- 
nem,  cui  tu  teslimo- 
nium  perhibuisti,  ec- 
ce  hic  baplizat,  et 
omnes  veniunt  ad 
eum. 

27.  Respondit  Jo- 
annes  et  dixit  :  Non 
potesthomo  accipere 
quidquam,  nisi  fue- 
ritei  datum  de  coelo. 

28.  Ipsi  vos  mihi 
testimouium  perhi- 
betis  quod  dixerim: 
Non  sum  ego  Chris- 
tus  ;  sed  quia  missus 
sum  ante  illum. 


30.  Apres  la  Paqne,  et  dans  la  Judee,  minitttere  simultane  de  Jean  et  de  Jesus 
et  derniers  temoignages  du  saint  Precurseur  aupres  de  ses  disciples  pour  les 
attirer  a  Jesus. 
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29.  Qui    habct 

sponsam,  sponsus 
est  ;  amicus  aulcin 
sponsi,  qui  stat  et 
audit  eum,  gaudio 
gaudet  propter  vo- 
cem  sponsi.  Hoc  er- 
go  gaudium  meum 
impletum  est. 

30.  Illum  oportct 
cresc&re,  me  autem 
minui. 

31.  Qui  desursum 
venit,  super  omnes 
est.  Qui  est  de  terra. 
de  terra  est,  et  de 
terra  loquitur.  Qui 
de  ccelo  venit,  super 
omnes  est. 

32.  Et  quod  vidit 
et  audivit,  hoc  tes- 
tatur;et  testimonium 
ejus  nemo  accipit. 

33.  Qui  accepit 
ejus  testimoniutn, 
signavit  quia  Deus 
verax  est. 

34.  Quem  enim 
misit  Deus,  verba 
Dei  loquitur  ;  non 
enim  ad  mensuram 
dat  Deus  spiritum. 

35.  Pater  diligit 
Filium,  et  omnia  de- 
dit  in  manu  ejus. 

36.  Qui  credit  in 
Filium,  habet  vitam 
aeternam  ;  qui  autetn 
incredulus  estFilio, 
non  videbit  vitam, 
sed  ira  Dei  manet 
super  eum. 


*  Apres  cela,  retour  de  Jesus  en  Galilee.  II  est  molive,  selon  Sainl  Jean  par  la 
jalousie  naissante  des  Pharisiens  (iv.  1),  selon  St  Matthieu  et  St  Marc  par  1'incarce- 
ration  de  Jean-Baptiste  (12,  14).  Or,  il  peut  avoir  ete  1'effet  de  lune  et  de  1'autre 
circonstance  ;  sans  quil  soit  necesssaire  de  distinguer  dabord  un  retour  en  Galilee 
a  cause  de  la  jalousie  des  Pharisiens,  puis,  apres  un  voyage  intermediaire  en 
Judee,  un  autre    retour  en  Galilee    a  cause  de  Temprisonnement  de  Jean-Baptiste. 
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31,  E  judaea  in  Galilaeam, 
cum  muliere  Samaritana  colloquium. 


12.  Cum  autcm 
audisset  Jcsus  quod 
Joaunes  traditus  es- 
set, 


(12. |J  p.  60) 


14.  Postquam  au- 
tem  iraditus  est  Jo- 
annes, 


(14, 


p.  60) 


14.    Et  regressus 

cst  Jesus  in   virtute 

Spiritus  in     Gali- 
laeam  ; 


(14. b 


p.63) 


CAPUT  IV 

1.  Ut  ergo  cogno- 
vit  Jesus  quia  audie- 
runt  pharisaei  quod 
Jesus  plures  disci- 
pulos  facit,  et  bap- 
tizat,quam  Joannes, 

2.  (Quamquam  Je- 
sus  non  baptizaret, 
sed  discipuli  ejus), 

3.Reliquit  Judasam 

et 

abiit  iterum  in 

Galilseam. 

4.  Oportebat  au- 
tem  eumtransire  per 
Samariam. 

5.  Venit  ergo  in 
civitatem  Samariae 
quae  dicitur  Sichar, 
juxta  praedium  quod 
dedit  Jacob  Joseph 
filio  suo, 

6.  Erat  autem  ibi 
fons  Jacob.  Jesus 
ergo  fatigatus  ex  iti- 
nere,  sedebat  sic  su- 
pra  foutem.  Hora 
erat  quasi  sexta. 

7.  Venit  mulier  de 
Samaria  haurire 
aquam.  Dicit  ei  Je- 
sus  :  Da  mihi  bibe- 
re. 

8.  (Discipuli  enim 


31.  C'cst  au  relour  de  la  Judee  vers  la  Galilee,  en  passant  par  la    Samarie,    qu'a 
lieu,  aupres  du  puits  de  Jacob,  la  rencontre  de  Jesus    avec  la    Samaritaine  (4-42). 
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ejus  abierant  in  ci- 
vitatem  ut  cibos  eme- 
rent). 

9.  Dicit  ergo  ei 
muiier  illa  Saniari- 
tana:  Quomodo  tu 
Judeeus  ciiin  sis,  bi- 
bere  a  me  poscis, 
quse  sum  mulicr  Sa- 
maritana  ?  non  enim 
coutuntur  Judsei  Sa- 
maritanis. 

10.  Respondit  Je- 
sus  et  dixit  ei  :  Si 
scires  donum  Dei.  et 
quisestqui  dicit  tibi: 
Da  mihi  bibere  ;  tu 
forsitan  petisses  ab 
eo,  et  dedisset  tibi 
aquam  vivam. 

11.  Dicit  ei  mu- 
lier  :  Dornine,  neque 
in  quo  haurias  ha- 
bes,  et  puteus  altus 
est  ;  unde  ergo  ha- 
bes  aquam  vivam  ? 

12.  Numquid  lu 
major  es  patre  nos- 
tro  Jacob,  qui  dedit 
nobis  puteum,  et  ip- 
se  ex  eo  bibit,et  filii 
ejus,  et  pecora  ejus  ? 

13.  Respondit 
Jesus  et  dixit  ei  : 
Omnis  qui  bibit  ex 
aqua  hac,  sitiet  ite- 
rum  ;  qui  autem  bi- 
berit  ex  aqua  quam 
ego  dabo  ei,  non  si- 
tiet  in  aeternum  ; 

14.Sed  aqua,quam 
ego  dabo  ei,  fiet  in 
eo  fons  aquae  salien- 
tis  in  vitam  eeter- 
uam. 


Fille  d'un  peuple  etranger,  avec  lequel  les  Juifs  ne  voulaient  point  avoir  de  rap- 
ports,  tout  entiere  aux  satisfactions  de  la  vie  presente  et  de  moeurs  legeres, 
altachee  au    vieux    schisme    mais    avec    une    vague   crovance    au  Christ    promis, 
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15.  Dicit  ad  eum 
mulier  :  Domiue,  da 
mihi  hanc  aquam, 
ut  nou  sitiam,  neque 
veniam  huc  haurire. 

16.  Dicit  ei  Jesus: 
Vade,  voca  virum 
luum,  et  veni  huc. 

17,  Respondit  mu- 
lier  et  dixit  :  Non 
habeo  virum.  Dicit 
ei  Jesus  :  Bene  di- 
xisti,  quia  nonhabeo 
virum. 

18,  Quinque  enim 
viros  habuisti,  et 
nunc  quem  habes, 
non  est  tuus  vir  ; 
hoc  vere  dixisti. 

19.Dicit  ei  mulier: 
Domine,  video  quia 
prophela  es  tu. 

20.  Patres  nostri 
in  monte  hoc  adora- 
verunl,et  vos  dicitis 
quia  Jerosolymis  est 
locus  ubi  adorare 
oportet. 

21.  Dicit  ei  Jesus: 
Mulier,  crede  mihi, 
quia  venit  hora 
quando  neque  in 
monte  hoc  neque 
in  Jerosolymis  ado- 
rabitis  Palrem. 

22.  Yos  adoralis 
quod  nescitis  ;  nos 
adoramus  quod  sci- 
mus,  quia  salus  ex 
Judaeis  est. 

23.Sed  venit  hora, 
et  nunc  est.  quando 
veri  adoratores  ado- 
rabuntPatrem  in  spi- 


Jesus  lui  adresse  une  demande  mais  pour  lui  oflrir  en  retour  le  don  de  Dieu  (7-15); 
il  lui  revele  les  ecarts  de  sa  vie  (16-18), il  lui  annonce  le  vrai  culte  divin  qui  reunira 
tous  les  peuples  (19-24),  et  se  revele  lui-meme  pour  le  Messie  altendu  (25-26). 
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ritu  ct  veritate.  Nam 
et  Pater  tales  qiue- 
rit,  qui  adorentcum. 
24.  Spiritus  est 
Deus  ,  et  eos  qui 
adorant  eum,  in  spi- 
ritu  et  veritate  opor- 
tet  adorare. 

25.Dicitei  mulier: 
Scio  ^uia  Messias 
venit  (qui  dicitur 
Christus)  ;  cum  ergo 
venerit  ille,  nobis 
annuntiabit     omnia. 

26.  Dicit  ei  Jesus: 
Ego  sum,  qui  loquor 
tecum. 

27.  Et  contiuuo 
venerunt  discipuli 
ejus  ;  et  mirabanlur 
quia  cum  muliere 
loquebatur.  Nemo 
tamen  dixit  :  Quid 
quseris.  aut  quid  lo- 
queris    cum  ea  ? 

28.  Reliquit  ergo 
hydriam  suam  mu- 
lier,  et  abiit  in  civi- 
tatem,  et  dicit  illis 
hominibus  : 

29.  Venite,  et  vi- 
dete  hominem  qui 
dixit  mihi  omnia 
qusecumque  feci  ; 
numquid  ipse  est 
Christus  ? 

30.  Exierunt  ergo 
de  civitate,et  venie- 
bant  ad  eum. 

31.  Interea  roga- 
bant  eum  discipuli, 
dicentes  :  Rabbi  , 
manduca. 


L'allusion,  faite  par  Notrc-Seigneur,  aux  quatre  mois  qui  precedent  immediate- 
ment  la  moisson  (  35),  si  elle  esl  entendue  proverbialetnent.,  nc  peut  scrvir  a 
indiquer  Vcpoque  ou  avait  lieu  le  voyage.  Prises  a  la  leltre,   les  paroles  de    Notre- 
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32.  Ille  autem  di- 
cit  eis  :  Ego  cibuni 
habeo  manducare 
quem  vos  nescitis. 

33.  Dicebant  ergo 
discipuliad  invicem: 
Numquid  aliquis  at- 
tulit  ei  manducare  ? 

34.  Diciteis  Jesus: 
Meus  cibus  est  ut 
faciam  volunlatem 
ejus  qui  misit  me,  ut 
perficiam  opus  ejns. 

35.  Nonne  vos  di- 
citis  quod  adhuc 
quatuormenses  sunt, 
et  messis  venit  ? 
Ecce  dico  vobis  : 
Levate  oculos  ves- 
tros,  et  videte  re- 
giones  quia  albae 
sunt  jam  ad  messem. 

36.  Et  qui  mctit, 
mercedem  accipit  , 
et  congrcgat  fructum 
in  vitam  acternam  . 
ut  et  qui  seminal, 
simul  gaudeat,  et 
qui   melit. 

37.  In  hoc  enim 
est  verbum  verum  ; 
quia  alius  cst  qui 
seminat,  ct  alius  est 
qui   melit. 

38.  Ego  misi  vos 
metere  quod  vos 
non  laborastis  ;  alii 
laboraverunt,  et  vos 
in  laborcs  eorum  in- 
troistis. 

39.  Ex  civitate 
autem  illa  multi  cre? 
diderunt  in  eum  Sa- 
maritanorum,  prop- 
ler'  verbum  mulieris 


Seigneur  paraisscnt  indiquer  qu'on  etait  au  mois  de  decembre    fla  moisson      dans 

aJudee  commencant  au  mois  d'avril).Faute  de  certitude  absolue,il  a  sufli  d'i„t  t " 

lcrcette  dermere  Penode:«Depuis  la  premiere  Paque  jusqu'au  re  our  en  Gal ilee     " 
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testimonium  perhi- 
bentis  :  Quia  dixit 
mihiomnia  quaecum- 
que  feci. 

40.  Cum  venis- 
sent  ergo  ad  illum 
Samaritani,  rogave- 
runt  eum  ut  ibi  ma- 
neret.  Et  mansit  ibi 
duos  d'i«s. 

41.  Et  multo  plu- 
res  crediderunt  in 
eum  propler  sermo- 
nem  ejus. 

42.  Et  mulieri  di- 
cebant  :  Quia  jam 
nou  propter  tuam 
loquelam  credimus  ; 
ipsi  enim  audivimus, 
et  scimus  quia  hic 
est  vere  Salvator 
mundi. 


32,  ReversusinGalilaeam.  in  Cana,  filium  sanat  reguli. 


12...  secessit  in 
Galilaeam  : 

13.  Et,  relicta 
civitate  Nazarelh, 


\k...venit  Jesus  in 
Galilaeam, 


43.  Post  duos  au- 
tem  dies  exiitinde,et 

abiit  in 
Galilseam. 

44.  Ipse  enim  Je- 
sus  testimonium  per- 
hibuil,  quia  pro- 
pheta  in  sua  patria 
honorem  non  habet. 

45.  Cum  ergo  ve- 
nisset  in  Galilseam, 
exceperunt  eum  Ga- 
lilaei ,  cum  omnia 
vidissent  quae  fece- 


32.  Le  recit  des  synoptiques  rejoint  celui  de  S.  Jean,  au  moment  ou  Jesus,  ren- 
trant  en  Galilee,  et  laissant  Nazareth,  se  dirige  vers  Capharnailm.  II  avait  deja 
fait  en  ce  lieu  un  brefsejour  avant  la  fete  de  Paques,  mais  sans  aucune  mention 
qu'il  y  ait  alors  opere  des  miracles  ;  et  cest  pour  les  miracles  quon  lui  a  vu 
taire    a  Jerusalem  quil  recoit  mainlenant  bon  accueil  en  Galilee, 
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rat  Jerosolymis  in 
die  festo  ;  et  ipsi 
enim  venerant  ad 
diem  festum. 


46.  Venit  ergo 
ilerum  in  Cana  Gali- 
laeae,  ubi  fecit  a- 
quam  vinum.  Et  e- 
rat  quidam  regulus, 
cujus  filius  inlirma- 
batur   Capharnaum. 

47.Hic  cum  audis- 
set  quia  Jesus  ad- 
veniret  a  Judaea  in 
Galilseam,  abiit  ad 
eum,  et  rogabat 
eum  ut  dcscende- 
ret,  et  sanaret  {ilium 
ejus  ;  incipiebat  e- 
nim  mori. 

48.  Dixit  ergo  Je- 
sus  ad  eum  :  Nisi 
signa  et  prodigia 
videritis,  non  cre- 
dilis. 

49.Dicitadeumre- 
gulus:  Domine,  des- 
cende  prius  quam 
moriatur  filius  meus. 

50.  Dicit  ei  Jesus  : 
Vade,  filius  tuus  vi- 
vit.  Credidit  homo 
sermoni  quem  dixit 
ei  Jesus,  et  ibat. 

51.  Jam  autem  eo 
descendente,  servi 
occurrerunt  ei,  et 
nuntiaverunt  dicen- 
tes  quia  filius  ejus 
viveret. 


Son  retour  est  marque  par  la  guerison  du  fils  d*un  officier  royal,  second 
miracle  de  Cana.  Cette  guerison,  obtenue  a  Cana  par  le  pere  qui  etait  venu  a  la 
rencontre  de  Jesus,  mais  operee  a  Capharnaum  ou  gisait  le  malade,  est  peut-etre 
visee  parmi  les  oeuvres  dont  il  sera  fait  menlion  un  peu  plus  tard  dans  la  synago- 
gue  de  Nazarelh.  (Luc.  IV.  23). 
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p.  60) 


(14,  p.60) 


(14 


p.  55.) 


52.  Interrogabal 
ergo  horara  ab  eis 
in  qua  melius  habu- 
erit.  Et  dixerunt  ei  : 
Quia  heri,  hora  sep- 
tima,  reliquit  eum 
febris. 

53.  Cognovit  ergo 
pater  cffciia  illa  hora 
erat  in  qua  dixit  ei 
Jesus:  Filius  tuus  vi- 
vit  ;  et  credidit  ipse, 
et  domus  ejus    tola. 

54.  Hoc  iterum 
secundum  signum 
fecit  Jesus,  cum  ve- 
nisset  a  Judeea  in 
Galilaeani. 


33.  Habitatio  in  Capharnaum. 


13...venit,  et  habi- 
tavit  in  Capharnaum 
maritima,  in  finibus 
Zabulon  et  Neph- 
thalim  ; 

14.  Ut  adimplere- 
tur  quod  dictum  est 
per  Isaiam  prophe- 
tam  : 

15.  Terra  Zabu- 
lon,  et  terra  Neph- 
thalim,  via  maris 
trans  Jordanem,  Ga- 
lila^a  gentium, 

16.  Populus  qui 
sedebat  in  tenebris, 
viditlucemmagnam ; 
et  sedentibus  in  re- 
gione  umbra?  mor- 
tis,  lux  orta  est  eis. 


33.  Capharnaiim,  au  bord  nord- ouest  du  lac  de  Genesareth,  devient  definitive- 
ment,selon  S.  Matthieu,le  domicile  ordinaire  du  Sauveur  et  le  centre  d'ou  va  bien- 
tot  rayonner  la  lumiere  de  1'Evangile. 


IN    GALILZEA 
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MARC.   I. 


LUC.    IV. 


.TOAN. 


IN  GALILJlA  evangelium  regni  dei 


34.  Initium  Evangelii  Regni  Dei. 


17.   Exinde    coepit 
Jesus    prsedicare. 


ct  diceve  : 


poenitentiam    agite 
appropinquavit 

enim  regnum  Dei 


.  14...  praedi.cans 
E  v  a  n  gelium  regni 
Dei, 

15. Et  dicens:  Quo- 
niam  impletum  est 
tempus,et  appropin- 
quavit  regnum  Dei  ; 

poznitemini, 
etcrcdite  Evangelio 


'18. 


14...  et  fama  exiit 
per  universam  rcgio- 
nem  de  illo. 

15.  Et  ipse  doce- 
bat  in  synagogis 
eorum,  et  magnifica- 
batur  ab  omnibus. 


35.  Docens  Jesus  in  SynagogaNazareth. 

16.  Et  venit  Naza- 
reth,  ubi  erat  nu- 
tritus,ct  intravit  se- 
cundum  consuetudi- 
nem  suam  die  sab- 
bati  in  synagogam, 
et  surrcxit  legere. 

17.  Et  traditus  est 
illi  liber  Isaiae  pro- 

p.6G)  (16.  p.66)      phetae.  Et  ut  revol-      (V. 


107) 


Sk.LHnaUgiiration  duministere  evangelique  signalee  par  saint  Matthieu  et  saint 
Marc,  ce  n'est  quapres  cela  quil  peut  etre  question,  sclon  saint  Luc,de  la  renom- 
mee  bientot  acquise  a  Jesus  et  de  sa  predicalion  dans  les  synagogues. 

35.  La  visite  a  Nazareth,  rapportee  par  le  merae  evangeliste.  ne  pouvait  elle- 
meme  etre  plaeee  plus  tot.  II  est  vrai  que,  au  retour  de  Judee  en  Galilee,  Notre- 
Seigneur  a  trouve  Nazareth  avant  d'arriver  a  Cana  ;  mais  s'il  y  est  alors  entre,  ce 
n'a  pu  etre  qu'un  passant. 
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(17. 


p.  63) 


(15. 


p.  63) 


vit  librum,  invenit 
locum  ubi  scriptum 
erat : 

18.  «  Spiritus  Do- 
mini  super  me;  prop- 
ter  quod  unxit  me, 
evangelizare  paupe- 
ribus  misit  me,  sa- 
nare  conlritos  cor- 
de; 

19.«  Prsedicare  cap- 
tivis  remissionem, 
et  caecis  visum,  di- 
mittere  confractos  in 
remissionem,  prae- 
dicare  annum  Domi- 
ni  acceptum  et  diero 
retributionis.  » 

20.  Et  cum  pli- 
cuisset  librum.  red- 
didit  ministro,  et 
sedit.  Et  omnium  in 
synagoga  oculierant 
intendentes  in    eum. 

21.  Coepit  autem 
dicere  ad  illos  :  Quia 
hodie  impleta  est 
haec  scriptura  in  au- 
ribus  vestris. 

22.  Et  omnes  tes- 
timoniumillidabant; 
et  mirabantur  inver- 
bis  gratiae  quae  pro- 
cedebant  de  ore  ip- 
sius,  et  dicebant  : 
Nonne  hic  est  filius 
Joseph  ? 

23.  Et  ait  illis  : 
Utique  dicetis  mihi 
hanc  similitudinem  : 
Medice,  cura  teip- 
sum  ;  quanta  audi- 
vimus  facta    in    Ca- 


[P     62] 


Ce  qui  est  dit  ici,  v.23,  prouve  que  le  jnawais  accueil  fait  a  Jesus  dans  la  sy- 
nagogue  de  Nazareth,  est  postetieur  a  son  etablissement  a  Capharnaum  et  n'a  pas 
ete,  par  consequent,  la  cause  du  changement  de  domicile. 


lN  SYNAGOGA  NAZARETtf 


18.  p.  66,) 


(16. 


P-  6.6.) 


pharnaum,  fac  et  hic 
in  patria  tua. 

24.  Ait  autem  :  A- 
men  dico  vobis  quia 
nemo  propheta  ac- 
ceptus  est  in  patria 
sua. 

25.  In  veritate  di- 
co  vobis,  multa*  vi- 
duae  erant  in  diebus 
Eliae  inlsrael,quan- 
do  clausum  est  cce-j 
lum  annis  tribus'et| 
mensibus  sex,  cum 
facta  esset  fames  ma- 
gna  in  omni    terra  ; 

26.  Et  ad  nullam 
illarum  missus  est 
Elias,nisi  in  Sarep 
ta  Sidonia?,  ad  mu 
lierem    viduam. 

27.    Et    mulli    le- 
prosi  erant  in  Israel 
subEliseopropheta 
et  nemoeorum  mun- 
datus  est,  nisi   Naa 
man  Syrus 

28.  £t  repleti  sunl 
omnes  in  synagoga 
|ira,  haec  audientes. 
29.Etsurrexerunt, 
ct  ejecerunt  illum 
cxtra  civitatem  ;  et 
duxerunt  illum  us- 
que  ad  supercilium 
montis,  super  quem 
civitas  illorum  orat 
aedificata,  ut  pra>ci- 
pitarent  eum. 

30.  Ipse  autem 
tt*ansiens  per  me- 
dium    illorum,  ibat 


p.  101) 


ffi&Zgt^^^^t^™  -eoutre  d„  ^ 
»4-58,  Mare  „.  1-6  ;)le  recit  de  saint  £ c  111^1  "T^^  (Matth'  »«» 
e  placent  au  debut  meme  de  la  missio^vau  "eliaue %„  r^M ''  C/-'"tai"S  details  1* 
■■*velh  Jesus  renlre  a  Capharnaum,  (v.3™gVe  e"  Galllee-  Cependant   de  Na- 
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(15. 


p.  63) 


31.  Et  descendit 
in  Caph&rnaum  ci- 
vitatem  Galilsese, 


[p.62] 


18.  Ambulans  au- 
temJesus  juxta  ma- 
re  Galilaeae,vidit  duos 
fratres,  Simonem, 
qui  vocatur  Petrus, 
et  Andream  fratrem 
ejus,  mittentes  rete 
in  mare  (erant  enim 
piscatores), 

19.  Et  ait  illis  : 
Venite      post      me. 

et  faciam    vos 
fieri  piscatores  homi- 
num. 

20.  At  illi  conti- 
nuo,  relictis  retibus, 
seculi  sunt  eum. 

21.  Et   procedens 

inae, 
vidit  alios  duos 
fratres,  Jacobum 
Zebedaei  et  Joan- 
nem  fratrem  ejus,  in 
navi  cum  Zebedaeo 
patre  eorum,  refi- 
cientes  retia  sua, 
et 
vocavit  eos. 

22.  Illi  autem  sta- 
tim  relictis    retibus 

et  patre, 

secuti     sunt      eum. 


36.  Quatuor  vocati  piscatores, 

16.  Et  prseteriens 
secus  mare 

Galilsese,vidit 

Simonem 

et 

Andream  fratrem 

ejus,  mittentes  retia 

in  mare  (erant  enim 

piscatores ) 

17.  Et  dixit  eis 
Jesus :  Venite  post 
me,  et  faciam  vos 
fieri  piscatores  ho- 
minum. 

18.  Et  protinus 
relictis  retibus,  se- 
cuti  sunt  eum. 


19.  Et     progres- 
sus    inde    pusillum, 

vidit 

Jacobum       Zebedcei 

et  Joannem 

fratrem  ejus, 

et    ipsos 

componentes 

retia  in  navi. 

20.  Et      stalim 
vocavit  illos. 


Et  relicto  palre  suo 
Zebedteo  in  navi 
cum  mercenariis,  se- 
cuti  sunt  enm. 


\ 


36»  Un  des  premiers  actes  du  Sauveur,  comme  prelude  a  la  mission  galileenne, 
est  Yappel  des premiers  disciples  qu'il  s'etait  deja  donnes  pres  du  Jourdain,mais 
qui  avaient  momentanement  rcintegre  leurs  familleset  leur  commune  profession  de 
pecheurs. — Le  fait  se  passe,comme  on  le  voit  ici.anterieurement  au  rassemblement 
des  foules  autour  de  Jesus,  quand,  selon  saint  Matthieu  et  saint  Marc,  passant  le 
l.ong  du  lac  de  Gene.sareth,  il  voit  Pierre  et  Andre  occupes  a  la  peche,  Jacques  et 
Jean  a  l'arrangement  de  leurs  filels,  les  uns  et  les  autres  dans   leurs    barqUes. 


IN  SYNAGOGA  CAPHARNAUM 


6? 


MATTH.    IV. 


MAHC.    I. 


LUC.     IV. 


JOAN, 


37.  In  synagoga  Capharnaum,  daemoniacum  sanat. 


(23.        p.  73) 


I     21.  Et   ingrediun-j 
tur  Capharnaum  ;  et| 
statim     sabbatis  in- 
gressus   in    synago- 
gam,  docebat  eos. 
22.    Et    stupebant 


ibique  docehat  illos 
sabbatis. 

32.  Et    stupehant 


super  doctrina  ejus  ;  indoctrina  ejus,quia 


erat  enim  docens 
eos,  quasi  potesta- 
tem  habens,  et  non 
sicut   scribae. 


23.  Et      erat     ln 
synagoga  eorum 
homo  in  spiritu  im- 
mundo  ;  et  exclama 
vitt 

24.  Dicens  :  Quid 
nohis  et  tihi,  Jesu 
Nazarene  ?  venisti 
perdere  nos  ?  scio 
qui  sis,  Sanclus 
Dei. 

25.  Et  commina- 
tus  est  ei  Jesus, 
dicens  :  Obmutesce, 
el  exi  de    homine. 


in    potestate 
sermo  ipsius. 


erat\ 


26.  Et   discerpens 
eum  spiritus  immun- 
dus,     et     exclamans 
voce         magna, 
exiit    ah   eo. 


33.  Et  in 
synagoga     erat 

ioino  habensdasmo- 
nium  immundum,  et 
exclamavit  voce 

magna. 

34.  Dicens  :  Sine: 
quid  nobis  ettibi,Je- 
su  Nazarene?  venisti 
perdere  nos  ?  scio 
te  quis  sis,  Sanctusl 
Dei. 

35.  El    increpavit 
illum  Jesus, 
dicens:    Ohmutesce, 

et  exi  ah  eo. 
Et      cum     projecis- 
set     illum       daemo- 
nium     in      medium, 


cxiit    ab  illo,    nihil- 

que     illum     nocuit.)      (V. 


p.  101) 


fc?™o^^  ^*  **  ***    «PPOH»  lo  meme 

toutesdifferentes.  ciuq  pages     plus  lom,  un    concours  de  circonstances 

37.  A  Capharnaum  ou  ils  sont  tous  rentrli,  le  recit  de    saint  Marc  Pt    ^    c    •    ( 

^Tcz^::/;thz  "r  la  *m^ u°  *-"*  ™ •-*•« ■  - " 
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27.  Et  mirati  sunt 
omnes,  ita  ut  con- 
quirerentinter  se  di- 
centes  :  Quidnam  est 
hoc  ?  quaenam  doc- 
trina     haec     nova    ? 

quia      in     potestate 

etiam  spiritibus  im- 
mundis  imperat,  et 
obediunt    ei. 

28.  Et  processit 
rumor  ejus  statimin 
omnem  regionem 
Galilaeae. 


36.  Et    faclus    esl 
pavor    in    omnibus, 

et  colloquebantur  ad 
invicem.    dicentes   : 


Quod  est  hoc  ver- 
bum,  quia  in  potes- 
tate        et  virtute 

imperat     immundis 
spiritibus 

et  exeunt  ? 


3.7.  Et  divulgaba- 
tur  fama  de  illo  in 
omnem  locum  re- 
gionis. 


[P.  & 


\ 


38.    Socrus  Petri  multique   alii  sanati. 


Mattk.  vin,  anticip. 

14.  Et  cum 

venisset   Jesus 

in  domum  Petri 


vidit   socrum   ejus 

jacentem 
et  febricitantem ; 


29.  Et  protinus 
egredientes  de  syna- 
goga,  venerunt  in 
domum  Simonis  et 
Andreee,  cum  Jaco- 
bo  et  Joanne. 

30.Decumbebat  au- 
tem  socrus  Simonis 

febricitans ; 
et  statim    dicunt    ei 
de  illa. 


38.  Sur  ge  ns 

autem  Jesus 

de  synagoga, 

introivit   in  domum 

Simonis. 


Socrus  autem 

Simonis 

tenebatur        magnis 

febribus; 


et  rogaverunt    illum 
pro  ea. 


38.  Au  sortirde  la  synagogue,  pour  le  repas  de  midi,  dans  la  maison  de  Simon 
et  d'Andre  a  lieu  la  guerison  de  la  belle-mere  de  Simon,  et  c'est  elle,  instantane- 
ment  delivree  de  la  fievre,qui  sert  aux  convives  le  repas.  Puis,  d'autres  guerisons 
de  nombreux  malades  qui  sont  venus  ou  quon  a  apportes  de  tous  les  points  de  la 
ville  quand  le  coucher  du  soleil  a  mis  fin  au  repos  Jegal  du  sabbat. 


IN  DOMO  CAPHARNAUM 
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VIII 

15.  Et  tetigit 
manum  ejus 

et 
dimisit  eam  febris; 

et  surrexit, 
et  ministrabat  eis. 

16.  Vespere  autem 
factOy 


obtulerunt  ei 

multos 

diemonia  habentes 


et 

ejiciebat    spiritus 
verbo 


et 


omnes  male  haben- 
tes  curavit ; 

17.  Ut  adimplere- 
tur  quod  dictum  est 
per  Isaiam  prophe- 
tam,dicentem:  ipse 
infirmitates  nostras 
accepit,  et  aegrota- 
tiones  nostras  por- 
tavit. 


31.        Et     accedens 


elevavit  eam,  appre- 
hensa    manu     ejus  ; 

et    continuo    dimisit 
eam  febris, 

et   ministrabat    eis. 

32.  Vespereautem 
facto.cum  occidisset 
sol, 


afferebant  ad  eum 
omnes  male  habentes 
et  dacmonia  haben- 
les   ; 

33.  Et  erat  omnis 
civitas  congregata 
ad  januam. 


34.  Et 

curavit    multos, 

qui    vexabantur    va- 
riis  languoribus, 


39.  Et  stans  super 
illam, 


imperavit 


febri, 


et  dimisit  illam. 
Etcontinuo  surgens, 
ministrabat  illis. 

40.       Cum    autem 
soloccidisset, 

omnes  qui  habebant 
infirmos  variis  lan- 
guoribus,  ducebant 
illos       ad       eum. 


At    ille 


singulis      manus 
imponens , 


curabat  eos. 


(V.        p.107) 


Au  recit  de  saint  Marc  et  de  saint  Luc,  qui  est  a  sa  vraie  place  chronologique, 
on  joint,  pour  complement  de  la  synopse,  lerecitdu  meme  fait  plus  tard  rapporte 
par  saint Mallhieu  (VIII,  14-17/.  —  La  reproduction  de  passages  librement  places 
par  Pun  des  evangelistes,  ne  constitue  pas  une  interversion  dans  la  concorde  des 
faits.  Celle-ci  ne  subit  point  de  changement  :  qu'on  y  joigne,  ou  non,  les  passa- 
ges  semblables  autrement  places  par  saint  Matthicu,  la  concorde  est  faite, 
et  demeure    fixee  par  1'ordre  de  saint  Marc  et    de  saint  Luc  invariablement  garde. 
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(22. 


p.  66) 


et     daemonia     multa 
ejiciebat, 


et  non  sinehat  ea 
loqui,  quoniam  scie> 
hant  eum. 


41.  Exibant  autem 
daemonia  a  mullis 
clamantia  et  diccn- 
tia  :  Quia  tu  es  Fi- 
lius  Dei.  Et  incre- 
pans  non  sinebat  ea 
loqui,  quia  sciebanl 
ipsum  esse  Chris- 
tum. 


39,  Jesus  in  vicinis  locis  docens. 


35.  Et  diluculo  val- 
de  surgens,egressus 
abiit  in  desertum  lo- 
cum,  ibique  orabat. 

36.  Et  proseculus 
est  eum  Simon,  et 
qui    cum    illo  erant. 

37.  Et  cum  inve- 
nissent  eum,  dixe- 
runtei :  Quia  omnes 
quaerunt  te. 

38.  Et  ait  illis  : 
Eamus  in  proximos 
vicos,et  civitates,  ut 
et  ibi  praedicem  :  ad 
hoc  enim  veni. 


39.  Et  erat  prse- 
dicans  in  synagogis 
eorum,  et  in  omni 
Galilaea,  et  daamonia 
ejiciens. 


42.Factaautemdie 


esrressus  ihat  in  de 

u 

sertum  locum. 


etturbae  requirebanl 
eum,  et  venerunt  us- 
que  ad  ipsum;  et  de- 
tinebant  illnm  ne 
discederet  ab  eis. 

43.  Quibus  ille 
ait  :  Quia  et  aliis  ci- 
vitatibus  oportet  me 
evangelizare  regnum 
Dei  ;  quia  ideo  mis- 
sus  sum. 


44.  Et    erat    prse- 
cans  in 
Galilxx. 


dicans  in   sinagogis 


JOAN.    IV, 


[p.  62] 


x 


39.  Le  lendemain  de  cette  memorable  journee,  Jesus,  retrouve  dans  un  lieu  soli* 
taire  ou  il  s'etaitretire  pour  prier,  declare  a  scs  disciples  et  aux  Capliarnaites, 
desireux  de  le  retenir.qu'il  va  maintenant  precker  dans  les  alentours.ee  qu'il  fera 
aussi,  bientot,  dans  toute  la  Galilee. 


SUPER  LACUM  GENESARETH 
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(23. 


CAPUT  V 
40.  Docens  in  navicula  Petri.  Piscatio, 

1.  Factum  est  au- 
tem,  cum  turbae  ir- 
ruerent  in  eum,  ut 
audirent  verbum 
Dei,  et  ipse  stabat 
secus  stagnum  Ge- 
nesareth. 

2.  Et  vidit  duas 
uaves  stantes  secus 
stagnum ;  piscatores 
autem  descenderant 
et  lavabant  retia. 

3.  Ascendens  au- 
tem  in  unam  navini, 
quae  erat  Simonis, 
rogavit  eum  a  terra 
reducere  pusillum. 
Et  sedens  docebat 
de    navicula   turbas. 


4.  Ut  cessavit  au- 
tem  loqui,  dixit  ad 
Simonem  :  Duc  in 
altum,  et  laxate  re 
tia  vestra  in  captu- 
ram. 

5.  Etrespondens  Si 
mon,  dixitilli:  Prae- 
ceptor,  per  totam 
noctem  laborantes, 
nihil  cepimus  :  in 
verbo  autom  tuo  la 
p.  13)  (iO.  p.90)       xabo  rele. 


(V.  p.  101) 


40.Sur  le  point  de  s'eloigner,Jesus  presse  par  lcs  foulescontre  le  rivage,s'est  as- 
sis  pour  leur  parler  dans  la  barque  de  Pierre,et  apres  une  peche  miraculeuse,  les 
pecheurs  vont  a  la  suite  de  Jesus  apprendre  a  etre  pecheurs  d'hommes.  —  Ce  re- 
cit  de  saint  Luc  serait-il  le  meme  que  celui  de  la  vocation  des  disciples  selon 
saint  Matthieu  et  saint  Marc  (p.  66)  ?  II  semble  que  la  presence  des  foules,le  dis- 
cours  dans  la  barque  et  la  perhe  miraculeuse  raconlesici,  passes  sous  silence  par 
les  autres,soient  deja  une  presomplion  en  faveur  de  la  distinclion  des  faits  en  deux 
journees.  Mais  de  plus,  voici  des  details  incompatibles  :  selon  saint  Matlhieu  et 
saint  Marc,  les  pecheurs  etaientau  travail  dans  leurs  barques  ;  ici  ,  les  barques 
amarrces  aurivage,  les  pecheurs  en  sont  descendus.  La,  Pierre  et  Andre  jetant  le 
filet,  Jesus  leur  dit  :  «  Yenez  »  et  ils  laissent  les  filets  ;  ici  au  contraire,  aux  pe- 
cheurs   decourages  :«  Laxate  retia  incapturam»  et  ils  vont  recommencer  la  peche 


[/->•  62.] 


6.  Et  cum  hoc  fe 
cissent,  concluse- 
runt  piscium  multi 
tudinem  copiosam, 
rumpebatur  autem 
[tete  eorum. 

^7.  Et  annuerunl 
Isociis  qui  erant  in 
alia  navi,  ut  veni- 
rent,  et  adjuvarenl 
eos.  Et  venerunt,  et 
impleverunt  ambafc 
naviculas,  ita  ut  pe- 
ne  mergerentur 

8.  Quod  cum    vi- 
deret  Simon  Petrus. 
procidit     ad     genua 
Jesu,  dicens  :  Exi  a 
me,  quia  homo   pec- 
|cator  sum,  Domine. 
9.Stuporenim  cir- 
cumdederat  eum,  el 
(omnes^  qui   cum  illo 
lerant,  incapturapis- 
cium,quam  ceperant; 
10.    Similiter    au- 
|tem  Jacobum  et  Jo 
annem,     filios     Ze- 
pedaei,  qui  erant  so- 
cn    Simonis.     Et  ait 
[ad  Simonem  Jesus  • 
Noli  timere  ,  ex  hoc 
jam    homines      eris 
capiens. 

■H.  Et  subductis 
|;<d  terram  navibus, 
['•elictis  omnibus  se- 
'cuti  sunt  eum. 

Comment  faire  entrprrlo,,  aa*  m       •    ,. 

ces  c  ls(ances  pourUnfdiSes  e'l  :'Q:"dr''°"-  S°U  ^—  «*  iw£ 
celle  qu  on  voit  en  sai„tL„c  (V  2)  6r  il  ?„  f  d°"nee  sa,al  Mallhieu  /IV  18)  ou 
cvangehstes  «t  egalement  vraj  c'est  dirl  .'aut   e''°"-c  que  tout   ce  q„'o„ Lit  les 

I  -^ne    avait  eu  lieu  auparavant  et  ils 
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41.  Per  totam  Galilaeam  docens  et  sanans. 


23.  Et  circuibat 
Jesus  totam  Galilse- 
am,docens  in  syna- 
gogis  eorum,et  prae- 
dicans  evangelium 
regni ,  et  sanans 
omnem  languorem 
et  omnem  iniirmita- 
temin  populo. 

24. Et  abiit  opinio 
ejus  in  totam  Sy- 
riam;  et  obtulerunt 
ei  omnes  male  ha- 
bentes,  variis  lan- 
guoribus  et  tor- 
mentis  comprehen- 
sos,  et  qui  daemo- 
nia  habebant,  et  lu- 
naticos,  etparalyti- 
eos,    et  curavit  eos  ; 

25.  Et  secutae  sunt 
eum  turbae  multae 
de  Galilaea,  etDeca- 
poli,  et  de  Jerosoly- 
mis,  et  de  Judaea,  et 
de    trans  Jordanem. 


[40. 


p.90) 


(12. 


p.  90) 


(V.        p.  101) 


avaient  suivi  Jesus,  sans  toutefois  s'interdire  de  vaquer,  dans  loccasion,  au  travail 
qui  les  faisait  vivre;  ils  le  suspendent  maintcnant  pour  plus  longtemps.lheure  est 
venue  d'accompagner  le  Sauveur  allant  porter  labonne  nouvelle  par  toutela  Galilee. 

41.  Cest  saint  Matthieu  qui  rapporte  avec  le  plus  d'etendue  cette  premiere  tour- 
nee  generale  dela  Galilee,,  indiquee  en  peu  de  mots  par  saint  Marc  et  saint 
Luc  (p.  70)  Ayant  remis  a  plus  tard  le  detail  des  faits  miraculeux,  le  premier 
evangeliste  va  nous  faire  entendre  tout  d'abordla  doctrine  du  Maitre. 

*  Cest  bien  ici  — au  terme  de  ce  grand  parcours  de  la  Galilee,quand  le  Sauveur, 
avec  les  foules  qui  se  sont  attachees  a  ses  pas,  est  de  retour  dans  le  voisinage  du 
lac  — c'est  bien  ici  la  place  du  Sermon  sur^lamontagne  (Matthieu  Y,VI,VII).L'6ter 
decette  place,  comme  le  font  plusieurs,  pourl'identifier  avec  le  discours  rapporte 
au  chap.  VI  de  saint  Luc,  —  supprimer  ainsi  dela  premiere  mission  evangelique, 
signalee  pourtant  par  les  trois  synoptiques,ce  quien  fait  precisement  la  partie  sail- 
lante,  l'enseignement,  —  briser  ledouble  lien  qui  rattache  etroitement  le  discours 
avec  ce  quile  precede  et  avec  ce  qui  suit, —  preferer  aux  deux  narrations  separees, 
dont  chacune  se  presente  si  naturelle,  une  seule  redaclion  de  composition  difficile 
au  sujet  de  laquelle  1'accord  n'a  pu  encore  se  faire  entre  les  unificateurs,  —  cette 
methode,  pour  ne  rien  dire  de  plus,  est  loin  de  simposer. 
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SERMO  IN  MONTE 

42.  Legis  novae  promulgatio. 


\ 


Prooemium,  de  Beatitudine. 
vi,     20-21 


CAPUT  V 

1.  Videns  autem 
Jesus  turbas,  ascen- 
dit  in  montem,  el 
cumsedisset,  acces- 
serunt  ad  eum  dis- 
cipuli  ejus. 

2.  Et  aperiens  os 
suum  docebat  eos, 
dicens  : 


3.  Beati  pauperes 
spiritu  ,  quoniam 
ipsorum  est  regnum 
coelorum. 

4.  Beati  mites, 
quoniam  ipsi  possi- 
debunt  terram. 

5.  Beati  qui  lu- 
gent  ,  quoniam  ipsi 
consolabuntur. 

6.  Beati  qui  esu- 
riunt  et  sitiunt  jus- 
titiam,  quoniam  ipsi 
saturabuntur. 

7.  Beati  misericor- 
des,  quoniamipsimi- 
sericordiam  conse- 
quentur. 

8.  Beati  mundo 
corde,  quoniam  ipsi 
Deuin     videbunt. 

9.  Beati  pacifici, 
quoniam  filii  Dei  vo- 
cabuntur. 


42.  Le  Discours  sur  la  montagne  en  saint  Matthieu  offre  des  ressemblances  avec 
le  discours  «in  loco  campestri»  rapporle  plus  tard  parsaintLuc.  Mais  les  ressem- 
blances  meme  qu'on  signale  pour  ne  voir  dans  les  deux  recits  qu'un  seul  dis- 
cours,  ne  sont  pas  telles,  que  les  differences  ne  1'emportent. 

Le  principal  argument  des  unificateurs  etant  celui-ci:  «  que  le  Sermonsurla  mon- 
gne,  la  ou  il  est  dans  saint  Matthieu,  renfermerait  des  enseignements  prematures 
non  encore  justifies  »,  cet  argument  nous  le  verrons  lout  a  llieure  renverse  par  les 
unificateurs  eux-memes. 
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10.  Beati,  qui  per- 
secutionem  patiun- 
tur  propter  justi- 
tiam,  qnoniam  ipso- 
rum  est  regnum  coe- 
lorum. 


11.  Beati  eslis 
cummaledixerintvo- 
bis,  et  persecuti  vos 
fuerint,  et  dixerint 
omne  malum  adver- 
sum  vos,mentientes, 
propter  me    : 

12.  Gaudete,  et 
exultate,  quoniam 
merces  vestra  copio- 
sa  est  in  ccelis  ;  sic 
enim  persecuti  sunt 
prophetas,  qui  fue- 
runt  ante  vos. 

13.  Vos  estis  sal 
terrae.  Quod  si  sal 
evanuerit,  in  quo 
salietur  ?  ad  nihilum 
valet  ultra,  nisi  ut 
mittatur  foras,  et 
conculcetur  ab  ho- 
minibus. 

14.  Vos  estis  lux 
mundi.  Non  potest 
civitas  abscondi  su- 
pra  montem  posila. 

15.  Neque  accen- 
dunt  lucernam  ,  el 
ponunt  eam  sub  mo- 
dio,  sed  super  can- 
delabrum,  ut  luceat 
omnibus  qui  in  do- 
mo  sunt. 


MARC.    I. 


LUC.      V. 


JOAN. 


Speciatim  pro  discipulis 
vi,       22-23 


(40.       p.    90) 


xiv,  34-35 


VIII. 


16 


(12.        p.  90) 


(V.       p.101) 


Voici  la  composition  du  Discours  sur  la  montague:D'abord,renonce  des  Beatitu- 
deset  quelques  lecons  particulieres  aux  disciples  en  sont  comme  1'exorde 
(3-16.) 

(Les  chifFres  dans  la  colonne  de  saint  Luc  indiquent  les  passages  de  cet  evange- 
liste  analogues  a  ceux  de  saint  Matthieu.) 
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16.  Sic  luceat  lux 
vestra  coram  homi- 
nibus  ,  ut  videant 
opera  vestTa  bona, 
et  glorificent  Patrem 
vestrum,  qui  in  coe- 
lis  est, 


(39. 


•0) 


(11. 


p.   72) 


[p.62] 


43.  Pars  Ia.  Lex  antiqua  de  prohibitis 
per  legem  Christi  ad  perfectionem  adducta. 


17.  Nolite  putare 
quoniam  veni  solvere 
legem,  aut  prophe- 
tas  :  non  veni  solve- 
re,  sed    adimplere. 

18.  Amen  quippe 
dico  vobis:  donec 
transeat  coelum  et 
terra,  iota  unum 
aut  unus  apex  non 
praeteribit  a  lege  , 
donec  omnia  fiant. 

19.  Qui  ergo  sol- 
verit  unum  de  man- 
datis  istis  minimis, 
et  docuerit  sic  ho- 
mines,  minimus  vo- 
cabiturin  regno  coe- 
lorum ;  qui  autem 
focerit  et  docuerit, 
hic  magnus  vocabi- 
tur  in  regno  ccelo- 
rum. 

20.  Dico  enim  vo- 
bis,  quia  nisi  abun- 
daverit  justitia  ves- 
tra  plus  quam  scri 
barum  et  pharisaeo 
rum,  non  intrabitis 
in  regnum  coelorum. 


XVI, 


17 


43.  Sujet  du  discours  :  11  proclamc,comme  loi  du  Sauveur,  la  loi  ancienne  elle- 
meme,mais  non  entendue  selon  la  lettre  et  selonles  traditions  pharisaiques  (17-20. ] 
En  effet,  elle  ne  regle  pas  seulement  les  actes,  mais  aussi  les  sentiments  inte- 
rieurs. 
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Occisio 


21.  Audistis  quia 
dictum  est  antiquis: 
Non  occides  ;  qui 
autemocciderit,  reus 
erit  judicio. 

22.  Ego  autem 
dico  vobis  quia 
omnis  qui  irascitur 
fratri  suo,  reus  erit 
judicio.  Qui  autem 
dixerit  fratri  suo:Ra- 
ca  ,  reus  erit  conci- 
lio.  Qui  autem  dixe- 
rit  :  Fatue,  reus  erit 
gehennas  ignis. 

23.  Si  ergo  ofTcrs 
munus  tuum  ad  al- 
tare,  et  ibi  recorda- 
tus  fueris  quia  fra- 
ter  tuus  habet  ali- 
quid    adversum      te, 

24.  Relinque  ibi 
munus  tuum  anle 
altare,  et  vade  prius 
reconciliari  fr  a  t  ri 
tuo  ;  et  tunc  venicns 
offeres  munus  tuum. 

25.  Esto  consen- 
tiens  adversario  tuo 
cito  dum  es  in  via 
cum  eo  ;  ne  forte 
tradatte  adversarius 
judici,  et  judex  tra- 
dat  te  ministro  ,  et 
in  carcerem  mitta- 
ris. 

26.  Amen  dico  ti- 
bi,  non  exies  inde, 
donec  reddas  novis- 
simum  quadrantem. 


xm,         58-59 


(40. 


p.90) 


(12.  p.90)     I     (V 


p.  107) 


Prk.uierepartieiDcs  prohibitions  de  la  loi  ancienne,  renouvelees  et  perfectionnees 
par  la  loi  nouvelle  (21-47).  Ainsi,  ce  n'est  pas  seulement  le  meurtre  qui  est  defen- 
du,mais  aussi  les  injures  et  les  rancunes    (21-26). 
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'39. 


p.70)  (11.      p.  72) 

Adulterium 


[p.  62] 


27.  Audistis  quia 
dictum  est  antiquis: 
Non  moechaberis. 

28.  Ego  autem  di- 
co  vobis  quia  om- 
nis  qui  viderit  mu- 
lierem  ad  concupis- 
cendum  eam,  jam 
moechatus  est  eam 
in  corde  suo. 

29.Quod  si  oculus 
tuus  dexter  scanda- 
lizat  te,  erue  eum  et 
projice  abs  te  :  ex- 
pedit  enim  tibi  ut 
pereat  unum  mem- 
brorum  tuorum, 

quam  totum  corpus 
tuum  mittatur  in  ge- 
hennam. 

30.  Et  si  dextra 
manus  tua  scandali- 
zat  te,  abscide  eam 
etprojice  abs  te:  ex- 
pedit  enim  tibi  utpe- 
reat  unum  membro- 
rum  tuorum,  quam 
totum  corpus  tuum 
eat  in  gehennam. 

31.  Dictum  est 
autem:  Quicumque 
dimiserit  uxorem 
suam,  det  ei  libel- 
lum    repudii. 

32.  Ego  autem  di- 
co  vobis  quia  om- 
nis  qui  dimiserit 
uxorem  suam,  excep- 
ta  fornicationis  cau- 
sa,  facit  eam  mce- 
chari  ;  et  qui  dimis- 
sam  duxerit,  adul- 
terat. 


La  loi  qui  condamne  Yadultere  condamne  memeles  mauvais  desirs  (27-30),  elle 
ne  tolere  plus  le  divorce  mais  seulement  la  separation  (31-32.) 


Repudium 
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Perjurium 


33.  Iterum  audis- 
tis  quia  dictum  est 
antiquis  :  Non  per- 
jurabis,  reddes  au- 
tem  Domino  jura- 
menta  tua. 

34.  Ego  autem  di- 
co  vobis,  non  jurare 
omnino  neque  per 
coelum,  quia  thronus 
Dei  est; 

35.  Neque  per 
terram,  quia  sca- 
bellum  est  pedum 
ejus  ;  neque  per  Je- 
rosolymam,  quia  ci- 
vitas  est  magni  re- 

gis; 

36.Neque  per  ca- 
put  tuum  juraveris; 
quia  non  potes  unum 
capillum  album  fa- 
cere    aut  nigrum. 

37.  Sit  autemser- 
mo  vester:  Est,  est  ; 
Non.  non  ;  quod  au- 
tem  his  abundantius 
est,  a  malo  est. 

38.  Audistis  quia 
dictum  est  :  Oculum 
pro  oculo,  et  den- 
tem  pro  dente. 

39.  Ego  autem  di- 
co  vobis,  non  resis- 
tere  malo;  sed  si 
quis  te  percusserit 
in  dexteram  maxil- 
lam  tuam,  prsebe 
illi  et  alteram: 

40.  Et  ei  qui  vult 
tecum  judicio  con- 
tendere.  et  tunicam 
tuam  tollere,  dimitte 
ei  et  pallium. 


iO. 


Oculum  pro  Oculo 


p.  90) 


VI, 


29 


12. 


p.  90) 


(V. 


p.  101) 


En  defendant  le  parjure,  elle  defend  jusqu'aux  serments  itiutiles  (33-37)  ;  elle  ne 
reconnait  pas  ce  qu  on  a  appele  la  loi  du  talion  (38-42). 
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41.  Et  quicuraque 
te  angariaverit  mille 
passus,  vade  cum 
illo  et  alia  duo 

42.  Qui  petit  a  te, 
da  ei;  et  volenti  mu- 
luaria  te,  ne  averta- 
ris. 

43.  Audistis  quia 
dictum  est:  Diliges 
proximum  tuum,  et 
odio  habebis  inimi- 
cum  tuum. 

44.  Ego  autem  di- 
co  vobis:  Diligiteini- 
micos  vestros,  bene 
facile  his  qui  ode- 
runt  vos  ,et  orate  pro 
persequentibns  et 
calumniantibus  vos; 

45.  Ut  sitis  filii 
Patris  vestri,  qui  in 
coelis  est,  qui  solem 
suum  oriri  facit  su- 
per  bonos  et  malos, 
et  pluit  super  justos 
et  injustos. 

46.  Si  enim  dili- 
gitis  eos  qui  vos  di- 
ligunt,  quam  merce- 
dem  habebitis  ?non- 
ne  et  publicani  hoc 
faciunt   ? 

47.  Et  si  salutave- 
ritis  fratres  vestros 
tantum,  quid  am- 
plius  facitis  ?  nonne 
et  ethnici  hoc  fa- 
ciunt  ? 

48.  Estote  ergo 
vos  perfecti,  sicut  et 
Pater  vester  coeles- 
tis  perfectus    est. 


(39. 


p.  10) 


(11.         p.72) 


vi,     30 


[p.62] 


* 


Inimici 


vi,  27-36 


Enfin,  elle  ne  veut  pas  qu'on  exclue  de  la  charite  due  au  prochain  ceux  meme 
qu'on  aurait  pour  ennemis  (43-48). 

Cette  premiere  partie  du  Sermon  sur  la  montagne  «  Perfectionnement  de  la  loi 
ancienne  par  lanouvelle  »  en  est  la  partie  essentielle,c'estle.S'er7/i0/2.sM7,/#  montagne 
proprement  dit. 
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44.  Pars  IIa.  Bona  opera  quomodo  adimplenda. 
CAPUT  VI 

1.  Attenditenejus- 
litiam  vestram  facia- 
lis  coram  homini- 
bus,  ut  videamini  ab 
eis  ;  alioquin  mer- 
cedem  non  habebitis 
apud  Patrem  ves- 
trum  qui  in  ccelis 
est. 

2.  Cum  ergo  facis  Elet 
oleemosynam,  noli 
tuba  canere  ante  te, 
sicut  hypocritae  fa- 
ciunt  in  synagogis 
et  in  vicis,  ut  hono- 
rificentur  ab  homini- 
bus.  Amen  dico  vo- 
bis,  receperunt  mer- 
cedern   suam. 

3.  Te  autem  fa- 
ciente  eleemosynam, 
nesciat  sinistra  lua 
quid  faciat  dextera 
tua, 

4.  Ut  sit  eleemo- 
syna  tua  in  abscon- 
dito  ;  et  Pater  tuus, 
qui  videt  in  abscon- 
dilo,  reddet  tibi. 

5.  Et  cum  oratis,  Oratio 
non  eritis  sicut  hy- 
pocritai,  qui  amant 
in  synagogis  et  in 
angulis  platearum 
stantes  orare,  ut  vi- 
deantur  ab  homini- 
bus.  Amen  dico  vo- 
bis,  receperuntmer- 
cedem    suam.                    (40.            p.    90s 


(12.  p.    90) 


(V. 


p.  101) 


44.Deuxik.me  partie  :  Des  bonnes  ceuvres  et  de  la  maniere  de  les  faire:  Aumone, 
prierejeune  (  VI,  1-18).  —  Ces  enseignemenls  peuvent  avoir  et'.',  selon  Maldonat 
in  Matth.,  un  discours  special,  dislinct  du  Sermon  sur  la  montagne  proprement 
dit.   Celui-ci  serait  restreint  au  chap.  Y  de  saint  Matthieu. 
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(39       p.    70) 


p.   72) 


[p.  62] 


Oraiio  Dominica 


6.  Tu  autem,  cum  d. 
oraveris,intra  in  cu- 
biculum  tuum,  et, 
clauso  ostio,  oraPa- 
trem  tuum  in  abs- 
condito  ;  et  Pater  tu- 
us,  qui  videt  in  abs- 
condito,  reddet  tibi. 

7.  Orantes  autem, 
nolitemultum  loqui, 
sicut  ethnici  ;  pu- 
tant  enim  quod  in 
multiloquio  suo 
exaudiantur. 

8.  Noliteergo  as- 
similari  eis  ;  scit 
euim  Pater  vester 
quid  opus  sit  vobis, 
antequam  petatis 
eum. 

9.  Sic  ergo  vos 
orabitis  :  Pater  nos- 
ter,qui  es  in  coelis, 
sanctificetur  nomen 
tuum. 

10.  Adveniat  re- 
gnum  tuum.Fiat  vo- 
luntas  tua,  sicut  in 
eoelo,  et  in  terra. 

11.  Panem  nos- 
trum  supersubstan- 
tialem  da  nobis  ho- 
die. 

12.  Et  dimitte  no- 
bis  debita  nostra, 
sicut  et  nos  dimitti- 
mus  debitoribus  nos- 
tris. 

13.  Et  ne  nos  in- 
ducas  in  tentatio- 
nem.  Sed  libera  nos 
a  malo.  Amen. 

14.  Si  enim  dimi- 
seritis  hominibus 
peccata  eorum, 
dimittet      et      vobis 

Cependant,  comme  cesenseignements  ne  se  verront  ainsi  formules  nulle  autre 
part,  ils  peuvent  sans  obstacle  etre  consideres  comme  faisant  partie  integrantedu 
Sermon  sur  la  montagne. 


SERMO    IX    MONTE 
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MATTII.    VI 


MAHC.     I. 


I.UC.    V 


JOAN. 


Pater  vester  coeleslis 
delicta    vestra. 

15.  Si  autem  non 
dimiserilis  homini- 
bus,  nec  Pater  ves- 
ter  dimiltet  vobis 
peccata  vestra. 

16.  Cum  autem 
jejunatis,  nolite  fieri 
sicuthypocritae  tris- 
tes;  exterminant  e- 
nim  facies  suas,  ut 
appareant  homini- 
busjejunantes.Amen 
dico  vobis,  quia  re- 
ceperunt  mercedem 
suam. 

17.  Tu  aulem,cum 
jejunas,  unge  caput 
tuum,  etfaciemtuam 
lava, 

18.  Ne  videaris 
hominibus  jejunans, 
sed  patri  tuo,  qui 
est  in  abscondito  ; 
et  pater  tuus,  qui 
videt  in  abscondito. 
reddet  tibi. 


Jejunium 


45.Pars  IIIa.  Varia  documenta  a  Matthaeo  collecta: 


19.  Nolile  thesau- 
rizare  vobis  thesau- 
ros  interra,  ubi  ae- 
rugo  et  linea  demo- 
lilur,et  ubi  fures  eifo- 
diunt     et    furantur. 

20.  Thesaurizate 
autem  vobis  thesau- 
ros  in  ccelo,  ubi  ne- 
que  'aerugo,  neque 
tinea  demolitur,  et 
ubi  fures  non  elfo- 
diunt,   nec  furantur. 


Ubi  thesaurizare 

XII, 


:so. 


p.  90) 


(12.       p.  90) 


(V.      p.  107) 


45.  troisikmefaktie  :  Melatige  de  divers  fragments  groupes  par  saint  Matlhieti» 
non  sans  une  certaine  suite,  mais  qu'on  relrouvera  plus  tard  en  divers  chapitres 
de  saint  Luc,  (  comme  lindiquent  les  chiifres  cn  regard») 
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PASSIM  HABITA  VEL  RELATA 


MATTH.  VI 


MARC.    1. 


LUC.    V, 


JOAN-    IV. 


(39.  p.  70) 


(11.      p.72) 


Oculus  simplex 

XI, 


34-35 


[p.62] 


Non  duobus   servire 

XVI, 


13 


21.  Ubi  enim  est 
thesaurus  tuus,  ibi 
est  et  cor    tuum. 

22.  Lucerna  cor- 
poris  tui  est  oculus 
tuus.  Si  oculus 
tuus  fuerit  simplex, 
totum  corpus  tuum 
lucidum     erit. 

23.  Si  autem  ocu- 
lus  tuus  fuerit  ne- 
quam,  totum  corpus 
tuum  tenebrosum 
erit.  Si  ergo  lumen, 
quod  in  te  est,  tene- 
brae  sunt,  ipsa?  te- 
nebraequantae  erunt? 

24.  Nemo  potest 
duobus  dominis 
servire  ;  aut  enim 
unum  odio  habebit, 
et  alterum  diliget  ; 
autunum  sustinebil, 
et  alterum  contem- 
net.  Non  potestis 
Deo  servire  etmam- 
monae. 

25.  Ideo  dico  vo- 
bis,  ne  solliciti  si- 
tis  animee  vestrse 
quidmanducetis,  ne- 
que  corpori  vestro 
quidinduamini.Non- 
ne  anima  plus  est 
quam  csca.  et  cor- 
pus  plus  quam  ves- 
timentum   ? 

26.  Respicile  vo- 
latilia  cceli,  quoniam 
non  serunt,  neque 
metunt,  neque  con- 
gregant  in  horrea; 
et  Pater  vester  coe- 
lestis  pascit  illa. 
Nonne  vos  magis 
pluris  estis   illis  ? 

D'apres  le  troisieme  evangeliste,  cest  lui,  qui  a  raconle  les  choses a  leur  vraie 
place,ily  a.donc  lieu  de  croire  que  ces  fragraents  n'appartiennent  pas  en  propre  au 
Sermon  sur  la  montagne,  mais  sont  en  saint  Matthieu  des  pieces  rapportees. 


Non  de  victu  solliciti 

xii,         22-26 


VARIA  DOCUMENTA 


MATTH.  VI. 


MARC.  I 


LLC  V. 


JOAN. 


27.  Quis  autem 
vestrum  cogitans 
potest  adjicere  ad 
staturam  suamcubi- 
tum  unum   ? 

28.  Et  de  vesti- 
mento  quid  solliciti 
estis  ?  Considerate 
lilia  agri  quomodo 
crescunt  :  non  labo- 
rant,  neque  nent. 

29.  Dico  autem 
vobis,  quoniam  nec 
Salomon  in  omni 
gloria  sua  cooper- 
tus  est  sicut  unum 
ex  istis. 

30.  Si  autem  foe- 
num  agri,  quod  ho- 
die  est  et  cras  in 
clibanum  miltitur, 
Deus  sic  vestit  , 
quanto  mngis  vos 
modicae  iidei  ! 

31.  Nolile  ergo 
solliciti  esse,  dicen- 
tes:  Quid  manduca- 
bimus,  aut  quid  bi- 
bemus,  aut  quo  ope- 
riemur  ? 

32.  Haec  cnim 
omnia  gentes  inqui- 
runt.  Scit  enim  Pa- 
ter  vester  quia  his 
omnibus  indigetis. 

33.  Quaarite  ergo 
primumregnum  Dei 
etjustitiam  ejus,  et 
haec  omnia  adjicien- 
tur  vobis. 

34.  Nolite  ergo 
solliciti  esse  in  cras- 
tinum  :  cr;istinus 
enim  dies  sollicitus 
erit  sibi  ipsi.  Sufli- 
cit  diei  malitia    sua. 


Non  de  vestitu 

XII, 


27-30; 


Quxrite   rcgnum  Dei 

xn,       31 


(40.         p.90) 


(12.  p.  90) 


(V.  p.101) 


La  seconde  moitie  du  chapitre  VI  est  evidemment  ainsi  compos<'e  :  Detachement 
deshiens  de  ce  monde  (49),  inttntion  droite  (22),  choix  entre  Dieu  et  Mammon 
{'l'i),confiance  en  la  Providence  (25)  (VI,  19-3i^Luc  XII,  XI,  XVI,  XII). 


86 


PASSI.M    IIABITA   VEL    ftELATA 


MATTH.    VII. 


MAIiC.    I 


l.UC.    v. 


.IOAN.    IV. 


(39. 


p.  70)  (11.       p.   72) 

Fraterna  caritas 

vi,  37-38 


62] 


Correctio 
vi, 


41-42 


CAPUT     VII 

1.  Nolite  judicare, 
ul    non    judicemini. 

2.  In  quo  enim  ju- 
dicio  judicaveritis, 
judicabimini ;  et  in 
qua  mensura  mensi 
fueritis,  remctietur 
vobis. 

3.  Quid  autem  vi- 
dcs  festucam  in  ocu- 
lo  fratris.tui,  ettra- 
bem  in  oculo  tuo 
non  vides  ? 

4.  Aut  quomodo 
dicis  fratri  tuo  :  Si- 
ne  cjiciam  feslucam 
de  oculo  tuo  :  et  ec- 
ce  trabs  est  in  ocu- 
]o  tuo  ? 

5.  Hypocritn,  eji- 
ce  primum  trabem 
de  oculo  tuo,et  tunc 
videbis  ejicere.  fes- 
lucam  de  oculo  fra- 
trislui. 

6.  Nolite  d  a  re 
sanclum  canibus, 
ncque  mittatis  mar- 
garitas  veslras  anle 
porcos,ne  forte  con- 
culccnt  eas  pedibus 
suis,  et  conversi  di- 
rumpant  vos. 

7.  Petite,  et  dabi- 
lur  vobis;qiKerile,ct 
invenietis  ;  pulsale  , 
et    aperietur     vobis. 

8.  Omnis  enim  qui 
pelil,  accipit  ;  et  qui 
quserif,  invenit  ;  et 
pulsanti  aperietur. 

9.  Aut  quis  est  ex 
vobis  homo,  quem 
si  pctierit  filiussuus 

Le  cliap.  VII  tout  cnlicr  cst  dc  memc  composition:/)/v,e/,.s-  ofjices  dc  charite  ( I -6) 5 
confiance  dans  la  priereil -11), faire  a  antrui  coinmeon  desire  poiir  soi  ( 12  ),crain- 
dre  la  voie  largC  [\Z-\^),veiUer  aux  faux  prophetes  (15-20)  S  Luc  VI, XI,  VI, XIII- 


Discretio 


Petile    ct    dahitur 

xi.  9-13 


VARIA  DOCUMENTA 
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MATTH.    VII. 


MAIIC.    I 


mc.  v. 


JOAN. 


panem,numquid  la- 
pidem  porriget  ei    ? 

10.  Aut  si  piscem 
petierit,numquid  ser- 
pentemporriget    ei  ? 

11.  Si  ergo  vos, 
cum  sitis  mali,  nos- 
tis  bona  data  dare 
filiis  vestris,  quanto 
magis  Pater  vester, 
qui  in  ccelis  est,  da- 
bit  bona  petentibus 
se  ? 

12.  Omnia  ergo 
qmecumque  vultis  ut 
faciant  vobis  homi- 
nes,  et  vos  facite  il- 
lis.  Ha?c  est  enim 
lex  et  prophetse. 

13.  Intrate  per  an- 
guslam  portam 
quia  lata  porta,  el 
spatiosavia  est,  quae 
ducitad  perditionem, 
et  multi  sunt  qui  in- 
trant  per  eam. 

14.  Quam  angusta 
porta,  et  arcta  via 
est,  quae  ducit  ad 
vitain  ;  et  pauci  sunt 
qui   inveniunt  eam  ! 

15.  Attenditea  fal- 
sis  prophetis,  qui 
veniunt  ad  vos  in 
vestimentis  ovium, 
inlrinsocus  autem 
sunt    lupi    rapaces  : 

16.  A  fructibus 
eorum  cognoscetis 
eos.  Numquid  col- 
ligunt  de  spinis 
uvas,  aut  de  tribulis 
ficus  ? 


Cocteris  sicut  tibi 


31 


Via  lata  ad  perditionem 

xiii,        24. 


Falsi  j;rophefx 


p.  90) 


(12. 


p.00) 


(V.     p.  107) 


Ce  melange  delements  multiples  et  de  provenance  diverse,  —  melange  reconnu 
par  le  plus  grand  nombre.meme  parmi  les  unificateurs  des  deux  discours, —  est  ce 
quiruine  par  la  base  rargument  qu'on  vondrait  tirer  de  certains  passages  qui,  au 
moment  du  recitde  saint  Matthieu,  seraient  dits  prematures  (v.g.  reprimandes 
aux  Pharisiens,  lecons  aux  Douzc.) 


88 


PASSIM  HABITAVEL  RELATA 


MATTH.    V!I. 


MAIIC.    I, 


LUC.    V. 


JOAN.  IV. 


17.  Sic  oranis  ar- 
bor  bona  fructus  bo- 
nos  facit  ;  mala  au- 
tem  arbor  malos 
fructus   facit. 

18.  Non  potest  ar- 
bor  bona  malos  fruc- 
tus  facere,  neque 
arbor  mala  bonos 
fructus  facere. 

19.  Omnis  arbor 
qua3  non  facit  fruc- 
tum  bonum,excide- 
tur  et  in  ignem  mit- 
tetur. 

20.  Igiturex  fruc 
tibus  eorum  cognos 
cetis  eos. 


21.  Non  omnis 
qui  dicit  mihi  :  Do- 
mine,  Domine,  in- 
trabit  in  regnum  cce- 
lorum;  sed  qui  facit 
voluntatem  Patris 
mei  qui  in  eoelis 
est,ipse  intrabit  in 
regnum  coelorum. 

22.  Multi  dicenl 
mihi  in  illa  die:  Do- 
mine,  Domine,  non- 
ne  in  nomine  tuo 
prophetavimus,  et 
in  nomine  tuo  dse- 
monia  ejecimus,  el 
in  nominetuo  virtu- 
tes   multas  fecimus? 

23.  Et  tunc  con(i- 
tebor  illis  :  Quia 
numquam  novi  vos; 
disccdite  a  me,  qui 
operamini  iniquita- 
tem. 


(39 


p.  10) 


11 


72: 


[p.62] 


Q.   Verha  non  prceiniantur  sed  opcra 

vi,  46 


Quant  a  la  coNCi.usroN  :  «  Necessite  de  pratiqucr  ce  (juo  lon  a  entcndn  »  avc 
simililude  qui  l'accentue(21-23,  24-27),  ou  bien  elle  est  elle-meme  un  de  ces  fr 
ments  rapportes  du  Discours  ///  loco  campestii  au  Sermon  sur  la  monlagne, 
bien  on  accordera  quune  conclusion  de  cette  nature  a  pu  elre  celle  de  cna 
des  deux  discours  dislincls  ct  separes. 


c  la 

air- 
n 

OU 

C  VI 1 1 


VARIA  DOCUMENTA 
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MATTH.    VII, 


MAltC.    I. 


LUC.   V. 


JOAN 


24.  Omnis  ergo, 
qui  audit  verba  mea 
hsec.  et  facit  ea,  as- 
similabitur  viro  sa- 
pienti  qui  aedificavit 
domum  suam  supra 
petram. 

25.  Et  descendit 
pluvia,  et  venerunt 
flumina,  et  flaverunt 
venti,  et  irruerunt 
in  domum  illam,  et 
non  cecidit :  fundata 
enim  erat  super  pe- 
tram. 

26.  Et  omnis  qui 
auditverbameahaec. 
et  non  facit  ea,  si- 
milis  erit  viro  stulto. 
qui  aedificavit  do- 
mum  suam  super 
arenam. 

27.  Et  descendil 
pluvia,  et  venerunt 
flumina,  et  flaverunt 
venti,  et  irruerunt 
in  domum  illam,  et 
cecidit,  et  fuit  ruina 
illius  magna. 

28.  Et  factum  est, 
cum  consummasset 
Jesus  vcrba  ha?c,ad- 
mirabantur  turbse 
super  doctrina  ejus. 

29.  Erat  enim  do- 
censeos  sicut  potes- 
tatem  habens,et  non 
sicut  scribae  eorum 
et  pharisaei. 


/Edificatio  super  petram 

vi.       47-49 


(40 


p.  90) 


12 


r-  90) 


(V. 


p.  101) 


En  resume,  si  le  Discours  «  in  loco  campcslri  »  resscmble  au  Discours  sur  la 
monlagne,c'est  uniquement  parce  que  saint  Matthieu  a  ajoute  a  celui-ci  plusieurs 
passages  de  cclui-la  ;  il  y  a  ressemblance,  il  y  a  identite,  non  avec  le  Sermon  sur 
la  montagne  proprement  dit,  mais  avec  les  partres  qui  ont  ete  ajoutees.  II  faut 
conserver.chaoun  a  sa  place,l'un  etl'aulrediscours:  ici.auterieurement  a  laseconde 
Paque,  le  Sermon  snr  la  montagne  qui  j > i •  < ' 1 1 tl  texle  surtout  de  la  loi  ancienn e ;  plus 
loin  et  quelque  temps  apres  la  Paque,  le  discours  in  toco  campestri  dont  le  sujet 
unique^on  le  verra,est  la  charitc. 
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A  REDITU  IN   GALIL/EAM  AD   PASCIIA    II. 


MATTH.    VIII. 


MARC.    I. 


LUC.     V. 


JOAN.    IV, 


46.  Leprosi  mundatio. 


CAPUT  VIII 

l.Gum  autem  des- 
cendisset  de  monte, 
secutre  sunt  eum 
turbae   multae. 


I.Etecce  leprosus 
veniens 

adorabat     eum, 

diccns  : 

Domine,  si  vis, 

potes  me    mundare. 

3.  Et     extendens 
Jesus    manum, 
tetigit  eum.  dicens: 
Volo,  mundare. 

Et  confesiim 
mundata   est    lepra 
ejus. 


k.Et  aitilli  Jesus: 

Vide>  nemini  dixe- 

ris;  sed  vade,osten- 

de    te    sacerdoti, 

et  offer  munus, 

quod 

prxcepit   Moyses,in 

testimonium  illis. 


kO.Ei  venit  ad  eum 
leprosus 

deprecans  eum  ;    et 
genu  flexo  dixit  ei  : 

Si  vis, 
potes  me    mundare. 

41.  Jesus  autem 
misertus  ejus,exten- 
dit  manum  suam. 
et  tangens  eum,  ait 
111  i  :  Volo.mundare. 

42.  Et  cum  dixis- 
set,  statim  discessit 
ab  eolepra,  et  mun- 
datus  est. 

43.  Et  commina- 
tus  est  ei,statimque 
ejecit  illum  ; 

44.  Et  diclt  ei  : 
Vide  neminidixeris; 
sed  vade,ostende  te 
principisacerdotum. 
et  offer.  pro  emun- 
datione  tua,  quae 
prsecepit  Moyses  in 
testimonium  illis. 


12.  Et  factum  est, 

cumesset    inuna 

civitatum,  et  eccc 

vir      plenus      lepra, 

et  videns    Jesum, 

et  procidens    in 
faciem, 


rogavit  eum,dicens: 

Do  m  i  ne  ,  si  vi  s, 

potes  me  mundare. 

13.  Et     extendens 
manum, 
ietigit  eum,  dicens: 
Volo,  mundare. 

Et  confestim 
lepra    discessit  ab 
illo. 


14. Et  ipse  piveccpil 
illiutncmini  diceret, 


sed  :  Vade,  ostende 

te  SacerdoCi. 
et   offer,  pro  emun- 
datione    tua,    sicut 
prsecepii  Moyses,  in 
testimonium      illis. 


46.  Apres  les  divers  enseignements  reunis  sous  le  titre  de  Scrmon  sur  la  mon- 
tagne,  les  trois  textes  de  saint  Matthieu,  saint  Marc  et  saint  Luc  coincident  pour 
raconter  la  Guerison  d'un  leprcux,  qui  est  reellement  a  sa  place.Immediatement  ala 
suite.nous  retrouvons  la  mcHhode  propre  du  premier  evangeliste:  tout  a  1  heure,  il 
ajoutait  au  Sermon  «  in  monte»  le  Sermon  «  inloco  campestri  »,rapporle  plustard 
par  saint  Luc  (VI)  ;  maiutenant.  a  la  guerison  du  l^preux,  qui  a  suivi  le  premier 
de  ces  discours,  il  joint  la  guerison  du  serviteur  du  centurioii(5-13)  qui  fera  suite 
au  second  (Luc.  VII,  1-10) 


CIRCA  CAPIIARNAUM 


91 


MATTH.    VIII. 


M  A  I'.  C  .     I 


45.  Atille  egressus 
coepit  prsedicare  et 
diffaraare  sermonem. 


ita  ut  jam  non  pos- 
set  manifeste  introi- 
re  in  civitatem,  sed 
foris  in  desertis  lo- 
cis  esset  ;  et  conve- 
niebant  ad  eum  un- 
dique. 


LUC.    v. 


15.  Perambulabat 
autem  magis  sermo 
de  illo  ; 


et  conveniebant 

turbse  multa^  ut  au- 
dirent,  etcurarentur 
ab  infirmitatibus 
suis. 


JOAN. 


(V.  p.  101) 


Haec  Matthaei  alibi  in  Synopsi  legenda  sunt  (60)  vel  lecta'38) 


N°  60 

SKRVUS       CENTURIONIS 

5.  Cum  autem  in- 
tr  o  iss  e  t  Caphar- 
naum,  accessit  ad 
eum  Centurio,  ro- 
ga/is  eum, 

6.  Et   dicens 
Dominc,  puer  meus 
jacet  in  domo  para- 
lyticus,  et  male  tor- 
quetur. 

1 .  Et  nit  illi  Je- 
sus  :  Ego  veniam, 
ct  curabo  eum. 

8.  Et  respondens 
Centurio,  ait:  Domi- 
ne,  jio n  sum  dignus 
ut  intres  sub  tectum 
meum  ;    sed  tantum 


dic  verbo,  et    sana- 
bitur  puer  meus. 


9. 


JYam    et    ego 


homo  siun  sub  po- 
tesiate  constitutus, 
habens  sub  mc  mili- 
tes  ;  et  dico  lutic  : 
Yade,  el  vadit  :  el 
alii  :  Veni,  et  venit  ; 
et  servo  meo  .  Fac 
hoc,  el  fttrii. 

10. Audiens  autem 
Jcstts  miratus  est, 
et  sequentibus  se 
dixit:  Amen  dico  vo- 
bis,  non  inveni  tan- 
tam  jidvm  in  Israel. 
11.  Dico  autem 
vohis  (jttod  multiab 
Oriente  et  Occiden- 
te  venient,  et  recutn- 


bent  cum  Abraham 
et  Isaac  et  Jacob  in 
regno  ccelorum. 

12.  Filii  atttem 
regni  ejicientur  in 
tenebras  exteriores; 
ibi  erit  fletus,  et 
stridor  dentium. 

13.  El  dixit  Jesus 
Centurioni  :  Vade, 
et,  sicut  credidisti , 
fiat  tibi.  Et  sanatus 
est  puer  in  illa  hora. 

N°  38 

SOCRUS       PETRI 

1  4.  Et  cum  venis- 

set  Je.su s  i/i  domum 
Petri,  vidit  socrttm 
ejus  jacentem  et  fe- 
bricitantem. 


15.  Et  tetigit  ma- 
num  ejus,  ct  dimisit 
eai/i  febris;  et  sur- 
re.rit,  et  ministra- 
bat  eis. 

16.  Vespere aulem 
facto,  obtulerunt  ei 
multos  dxmoniaha- 
bentes  ;  et  e/iciebat 
spiritus  verbo,  et 
omnes  male  haben- 
tes  curavit  : 

17.  Ut  adimple- 
retur  quod  dictum 
est  per  Isaiaiu  pro- 
phetam,  dicentem  : 
Ipse  infirmitates 
nostras  accepit,  et 
ozgroiationeis  nostras 
portavit. 


La  guerison  du  servileur  du  ccnturion  nest  donc  pas  ici  a  sa  place  chronologi- 
que.non  plusque  la  guerison  de  la  belle-mere  de  Pierre.et  autres  a  la  suite  (14-1  7). 
Celles-ci  ont  fHe  deja  racontees  par  le  secoud  et  le  troisieme  rvangelislos  (n.  38) 
quand  le  premier  etait  occupe  a  exposer  tout  d'abord  la  doctrine  du  Seigneur  ; 
celle-la  (5-13j  ne  viendra  que  plus  tard  (N°  60).  —  On  peut  ioi  conserver, comme 
en  sous-ceuvre,  le  texte  de  saint  Malthieu,  mais  en  omettre  la  lecture. 
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LUC.      V. 


JOAN.    IV 


47.  Propter  turbas  transfretatio. 


18.  Videns  autem 
Jesus  turbas  multas 
circum  sc,  jussit 
ire  trans  fretum. 

19.  Et   accedens 
unus  scriba,  ait  illi: 
Magister,  sequar  te, 
quocumque  ieris. 

20.  Et  dicit  ei 
Jesus:  Vulpes  fo- 
veas  habent,  et  vo- 
lucres  cceli  nidos  ; 
Filius  autem  homi- 
nis  non  habet  ubi 
caput  reclinet. 

21.  Alius  autem 
de  discipulis  ejus 
ait  illi  :  Domine, 
permitte  me  pri- 
mum  ire,  et  sepeli- 
re    patrem  meum. 

22.  Jesus  autem 
ait  illi  :  Sequereme, 
et  dimitte  mortuos 
sepelire  mortuos 
suos. 

23.  Et  ascendente 
eo  in  naviculam,  se- 
cuti  sunt  eum  disci- 
puli  ejus. 

24.  Et  ecce  motus 
mignus      factus   est 


N 


47.  Devant  l'encombrement  desfoules,  cause  par  la  guerison  du  lepreux,  Jesus, 
selon  saint  Matthieu,  donnc  ordre  de  s'  embarquer  pour  aller  dans  les  lieux 
deserts  d'au-dela  du  lac.  Cependant,  avant  quil  ne  soit  embarque  avec  ses  disci- 
ples,  nous  trouvons  la  double  reponse  du  Maltre  a  un  scribc  qui  demande  a  le 
suivre  et  a  un  disciple  qui  demande  un  delai.  La  premicre  (19-20)  peut  bien  elre 
de  cette  epoque  ou  Jesus  s'en  allait  aux  lieux  deserts  ;  mais  la  seconde  (21-22; 
pourrait  n'appartenir  qua  1'epoque  finale  oii  elle  sera  rapportee  par  saint  Luc 
(IX.  60). 

La  traversee  compliquee  de  tempete,  ici  racontce  par  saint  Matthieu  (23-27), 
est-elle  la  meme  que  celle  qui  sera  plus  tard  rapportee  par  les  deux  autres  Synop- 
tiques  ^N.  77.)?  On  le  dit.  Si  quelqu'un  veut  pourtant  croire  qu'ellc  est  <li(h- 
rente,  il  aura  quelquc  molif.Dabord  le  present  recit  ne  paraitpas  pouvoir  etre  omis 
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MATTH.   VIII 


MARC.    I 


LUC.    V. 


JOAN. 


in  mari,  ita  utnavi- 
cula  operiretur  fluc- 
tibus;ipse  vero  dor- 
miebat. 

25.  Et  accesse- 
runt  ad  eum  disci- 
puli  ejus,et  suscita- 
verunt  eum,  dicen- 
tes  :  Domine,  salva 
nos,  perimus. 

26. Et  dicit  eis  Je- 
sus  :  Quid  timidi 
estis,  modicie  fidei  ? 
Tunc  surgens,impe- 
ravit  ventis  et  mari, 
et  facta  est  tranquil- 
litas  magna. 

27.  Porro  homi- 
nes  mirati  sunt,  di- 
centes  :  Qualis  est 
hic,  quia  venti  et 
mare  obediunt  ei  ? 


Hoc  Matthaei    in  Synopsi    cum  Marco  et      Luca  legendum  n*78 


N°    78. 

DiEMONIACI 

28.  Et  cum  venis- 
set  trans  fvetum  in 
regionem  (leraseno- 
rum,  occurrerunt  ei 
duo  kabentes  daemo- 
i/ia,  dc  monumentis 
c.rcuntes,  sxvi  ni- 
mis,  ita  ut  nemo 
posset  transire  pcr 
viam  illam. 


29.  Et  ecce  cla- 
maverunt  dicentes  : 
Quid  nohis  et  tibi, 
Jesiiy  Fili  Dci?  Vcn  is- 
li  huc  ante  tempus 
torquere  nos  ? 

30.  Erat  autcm 
non  longe  ab  illis 
grex  multorum  por- 
corum  pascens. 

31.  Dxmones  au- 


icm    rogabant  eum, 

dicentes  :  Si  ejicis 
nos  hincf  mitte  nos 
in  gregemporcorum . 
32.  Et  ait  illis  : 
Itc.  At  illi  exeuntcs 
abierunt  in  porcos  ; 
et  ecce  impetu  abiii 
lotus  grex per  prcc- 
ceps  in  mare  :  et 
mortuisuntin  aquis. 


33.  Pastores  au- 
tem  fugerunt  :  et 
vcnientes  in  civita- 
tem,  nuntiaverunt 
omnia,  et  de  eis  qui 
dxmonia  habuerant. 

;>>.  Et  ecce  tota 
civitas  exiit  obviam 
Jesu  ;  etfviso  eo,  ro- 
gabant  ut  transiret 
a  /iuibus  eoru/n. 


a  cet  endroit  :  II  est  en  quelque  sorte  necessite  par  ces  foules  que  Jesus  voit  sc  pres- 
ser  autour  de  lui.  Mais  de  plus,  il  est  caracterise  par  Tincident  du  scribe  et  du 
disciple  lequel  precede  immediatement  lembarquement,  et  il  est  encore  diflerencie 
a  lasuite  par  la  mention  dune  absencede  quelques  jours  (Marc,II-l).Il  n'en  serapas 
de  meme  dans  1'autre  narralion. 

Mais  la  Dclivrancc  des  posscdes  que  nous  trouvons  deja  aussi  a  cette  page  de 
saint  Matthieu  ?  II  ne  faut  pas  craindre  d'en  identifier  le  recit  avec  celui  qui  vien- 
dra  plus  tard,  saint  Matthieu,  comme  il  est  constate.  ayant  souvent  groupe  ensem- 
ble  des  faits  survenus  a  diverses  epoques.  —  Laisse  ici  en  sous-ceuvre^  ce  texte 
seralu  conjointement  avec  le  texte  identique  de  saint  Marc  et  de  saint  Luc. 
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A  REDITU  IN  GALlLffiAM  AD  PASCHA  II 


MATTJI.     IX. 


MAItC.   II. 


LLC.    V 


.IOAN.    IV. 


48.  Carpharnaum  regressus  in  domo  sanat  paralyticum. 


CAPUT  IX 

1.  Et  ascon- 
dens  in  naviculam, 
transfretavit, 

et  venit  in 
civitatem     suam. 


CAPUT    II 


1.  Et  iterum  in- 
travit    Capharnaum 

post  dies  ; 

2.  El,  auditum  est 
quod  in  domo  esset, 
etconveneruntmulti, 
ita  ut  non  caperent 
neque  ad  januam; 


et      loquebalur     eis 
verbum. 


3.  Et 

venerunt      ad      eum 
ferentes 
paralyticum , 

qui  a  quatuor  porta- 
batur. 


lG.Ipse  aulem  se- 
cedebat  indescrtum 
et  orabat. 

17.  Et  factum  est 
in  una  dierum, 


et  ipse  sedebat  do- 
cens.Et  erant  phari- 
saeiscdentes,  etlegis 
doctores;qui  vene- 
rant  ex  omni  cas- 
tello  Galilseae,et  Ju- 
daeae,  et  Jerusalem  ; 


et  virtus  Domini 
erat  ad  sanandum 
eos. 

18.  Et   ecce 

viri  p  o  r  t  a  n  te  s  in 
locto  hominem  qui 
erat  pa  r  al  ylicus; 


et  quaerebant  eum 
inferre,  et  ponere 
ante  eum. 


48.  Le  retour  de  Jesus  a  Capharnntim,  raconte  par  les  Synoptiques,  avec  la 
guerison  dun  paralytique  descendu  par  le  toit,est  place  par  laplupart  des  commen- 
tateurs  pendant   le  quartier  dhiver  ;  c'estle  temps  en   elfet  ou,   en  dehors   de    ses 
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MARC.    II 


LUC.    V 


JOAN, 


2.  Et  ecce  oflere- 
bant  ei  paralyticum 
jacentem  in  lecto. 

Et    videns     Jesas 
fidem  illorum, 
dixit     paralytico  : 

Confide,    fili, 
remittuntur    tibi 
peccata    iua. 

3.  Et  ecco  qiiidam 
de     scribis 

dixerunt  intra    se 


Hic  blasphemat. 


4.    Et  cum      non 
possent  oflerre  eum 
illi. 


prce   turba, 

nudaverunt      tectum 

ubi    erat,       et  pate- 

facientes, 

submiserunt  graba- 
tum,  in  quo  paraly- 
ticus  jacebat. 


o. 


Cum 


aulem 


4.         Et   cum 
vidisset  Jesus 
cogitationes   eorum, 


vidisset  Jesus  fidem 
illorum,  ait  paraly- 
tico: 

Fili,  di  m  ittun  tur 
tibi  peccata  tua. 

6.     Erant     autem 
illic  quidam 

de     scribis 
sedentes,      et    cogi- 
tantes    in    cordibus 
suis  : 

1 .     Quid  hic     sic 
loquitur  ? 


blasphemat .  Quis 
potest  dimittere  pec- 
cata,  nisi  solus 
Deus  ? 

8.  Quo  statim 
cognito  Jesus  spiri- 
lu  suo,  quia  sic 
cogilarent   intra    se, 


19.  Et 

non  invenientes  qua 
parte  illum  inferrent 
prse  turba,  ascende- 
runtsupratectum,  et 


per      tegulas 

summiserunt       eum 

cum    lecto 

in  medium  ante   Je- 
sum. 


20.  Quorum  fidem 
ut  vidit.dixit  : 


Hoino,     remittunlur 
tibi    peccata  tua. 
21.      Et  ca>perunt 
cogitare 
scribae  et    pharisau. 

dicentes: 


Quis  est  hic,  qui 
locjuilur  blasphe- 
mias  ?  Quis  polcst 
dimittere  peccala. 
nisi  solus  Deus  ? 


cognovit 


22.     Ut 

autem  Jesus 
cogitationes   eorum, 
respondens, 


fv. 


p.  107) 


courses  evangeliques,  Jesus  devait  enseigner  dans  1'interieur  de  sademeure  a  Ca* 
pharnaum.(  Le  latin  «  in  domo  »  peut  se  prendra  aussi  bien  et  se  prendre  quel- 
quefois  pour  «  une  maison  »  quelconque  ;  il  en  est  autremcnt  du  grec  gt;  ouov  sans 
article  :  «  la  maison  »  Ia    demeure  habituelle). 


96 


A  REDITU  IN  GALILJEAM  AD  PASCIIA  II 


MATTII.    IX. 


MAHC.    II. 


LTJC.    V. 


JOAN.     IV, 


dixit: 
Ut    quid  cogilatis 
mala      in     cordibus 
vestris  ? 

5.  Quid  est 
facilius,  dicere: 

Dimittuntur     tibi 

peccata  tua, 
an  dicere    :    Surge, 

et   ambula    ? 

6.  Ut  autem  scia- 
tis  q  u  i  a  F  ilius 
hominis  habet potes- 
tateni  in  terra  di- 
mittendi  peccata, 
(tunc  aitparalytico): 

Surge,    t)lle  lectum 

tuum,    et    vade 
in   dumum    tuam. 

7.  Et  surrexit, 

et  abiit 

in  donium  suam. 


8.         Videnles 
autem    turba? 

timuerunt,  et    glori 

/icaverunt  Deum, 
qui  dedit  potestatem 
talem  hominibus. 


dicit   illis: 
Quid    ista     cogilatis 
in  cordibus  vestris  ? 

9.  Quid  est 

facilius      dicere 

paralytico: 

Dimittuntur         tibi 

peccata, 
an  dicere     :    Surge, 
tolle  grabatum  tuum 
et  ambula  ? 

10. Ut  autem  scia- 
tis  quia  Filius  ho- 
minis  habct  po- 
testatem  in  terra 
dimittendi   peccata, 

(ait    paralytico) 

11.  Tibi  dico  : 
Surge,  tolle  graba- 
tum  tuum,  et  vade 
in  domum  tuam. 

12.  Et  statim  sur- 
rexit  ille,  et,  subla- 
to  grabato,  abiit 

omnibus 


dixit  ad   illos 
uid     cogilatii 
cordibus  vestris 


Quid     cogitatis      in 


O' 

coram 


ita    ut 

mirarentur 

omnes,     et    honori- 
ficarent    Deum, 


dicentes 


Quia   numquam    sic 
vidimus. 


23.Quid  est 
facilius,  dicere: 

Dimittuntur  tibi 
peccata, 
an    dicere  :  Surge, 

et  ambula  ? 
2k.Ut  autem  scia- 
tis   quia   Filius    ho- 
minis    habct   potes- 

tateni  in  terra 

dimittendi     peccata 

(ait  paralytico): 

Tibi  dico, 

surge,   tolle     lectum 

tuum,  et  vade 
in  domum  tuam. 

25.  Et  confestim 
consurgens  coram 
illis,  tulit  lectum  in 
quo  jacebat  ;  et  abiit 

in     domum      suam, 
magnificans     Deum. 


26.  Et  stupor  ap- 
prehendit  omnes,  et 
magniiicabantDeum. 


Et  repleti  sunttimo- 
re,  dicentes  :  Quia 
vidimus  mirabilia 
hodie. 


[p.    62} 


On  peiit  Voir  au  contraire  le  relour  de  la  belle  saison;  quand  de  nouveau,    selon 
saint  Marc,  Jesus  va  enseigner  aux  bords  du  lac. 
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49.  Docens  Jesus  ad  mare.    Matthseum  vocat. 


9.Et  cum  transiret 
inde  Jesus, 


vidit 
hominem 


sedentem  in  telonio, 
Matthaeum    nomine. 
Et  ait  illi: 
Sequere    me. 

Et  surgens, 
secutus  est  eiim. 


13.  Et  egressus 
est  rursus  ad  mare; 
omnisque  turba  ve- 
niebat  ad  eum,  et 
docebat    eos. 

14.  Etcum 
praeteriret,     vidit 

Levi  Alphaei  seden- 
tem   ad    telonium, 

et  ait    illi  : 
Sequere  me 

Et  surgens, 
secutus  est  eum. 


27.Et  post  haecexiit, 


et 
vidit 

publicanum, 
nomine  Levi,  seden- 
tem     ad     telonium, 

et  ait    illi  : 
Sequere  me. 
28.     Et       relictis 
omnibus,       surgens 
secutus  est  eum. 


50.  Matthsei  convivium.Pharisseorum  quaerimonise. 


10.  Et  factum  est 
discumbente  eo 
in  domo. 
ecce  multi  publicani 
et  peccatores 

venientes, 
discumbcbant 
cum    Jesu   discipn- 
lis  ejus. 


15.  Et  factum  est 
cum      accumberet 
in  dom  o    il  1  ius, 

multi  publicani 
et    peccatores 

simul  discumbebant 
cum  Jesu  etdiscipu- 
lis  ejus  :  erant  enim 
multi  qui  et  seque- 
bantur  eum. 


29.    Et     fecit 


ei 


convivium    magnum 
Levi  in  domo    sua  : 


et  erat  turba  multa 
publicanorum        et 

aliorum, 
qui  cum  illis    erant 
discumbentes . 


(V.p.  107) 


49.  Cest  alors  qu'alieu,  d'apres  les  Irois  recits  paralleles,  la  vocation  du  pu- 
blicain  Matthicu,  autrement  dit  Levi  :  deux  noms  dun  meme  personnage.  Cetait 
quelque  temps  avant    la     fete  de    Paque,  la  seconde  de  la  vie  publique  de  Jesus. 

50.  Mais  le  festin  donne  par  le  nouveau  disciple,  bien  qu'ii  soit  deja  mentionne 
ici,doit  etre  d'une  epoque  ulterieure.  En  effet,  tandis  que  saint  Matthieu  parait  a- 
voir  ete  le  prernier  ou  un  des  premiers  de  sa  condition  a  suivre  Jesus,  dans  le  re- 
citdu  festin,  au  contraire,  ilnousesldit  que  les  publicains  sont  deia  nombreux  a 
la   suite  du  Mailre(Marc  2,  15). 

1 
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11. 


Et 


videntes     pharisoei, 


dicebant       discipu- 

lis      ejus    :      Quare 

cum    publicanis    et 

peccatoribus 


manducat 
■  ve 
At 


Magister  vester  ? 


12 


Jesus  audiens, 
ait: 

Non  estopus  valen- 
tibus  medicus.  sed 
male  habentibus . 

13.  Euntes  autem 
discite  quid  est  : 
Misericordiam  volo, 
et  non  sacrificium, 
non  enim  veni 
vocare  justos, 
sed  peccatores. 


16.  Et 
Scribx  et  pharissei, 

videntesquia  mandu- 
caret  cum  publica- 
nis  et  peccatoribus, 
dicebant  discipu- 
lis  ejus  :  Quare 
cum  publicanis  et 
peccatoribus 

manducat      et   bibit 
Magister  vester  ? 

17.  Hoc      audito, 

Jesus 

ait  illis  : 

Non  necesse  habent 

sani  medico.sed 
qui  male  habent  ; 


non    enim  veni 
vocare  justos, 
sed  peccatores. 


30.    Et  murmura- 
bant      pharisaei     et 
scribae  eorum, 


dicentes  ad  discipu- 
los  ejus  ;  Quare 
cum  publicanis  et 
peccatoribus  man- 
ducatis  et  bibitis? 


31.       Et 
respondens       Jesus 

dixit  ad  illos  ; 
Non  egent  qui   sani 
sunt      medico,    sed 
qui  male    habent. 


32.       Non   veni 

vocare  justos 
sed   peccatores 
ad  poenitentiam. 

33. At  1111  dixerunt 
ad  eum  :  Quare  dis- 
cipuli  Joannis  jeju- 
nant  frequenter,  et 
observationcs  fa- 
ciunt,  similiter  et 
pharisseorum  ;  tui 
autem  edunt  ct  bi- 
bunt   ? 

34.  Quibus  ipse 
ait  :  Numquid  po- 
testis  filios  sponsi, 
dum  cum  illis  est 
sponsus,  facere  je- 
junare? 


[p.  62] 


Ce  festin  est,  pour  les  Pharisiens,  1'occasion  de  murmures  et  de  recriminations 
contre  1'admission  despublicains  ct  contre  linobservance  de  leurs  jeilnes  tradition- 
nels. 


IN    CAPHARNAUM 


99 


MATTH.    IX 


MAKC.    II 
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35.Venient  autem 
dies  cum  ablatus 
fuerit  ab  illis  spon- 
sus,  tunc jejunabunt 
in  illis    diebus. 


51.  Iteratae  a  Johannitis  quaerimoniae. 


14.  Tunc  accesse- 
runt  ad  eumdiscipu- 
li  Joannis,  dicentes: 


Quare 


nos, 


et  Pharisaei,  jejuna- 
mus  frequenter  ; 
discipuli  autem  tui 
non  jejunant  ? 

15.  Et  ait  illis 
Jesus  :  Numquid 
possunt  filii    sponsi 

lugere 
quamdiu    cum    illis 
est  sponsus. 


Venient      autem 
dies  cum    auferetur 
ab  eis  sponsus  ;    et 
tunc  jejunabunt. 


18.  Et  erant  disci- 
puli  Joannis  et  Pha- 
risaei  jejunantes  ;  et 

veniunt 

et 
dicunt 
illi  : 
Quare 
discipuli         Joannis 
et  pharisseorum 
jejunant, 
tui  autem    discipuli 
non  jejunant  ? 

19.  Et  ait  illis 
Jesus     :      Numquid 

possunt 
filii    nuptiarum, 

quamdiu  sponsus 
cum  illis  est,  jejuna- 
re?Quanto  tempore 
habent  secum  spon- 
sum,  non  possunt 
jejunare. 

20.  Venient  autcm 
dies,  cum  auferetur 
ab  eis  sponsus  ;  et 
tunc  jejunabunt  in 
illis  diebus. 


(V. 


p.  107) 


51.  Dcs  plaintes  formulees  par  les  Pharisiens  nous  separons,  comme  ayant  eu 
lieu  une  autre  fois  et  un  peuplus  tard,  les  plaintes  semblables  atlribuees  par  saint 
Matthieu  et  saint  Marc  aux  disciples  de  Jean-Baptiste.  On  peut  remarquer, 
a  cet  effet,  dans  la  reponse  adressee  aux  Pharisiens  une  nuance  qui  ne  se  trouve 
pas  dans  la  reponse  aux  disciples  de  Jean.  Aux  premiers  :«Numquid  potestis  filios 
sponsi  facere  jejunare  »,  demande  Notre-Seigneur  ;  et  aux  seconds,  simplement  : 
«  Numquid  possunt  filii  sponsi  je/unare  ».?  Les  premiers  sont  des  personnages 
officiels,  des  chefs  disposes  a  faire  acte  d'autorite  :  les  seconds,de  simples  parti- 
culiers  :  reponse  differente,en  deux  circonstances  distinctes. 

En  distinguant  ainsi  et  placant  a  diverses  epoquesla  vocation  de  Matthieu  (avant 
la  Paque),le  festin  avec  les  plaintcs  des  Pharisiens  (un  peu  plus  tard  J,la  reitera- 
tion  des  memes  plaintes  de  la  part  des  disciples  de  Jean(un  peu  plus  tard  encore), 
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MINISTERIICHRISTI  ANNO  I. 


MATTH.    IV. 


MARC.    II 


LUC.    V. 


.TOAN.     IV. 


16.  Nemo.    autem 
immittit    commissu- 
"ram     panni    rudis 
in  vestimentum  vetus: 


tollit     enim 
plenitudinem       ejus 

a   vestimento, 
et  pejor  scissura  fit. 


17.  Neque  mittunt 
vinum  novum  in 
utres  veteres  ;  alio- 
quin  rumpuntur 

utres,  et 
vinum    fundiiur,    et 
utres   pereunt. 
Sed     vinum     novum 
in  utres  novos 
mittunt,    et 
ambo    conservantur. 


21.       Nemo 

assumentum 

panni   rudis     assuii 

vestimento       veteri : 

alioquin 

aufert     supple- 
mentum     novum      a 
veteri,et  major  scis- 
sura  fit. 


22.  Et  nemo  mittit 
vinum  novum   in 

utres    veteres  ;  alio- 

quin  dirumpet  vinum 

utres,  etvinum 

effandetur,       et 

utres  peribunt  : 

sed      vinum     novum 
in  utres  novos 

mitli  debet. 


36.  Dicebat  autem 
et  similitudinem  ad 
illos.Quianeuio  com- 

missuram  a    novo 
vcstimento   immittit 
in  vestimentum    ve- 
lus;  alioquin 
et  novum  rumpit, 


et  veteri  non  conve- 
nit  commissura  a 
novo. 

37. Et  nemo  mittit 
vinum  novum  in 
utres  veteres  ;  alio- 
quin  rumpet  vinum 
novum  utres,  et  ip- 
sum  effundetur,  el 
utres  peribunt. 

38.Sed  vinum  no- 
vum  in  utrcs  novos 
mittendum  est,  et 
utraque  conservan- 
tur. 


[p.  62] 


Haec  Matthsei  ad  alium  locum  referenda    (cum    Marc.  et  Luc.  N.  19-80) 


(N.  79,80) 
18.  Hxc  illo  lo- 
quente  ad  eos.  ecce 
piinceps  unusacces- 
sit,  et  adorabat  eum 
dicens:  Domine,  filia 
mea  modo  defuncta 
est;  sed  veni,  impone 


manum      iuam     su- 
per  eam.  ct  vivet. 

19.  Et  surgens  Je- 
sus  sequebatur  eum 
et  discipuli    ejus. 

20.  Et  ecce  mu- 
lier,  qux  sanguinis 
fluxum      patiebatur 


duodecim  annis, 
accessit  retro,  et  te- 
tigit  fimbriam  vesti- 
menti  ejus. 

21.  Dicebat  enim 
intra  se  :  Si  tetige- 
ro  tantum  vestimen- 
tum  ejus,  salva  ero. 


22.  At  Jesus  con- 
versus,  et  videns 
eam,dixit:  Conjide, 
filia,  fides  tua  te 
salvamfecit.Et  sal- 
va  facta  est  mulier 
cx  illa  hora. 


on  concilic  tres  heureusement  les  recits  des  evangelistes  au  sujet  d'un  fait  que 
saintMatthieu  nous  fait  lire  deja  (IX-18),  anterieurement  a  la  Paque,  mais  qui 
n'est  place  par  saintMare  et  saint  Luc  qu'apres  les  Paraboles  en  Automne:la  demar- 
che  du  chcf  de  la  Synagogue,  Jaire,  aupres  de  Jesus  pour  quil  vienne  guerir 
sa   fille. 


IN  GALlLiEA 
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MATTH.    IX. 


MARC.    II 


(23.  /;.  m,) 


LUC.   V. 


39.Etnemobibens 
vetus,  statim  vult 
novum  ;  dicit  enim  : 
Vetus  melius  est. 


[VI.  p.  M.) 


JOAN. 


(V.p.  101.) 


Haec  Matthaei  ad  alium  locum  referenda  (cum  Marc.  et  Luc,  N,  81-82.) 


(N°  81.) 

23.  Et  cum  venis- 
set  Jesus  in  domum 
principis,  et  vidisset 
tibicines  et  turbam 
tumultuantem,  dice- 
bat  : 

24.  Recedite  ;  non 
est  enim  mortua 
puella,  sed  dormit. 
Et  deridebant  eum. 

25.  Et  cum  ejecta 
esset  turba,  intra- 
vit,  et  tenuit  ma- 
num  ejus.  Et  sur- 
rexit  puella. 


26.  Et  exiit  fama 
hsec    in     universam 

terram  illam. 


(N*  82) 

27 .  Et  transeunte 
inde  Jesu,  secuti 
sunt  eum  duo  cseci, 
clamantes,  et  dicen- 
tes  :  Miserere  nos- 
tri,  fili  David. 

28.  Cum  autcm 
venisset  domum,  ac- 
cesserunt  ad  eum 
cozci.  Et  dicit  eis  Je- 
sus  :    Creditis  quia 


hoc  possum  facere 
vobis  ?  Dicunt  ei  : 
Utique,  Domine. 

2(J.  Tunc  tetigil 
oculos  eorum,  di- 
cens  :  Secundum  fi- 
dem  vestram  fiat 
vobis. 

30.  Et  apertisunt 
oculi  eorum.Elcom- 
minatus  est  illis  Je- 
sus,  dicens  :  Videte 
ue  quis  sciat. 

31.  Jlli  autem 
exeuntes,  diffama- 
verunt  eum  in  tota 
terra  illa. 


32.  Egressis  au- 
tem  illis,  ecce  obtu- 
lerunt  ei  homi/iem 
mutum,  diemonium 
habentem. 

33.  Et  ejecto  dx- 
monio,  locutus  est 
mutus  ;  et  miratse 
s u n t  turbse ,dicentes . 
Numquam  apparuit 
sic  in  Israel. 

34.  Pharisxi  au- 
tem  dicebant  :  Jn 
principe  dxmonio- 
rumejicit  dscmones. 


Sil  en  est  ainsi,  le  recit  de  saint  Malthieu  commencant  par  ces  mots  :  «  Hxc 
illo  loquente  »,  au  lieu  d'etre  lie  avee  tout  ce  qui  precede,  c'est-a-dire  avec  le  fes- 
tin  de  Matthieu,  avec  les  plaintes  des  Pharisiens  et  avec  celles  des  disciples  de 
Jean,  n'est  lie  veritablement  qu'avec  la  reponse  aux  plaintes  de  ces  derniers.  Ce 
sont  ces  plainles — cellcs  des  disciples  de  Jean — qui  auront  ete  formulees  dans  la 
circonstance  ou  est  place  par  saint  Marc  et  saint  Luc  Tincident  de  Jaire.  Si,  en 
effet,  il  est  invraisemblable  que  le  festin  donne  parsaint  Matthieu  prenne  place  a. 
cet  endroit  du  recit, — quand  Notre-Seigneur,  retour  de  Gergesa,  est  entoure  d'une 
grande  foule  qui  lattendait  sur  le  rivage,— il  ne  l'est  pas  queles  disciples  de  Jean 
aient  alors  formule  leurs  plaintes  et  Jesus.en  reponse,rcpete  les  memes  sentences. 
Rapportees  d'ailleurs  les  unes  et  lcs  autres  auparavant  et  une  fois  pour  toutes,  il 
n'etait  nullement  besoin  qu'elles  fussent  reproduites  ensuite.  Cest  au  momentde  la 
reponse  de  Jcsus  aux  disciples  dc  Jean  —  non  aux  Pharisiens  —  «  Hsec  illo  lo- 
quente  »,que  dut  avoir  lieu  1'arrivee  de  Jaire.  Ue  (juelque  maniere  quon  lexplique, 
on  donne  generalement.  pource  fait,  la  preference  a  1'ordre  suivi  par  saint  Marc 
et  saintLuc. — Le  recit  de  saint  Matlhieu,  conservc  ici  pour  lintegrite  du  texle, 
sera  joint,  pour  la  lecture  synoptiquej  au  recit  dcs  deux  autres.(N°  79  et  seq.) 
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A  REDITU  INGALIL/EAM  AD  PASCH.   II 


MATTH.IX. 


MAHC.     II 


LUC.      V. 


JOAN.     IV, 


(34./?.  101.) 


35.  Et  circuibat 
Jesus  omnes  civita- 
tes  et  castella,  do- 
cens  in  synagogis 
eorum,  et  praedi- 
cans  evangelium 
regni,  et  curans 
omnem  languorem 
et  omnem  infirmita- 
tem. 

36.  Videns  autem 
turbas,  misertus  est 
eis,  quia  erant  vexa- 
ti,  et  jacentes  sicut 
oves  non  habentes 
pastorem. 

37.  Tunc  dicit  dis- 
cipulis  suis  :  Messis 
quidem  multa,  ope- 
rarii  autem  pauci. 

38.  Rogate  ergo 
Dominum  messis, 
ut  mittat  operarios 
in  messem  suam. 


(22.  p.100.)  [p.  101.} 

52.  Per  civitates  et  castella. 


[p.6l.\ 


x 


Heec  Matthsei  X  et  XI  ad  alium  locum  referenda.  (n.  58,  65-67,  84.) 


CAPUT    X 

N°  58 

1.  Et  convocatis 
duodecim  discipulis 
suis,  dedit  illis  po- 
testatem  spirituum 
immundorum,ut  eji- 
cerent  eos,  et  cura- 
rent  omnem  languo- 
rem  et  omnem  in- 
firmitatem. 


2.  Duodecim  au- 
tem  apostolorumno- 
mina  sunt  hssc:  Pri- 
mus,  Simon,  qui 
dicitur  Petrus,  et 
Andreas  frater  ejus: 

3.  Jacohus  Zehe- 
dsei,  et  Joannes  fra- 
ter  ejus,  Philippus 
et  Bartholomseus, 
Thomas  etMatthseus 
puhlicanus,  Jacohus 


A  Iphsciet  Th  a  ddse  us . 
4.  Simon  Cana- 
nseus  et  Judas  Isca- 
riotes,  qui  et  tradi- 
dit  eum. 


N°  84 


5.  IIos  duodecim 
misit  Jesus,  prseci- 
piens  eis,  dicens  : 
In  viam  gentium  ne 


ahieritis,  et  in  civi- 
tates  Samaritano- 
rum  ne  intraveritis  : 

6.  Sed  potius  ite 
ad  oves,  quse  perie- 
runt,  domus  Israel. 

1 .  Euntes  autem 
prsedicate,  dicentes: 
Quia  appropinqua- 
vit  regnum  cozlorum, 


52.  Retenons  cepondant  du  chapitre  IX  de  saint  Matthieu  la!  tournee  evangelique 
qui  letermine  (35-38;,  car  elle  est  anterieure,  non  pas  seulement  a  la  mission 
desDouze  (cap.  X),  dont  1'epoque  est  encore  eloignee,  mais  anterieure  a  leur  eleo 
tion  queles  paroles  de  Notre-Seigneur  font  seulement  pressentir  comme  prochai- 
ne  (IX,  38).  L'electiondes  Douze,en  effel,  suivra  d'assez  pres  la  seconde  Paque,  a 
laquelle  nous  touchons. 
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MATIH.      K. 


MAP.C.    II. 


I.UC 


JOAN, 


(23.        p.Uk.) 


(VI. 


p.  Wi) 


(V. 


p.  107) 


Haec  Matth.  X  ad  alium  locum  referenda.(n.84.) 


8.  Infirmos  cura- 
te,  fmortuos  susci- 
tate,  leprosos  mun- 
date,  dcemones  e/i- 
cite:  gratis  accepis- 
tis,  gratis  date. 

9.  Nolite  possi- 
dere  aurum,  neque 
argentum,  ncque  pc- 
cuniam  in  zonis  vcs- 
tiis  : 

10.  Non  peram  i/i 
via,  neque  duas  tu- 
nicas^neque  calcea- 
menta,  neque  vir- 
gam  :  dignus  enim 
est  operarius  cibo 
suo. 

1 1 .  In  quamcum- 
que  autem  civita— 
tem  aut  castellum 
intravcritis  Jnterro- 
gate  quis  in  ea  dig- 
nus  sit  :  et  ibi  ma- 
nete    donec  exeatis. 

12.  Intrantes   au- 


tem  in  domum,salu- 
tate  eam,dicenles  ; 
Pax  huic    domui. 

13.  Et  si  quidem 
fucrit  domus  illa 
digna,  veniet  pax 
vestra  super  eam  : 
si  autem  non  fuerit 
digna,  pax  vestra 
revertetur  ad  vos. 

14.  Etquicumque 
non  receperit  vos, 
/tcquc  audierit   scr- 

mones   vestros. 
exeuntcs    foras    de 
domo     vcl    civitate. 
ex".utite pulverem  de 
peiibus  vestris. 

Ih.Amen  dico  vo- 
bis  :  tolerabilius 
erit  terrx  Sodomo- 
rum  ct  Gomorrhseo- 
rum,indie  judicii, 
quam  illi  civitati. 


No   84* 

16.  Ecce  ego  mit- 
to  vos  sicut  oves  in 
medio  luporum.  Es- 
iote  ergo  prudentes 
sicut  serpentes,  et 
simplices  sicut  co- 
tumbx. 

17.  Cavete  autem 
ab  kominibus.  Tra- 
dent  enim  vos  in 
conciliis ,et  in  syna- 
gogis  suis  flagella- 
bunt  vos  : 

18.  Et  ad  prccsi- 
des  et  ad  reges  du- 
cemini  propter  me, 
in  testimonium  illis 
c(  gentibus. 

19.  Cum  autem 
tradent  vos,  nolite 
cogitare  quomodo 
aut  quid  loquamini: 
dabilur  enim  vobis 
in  illa  hora  quid 
loquamini. 


20.  Non  enzni  vos 
estis  qui  loquimini, 
sed  Spiritus  Patris 
vestri  qui  loquitur 
in  vobis. 

21.  Traclet  auiem 
frater  fratrem  i/i 
mortem,  et  pater  (i- 
lium  :  et  insurgent 
filii  in  parentcs,  et 
morte   eos  afficicnt. 

22.  Et  eritis  odio 
0  /n  //  i  b  u  s  p  rop  ter  /10- 
men  meu/n:  qui  au- 
tem  perseveraverit 
usque  in  finem,  hic 
salvus    erit. 

23.  Cum  autem 
persequentur  vos  in 
civitate  ista,  fugite 
in  aliam.Amen  dico 
vobis,  non  consum- 
mabit is  civitate s  Is- 
rael,  donec  veniat 
Filius  hominis. 


Quant  a  une  tournee  evangelique  dans  le  mois  qui  precede  la  Paque,elle  est  en  par- 
f»ite  analogie  avec  ce  que  nous  verrons  dansles  annees  suivantes  :  la«  mission  des 
apotres  »  precedant  la  troisieme  Paque  (N.-8.4),  etla  «  mission  des  soixante-douze 
disciples  »  precedant  la  Pacjue  fmale  f  N.  119). 

Mais  laissons  pour  le  moment  sans  les  lire  les  chapitres  X  et  XI  de  S.  Matthieu, 
Pourquoi  ?  Le  voici  : 
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APPROPINQUANTE    PASCHA   II 


MATTH.    X. 


MAHC.    II. 


(23.  p.  103)  (22.        p.    100) 


LllC.    V, 


[P.   101  ] 


.IOAN.     IV. 


[p.62] 


— x. 


Haec  Matth.  X  ad  alium  locum  referenda  ,'n.  84*) 


24.  Non  estdisci- 
pulus  super  magis- 
trum,nec  servus  su- 
per  dominum  suum. 

25.  Sufficit  disci- 
pulo,  ut  sit  sicui 
magister  ejus  ;  et 
servo,sicut  dominus 
ejns.  Si  Patrem  fa- 
milias Beelzebub  vo- 
caverunt,  quanto 
magis  domesticos 
ejus  ? 

26.  Ne  ergo  ti- 
mueritis  eos  :  nihil 
enim  est  opertum, 
quod  non  revelabi- 
tur  .  et  occultum 
quod  non  scietur. 

27.  Quod  dico  vo- 
bis  in  tenebris,  di- 
cite  in  lumine  ;  et 
quod  in  aure  audi- 
tis,prxdicate  super 
tecta. 

28.  Et  nolite  ti- 
mere  eos  qui  occi- 
dunt  corpus,  ani- 
mam      autem     non 


possunt  occidere  : 
sed  potius  timete 
eum  qui  potest  et 
animam  et  corpus 
perdere  in  gehen- 
nam. 

29.  Nonne  dub 
passeres  asse  ve- 
neunt  ?  et  unus  ex 
illis  noncadet  super 
terram  sine  Patre 
vestro? 

30.  Vestri  autem 
capillicapitis  onines 
numerati  sunt. 

Sl.Nolite  ergo  ti- 
mere ;  multis  passe- 
ribus  meliores  estis 
vos. 

32.  Omnis  ergo 
qui  confitebitur  me 
coram  hominibus, 
confitebor  et  ego  eum 
coram  Patie  meo 
qui  in  ccelis   est  : 

33.  Qui  autem  ne- 
gaverit  me  coram 
hominibus,  negabo 
et    ego   eum    coram 


Patre    meo,   qui   in 
cozlis   est. 

34.  Nolite  arbi- 
trari  quia  pacem  ve- 
nerim  mittere  in  ter- 
ram  ;  non  veni  pa- 
cem  mittere ,sed gia- 
dium. 

35.  Veni  enim  se- 
parare  hominem  ad- 
versus  patrem  suum, 
et  filiam  adversus 
matrem  .suam,  ei 
nurum  adversus  so- 
crum  suam. 

36.  Ei  inimici  ho- 
minis,  domestici 
ejus. 

37.  Qui  amat  pa- 
trem  aut  matrem 
plus  quam  me,  non 
est  me  dignus  ;  et 
qui  amat  filium  aut 
filiam  super  me,non 
est  me  dignus. 

38. Et  qui  non  ac- 
cipit   crucem    suam 


et  sequitur  me,  non 
est  me  dignus. 

39.  Qui  invenit 
animam  suam,  per- 
det  illam  ;  et  qui 
perdiderit  animam 
suam  propter  me} 
inveniet  eam. 

40.  Qui  recipit 
vos,  me  recipit  ;  et 
qui  me  recipit,  reci- 
pit  eum  qui  me  mi- 
sit. 

41.  Qui  recipit 
prophetam  in  no- 
niine  prophetse ,mer- 
cedem  prophetse  ac- 
cipiet  ;  et  qui  reci- 
pit  justum  in  no- 
mine  justi,  merce- 
demjusti   accipiet. 

42.  Et  quicumque 
potum  dederit  uni 
ex  minimis  istis  ca- 
licem  aquae  frigidse 
tantum  in  nomine 
discipuli,amen  dico 
vobis,  non  perdet 
mercedem  suam. 


Quand  saint  Matthieu,  a  lafin  du  chapitre  IX  f35-38),  a  rapporte  le  dessein,  in- 
sinue  par  le  bon  Maitre,  de  sadjoindre  des  cooperateurs,  il  a  ete  inspire  de  dire 
de  suite  tout  ce  qui  concernait  les  Douze  :  dabord  leur  election,indiquee  par  la  de- 
signation  de  leurs  nonis,  puis  la  mission  et  les  instructions  quils  recurent  ayant 
de  se  mettre  a  1'ceuvre  ;  cest  toutle  chapitre  X  de  saint  Matthieu. 
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MATTH.    XI. 


MARC.    II 


LUC. 


JOAN. 


(23.         p.  4U) 


(VI.      p.  1U) 


(V. 


p.  101) 


Haec  Matthaei  XI  ad  alium  locum  referenda.(n.65) 


CAPUT    XI 

N.  84* 

1.  Et  faciuni  est, 
cum  consummasset 
Jesus  prxcipiens 
duodecim  discipulis 
suis,  transiii  inde 
ut  docevet  etprsedi- 
caret  in  civitatibus 
eorum. 

N.  65. 

2.  Joannes  autem 
cum  audisset  iu  vin- 
culis  opera  Christi, 
miltens  duos  de  dis- 
cipulis  suis, 

3.  Ait  illi  :  Tu  es 
qui  ventitrus  es,  an 
alium  expectamus  ? 

4.  Et  respondens 
Jesus  ait  illis:  Eun- 
tes  renuntiate  Joan- 
ni  qux  audistis  et 
vidistis. 


5.  Cxci  vident, 
claudi  ambulant ,le- 
prosi  mundantur, 
surdi  audiunt,  mor- 
tui  resurgunt,  pau- 
peres  evangelizan- 
tur. 

6.  Et  beatus  est 
quinon  fuerit  scan- 
dalizatus  in  me. 


7.  Illis  autem 
abeuntibus,  ccepit 
Jesus  dicere  ad  tur- 
bas  de  Joanne : 
Quid  existis  in  de- 
sertum  videre  ? 
arundinem  vento  a- 
gitatam  ? 

8.  Sed  quid  exis- 
tis  videre  ?hominem 
mollibus  vestitum  ? 
Ecce  qui  mollibus 
vestiuntw ,  in  domi- 
bus  regum  sunt. 


9.  Sedquid  exis- 
tis  videre  ?  prophe- 
tam?  Etiam  dico  vo- 
bis,  et  plus  quam 
prophetam. 

10.  Hic  est  enim 
de  quo  scriptumest: 
Ecce  ego  mitto  ange- 
lum  meum  ante  fa- 
ciem  tuam.qui  prx- 
parabit  viam  tuam 
ante  te. 

11.  Amen  dico 
vobis,  non  surrexit 
inter  natos  mulie- 
rum  major  Joanne 
Baptista;  qui  autem 
minor  est  in  re- 
gno  cmlorum,  major 
est  illo. 

12.  A  diebus  au- 
tem  Joannis  Jiaptis- 
tie  usque  nunc,  re- 
gnum  ccelorum  vim 
patitur,  et  violenti 
rapiunt  illud. 


13.  Omnes  enim 
prophetse  et  lex  us- 
que  ad  Joannem 
prophetaverunt. 

14.  Et  si  vultis 
recipere,  ipse  est 
Elias  qui  venturus 
est. 

15.  Qui  habet  au- 
res  audiendi,  au- 
diat. 


16.  Cui  autem  si- 
milem  sestimabo  ge- 
nerationem  istam  ? 
Similis  est  pueris 
sedentibus  in  foio, 
qui  clamantes  cox- 
qualibus, 

1  7.  Dicunt  :  Ceci- 
ninius  vobis,  et  non 
saltastis  :  lamenta- 
vimus,  et  non  plan- 
xistis. 


II  avoulu,apres  cela,exposer  le  resultat  de  1'oeuvre  evangelique — du  nonvelordre 
dechoses  venant  se  substituer  a  lancien —  ;  resultat  douteux  dans  quelques-uns, 
corame  les  disciples  de  Jean  trop  attaches  a  leur  maitre,  resultat  negatif  chez  les 
Pharisiens  et  aulres  obstinement  incredules,resultat  heureuxet  consolant  dans  les 
petits,  humblement  dociles  :  cest  le  chapitre  XI  desaint  Matthieu.  Mais  tous  ces 
divers  passages,  ici  reunis  par  saint  Matthieu,  ont  plus  loin  lcur  vraie  place  res- 
pective,soit  eusaint  Marc  soit  en  saintLuc,ou  ils  serout  lus  de  preference,  ghacun 
en  leur  temps. 
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Haec  Matthaei  XI  ad  alium  locum  refer8nda(n.  66-56.) 


18.  Venit  enim 
Joannes  neque  man- 
ducans,  neque  bi- 
bens,  et  dicunt:  Dse- 
monium  habet. 

19.  Venit  Filius 
hominis  manducans 
et  bibens,ei  dicunt: 
Ecce  homo  vorax, 
et  potator  vini,  pu- 
blicanorum  et  pec- 
catorum  amicus .Et 
jusiificata  est  sa- 
pientia  a  filiis  suis. 

N.  66. 
lO.Tunc  coepit  ex- 
probare  civitatibus, 
in  quibus  factoc  sunt 
plurimse  virtutes 
ejus,uuia  non  egis- 
sent     poenitentiam: 


21.  Vse  tibi,  Coro- 
zain  !  vse  tibi,  Beth- 
saida  !  quia  si  in 
Tyro  et  Sidone  fac- 
tse  essent  virtutes 
quse  factss  sunt  in 
vobis,olim  in  cilicio 
et  cinere  pocniten- 
tiam  egissent. 

22.  Verumtamen 
dico  vobis  :  Tyro  et 
Sidoni  remissius 
erit  in  die  judicii, 
quam  vobis. 

23.  Ettu,Caphar- 
naum,  numquid  us- 
que  in  coclum  exat- 
taberis  ?  usque  in 
infernumdescendes: 
quia  si  in  Sodomis 
factse  fuissent  virtu- 
tes   quse   factse  sunt 


in  te,  forte  mansis- 
sent  usque  in  hanc 
diem. 

24.  Verumtcimen 
dico  vobis  quia  ter- 
rx  Sodomorum  re- 
missius  erit  in  die 
judicii,quam  tibi. 

N.  67. 

25.  In  illo  iem- 
pore  respondens  Je- 
sus  dixit  :  Confite- 
or  tibi,Pater,Domi- 
ne  cocli  etterrse,quia 
abscondisti  hsec  a 
sapientibus  et  pru- 
dentibus,et  revelasti 
ea  parvulis. 

26.  Jta,  Pater, 
quoniam  sicfuit pla- 
citum  ante   te. 


27.  Omnia  mihi 
tradita  sunt  aPatre 
meo.  Et  nemo  novit 
Filium,  nisi  Pater; 
neque  Pairem  quis 
novit,  7iisi  Filius  et 
cui  voluerit  Filius 
revelare. 

28.  Venite  ad  me, 
omnes  qui  laboratis 
et  onerati  estis,  et 
ego  rcfciam  vos. 

29.  Tollite  jugum 
meum  super  vos,  et 
discite  a  me,  quia 
mitis  sum  et  humi- 
lis  corde  ;  et  inve- 
nietis  requiem  ani- 
mabus  ^estris. 

30.  Jugum  enim 
meum  suave  est,  et 
onus  meum  leve. 


Ainsi  interrompu  par  1'agglomeration  et  1'anticipation  desfaitsen  saint  Matthieu 
(depuis  lapage  100),  le  recit  commun  des  trois  Synoptiqucs  reprendra  seulement 
avec  1'incidentdcs  epis  cueillis  par  les  disciples  un  jour  de  sabbat.  Or,  comme  cela 
n'apu  se  passer  que  vers  le  lemps  de  la  moisson  '  avril-mai),il  nous  faut  admettre 
qu'il  y  a  eu,  un  peu  auparavant,une  fete  de  Paque,la  seconde  de  la  vie  publique  de 
Jesiis. 
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CHRISTI  MINISTERIUM 
A   PASCH.   II    AD  AUTUMNI  PARABOLAS 

PASCHA  SECUNDUM 

53.  Infirmus  ad  piscinam  sanatus  inSabbato. 

CAPUT  V 

1.  Post  haec  erat 
dies  festus  Judaeo- 
rum,  et  ascendit 
Jcsus  Jerosolymam. 

2.  Estautem Jero- 
solymis  probatica 
piscina,  quoe  cogno- 
minatur  hebraice 
Bethsaida,  quinque 
porticus  habens. 

3.  In  his  jacebat 
multitudo  magna 
languentium,  cseco  - 
rum, -claudorum,  a- 
ridorum,  expectan- 
tiura  aqjse  moturn. 

4.  Angelus  aulem 
Domini  descendebat 
secundum  tempus  in 
piscinam  ;  et  move- 
batur  aqua.  Et  qui 
prior  descendisset  in 
piscinam  post  motio- 
nem  aquae,  sanus 
fiebat  a  quacumque 
detinebatnr    infirrai- 

(XII.  p.  1U.)  (23.  p.  m)  (VI.     p.lH)      tate. 


53.  Le  chapitre  V  de  saint  Jean  nous  transporte  avec  Notre-Seigneur  a    Jerusa- 
lem,    aupres   de  la  piscine  connue  sous  un  double  nom  :    celui  deProbatique  a  cau- 
se     de    son    voisinage    avec  la    Porte      des    brebis     (Ilpo'6aTal     par  ou     etaient  in- 
troduits    les  animaux    destines  aux  sacrilices;  et   celui    de  Bethsalda  ou  Bethesda 
qui  signifie  :  L,ieu  de  misericorde. 
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\p.406]  (22.  p.  100)  [p.    101]  5.  Erat  autem  qui- 

dam  homo  ibi,  tri- 
ginta  et  octo  annos 
habens  in  infirmitate 
sua. 

6.  Hunc  cum  vidis- 
^et  Jesus  jacentem, 
et  cognovisset  quia 
jam  multum  tempus 
haberet/  \  dicit  ei  : 
Vis  sanus  fieri  ? 

7.  Respondit  ei 
languidus  :  Domine, 
hominem  non  habeo, 
ut,cumturbala  fuerit 
aqua,  mittat  me  in 
piscinam;  dum  venio 
enim  ego,  alius  ante 
me  descendit. 

8.  Dicit  ei  Jesus  : 
Surge.  tolle  graba- 
tum  tuum,  etambula. 

9.  Et  statim  sanus 
factus  est  horao  ille; 
et  sustulit  grabatum 
suum,  et  ambulabat. 
Erat  autem  sab- 
batum  in  die  illo. 

10.  Direbant  ergo 
Judoei  illi  qui  sana- 
tus  fuerat  :  Sabba- 
tum  est,  non  licet 
tibi  tollere  graba- 
tum  tuum. 

11.  Respondit  eis  : 
Qui  mc  sanum  fecit, 
ille  mihi  dixit  :  Tol- 
le  grabatum  tuum,  et 
ambula. 

12.  Interrogave- 
runt  ergo  eum:  Quis 
est  ille  homo  qui 
dixit  tibi  :  Tolle 
grabatum  tuum  ,  et 
ambula  ? 

La  guevison  d'u?i  infivme  qui,  a  laparolede  Jesus,  un  jourde  sabbat  ,se  leve  et 
emporle  son  grabat,  souleve  les  protestalions  des  Juifs  et  conlre  1'homine  gueri 
et  contre  son  bienfaiteur. 
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13.  Is  autem,  qui 
sanus  fuerat  efFec- 
tus,  nesciebat  quis 
esset.  Jesus  enim 
declinavit  a  turba 
constituta  in  loco. 

14.  Postea  invenit 
eum  Jesus  in  templo, 
et  dixit  illi  :  Ecce 
sanus  factus  es  ;  jam 
noli  peceare,  ne  de- 
terius  tibi  aliquid 
contingat. 

15.  Abiit  ille  ho- 
mo,  et  nuntiavit  Ju- 
dseis  quia  Jesus  es- 
set  qui  fecit  eum 
sanum. 

16.  Propterea 
persequebantur  Ju- 
dsei  Jesum,  quia  haec 
faciebat  in  sabbato, 


54.  Ad  Judaeos  de  Christi  missione  sermo. 


(Xii.     P.  m) 


(23.      P.  m) 


(vi.     p.  m) 


17.  Jesus  autem 
respondit  eis  :  Pater 
meus  usque  modo 
operatur,  etegoope- 
ror. 

18.  Propterea  er- 
go  magis  quaerebant 
eum  Judaei  interli- 
cere,  quianon  solum 
solvebat  sabbalum, 
sed  et  Patrem  suum 
dicebat  Deum,  sequa- 
lera  se  faciens  Deo. 
Respondit  itaaue  Je- 
sus  et  dixit  eis  : 


54.  Cest  1'occasion  pour  Jesus  daffirmer  hautement  dans  le  temple  ses  divines 
prerogatives,  appuyees  en  effet  sur  un  triple  temoignage  :  celui  que  lui  a  rendu 
Jean-Baptiste,  celui  que  ne  cesse  de  lui  rendre  son  Pere  par  les  ceuvres  memes 
qu'il  lui  est  donne  d'accomplirj  celui  enfin  qui  est  consigne  dans  les  divines 
Ecritures. 
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(22.         p.  100) 


[p.   101]  19.    Amen,     amen 

dico  vobis,  non  po- 
test  Filius  a  se  face- 
re  quidquam,  nisi 
quod  viderit  Patrem 
facientem  ;  qusecum- 
que  enim  ille  fecerit, 
haec  et  Filius  simili- 
ter  facit. 

2(K  Pater  enim  di- 
ligit  Filium,  et  om- 
nia  demonstrat  ei 
quae  ipse  facit  ;  et 
majora  his  demons- 
trabit  ei  opera,  ut 
vos  miremini. 

21.  Sicut  enim  Pa- 
tersuscitat  mortuos, 
et  vivificat,  sic  et 
Filius,  quos  vult, 
vivificat. 

22.  Neque  enim 
Paterjudicat  quem- 
quam  ;  sed  omne  ju- 
dicium  dedit  Filio. 

23.  Ut  omnes  ho- 
norificent  Filium, 
sicut  honorificant 
Patrem.  Quinonho- 
norificat  Filium,  non 
honorificat  Patrem 
qui  misit  illum. 

24.  Amen,  amen 
dico  vobis,  quia  qui 
verbum  meum  audit, 
et  credit  ei  qui  misit 
me,  habet  vitam  aeter- 
nam,  et  in  judicium 
non  venit,  sed  tran- 
siita  mortein  vitam. 


Cela  se  passait  au  cours  dune  fete  que  1'EvangeTiste  n  a  pas  nommement  desi- 
gnee  (V,l).  Or,  parmi  toutes  les  fetes  juives  qui  ont  ete  tour  a  tour  proposees,on 
a  beaucoup  insiste  pour  la  fete  dite  «  de  Piirim  ou  des  Sorts,  »  qui  se  ceTebrait 
le  13  du  mois  d'Adar,  Fevrier,  en  souvenir  de  la  delivrance  des  Juifs,  au  temps  ou 
1  orgueilleux  Aman  avait  jure  leur  perte.  Mais  cetait  la  une  fete  politique  plutot 
querehgieuse,  on  s'y  livrait  a  de  profanes  divertissements  et  il  ne  fallait  pas, 
pour  la  celebrer,  se  rendre  a  Jerusalem. 
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[XU.  p.  1U) 


(23,  p.  1U) 


(vi.      P.  m) 


25.  Amen,  amcn 
dico  vobis,  quia  ve- 
nit  hora,  et  nunc  est, 
quando  mortui  au- 
dient  vocem  Filii 
Dei  ;  et  qui  audie- 
rint,  vivent. 

26.  Sicut  enim  Pa- 
ter  habet  vitam  in 
semetipso,  sic  dedit 
et  Filio  habere  vi- 
tam  in  semetipso  ; 

27.  Et  potestatem 
dedit  ei  judicium  fa- 
cere,  quia  Filius  ho- 
minis  est. 

28.  Nolite  mirari 
hoc,  quia  venit  hora 
in  qua  omnes  qui  in 
monumentissunt,au- 
dient  vocem  Filii 
Dei  ; 

29.  Et  procedent 
qui  bona  fecerunt, 
in  resurrectionem  vi- 
tae  ;  qui  vero  mala 
egerunt,  in  resurrec- 
tionem  judicii. 

30.  Non  possum 
ego  a  meipso  facere 
quidquam.  Sicut  au- 
dio,  judico  ;  et  ju- 
diciummeumjustum 
est,  quia  non  quaero 
voluntatem  meam  , 
sed  voluntatem  ejus 
qui  misit  me. 

31.  Si  ego  testi- 
moniumperhibeo  de 
meipsOjtestimonium 
meum  non  est  ve- 
rum. 


Les  vraisemblanccs.  on  le  voit,  ne  sont  pas  pour  la  fete  de  Purlm  ;  elles  sont 
plutot  pour  la  fete  de  Paque  :  les  anciens  manuscrits  portant,  sans  article. 
«  cEopTfj  t&v  'louSaiwv,  une  fete  dea  Juifs  wpermettent  d'une  part,  et  ceux  portant 
Farticle,   «  fj  sopi7j  »  obligent  d'autre     part     de  croire  qu'il    s'agit    de    la     Paque. 
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(22.  p.  100) 


[p.  101} 


32.  Alius  est  qui 
testimonium  perhi- 
bet  de  me  ;  et  scio 
quia  verum  est  testi- 
monium  quod  perhi- 
bet  de  me. 

33.  Yos  misistis 
ad  Joannem,  et  tes- 
timoni^um  perhibuit 
veritati^ 

34.  Ego  autem 
non  ab  homine  testi- 
monium  accipio  ; 
sed  haec  dico  ut  vos 
salvi  sitis. 

35.  Ille  erat  lucer- 
na  ardens  et  lucens. 
Vos  autem  voluistis 
ad  horam  exultare 
in  luce  ejus. 

36.  Ego  aulem  ha- 
beo  testimonium 
majus  Joanne.  Ope- 
ra  enim  quse  dedit 
mihi  Pater  ut  perfi- 
ciam  ea,  ipsa  opera 
quee  ego  facio,testi- 
monium  perhibent 
de  me.  quia  Pater 
misit  me  ; 

37.  Et  qui  misit 
me  Pater,  ipse  tes- 
timonium  perhibuit 
de  me  ;  neque  vocem 
ejus  unquam  audis- 
tis,  neque  speciem 
ejus  vidistis   ; 

38Etverbum  ejus 
non  habetis  in  vobis 
manens,  quia  quem 
misit  ille,  huic  vos 
non  creditis. 


Ainsi  placee    a  la  fcte  de  Paque,  la  discussion  au  sujet  de  la  pretendue  violation 
du  Sabbat,  qui  ouvrait  contre  le  Christ  une  lutte  aveugle  et  sans  merci,    presente 
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39.  Scrutamini 
Scripturas.  quia  vos 
putatis  in  ipsis  vi- 
tam  aetemam  habe- 
re  ;  et  illae  sunt  quae 
testimonium  perhi- 
bent  de  me. 

40.  Et  non  vultis 
venire  ad  me  ut  vi- 
tam  habeatis. 

41.  Claritatem  ab 
hominibus  non  acci- 
pio. 

42.  Sed  cognovi 
vos,  quiadilectionem 
Dei  non  habetis  in 
vobis. 

43.  Ego  veni  in 
nomine  Patris  mei, 
et  non  accipitis  me  ; 
si  alius  venerit  in 
nomine  suo,  illum 
accipietis. 

44.  Quomodo  vos 
potestis  credere,  qui 
gloriam  ab  invicem 
accipitis,  et  glo- 
riam  quae  a  solo  Deo 
est,  non  quaeritis  ? 

45.  Nolite  putare 
quia  ego  accusatu- 
rus  sim  vos  apud 
Patrem  ;  est  qui  ac- 
cusat  vos  Moyses, 
in  quo  vos    speratis. 

46.  Si  enim  crede- 
retis  Moysi,  crede- 
retis  forsitan  etmihi; 
de  me  enim  ille 
scripsit. 

47.  Si  autem  illius 
litleris  non  creditis, 
qu  o  m  o  d  o  verbis 
meis  credetis  ? 


une  suite  toute  nalurelle  avec  les  faits    et  discussions    de    m6me  genre     qui    v 
avoir  lieu,  apres  la  Paque,  au  re  tour  de  Judee   en  Galilee. 


Ont 


1 14 


A  PASCfi.  II  AI)  AIJTUMX. 


MATTH.    X! !. 


M  AK  C .     II 


LUC.   VI 


CAPUT  XII 


(2'2.  p.    100)  GAPUT  VI 

55.  Evulsse  spicae  in  sabbato. 


1.  In  illo  tempore 
abiitJesus  per  sata, 

sabbato; 

discipuli  autera  ejus 

esurientes 

coeperunt 

vellere  spicas 

et    manducare. 

2.  Pharissei  autein 

videntes. 


dixerunt  ei  :  Ecce 
discipuli  tui  faciunt 
quod  non  licet  face- 
re  sabbatis. 

3.  At     ille    dixit 

eis  :      No:i   legistis 

quid   fecerit  David, 

quando 

esuriit, 

etqui  cum  co  erant? 

4.  Quomodo  intra- 
vit  in  domum     Dei, 


et  panes 
propositionis 
comedit, 


23.  Et    foctum  est 
iterum, 

cum  Dominus 
sabbatis 
ambularet  per   sata, 
et  discipuli  ejus 

coeperunt  progredi, 
et  vellere    spicas. 


24.  P  h  a  r  i  s  oz  i 
autern 

dicebant  ei : 


Ecce, 

quid  faciunt sabba- 

tis  quod   non  licet  ? 

25.  Etait  illis: 
Numquam  legistis 
quid  fecerit  David, 
quando  necessitatem 
habuit,  et  esuriit 
ipse,  et  qui  cum  eo 
erant  ? 

26.  Quomodo  in- 
troivit  in  domum 
Dei,  snb  Abiathar 
principe  sacerdotum 

et  panes 

proposilionis 

manducavit, 


1.  Factum     est 
autem} 

in    sabbato  secundo 

primo, 

cum     transiiet     per 

sata , 

vellebant 

discip  uli  ejus  sp  icas , 
et  manducabant  con- 
fricantes  manibus. 

2.  Quidam    autem 
pharisaeorum 

dicebant  illis  :  Quid 
facitis  quod  non  li- 
cetin    sabbatis    ? 


3.  Et    respondens 
Jesus  ad  eos   dixit  : 

Nec  hoc  legistis 

quod  fecit  David , 

cum 

esurisset 

ipse,et  qui  cum  illo 

erant  ? 

4.  Quomodo  in- 
travit  in  domum  Dei, 


etpanes  propositio- 
nis  sumpsit,  etman- 
ducavit,  et  dedit  his 
qui  cum  ipso  erant  : 


JOAN.   V. 


[p.  113] 


55.  Ce  sont  d'abord,  dans  les  Synoptiques,  les  epis  cucillis  un  joar  de  sabbat. 
Ce  sabbat,appele  par  saint  Luc  «secundo-primo»  nc  pcut  etre  place  qu'a  1'epoque 
de  la  maturite  de  la  moisson  et  quapres  1'ofFrande  des  premiers  epis  faite  au  Sei- 
gneurle  second  jour  de  la  fete  de  Paques.Le  sabbat  second-premier  pourrait  etre 
le  premier  des  sept  sabbats,  que  l'on  comptait  du  second  jour  de  Pacrue  a  celui 
de  la  Pentecote.Mais  ne  serail-ce  pas  trop  tot,pour  un  fait  qui  parait  setre  passe 
au  retour  des  fetes  et  en  Galilee  (ou  lon  montre  le  chanip  des  epis)?.. 
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quos  non  licebat  ei 
edere,  neque  his 
qui  cum  eo  erant, 
nisi  solis  sacerdoli- 
bus  ? 

5.  Aut  non  legis- 
tis  in  lege  quia  sab- 
batis  sacerdotes  in 
templo  sabbatum 
violant,  et  sine  cri- 
mine  sunt  ? 

6.  Dico  autem  vo- 
bis  quia  templo 
major  est  hic. 

7.  Si  autem  sci- 
retis  quid  est  :  Mi- 
sericordiam  volo 
et  non  sacrificium  : 
numquam  condem- 
nassetis  innocentes. 


8.  Dominus  enim 
est  Filius  hominis 
etiam  sabbati. 


56 

9.  Et     cum    inde 
transisset, 

venit 

in  synagogam 
corum. 

10.  Et  ecce 

homo 

m a n u m      habens 

aridam , 


quos  non  licebat 
manduca  re,  nisi 
sacerdotibus,  et  de~ 
dit  eis  qui  cum  eo 
erant? 


27.  Et  dicebat  eis: 
Sabbatum  propter 
hominem  factum  est, 
et  non  homo  prop- 
ter  sabbalum. 

28.  Ilaque  Domi- 
nus  est  Filius  homi- 
nis,  etiarn  sabbati. 


quos  non  licet  man- 
ducare  nisi  tantum 
saccrdotibus  ? 


5.  Et  dicebat  illis: 


Quia  Dominus  est 
Filius  hominis, 
etiam  sabbati. 


CAPUT    III 

.  Manus  arida  restitutain  sabbato 


1.  Et  introivit 

iterum 
in  synagogam 


et 

erat  ibi  homo 

liabens    manum 

aridam 


6.  Factum  est 
autem  et  in  alio 
sabbato,    ut  intraret 

insynagogam, 

et  doceret. 

Et 

erat  ibi  homo, 

et  manus  ejus  dex- 

tra  erat  arida. 


(VI.     p.   i!9) 


Plus  vraisemblable  serait,  a  ce  compte,  le  premier  sabbat  du  second  mois 
(Avril-Mai).Quoi  quil  en  soit,il  s'agit  en  definitive  de  deux  sabbats  consecutifs,ici 
mentionnes:caS2aT<;>  osursporcpo;-:^),  de  deux(sabbats)le  premier(Yl,l);£T£pw  aa66aT0J, 
un  autre  sabbat  (VI, 6).   Saint  Luc  n'a  peut-etre  pas  voulu  dire  autre  chose. 

56.L'autre  sabbat  est  celui  ou  a  lieu  dans  la  synagogue  de  Capharnaum,((  synago- 
ga  eorum»,  la  guerison  dun  homme  a  la  main  dessechee. 


1  1 6 


MINISTERII  CHUISTI  ANNO  II 


MATTII.    XII. 


MAltC.    III 


LUC.    VI. 


.fOAN.     V, 


et  interrogabant 
eum,  dicentes  :  Si  li- 
cet  sabbatis  curare? 

ut  accusarent  eiun. 


11.    Ipse 

dixit   illis  : 


autem 


Quis  erit  ex  vobis 
homo  qui  habeat 
ovem  unam,  et  si 
ceciderit  lioec  sab- 
batisin  foveam,non- 
ne  tenebit  et  levabit 
eam  ? 

12.  Quanto  magis 
melior  est  homo 
ove  !  Itaqne  licet 
sabbatis  benefacere. 

13.  Tunc 


ait  homini: 

•  Extende   -  manum 
tuam .  Et  rxtei/dit, 
,'.    et  restituia  est 

sanitati  sicut  altera. 


2.  Et  observabant 
eum, 
si 
sabbalis  curavet, 


ut  accusarent  ilJum 


3.  Et   ait    homini 

habent i     m a n u m 

a  r  id  am  :  Surge 
in  medium. 

4.  Et    dicit    eis    : 


Licet  sabbatis  benc- 
facere,  an  male  ? 
animam  salvam  fa- 
cere,   an  perdere  ? 


At  illi  laccbant. 

5.  Et  circumspi- 
ciens  eos  cum  ira, 
conlristatus  super 
caecitate  cordis  eo- 
nim,  dicit  homini  : 
Extende  manum 
tuam.  Et  extendit, 
et  restituta  est 
mauus  illi: 


1 .  Observabanl 
autem  scribse  et 
pharisopi  si  in 
sabb  ato      curaret, 


ut    invenirent    unde 
accusarent  eum. 

8.  Ipse  vero  scie- 
bat  cogitaliones  eo- 
rum  ;  et  ait  homini 
qui  habebat  manum 
aridam  :  Surge,  et 
sta  in  medium.  Et 
surgens  stetit. 

9.  Ait  autem  ad  il- 
los  Jesus  :  Interro- 
go  vos  si  licet  sab- 
batis  benefaccre,  an 
male  ?  animam  sal- 
vam  facere,  an  per- 
dcre  ? 


10.    Et  circum- 
spectis    omnibus, 

dixit  homini    : 
Extende        manum 
tuam.   Et  extendit, 

et    restituta  est 
manus  ejus. 


[p.H3\ 


A  ln  suite  de  ces  pretendues  violations  du  sabbat,  les  trois  Synoptiques  nous 
disent  lirritation  des  Pharisiens,  conjures  des  lors  contre  Jesus  avec  leurs  anta- 
gonistes  politiques,  les  Herodiens. 
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14.  Exeuntes 
autem  pharissei^ 


conciliu  m  facie- 
bant  adversus  eum, 
quomodo  perderent 
eum. 


6.  Exeunles 
autem     pharisaei, 


statim  cum  Herodi- 
auis  coucilium  facie- 
bant  adversus  eum 
quomodo  eum  per- 
dereut. 


11.      Ipsi      aulem 
rcpleti       s  u  n  t      in- 
sipientia,et 

colloquebantur  ad 
invicem  quidnam 
facerent  Jesu. 


.!  o  a  x . 


15.     Jesus    autem 
sciens  recessil  inde; 
et 


secuti     sunt    eum 
multi, 


etcuravit  eosomnes; 
16.       Et    praecepit 

eis      ne     manifeslum 
eum  facerent  : 


57.  Iratis  Pharisaeis   secedit  Jesus. 

7.  Jesus  autcm 

cum  discipulis  suis 
secessit  ad  mare  ; 
et  multa  turba  aGa- 
Iilaea  et  Judaea  se- 
cuta  est  eum. 

8.  Et  ab  Jeroso- 
lymis,  etabldumaea, 
et  trans  Jordanem  ; 
et  qui  circa  Tyrum 
et  Sidonem,  multi- 
tudo  magna,  audien- 
tes  quae  faeiebat, 
veneruut  ad  eum. 

9.  Et  dixit  disci- 
pulis  suis  ut  navicu- 
la  sibi  deserviret 
propter  lurbam,  ne 
comprimerent    eum. 

10.  Multos  enim 
sanabat,  ita  ut  ir- 
ruerent  in  eum,  ut 
illum  tangerent 
quotquot  habebant 
plagas. 


(VI.  p.  179) 


57.  Jesus  seloigne,  selon  le  contexte  de  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc,  pour 
menager  leur  susceptibilite  ;  et  ne  pouvant  sopposer  a  ce  que  les  foules  le  sui- 
vent  encore,  il  recommande  le  silence  a  ceux    qu'il  guerit. 
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17.  Ut  adimplere- 
tur  quod  dictum  est 
per  Isaiam  prophe- 
tam  dicentem  : 

18.  Ecce  puer 
meus  quem  elegi, 
dilectus  meus  in 
quo  bene  complacuit 
animse  meae.  Ponam 
spiritum  meum  su- 
per  eum,  etjudicium 
genlibus     nuntiabit. 

19.  Non  conten- 
det,  neque  clamabit, 
neque  audiet  aliquis 
in  plateis  vocem 
ejus; 

20.  A  r  u  nd  in  em 
quassatam  non  con- 
fringet,et  linum  fumi- 
gans  non  exstinguet, 
donec  ejiciat  ad  vic- 
toriam  judicium. 

21.  Et  in  nomine 
ejus  gentes  spera- 
bunt, 

(22.    p.  130) 


11.  Et  spiritus 
immundi,  cum  illum 
videbant,  procide- 
bant  ei,  et  clama- 
bant  dicentes  : 

12.  Tu  es  Filius 
Dei.  Et  vehementer 
comminabatureis  ne 
manifestarent  illum. 


[p.     113] 


58.  Electi  in   monte  Duodecim. 


13.    Et  ascendens 
in  montem, 


12.  Factum  est 
autemin  illis  diebus, 
exiit  in  montem  ora- 
re,  et  erat  pernoc- 
tansin  oratione  Dei. 


58.  SaintMatthieu  avaitdeja  dit  que  le  Maitre,  dans  sa  compassion  pour  ce 
peuple,  avait  fait  pressentir  quil  sadjoindrait  des  cooperateurs  pour  la  moisson 
des  ames  (IX, 36-38),  et  il  a  deja  doiiue  les  noms  des  douze  elus  (X,l-i).  Son  rccit, 
justement  differe  dans  la  synopse,vient  maintenant  rejoindre  celui  des  deux  autres 
evangelistes.  Car  c'est  ici^  en  saint  Marc  et  en  saint  Luc,la  vraie  place  de  Velection 


IN    MONTE    CUM    DUODECIM 


11'.) 


MATTH.    XII. 


MAIIC.     1M. 


LUC.    VI  . 


JOAX. 


MattJi.     x       ilerum 

1.  Et  convocatis 

duoclecim 
discipulis  suis, 


de  dit  illis 
potestatem  spiritu- 
um  immundorum, 
ut  ejicerent  eos,  et 
curarent  omnem 
languorem  et  om- 
nem    infirmitatem. 

2.  Duodecim  au- 
tem  apostolorum 
nomina  sunt    haec  : 

Primus,  Simon, 

qui  dicitur  Petrus, 

et     Andreas    fiater 

ejus. 

3.Jacobus     Zebe- 

daei,et  Joannes 

frater  ejus  ; 


Philippus,  et  Bar- 
tholomseus  ;  Tho- 
mas,  et  Matthaeus 
publicanus  ;  Jaco- 
bus  AlphaeietThad- 
daeus  ;  4.  Simon 
Cananaeus 


vocavit  ad    se 
quos  voluit  ipse  : 

ct  vencrunt  ad  cum. 

14.  Et    fecit      ut 
esseut         duodeciui 

cum  illo  ,  et  ut  mit- 
teret  eos  praedicare. 

15.  Et  dedit    illis 
potestatem 


cur an  d iin  firm  itate s , 

e  l  ej  i  c  ie  ndi  d<r  monia. 


lG.El  imposuit  Si- 
nioni  nomen  Petrus; 


17.  Et  Jacobum 
Zebedxi,et  Joannem 

fratrem  Jacobi, 
et  imposuiteis  nomi- 
na  Boanerges,  quod 
est,  Filii  tonitrui : 

18./;/  Andream^et 
Philippum,  et  Jiar- 
tholoni3eum,et  Mat- 
thseum,  et  Thomam, 
ct  Jacobum  Alphsei, 
et         Thaddseum, 

et    S  i  m  o  ne m 

C  a  na  n  ic  k  m , 


13.  Et   cum     dies 
factus  esset, 
vocavit 

discipulos  suos  ; 

et  clcgit 

duodecim 

ex    ipsis 

quos     et   aposlolos 
nominavit): 


14.  Simonem, 
quem   cognominavit 
Petrum, 

et  Andream  fratrem 

ejus, 

Jacobum, 

et    Joannem, 


et  Judas  Iscari- 
otes,  qui  et  tra- 
didit   eum. 


19.  Jit  Judam  /s- 
cariolem ,</ui  et  tra- 
didit  illum. 


Philippum,  et  Bar- 
tholomseum, 

15.  Matthdsum,  ei 

T/iomam , 
Jacobum   Alphsei, 
et  Simonem, 

qui  vocatur  zelotes, 

16.  Et  Judam 
Jacobi,  et  Judam 
lscariotem,qui  fuit 
proditor. 


(VI.  p.  179) 


des  apotres   dans  la    seconde  annee  de  1 
de  prieres  passee  sur  la  montagne  non  lo 


a  Vie    publique  de    Jesus,  apres  une  nuit 
in  de  Gapharnaum. 
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(21.  p.     118) 


[p.   113] 


59.  In  loco  campestri  post  sanationes  Sermo. 

17. Et  descendens 
cum  illis,  stetit  in 
loco  campestri,  et 
turba  discipulorum 
ejus,  et  multitu- 
do  copiosa  plebis 
ab  omni  Judasa  el 
Jerusalem,et  mariti- 
ma,  et  Tyri,  et 
Sidonis, 

18.  Qui  venerant 
ut  audirent  eum,  et 
sanarentur  a  lan- 
guoribus  suis.  Et 
qui  vexabantur  a 
spirilibus  immun- 
dis.     curabantur. 

19. Et  omnis  turba 
quaerebat  eum  tan- 
gere,  quia  virtus  de 
illo  exibat,  et  sana- 
bat  omnes. 


A.  Beati pauperes,    Vse  divitibus. 


20.  Et  ipse  eleva- 
tis  oculisin  discipu- 
los    suos,   dicebat  : 

Beati  pauperes,quia 
vestrum  est  regnum 
Dei. 


59.  Cestapres  lelection  des  Douze  et  apres  la  descente  de  la  montagne  que 
saint  Luc  rapporte  le  «  discours  in  loco  campestri».  Bien  que  ce  discours  com- 
mence  comme  le  Sermon  sur  la  montagne ,parles  memestermes  «  Beati  paaperes» 
(20),bien  qu'il  presente  quelques  passages  et  une  conclusion  semblables,neanmoins 
les  differences  1'emportentde  beaucoup.et  ne  permettent  pas  de  voir  dans  les  deux 
recits  un  seul  et  meme  discours,  plus  etendu  dans  saint  Matthieu,  en  abrege  dans 
saint  Luc.  Les  Beatitudes,  en  effet  [20-23],  ne  s'y  trouvent  ni  en  meme  nombre,ni 
dans  le  meme  ordre,ni  sous  la  meme  forme,  ni  avec  le  meme  sens  que  dans  le  texte 
de  saint  Matthieu  (Pauperes,v.g.  n'est  pas  la  meme  chose  que  Pauperes  spiritu, 
ni.moins  encore,<ywi  nunc  esuritis  n'equivaut  a  ceci  :  qui  esuriunt  et  sitiunt  justi- 
tiam,  etc). 


SERMO    INLOCO  CAMPESTRI 
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(20.    p.  130) 


21.  Beati  q  u  i 
nunc  esurilis,  quia 
saturabimini.  Beati 
qui  nunc  fletis,  quia 
ridebitis. 

22.  Beati  eritis 
cum  vos  oderint  ho- 
mines,  et  cum  sepa- 
raverint  vos,  et  ex- 
probraverint,  et  eje- 
cerint  nomen  ves- 
trum  tanquam  ma- 
lum,  propter  Filium 
hominis. 

23.  Gaudete  in  il- 
la  die,  et  exultate  : 
ecce  enim  merces 
vestra  multa  est  in 
coelo  ;  secundum  hsec 
enim  faciebant  pro- 
phetispatres  eorum. 


24.  Verumlamen 
va3  vobis  divitibus, 
quia  habetis  conso- 
lationem  vestram. 

25.  Vae  vobis  qui 
saturati  estis,  quia 
esurietis.  Va;  vobis 
quiridetisnunc,quia 
lugebitis  et  flebitis. 

26.  Vse  cum  bene- 
dixerint  vobis  homi- 
nes  ;  secundum  h«ec 
enim  faciebant  pseu- 
doprophetis  patres 
eorura. 


(VI. 


p.  119) 


Mais  ce  sont  les  maledictions  (24-26)  contre  les  heureux  du  siecle,  qui,  tolale- 
ment  absentes  du  Sermon  sur  la  montagne,  —  la,  on  peut  penser  qu'elles  auraient 
ete  prematurees —  ,se  trouvent  au  contraire  ici,  dans  saint  Luc  (saint  Luc  le  soi- 
disant  abrevialeur!)  De  plus,  ces  maledicuons  correspondent  exactement,  pour  le 
nombre,  pour  1'ordre  et  pour  la  forme  litteraire,  aux  quatre  benedictions  ;  de  telle 
sorte  que  les  unes  supposent  les  autres,  quelles  ont  du  etre  ainsi  formulees  et  non 
autrement  dans  un  meme  discours,  quelles  forment  ensemble  un  lout  complet 
dans  lequel  rien  aulre  ne  peut  etre  introduit.  Les  «  huit  beatitudes  sans  analhemes  » 
ne  peuvent  appartenir  qua  un  discours  distinct  de  celui-ci. 
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[p.  113} 


I.   Inimicorum    dilectio. 

27.  Sed  vobis  di- 
co,qui  auditis  :  Dili- 
gite  iniraicos  ves- 
tros,  benefacite  his 
qui  oderunt  vos. 

28.  B  ene  dicite 
maledicentibus  vo- 
bis,  et  orate  pro  ca- 
lumniantibus  vos. 

29.  Et  qui  te  per- 
cutit  in  maxillam, 
preebe  et  alteram. 
Et  ab  eo  qui  aufert 
tibi  vestimentunv,  e- 
tiam  tunicam  noli 
prohibere. 

30.  Omni  autem 
petenti  te,  tribue  ; 
et  qui  aufert  quse 
tua  sunt,  ne  repetas. 

31.  Et  prout  vul- 
tis  ut  faciant  vobis 
homines,  et  vos  fa- 
cite  illis  similiter. 

32.  Et  si  diligitis 
eos  qui  vos  diligunt, 
quse  vobis  est  gra- 
tia  ?  nam  et  peccato- 
res  diligentes  se  di- 
ligunt. 

33.  Et  si  bene  fe- 
ceritis  his  qui  vobis 
benefaciunt ,  q  u  se 
vobis  est  gratia  ? 
siquidem  et  pecca- 
tores  hoc  faciunt. 

34.  Et  si  mutuum 
dederitis  his  a  qui- 
bus  speratis  reci- 
pere,  quae  gralia  est 

En  second  lieu,le  sujet  propre  du  Sermon  sur  la  montagne  a  ete  «  1 insuffisance 
de  1'ancienne  justice,  entendue  selon  la  lettre  de  la  Loi  et  selon  les  traditions 
pharisaiques  »  soit  pour  les  choses  defendues  (Matth.  Y,  17-48), soit  pour  les  bon- 
nes  oeuvres  a  accomplir  (VI,  1-18).  Or,  ni  prohibitions  ni  bonnes  oeuvrcs,  qui  rera* 
plissent  le  Sermon  sur  la  montagne,  ne  sont  ici  mentionnees, 


SERMO  IN  LOCO    CAMPESTIU 


123 


MATTH.    XII. 


MARG.    III. 


LUC.   VI. 


(22.  p.  130) 


vobis  ?  nara  et  pec- 
catores  peccatoribus 
foenerantur,  ut  reci- 
piant  aequalia . 

35.  Verumtamen 
diligite  inimicos  ves- 
tros  ;  benefacite,  et 
mutuum  date,  nihil 
inde  sperantes  ;  et 
erit  merces  vestra 
multa,  et  eritis  filii 
Altissimi,  quia  ipse 
benignus  est  super 
ingratos  et  malos. 

36.  Estote  ergo 
misericordes,  sicut 
et  Pater  vestcrmise- 
ricors  est. 


II.  Suiprimum,  fratrum  deinde  correctio 

37.Nolitejudicare, 
ct  non  judicabimini  ; 
nolite  condemnare, 
et  non  condemnabi- 
mini.  Dimittite,  et 
dimittemini. 

38.  Date,  et  dabi- 
tur  vobis  :  mensu- 
ram  bonam,  et  con- 
fertam,  et  coagita- 
tam,  et  supereffluen- 
tem  dabunt  in  sinum 
vestrum.  Eadem 
quippe  mensura, 
qua  mensi  fueritis, 
remetietur  vobis. 

39.  Dicebat  aulem 
illis  et  similitudi- 
nem  :  Numquid  po- 
test  csecus  caecum 
ducere  ?    nonne    am- 

(20.  p.  130)  bo  in  foveam  cadunt? 


JOAN. 


(VI.  p.  119) 


Un  seul  point  de  contact  entre  les  deux  discours,  cestle  devoir  de  la  charite 
envers  le  prochain.  Mais  ce  devoir  dans  le  Sermon  sur  la  montagne  (  V,  39-48  ) 
nest  que  lun  des  points  tres  nombreux  qui  y  sont  traites.  Or,  l.i  charite,  comme 
on  le  voit,  fait  a  elle  seule  tout  le  sujet  de  celui-ci  :  charite  patiente  et  bienfaisante 
meme  envers  les  ennemis  (27-36),  charite    envers  tous  comme    euvers     soi-meme   ; 
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JOAN.    V. 


(21. /i.  118.) 


19.  p.llOj 


40.  Non  est  dis- 
cipulus  super  ma- 
gistrum  :  perfectus 
autem  omnis  erit, 
si  sit  sicut  magister 
ejus. 

41.  Quid  autem 
vides  festucam  in 
oculo  fratristui,  tra- 
bem  autem  quse  in 
oculo  tuo  est  non 
consideras  ? 

42.  Aut  quomodo 
potes  dicere  fratri 
luo  :  Frater,  sine 
ejiciam  festucam  de 
oculo  tuo,  ipse  in 
oculo  tuo  trabem 
non  videns  ?  Hypo- 
crita,  ejice  primum 
trabem  de  oculo  tuo, 
et  tunc  perspicies  ut 
educas  festucam  de 
oculo  fratris  tui. 

43.  Non  est  enim 
arbor  bona,  quae  fa- 
cit  fructus  malos  ; 
neque  arbor  mala  , 
faciens  fruclum  bo- 
num. 

44.  Unaquaeque 
enim  arbor  de  fruc- 
tu  suo  cognoscitur. 
Neque  enim  de  spi- 
nis  colligunt  ficus, 
ueque  de  rubo  vin- 
demiant    uvam, 

45.  Bonus  homo 
de  bono  thesauro 
cordis     sui    profert 


[p.113] 


* 


eharite  dans  les  jugements  (37-38j,dans  la  reprimande  etla  correction  (39-42j;cha- 
rite  en  acte,mais  provenant  de  linlerieur,  comme  dun  bon  arbre  provient  le  bon 
fruit  (43-45.)  Charite  donc,et  rien  de  plus,c'est  tout  le  sujet  du  present  discours. 
Enfin,  quanta  la  conclusion  «Necessite  depratiquer  ce  quon  a  entendu,sous  pei- 
ne  du  sort  reserve  a  un  edifice  sans  foudement  (46-49)»,  il  estevident  qu  elle  est  de 
nature  a  convenir  a  toutes  sortes  de  discours,  quels   quils   soient. 
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MA.TTH.    XII 


MARC.    III. 


LUC.    VI 


bonum  ,  et  malus 
homo  de  malo  the- 
sauro  profert  ma- 
lum.  Ex  abundantia 
enim  cordis  osloqui- 
tur, 


JOAN. 


(22./?.  130) 


11.    Audita  verba  opere  complenda. 

46.  Quid  aulem 
vocatis  me  Domine, 
Domine,  et  non  fa- 
citis  qua?  dico  ? 

47.  Omnis  qui  ve- 
nit  ad  me,  et  audit 
sermones  meos,  et 
facit  eos,  ostendam 
vobis  cui  similis  sit: 

48.  Similis  est 
homini  fledificanti 
domum,  qui  fodit  in 
altum,  et  posuit 
fundamentum  super 
petram  ;  inundatione 
autem  facta,  illisum 
est  flumen  domui 
illi,  et  non  potuit 
eam  movere  ;  funda- 
ta  enim  erat  super 
petram. 

49.  Qui  autem  au- 
dit,  et  non  facit,  si- 
milis  est  homini 
aedificanti  domum 
suam  super  terram 
sine  fundamento  ; 
in  quam  illisus  est 
fluvius,  et  continno 
cecidit,  et  facta  est 
ruina    domus    illius 

(20.  p.    130)  magna. 


(VI.     p.  119) 


Et  si  elle  est  la  conclusion  propre  du  Scrmon  «  in  loco  campestri  »,  elle  auraete 
ajoutee,comme  tantdautres  passages,au  Sermon  sur  la  montagne  pour  ofFrir  l'en* 
semble  des  enseignements  divins  ;  c'est  ce  qui  a  contribue  pourbeaucoup  a  donner 
aux  deux  redactions  1'apparence  d  un  meme  discours.  Mais  chacune  des  deux  epo- 
ques,avec  ses  circonstances  particulieres,a  eu,  vraisemblablement>  et  garde  juste-* 
ment  le  sien. 
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A  PASCH.    II  AD   AUTUMN. 


MATTH.XII. 


MARC.    111. 


LUC.    VII. 


(21.  p.  118) 


Mattk.    viii    iterum 


5.  Quumautem 
introisset 

Caphamaum, 

accessit     ad      eum 
Centurio 

rogans  cum, 

6 .  Et  dicens  :  Do- 
mine,  puer  meus 
jacet  in  domo  para- 
lyticus,  et  male 
torquetur. 


7.  Et  ait  illi  Jesus: 
Ego  veniam,  et  cu- 
rabo    eum. 


(19.  p.  119)  CAPUT  VII 

60.Sanatus  centurionis  servus. 


1.  Cum  autem  ira- 
plesset  omnia  verba 
sua  in  aures  plebis, 
intravit  Caphar- 
naum. 

2.  Cenlurionis  au- 
tem  cujusdam  ser^  ue 
male  habens,  erat 
moriturus,  qui  illi 
erat  pretiosus. 

3.  Etcum  audisset 
de  Jesu, 


misit  ad    eum 

seniores  Judaeorum, 
roganseum 


ut  veniret,    et  salva- 
ret  servum  ejus. 

4.  At  illi,  cum  ve- 
nissent  ad  Jesum, 
rogabant  eum  solli- 
cite,  dicentes  ei  : 
Quia  dignus  est  ut 
hoc  illi    praestes. 

5.  Diligit  enim 
gentem  nostram,  et 
synagogam  ipse  a?di- 
ficavit  nobis. 


JOAN-   V. 


[p.  113} 


^ 


60.  Apres  le  discours  in  loco  Campeslvi,  retour  a  Capharnaiim  et  guevison  du 
serviteur  d'uncenturion.  oflicier  etranger,  commandant  a  cent  hommes,  a  la  solde 
du  tetrarque  de  Galilee,  iierode  Antipas. 


IN  CAPHARNAUM 
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MATTH.  XI  f. 


MARC.   III. 


LLC    VII. 


JOAN. 


8.  Et  respondens 
centurio,ait :  Domi- 
ne,  non  sum  dignus 
ut,  intres  sub  tec- 
tuni  meum,  sed  tan- 
tum  dic  verbo  et 
senabitur  puer 

meus. 

9.  Namet  ego  ho- 
mo  sum  sub  potes- 
tate  constitutus, 
habens  sub  me  mi- 
lites  ;  et  dico  huic: 
Vade,  et  vadit  ;  et 
alii:  Veni,  et  venit: 
et  servo  meo  :  Fac 
hoc,  et  facit. 

10.  Audiens  au- 
tem  Jesus  rniratus 
est,  et  sequentibus 
se  dixit  :  Amen 
dico  vobis}  non  in- 
veni  tantam  fidem 
in  Israel 

11.  Dico  autem 
vobis.  quod  multi 
ab  Oriente  et  Occi- 
dente  venient,  et 
recumbent  cum  A- 
braham  et  Isaac  et 
Jacob  in  regno 
coelorum. 


Le  meme  recit  de 
le  lire  (p.  91),est  ici 
de  saint  Luc. 


(20.    p.  130) 


6.  Jesus  autera 
ibat  cum  illis.  Et 
cum  jam  non  longe 
esset  a  domo,  misit 
ad  eum  Centurio  a- 
micos^,  dicens  :  Do- 
mine,  noli  vexari  ; 
non  enim  sum  di- 
gnus  ut  sub  tectum 
meum  intres. 

7.  Propter  quod 
et  meipsum  non  sum 
dignum  arbitratus 
ut  venirem  ad  te  ; 
sed  dic  verbo,  et  sa- 
nabitur  puer  meus. 


8.  Nam  et  ego 
homo  sum  sub  po- 
testate  constitutus, 
habens  sub  me  mili- 
tes  ;  et  dico  huic  : 
Vade,  et  vadit  ;  et 
alii  :  Veni,  et  venit  ; 
et  sorvo  meo  :  Fac 
hoc,  et  facit. 

9.  Quo  audito  Je- 
sus  miratus  est  :  et 
conversus  sequenti- 
bus  se  turbis  dixit. 
Ainen  dico  vobis, 
nec  in  Israel  tantara 
fidem  inveni. 


(VI.     p.  119) 


saint  Matthieu  fVIII,  5-13),qu'on  a  du  plus  haut  passer  sans 
reproduit?pour  la  concordance  historique^en  regard  du  texte 
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MINISTERTI  CHISTI  ANNO  11. 


MATTII.    XII. 


MARC.  111 


LUC.    VII. 


.TOAN.   V. 


(21. 


p.U8) 


VIII 


12.  Filii  autem 
regni  ejicientur  in 
tenebras  exteriores; 
ibi  erit  fletus,  et 
stridor  dentium. 

13.  Et  dixit  Jesus 
centurioni:Vade,  et 
sicut  credidisti,fiat 
tibi. 

Et  sanatus  est 
puer  in  illa  hora. 


19. 


p.119) 


10.  Et  reversi.qui 
missi  fuerant,  do- 
mum,  invenerunt 
servum,  qui  langue- 
rat,    sanum. 


[p.U3] 


\ 


61.  Per  Naim  transitus.  Filius  viduae  suscitatus. 


11.  Et  factum  est, 
deinceps  ibat  in  ci- 
vitatem  quse  Vocatur 
Naim  ;  etibaht  cum 
eo  discipuli  ejus,  et 
turba  copiosa. 

12.  Cum  autem 
appropinquaret  por- 
tae  civitatis,  ecce 
defunctus  effereba- 
tur  filius  unicus 
matris  suac,  et  hsec 
vidua  erat  ;  et  turba 
civitatis  multa  cum 
illa. 


61.  Immediatement  apres,a  la  lettre  le  lendemain  (  deinceps,  h  ?9j  !£f]<;),Jesus  est 
sur  le  chemin  de  Naim  oii  a  lieu  la  resurrection  cVun  jeune  homme  qu'on  portait 
en  terre.  On  a  remarque  que  Naim  etant  sur  le  chemin  qui  va  deCapharnaiim  vers 
la  Judee,  Notre-Seigneur  devait  en  cette  circonstance  aller  a  Jerusalem.  Et  comme 
il  etait  suivi  d'une  grande  foule  (VII,  11),  celle  sans  doute  qui  1'avait  ^coute  la 
veille  ou  1'avant-veille,  on  devait  etre  a  1'epoque  de  quelqu'une  des  grandes  fetes 
juives.  Enfin,  comme  les  choses  qui  ont  ete  plus  haut  racontees  paraissent  s'^tre 
passees  depuis   la    Paque,  la  fete  du  moment  pouvait    etre  celle  de  la   Pentecdte. 

(Si  on  voulait  que  ce  fut  celle  des  Tentes,  en  septembre,  les  faits  qui  vont  main^ 
tenant  etre  racontes  trouveraient  alors  difficilement  leur  place  vraisemblable.) 


PKll  NAIM  TRANSEUNDO 


m 


MATTH.    XII. 


MAKC.    III 


LUC.  VII 


JOAN, 


(22.         p.  130) 


(20.        p.   130) 


13.  Qaam  cum  vi- 
disset  Dominus,  mi- 
sericordia  motus  su- 
per  eam,  dixit  illi  : 
Noli  flere. 

14.  Et  accessit 
et  tetigit  loculum. 
I  11  i  autem  qui  por- 
labant,  steterunt  ). 
Et  ait  :  Adolescens, 
tibi  dico ,  surge. 

15.  Et  resedit  qui 
erat  mortuus,  et 
ccepit  loqui.  Et  de- 
dit  illum  matri  suae. 

16.  Accepit  aulem 
omnes  timor;et  mag- 
nificabant  Deum,  di- 
centes  :  Quia  pro- 
pheta  magnus  sur- 
rexit  in  nobis,  et 
quia  Deus  visitavil 
plebem  suam. 

17.  Et  exiit  hic 
sermo  in  universain 
Judaeam  de  eo,  el  in 
omnem  circa  regio- 
nem. 

18.  El  nunliave- 
runl  Joanni  discipu- 
li  ejus  de  omnibus 
his. 

(19.  p.  136) 


(VI.         p.   179\ 


Un  mot  de  saint  Luc  (17),  que  «  le  bruit  de  la  resurreclion  operee  a  Naim 
alla  dans  toute  la  Jucfee  »  (dans  lc  lexte  primitif,  iv  tf,  'Iouoata,  datif  ou  ablalif.  et 
non  gig  ir]v  TouBatav),  ne  permet  guere  de  mettre  en  doute  la  presence  de  Notre- 
Seigneur  en  Judee  apres  le  passage  a  Naim. 

Cest  alors  que  les  disciples  de  Jean,  venus  eux-memes  a  la  fete,  enlendent  ra- 
conter  les  ceuvres  merveilleuses  de  Jesus  ;  ils  vont  de  \i\  les  rapporter  a  leur  maitre 
cn  prison,  et  celui-ci,  a  son  tour,  les  enverra  bientot  en  mess;ige  au  Seignenr  Jdsus. 
Ee  recit  de  ce  message,  quoiquil  soit  aussitot  rappoite  par  saint  Luc,  doit  etre 
reserve  :  il  aura  sa  place  vraisemblable  apres  seulement  que  Jesus  et  ses  dis- 
ciples  auront  effectue  leur  retour  en  Galilee. 

9 
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A  PASCH.  II  AD  AUTUMN. 


MATTH.   XII. 


MARC.    III. 


LUC.    VII. 


JOAN.    V. 


(21.         p.  118) 


(19.  p.  119\  ^18.  p.  129) 

62.  Regressus  Capharnaum. 

De   sanato  daemoniaco  malevola  interpretatio. 

20.  Et  veniunt  ad 
domum ;  et  convenil 
iterum  turba,  ita  ut 
non  possent  neque 
panem  manducare. 

21.  Et  cum  audis- 
sent  sui,  exierunt 
tenereeum  ;  dieebant 
enim  :  Quoniam  in 
furorem  versus   est 


[p.  113] 


22.  Tunc  oblatus 
est  ei  daemonium 
habens,  caecus  et 
mutus,  et  curavit 
eum,  ita  ut  loquere- 
tur  et  videret. 

23.  Et  stupebant 
omnes  turbae,  et  di- 
cebant  :  Numquid 
hic  esl  filius  David  ? 

24.  P  h  a  r  i  s  ae  i 
autem    audientes 


dixerunt  : 
Hic    non   ejicit    dae- 
mones  nisi    in  Beel- 
zebub  principe    dae- 
moniorum. 


22.  Et  scribae,  qui 
ab  Jerosolymis  des- 
cenderant,dicebant : 
Quoniam  Beelzebub 
habet, 

et  quia  in  principe 
dsemoniorum  ejicit 
dsemonia. 


62.  Le  retour  de  Judee  en  Galilee  parait  parfaitement  signale  par  le  texte  «  et 
veniunt  ad  domum  ».  En  effet,  quoiquc  cetle  arrivee  a  la  maison,  ei;  olxov,soit  men- 
tionnee  par  saint  Marc  {20;  immedialement  apres  Felection  des  Douze  (p.  Il9)y  il 
etait  difficile  de  lui  donner  place.  avec  tous  les  details  qui  y  sont  lies  \m,  20-35), 
quand  Notre-Seigneur  rentrait  a  Capharnaiim,a  la  suite  du  discours  in  loco  cam- 
pestri.  car  a  ce  moment  rneme  on  venait  le  prier  d'aller  et  il  se  dirigeait  en  effet 
vers  la  maison  du  centurion  (p.  125-126).  Mais  maintenant  il  n'y  a  pas  de  raison 
de  porter  ce  recit  plus  loin.  Le  placer,  dailleurs,  au  cours  dun  sejour  quelcon- 
que  en  Galilee  ne  serait  pas  justifie,  car  c'etait  chaque  jour  que  Notre-Seigneur 
et  les  siens  entraient  au  logis  ou  en  quelque  autre  maison.  Pour  que  levangeliste 
ait  dit  :  et  veniunt  ad  domum,  il  faut  que  lon  soit  demeure  quelque  temps  ab- 
senl  et  qu'on  soit  a  present  de  retour.  II  convient  donc  de  voir  ici  le  retour  a 
Capharnaiim  apres  le  miracle  de  Naim  et  apres  la  visite  en  Judee.  Au  moins  cet 
arrangcment  met-il  dans  le  recit  une  suite  toute  naturelle. 
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MATTH.    XII. 


MAltC.   III 


25.    Jesus    autem, 
sciens     cogitationcs 


eorum, 


di.rit  eis 


Omne  regnum 
divisum    contra    se, 
d  e  s  ola  bi lu  r  : 


et  omnis  civitas  vel 
domus  divisa  contra 
se,  non  stabiL 


26.  Et  si  Satanas 
Satanam  ejicit,  ad- 
versus  se  divisus  est: 
quomodo  ergo  sta- 
bit  regnum  ejus  ? 


27.  Et  si  ego  in 
Beelzebub  ejicio 
dremones,  filiivestri 
in  quo  ejiciunt?  Ideo 
ipsi  judices  vestri 
erunt. 

28.  Si  autem  ego 
in  spiritu  Dei  ejicio 
doemones,  igiturper- 
venit  in  vos  regnum 
Dei.  * 


23.  Et  convocatis 
eis,  in  parabolis  di- 
cebat  illis  :  Quo- 
modo  potestSatanas 
Satanam  ejicere  ? 

24.  Et  si  regnum 
in  se  dividatur, 

non    potest   regnum 
illud  slare. 

25.  Etsidomus  su- 
per  semetipsam  dis- 
pertiatur,  non  po- 
testdomus  illa  stare. 

26.  Et  si   Salanas 
cons  urrexerit 

i n  semetipsum, 


dispertitus     est,    et 


non     poterit     slare, 
sed  finem  habet. 


LUC.    VII 


JOAN, 


(19.  p.  136) 


(VI.   p.  179) 


tatfu    A    1-      fUr0re"l  VVUS  ^MaVC  2^  »'  ?aand  on  lattribue  aux  membres  de  la 

^^iTVr^dwd[M^m^dm  leS  tr*d«cti°»*>  Ie  -ns  de«  tombe en 

de/adlance  »   ;  il  garde,    au  contraire,son  sens  obvie  si  on  lattribue    daores  cer- 
tams  manuscnts  [codex  Vercellens.),  aux  Scribes  ses  ennemis  P 

''*8tte™on  dundemontaque,  avec  la  maligne  interpretation  qui  en  est  faite  par 
les  Pharisiens  et  la  jusUf ieation   que  daigne  en  presenter  le  Sau   eur    est  racon 
seulement  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc.  II  cst  facile  de  voir  pourquoi  icTsaim 
Luc  n  en  parle  pas:la  resurrection  dujeune  homme  de  NaVm  la  aTenT  Arappc rter 
aussitotle  <<  Message  de  Jean-Baptiste  »,  qui  fut  surtoutprovoque  par  la  n^uvel! 
de  ce  prodige  ;  la  guenson  du  possede  aurait  fait    dans  le  recil  de    saint  Luc    un 
malencontreuse  mterruption. 


<• 
ne 
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MINISTERII   CHRISTI    ANNO   II 


MATTH.   XII. 


MAHC.   III. 


LUC.   Vll 


JOAN.    V. 


29.  Aut  quomodo 
potest  quisquam 
intrare  in  domum 
fortis  et  vasa  ejus 
diripere,  nisi  prius 
alligaveritfortem?  et 
tunc  domum  illius 
diripiet. 

30.  Qui  non  est 
mecum,  contra  me 
est  ;  et  qui  non  con- 
gregatmecum,  spar- 
git. 

31.  Ideodico  vobis: 


Omne    peccatu m 

et    blasphemia 

remittet  u  r 

h  om  in  ihu  s  ; 

Spiritus  autem  blas- 
phemia  non  remitte- 
tur. 

32.  Et  quicumque 
dixerit  verbum  con- 
tra  Filium  homi- 
nis,  remittetur  ei  ; 
qui  autem  dixerit 
contra  Sp  iri  t  um 
sanctum,  non  remit- 
tetur  ei  neque  in 
hoc  saeculo,  neque 
in  futuro. 


27.  Nemo  potest 
vasa  fortis  ingres- 
sus  in  domum  di- 
ripere,  nisi  prius 
fortem  alliget,  ei 
tunc  domum  ejus 
diripiet. 


28.  Amen  dico  vo- 
bis,  quoniam  omnia 
dimittentur  filiis 
hominum  peccata, 
et  blasphemiae  qui- 
bus  blasphemave- 
rint  ; 


29.  Qui  aulem 
hlasphemaverit  in 
Sniritum     sancium, 


(18.  p.l.Q9J 


non  habebit    remis-l 
sionem  in  seternum, 
sed  reus  erit  aeterni 
delicti. 

30.  Quoniam  dice- 
bant   :    Spiritum  im- 
mundum  habel. 
,  31.  p.   135J 

Semblable  fail,  dailleurs,  sc  rcproduira  plus  tard  el  sera  alors  rapporte  parle 
troisieme  evangeliste,  avec  les  memes  insinualions  malveillantes  de  la  part  des 
Pharisiens  et  les  m< 
nullement  oiseuse, 
dans  linterieur  de  la  maison  avec  les  Pharisiens  du   cru,  se  produira  au  contraire, 


[p.113] 


— „,  ..  .^«    -^,~  .-_- — .-.. — ^^  ~~    .„  L - — 

memes  cuseignements  severes  de  la    part  du    Sauveur:  repetition 
»,  atlendu   que  la  discnssion,    qui  a  lieu  mainlenant  a  Capharnaiim 
l  de  la  maison  avec  les  Pharisiens  du   cru,  se  produira  au  contraire, 
dans  le  recit  de  saint   Luc,  en  cours  de  voyage  de  Galilee  en  Judee  et    avec  de  nou- 
veaux  contradicteurs  ;  ceux-ci,   animes  du    meme  esprit,  meriteront  dentendre  les 


memes    lecons, 
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MATTH.   XII. 


MARC.    III 


LUC.    VII 


JOAN, 


33.  Aut  facite  ar- 
borem  bonam,  et 
fructum  ejusbonum  ; 
aut  facite  arborem 
malam,  et  fructum 
ejus  malum  ;  siqui- 
dem  ex  fructu  arbor 
agnoscitur. 

34.  Progenies  vi- 
perarum,  quomodo 
potestis  bona  loqui, 
cum  sitis  mali  ?  ex 
abundantiaenim  cor- 
dis  os  loquitur. 

35.  Bonus  homo 
de  bono  thesauro 
profert  bona  ;  et  ma- 
lus  homo  de  malo 
thesauro  profert  ma- 
la. 

36.  Dico  autem  vo- 
bis  quoniam  omne 
verbum  otiosum 
quod  loculi  fuerint 
homines  ,  reddcnt 
lationem  de  eo  in 
die  judicii. 

37.  Ex  verbis  enim 
tuis  justiiicaberis,  el 
ex  verbis  tuis  con- 
demuaberis. 


63.  Signum  quaerentibus  praenuntiantur  pessima. 


38.  Tunc  respon- 
derunt  ei  quidam  de 
scribis  et  pharisaeis, 
dicentes  :  Magister, 
volumusa  te  signum 
videre. 


(31.        p.  135) 


(19.        p.  136) 


(VI.        p.179) 


63.  A  la  suite  de  la  presente  discussion,  plus  longuement  rapportee  en  saint 
Matthieu  (33-37)  quen  saint  Marc,  nous  trouvons.  adressee  encore  au  Seigneurpar 
les  pharisienSj,  la  demande  dun  signe  :  mais  il  sera  justement  refuse  a  leur  vaine 
curiosite,  davantage  a  leur  malice  croissante  et  sans  espoir  damendement.  — 
Ce  passage  de  saint  Matthieu  est  peul-etre  un  nouvel  exemple  du  procede,  par  lui 
deja  employe,  dajuster  ensemble  des  traits  analogues  empruntes  a  divers  temps  ; 
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MAIIC.    III. 


LUC.   VII. 


JOAN.    V. 


39.  Qui  respon- 
dens  ait  illis  : 
Generatio  mala  et 
adultera  signum 
quaerit  :  et  signum 
non  dabitur  ei,  nisi 
signum  Jonae  pro- 
phetae. 

40.  Sicut  enim  fuit 
Jonas  in  ventre  ceti 
tribus  diebus  et  tri- 
bus  noctibus,  sic 
erit  Filius  hominis 
in  corde  terrse  tribus 
diebus  et  tribus  noc- 
libus. 

41.  Viri  Ninivitae 
surgent  in  judicio 
cum  generatione  is- 
ta,  et  condemnabunt 
eam:quia  poeniten- 
tiam  egerunt  in  prae- 
dicatione  Jonae.  Et 
ecce  plus  quam  Jo- 
nas  hic. 

42.  Regina  austri 
surgetin  judicio  cum 
generatione  ista,  et 
condemnabit  eam  : 
quia  venit  a  finibus 
terrae  audire  sapien- 
tiam  Salomonis,  et 
ecce  plus  quam  Sa- 
loinon  hic. 

43.  Cum  autem 
immundus  spiritus 
exierit  ab  homine, 
ambulat  per  loca  a- 
rida,  quacrens  re- 
quiem,  et  non  inve- 
nit. 

44.  Tunc  dicit  : 
Revertar  in  domum 
meam,    unde    exivi. 


(30. 


p.  132) 


(18. 


p.  129] 


[p.  im 


on  relrouvera  en  effet  dans  saint  Luc,  au  cours  du  dernier  voyage  a  Jerusalem, 
les  memes  lecons  que  celles-ci  (Matth.  XII,  29-42  s  Luc  XI,  29-32  ;  Matth. 
43-45  s  Luc  XI,  24-26).  Mais  elles  pourraient  aussi  avoir  ete  formulees  dans 
chacune  des  deux  circonstances. 


:apharnaum  regressus 
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Et  veniens  invenit 
eam  vacantem,  sco- 
pismunJatam,et  or- 
natam. 

45.  Tunc  vadit,  et 
assumit  septem 
alios  spiritus  secum 
nequiores  se,  et  in- 
trantes  habitantibi; 
ct  liunt  novissima 
hominis  illius  pejo- 
ra  prioribus.  Sic 
erit  et  generationi 
huic  pessimae. 


64.  Jesum  invisuri  mater  et  fratres. 


46.  Adhuc  eo    lo- 
quenle      ad     turbas, 

ec.ce 
mater  ejus     et   fra- 
tres    stabant   foris, 
quaerentes    loqui  ei. 


47.  Dixit    autem 
ei  quidam  : 

Ecce  mater  tua  et 
fratres  lui  toris 
stant,    quaerentes  te. 

48.  At  ipse  res- 
pondensdicenti  sibi, 
ait  :  Quae  est  mater 
mea,  et  qui  sunt 
iratres  mei  ? 


31.  Et 

veniunt    mater    ejus 
et  fratres, 

et  foris  stanles,  mi- 
serunt  ad  eum  vo- 
cantes  eum. 

32.  Et  sedebat 
circa  eum  turba  ;   et 

dicunt  ei : 
Ecce    mater    tua    ei 
fratres        tui     foris 
quserunt  te. 

33.  Et  respondens 
eis,  ait  :  Quse  est 
mater  mea,  et 
fratres  mei  ? 

34.  Et  circumspi- 
ciens  eos  qui  in  cir- 
cuitu  ejus  sedebant, 


19.  p.  136) 


(VI./>.  119) 


64.  Jesus,avons-nous  dit,  venait  darriver  de  Judee.  Aussi  la  visite  dc  sa  mere 
et  de  ses proches,  placee  a  cet  endioit  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc,  n 'a  rien 
que  de  naturel.  Pareil  incident,  rien  ne  s'y  oppose,  pourra  se  reproduire  une  autre 
fois  et  etre  raconte  ailleurs  par  saint  Luc,comme  on  le  verra  au  retour  de  la  tour- 
nee  evangelique  d'Automne  (VIII,  19,  p.150). 
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49.  Et  extendens 
manumin  discipulos 
suos,  dixit  :  Ecce 
mater  mea  etfratres 
mei. 

50.  Quicumque 
enim  fecerit  volun- 
tatem  Patris  raei 
qui  in  coelis  est, 
ipse  meus  frater  et 
soror     et  mater  est. 

f  xm.  p.  Ikk) 


ait  Ecce     mater 

mea  et  fratres    mei. 

35.      Qai        enim 
f  ec  e r i t 
v olunta  te  m       Dei 

hic    frater    meus,    et 
soror  mea    et  mater 

est. 

(iv.    p.  Wl) 


(18.  p.  129) 


\p.  113) 


65.  Joannis  ad  Christum  legatio 


Mattli.  xi  iterum 

2.  Joannes  autem 
cum  audisset  in  vin- 
culis  opera  Christi, 

mittens  duos  de  dis- 
cipulis  suis, 

3.  Ait  illi  :  Tu  es 
quioenturus  es,an 
alium  expectamus? 


19.  Et  convocavit 
duos  de  discipulis 
suis  Joannes  et  misit 
ad  Jesum,  dicens  : 
Tu  es  qui  venturus 
es,  an  alium  exspec- 
tamus  ? 

20.  Cum  aulem 
venissent  ad  eum 
viri,  dixerunt:  Joan- 
nes  Baptista  misit 
nos  ad  te,  dicens  : 
Tu  es  qui  venturus 
es,  an  alium  exspec- 
tainus   ? 

21.  (  In  ipsa  au- 
tcni  hora  mullos  cu- 
ravit  a  languoribus 
et  j)lagis  et  spiriti- 
bus  malis,  et  csecis 
multis  donavit  vi- 
sum  ). 


65.  Ainsi  Notrc-Seigueur   se  trouvo    sur    le    theatre    ordinairc     de    ses    ceuvrcs 
quand  viennent  lc  tronver  les  Messagers  de  Jean-Baptiste  ;  ils  nauront   qua  i  ap- 
porter  a  leur  maitre,  dans  sa   prison.  les  merveilles    dont   ils    auront    ete     les     tt< 
moins. 
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XI 

4.  Et   respondens 

Jesus, 

ait  illis  :  Euntes 
renuntiate  Joanni 
qiae  audistis  et  vi- 
distis. 

5.  Cxcl  vident, 
claudi  ambulant,  le- 
prosi  mundantur, 
surdi  audiunt, 
mortui  resurgunt, 
pauperes  evangeli- 
zantur ; 

6.  Etbcatus  est 
qui  non  fuerit  scan- 
dalizatus  in  me. 

7.  Illis  autem 
abcuntibus,  ccepit 
Jesus  dicere  ad 
turbas  de  Joanne  : 
Quid  existis  in  de- 
sertum  videre  ? 
arundinem  vento 
agitatam  ? 

8.  Sed  quid  exis- 
tis  videre  t  homi- 
nem  mollibu  s 
vestitum  ?  Ecce 
qui  mollibus  ves- 
tiuntur,  in  domi 
bus  regum  sunt. 

0.  Sed  quid  exis- 
iis  videre  t  prophe- 
tam  f  Etiam  dico 
vobis.  et  plus  quam 
prophetam. 

10.    Hic   est  enini 
de     quo       scriptum 
est  :    E  cce  ego 

mitto  ayigelum  me- 
um  antc  faciem  tu- 
am,qui  pr&parabit 
viam  tuam  ante  te. 


(IV.    p.l'i'i) 


22.  El  respondens 

dixit  illis  :  Euntes 
renunliate  Joanni 
quae  audistis  et  vi- 
distis  :  Quia  cceci 
vident,claudi  ambu- 
lant,  leprosi  inun- 
dantur,  surdi  audi- 
unt.  moitui  resur- 
gunt,  pauperesevan- 
gelizantur  ; 

23.  Etbeatus  est 
quicumque  non  fue- 
rit  scandalizatus  in 
me. 

24.  Et  cum  dis- 
cessissent  nuntii  Jo- 
annis,  caepit  de  Jo- 
anne  dicere  ad  tur- 
bas  :  Quid  existis 
in  desertum  videre  :' 
arundinem  vento  a- 
gitatam   ? 

25.  Sed  quid  exis- 
tis  videre  ?  hominem 
mollibus  vestimen- 
tis  indutum  ?  Ecce 
qui  in  veste  pretiosa 
sunt  et  deliciis,  in 
domibus  regum 
sunt. 

26.  Sed  quid  exis- 
tis  videre  ?  prophe- 
lam?  Utique  dicovo- 
b  is,  et  plu  s  quam 
prophetam. 

27.  Hic  est,  de 
(juo     scriptum    est  : 

Ecce 
niitto   angelum     me- 
um   ante    faciem  tu- 
am,   qui  pra^parabit 
viam  tuam  ante  te. 


(VI.  p.1'9) 


A  ee  recit   de  saint  Luc  vient  sejoindrele  recit  semblable  rencontre    deja,    par 
anticipation,  au  chapitre  XI  de  saint  Matthieu  (p.W^). 
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W.Amcn  dico  vo- 
bis,  non  surrexit 
inter  natos  mulie- 
rum  major  Joanne 
Baptista  ;  qui  au- 
tem  minor  est  in 
regno  ccelorum  rna- 
jor  est  illo. 

12.  A  diebus  au- 
tem  Joannis  Bap- 
tistae  usque  nunc, 
regnum  coelorum 
vim  patitur,  et  vio- 
lenti  rapiunt  illud. 

13.  Omnes  enim 
Prophetae  et  Lex 
usque  ad  Joannem 
prophetaverunt. 

14.  Et  si  vultis  re- 
cipere,  ipse  est  E- 
lias  qui  venturus 
est. 

15.  Qui  habet  au- 
res  audiendi,  au- 
diat. 


MARC.     III, 


LUC.    VII 


JOAN.   V. 


\p.     136] 


28.  Dico  enim  vo- 
bis  :  Major  inter  na- 
tos  mulierum  pro- 
pheta  Joanne  Baplis- 
ta  neino  est  ;  qui 
autem  minor  est  in 
regno  Dei,major  esl 
illo. 


65*  Chvislo  ac  Joanni  pharisaica  contvadictiot 

29.  Et  omnis  po- 
pulus  audiens  et  pu- 
blieani,  justificave- 
iunt  Deum,  baptiza- 
ti  baptismo  Joannis. 

30.  Pharisaei  au- 
lem  et  legisperiti 
consilium  Dei  spre- 
verunt  in  s  e  m  e  t- 
ipsos,  non  baptizati 
ab  eo. 


10.     Cui     auteni 
similem    xstimabo 
gcnerationem 
istam  f 


31.  Ait  autem  Do- 
minus  :  Cui  ergo 
similes  dicam  homi- 
nes  geuerationis  hu- 
jus  ?  et  cui  similes 
sunt  ? 


[p.113] 


Dans  lun  comme  dans  lautre  evangeliste,  nous  entendons  de   la  bouche    du    Mai« 
tre  1'eloge  du  Precurseur  et  la  condamnation  des    pharisiens  contradicleurs. 
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Similis  est  pueris 
sedentibus  in  foro, 
qui  clamantes  coic- 
qualibus. 

17.  Dicunt :  Ceci- 
nimus  vobis,et  non 
saltastis  :  lamen- 
tavimus  et  non 
planxistis. 

18.  Venit  enim 
Joannes  neque 
manducans ,  neque 
bibens,  et  dicunt  : 
Dxmonium   habet. 

19.  Venit  Filius 
hominis,  mandu- 
cans  et  bibens  ;  et 
dicunt  :  Ecce  homo 
vorax  et  potator 
vini,  publicanorum 
ct  peccatomm  a- 
)nicus.  Etjustifica- 
ta  est  sapientia  a 
filiis  suis. 


20.Tunc  caepit  ex- 
probrare  civitati- 
bus  in  quibus  fac 
tae  sunt  plurimae 
virtutes  ejus,  quia 
non  egissent  pceni- 
tentiam. 

21.  Vae  tibi,  Co- 
rozain  !  Vae  tibi, 
Bethsaida  !  quia  si 
in  Tyro  et  Sidone 
factae  essent  virtu- 
tes  quas  factae  sunt 
in  vobis,olim  in  ci- 
licio  et  cinere  pce- 
nitentiam  egissent. 


32.  Similes  sunl 
pueris  sedentibus  in 
loro,  et  loquentibus 
ad  invicem,et  dicen- 
tibus  :  Canlavimus 
vobis  tibiis,  et  non 
saltastis  :  lamcnta- 
vimus,  ct  non  plo- 
rastis. 

33.  Venit  enim 
Joannes  Baptista, 
neque  manducans 
panem,  neque  bi- 
bcns  vinum,  et  dici- 
tis  :  Da?monium  ha- 
bet. 

34.  Venit  Filius 
hominis  manducans, 
et  bibens,  et  dicitis: 
Ecce  homo  devora- 
tor,et  bibens  vinum, 
amicus  publicano- 
rum  et  peccatorum. 

35.  Et  juslificata 
est  sapientia  ab  om- 
nibus  iiliis  suis. 


66.  Vae  civitatibus  incredulis. 


(iv.     P.  ni/ 


(3G.     p.lil) 


(Vi.     p.nyj 


66.  Pour  ne  pas  scparer  de  la  majeure  partie  du  chapitre  XI  de  saint  Matthieu, 
ici  transferee.les  lecons  qui  le  terminent,lisons  ici  merne  les  menaces  contre  les 
villes  incredules.  Ces  mcnaces  se  trouveront,  il  est  vrai,  bien  placees  en  saint 
Luc  au  depart  deiinitif  dc  la  Galilce  (X,  13-15),  mais  peut-etre'  ont-elles  ete 
tormulees  plus  d'une  fois. 
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[p.mi 

22.  Verumtamen 
dico  vobis  :  Tyro 
et  Sidoni  remis- 
sius  erit  in  die  ju- 
dicii,  quam   vobis. 

23.  Et  tu,  Caphar- 
naum.numquid  us- 
que  in  ccelum  exal- 
taberis  ?  usque  in 
infernum  descen- 
des  ;  quia  si  in  So- 
domis  factae  fuis- 
sent  virtutes  quae 
factae   sunt     in     te, 

mansissent 
in  hanc 


[p.  136] 


forte 

usque 

diem. 

24. 
dico 
terrae 


Verumtamen 
vobis  quia 
Sodomorum 
remissius  erit  in 
die  judicii,  quam 
tibi. 


(35.         p.  130) 


[p.U3] 


67.  Parvulis  revelatio.  Suave  jugum  Domini, 


->;> 


20.  In  illo  tem- 
pore  respondens 
Jesus  dixit  :  Confi- 
teor  tibi,  Pater, 
Domine  coeli  et  ter- 
rae,  quia  abscondis- 
ti  haec  a  sapienti- 
bus  et  prudentibus, 
et  revelasti  ea  par- 
vulis. 

26.  Ita,  Pater, 
quoniam  sic  fuit 
placitum  ante  te. 

27.  Omnia  mihi 
tradita  sunt  a  Pa- 
tre  meo.  Et  nemo 
novit  Filium,  nisi 
Pater  ;  neque  Pa- 
trem  quis  novit,ni. 
si  Filius,  et  cui  vo- 
luerit  Filius  reve- 
lare. 


67.  Plus  dune  fois  aussi  a  pu  sc  trouver  sur  les  levres  de  Jesus  la  louange  au 
Graud  Uieu  qui  aline  a  se  reveler  aux  petits[Lnc,  X,  21-22).  II  y  a  de  plus  ici,  en 
saiut  Matthieu,  linvitation  adressee  a  tous  par  le  Sauveur,  de  venir  experimen,- 
ter  la  doueeur  de  son  joug.  (xi,  28-130). 


MATTH.    XII, 


XI 

28.  Veoite  ad  me, 
omnes  qui  laboratis 
et  onerati  estis,  et 
ego    reflciam    vos. 

29.  ToUite  jugum 
meum  super  vos,et 
discite  a  me,  quia 
mitis  sum  et  humi- 
lis  corde  ;  et  inve- 
nietis  requiem  ani- 
mabus  vestris. 

30.  Ju  gum  enim 
meum  suave  est, 
et  onus  meum  leve. 


APUD  SIMONEM  PHARIS^UM. 


MARG. 


LUC.    VII. 
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68.Peccatrix  et  Pharisaeus. 


(xm.p.  lkk) 


(IV.   p.   lkk) 


36.  Rogabat  au- 
tem  illum  quidamde 
pharisaeis  ut  man- 
ducaret  cum  illo.  Et 
ingressus  domum 
pharisaei.  discubuit. 

37. Et  eccemulier, 
quae  erat  in  civitate 
peccatrix.  ut  cogno- 
vit  quod  accubuis- 
set  in  domo  phari- 
saei,  attulit  alabas- 
trum  unguenti  ; 

38.  Et  stans  re- 
tro  secus  pedes  ejus, 
lacrymis  coepit  riga- 
re  pedes  ejus,et  ca- 
pillis  capitis  sui  ter- 
gebat,  et  osculaba- 
tur  pedes  ejus,  et 
unguento     ungebat. 


(VI.p.  179) 


68.  Ce  tendre  appel,  quoique  dit  ailleurs  par  saint  Matthieu  et  maintenant  rap- 
porte — non  a  dessein  — ,  avait-il  ete  entendu  par  la  pecheresse  ?  .  .  .  Le  recit  qui 
la  concerne  se  rencontre  a  cette  place  au  moins  fort  a  propos.  Saint  Luc  n'a  pas 
dit  le  nom  de  celte  femme  et  ne  nous  a  renseigne  ni  sur  le  lieu  ni  sur  /'<?- 
poque  du  fait  qu'il  raconle.  Cependant  on  a  generalement  identifie  la  pecheresse 
avec  Marie  Madeleine,  sceur  de  Lazare  et  de  Marthe. 
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[p.136] 


[p.  136] 


39.  Videns  autem 
pharisseus  qui  vo- 
caverat  eum,  ait  in- 
tra  se  dicens  :  Hic 
si  esset  propheta, 
sciret  utique  quae 
et  qualis  est  mulier 
quae  tangit  eum, 
quia    pcccatrix    est. 

40.  Et  respondens 
Jesus  dixit  ad  il- 
lum  :  Simon,  habeo 
tibi  aliquid  dicere. 
At  ille  ait  :  Magis- 
ter,  dic. 

41.  Duo  debitores 
erant  cuidam  foene- 
ratori  :  unus  debe- 
bat  denarios  quin- 
gentos.et alius  quin- 
quaginta. 

42.  Non  habenti- 
bus  illis  unde  red- 
derent,  donavit  u- 
trisque.  Quis  ergo 
eum  plus  diligit  ? 

43.  Respondens 
Simon  dixit  :  iEsti- 
mo  quia  is  cui  plus 
donavit.  At  ille  dixit 
ei  :   Recte  judicasti. 

44.  Et  conversus 
ad  mulierem,  dixit 
Simoni  :  Vides  hanc 
mulierem  ?  Intravi 
in  domum  tuam  ;  a- 
quam  pedibus  meis 
non  dedisti:hcec  au- 
tem  lacrymis  rigavit 
pedes  meos,  et  ca- 
pillis    suis  tersit. 


[p.*m 


Dapres  lenchainement  des  faits  plus  haut  mentionnes  et  de  ceux  qui  vont  suivre 
on  devait  etre  aux  environs  de  la  fete  des  Tentes  (Septembre)  ;  et  si,  au  lieu  de 
Magdala     ou    de  Capharnaiim,  le  fait  devait  etre  place  a  Jerusalem  —  (selon  une 
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(  XIII.  p.  444  j 


(IV.    p.  444) 


45.  Osculummihi 
non  dedisti;  haec  au- 
tem  ex  quo  intravit, 
non  cessavit  oscula- 
ri  pedes  meos. 

46.  Oleo  caput 
meum  non  unxisti  ; 
hsec  autem  unguento 
unxit  pedes  meos. 

47.  Propter  quod 
dico  tibi  :  remittun- 
tur  ei  peccata  mul- 
ta,  quoniam  dilexit 
multum.  Cui  autem 
minus  dimi  ttitur  , 
minus  diligit. 

48.  Dixit  autem  ad 
illam  :  Remittuntur 
tibi  peccata. 

49.  Et  coeperunt 
qui  simul  accumbe- 
bant  dicere  intra 
se:  Quis  est  hic,  qui 
etiam  peccata  dimit- 
tit? 

50.  Dixit  aulem  ad 
mulierem  :  Fides 
tua  te  salvam  fecit  ; 
vade  in  pace. 

(VIII.    p.  444) 


(  VI.    p.    179 


tradition  localequi  montre  en  cette  ville  la  maison  de  Siraon)  —  la  rencontre  du 
doux  Sauveur  et  de  la  pecheresse  convertie  ne  pourrait  etre  qu'un  episode  de  la 
fete  meme  des  Tentes,  seconde  annee  de  la  Vie  publique  de  Jesus. 
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MINISTERIUM  CHRISTI  ET  APOSTOLORUM 

AB  AUTUMNO  II  AD  PASCHA  III 


CAPUT  XIII 


CAPUT  IV 


CAPUT  VIII 


1.  In  illo  die  exi- 
ens  Jesus  de  domo, 
sedebat  secus  mare. 


69.  Per  civitates  et  castella  ad  mare, 

1.  Et  factum  est 
deinceps,et  ipse  iter 
faciebat  per  civitales 
et  castella,  praedi- 
cans  et  evangelizans 
regnum  Dei;  et  duo- 
decim  cum  illo. 

2.  Et  mulieres  a- 
liquae,quae  erant  cu- 
ratse.a  spiritibus  ma- 
lignis  et  infirmitati- 
bus  :  Maria,  quae  vo- 
catur  Magdalene,  de 
qua  septem  daemo- 
nia  exierant, 

3.  Et  Joanna  uxor 
Chusae  procuratoris 
Herodis,  et  Susan- 
na,  et  aliae  multae, 
quae  ministrabant  ei 
de  facultatibus  suis. 


4.       Cum      autem 
t  u  r  b  a     pl  u  r  i  m  a 
convenirent,    et 

decivitatibus 
properarent  adeum, 


1.    Et  iterum  cce- 
pit  docere  ad  mare; 


69.  On  a  fait  remarquer,  a  bon  droit,  quil  devait  y  avoir,  a  deux  epoques  de 
lannee,  celle  des  grandes  chaleurs  et  celle  des  pluies  d'hiver,  une  inlerrup- 
tion  de  quelques  semaines  dans  la  marche  evangelique  a  travers  la  Galilee.  Ainsi 
la  mission  par  laquelle  s'ouvre  le  chapitre  VIII  de  saint  Luc  et  dans  laquelle  on 
voit  de  pieuses  galileennes  suivre  et  assister  de  leurs  biens  la  troupe  apostolique, 
parait  bien  n'avoir  sa  place  qu'apres  les  fetes  de  ser>tembre.C'est  la  mission  d'Au- 
tomne,  dans  la  seconde  annee. 


Al)  MARE  PARABOL.L  DE  REGNO  DEI 
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MATTH.  XIII 


MAKC.    IV. 


L.UC.     VIII. 


JOAN. 


2.  Et  congregatae 
sunt   ad    euin  turbae 

multae,  ita   ut 

i  n  n avicul  a  m 

ascendens  sederet  ; 

et  omnis    turba 

slabat  in  liltore. 

3.  Et  locutus  est 
eis  mttlta  in  paraho- 
lis, 


dicens: 


Eccc     e.riit 
qui  seminat, 
seminare. 

4.  Et  dum  semi- 
nat,  qusedam  ceci- 
derunt   secits    viatu^ 

et  venerunt  volucres 

cwli,  et  comederunt 
ea. 

5.  Alia  autem  ce- 
ciderunt  in  petrosa, 
uhi  non  hahehant 
terram  multam  :  et 
continuo  e.rorta 
sunt,quia  non  hahe- 
hant  altitudinem 
ierrse. 

6.  Sole  autem 

orto 
ssstuaverunt  :     et, 
quia  nou    hahehant 
radicem,    aruerunt. 


e  t   congr  eg  at  a 
est    ad   eum     turha 

multa,   ita  ut 

navim     ascendens 

sederet   in    mari,  et 

otnnis    turba     circa 

mare    super  terram 

erat. 

2.  Et  docebat  eos 
in  parabolis  multa  ; 


70.  Parabola  Seminantis, 


et  dicebat  illis  in 
doctrina   sua  : 

3.  Audite  : 
ecce  exiit 
seminans   ad   semt- 
nandum. 

i.  Et  dum    semi- 
nat,    aliud     cecidit 
c  i  rc  a  v  ia  m, 

et venerunt  volucres 
coeli,  et  comede- 
i  unl      illud. 

5.  Aliud  vero  ce- 
cidit  super  petrosa, 
ubi  non  habuit  ter- 
rain  mullam  ;  et 
statim  exortnm  est, 
quoniain  non  habe- 
b  a  t  a  1 1  i  t  u  d  i  n  e  m 
Lerrae  ; 

6.Et  quando  exor- 
tns  est  sol,  exaes- 
tuavit  :  et  eo  quod 
iion  habebat  radi- 
cem,  exaruit. 


dixit 
per    siniilitudinem  : 

5.  E.riit 

qui    seminat,    semi- 

nare    semen    suum  ; 

et       dum      seminat. 

ali  u  d  c  ecidi  t 

secus     viam,  et 

conculcatum          est, 
e  t     vol u  cr  e s 
coeli  comederunt 

illud. 

6.  Et  aliud    ceci- 
dit    supra    petram  : 

et 
natum, 


aruit, 
quia    non      habebat 

I  lminorein. 


VI 


/'• 


179) 


iv  une 
ailles. 


La  tournee  daulomne  achevee.la  mission  se  eontinue  aux  bords  du  lac,  pi 
serie  de  paraboles,  qui  conviennent  on  ne  peut  mieux  a  lepoque  des  sein 
Celles-ci  ont  visibleinent  suggcre   plus  d  une  de  ces  instructions. 

70.  Cest  d  abordla  parahole  du  semeur.  Jesus  la  propose.assis  dans  la   barque, 
pendant  que  le  peuple  fait  cercle,  pour  lentendre,    sur  le    rivage. 

10 


1'ig 


AB  AUTUMN.  II  AD  1 ASCH.  III 


MATTH.    XII! 


M  A  R  C      IV. 
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JOAN. V 


7.  Alia  autem  ce- 
ciderunt    in  spinas; 

et  creverunt  spinx, 
et  suffoca  verunt 
ea. 

8.  Alia  autem  ce- 
ciderunt  in  terram 
bonam  ;    et    dabant 

fruct  u  m , 
aliud     centesimum, 
aliud  sexagesimum, 
aliud      trigesimum. 


9.  Qui  habet  aures 
audiendi,  audiat. 


7.  Et   aliud  ceci- 
dit    in   spinas  ;   et 

ascenderunt  spinae, 
et  suffocaverunt  il- 
lud ,  et  fructum  non 
dedit. 

8.  Et  aliud  cecidil 
in  lerram  bonam  ; 
et  dabat  fructum  as- 
cendentem  et  cres- 
centem,  et  affere- 
bat  unum  triginta , 
unum  sexagiuta,  et 
unum  centum. 

9.  Et  dicebat  : 
Qui  habet  aures 
audiendi,audiat. 


7.  Et    aliud     ceci- 
dit   inter   s  p  i  n  a  s; 
et  simul  exorlse 
spinse 
suffocaverunt 
illud. 

S.Et  aliud  cecidit 

in   terram     bonam  : 

et  ortum  fecit 

fructu m 

centuplum. 


Haec  dicens  clama- 
bat  :  Qui  habet  au- 
res  audiendi,audiat. 


10* ^Parabolse  Scminantis  interpretatio 


10.  Et  accedenles 


puli 


iisci 


dixerunt  ei  :  Quare 
in  parabolis loqueris 
cis  ? 

11.  Qui  respon- 
dens,  ait  illis  :  Quia 
vobis  datum  est  nos- 
se  mysteria  regni 
ccelorum;illis  aulem 


non   est  datum. 

12.  Qui  enim  ha- 
bet,  dabitur  ei,  et 
abundabit  :  qui  au- 
tem  non  habet,  et 
quod  habet  auferc- 
tur  ab  eo. 


10.  El  cum 
esset   singularis, 

inlerrogaverunt 

eum  hi  qui  cum     eo 

erantjduodecim, 

parabolam. 


W.Et  dicebat  eis: 
Vobis  datum  est  nos- 
se  mysterium    regni 

Dei  :  illis  autem 

qui    foris    sunt, 


9.    Interrogabant 
aut  em  e u m 
discipuli  e/us, 

quae  csset  hsec  para- 

bola. 


10.    Quibus     ipse 

dixit  :    Vobis  datum 

est  nosse  mysterium 

regni  Dei, 

cceteris 

autem 


\p.    113] 


x 


Puis,  a  leurdomicile    ou  ils  sont  rentres,  colloque    entre  le  Maitre  et  les  disci- 
ples  au  sujel  de  l'enseignement  qui  vient  d'etre  donne  eu  paraboles. 


parabol/h:  in  domo 


MATTH.    XIII. 


M  A  P.  C  .     IV. 


luc.  vni 


JOAN. 


13  Ideo  in  para- 
bolis  loquor  eis  : 
quia  videntes  non 
vident,  et  audientes 
non  audiunt  neque 
intelligunt. 


14.  Et  adimplelur 
iu  eis  prophetia 
Isaiae,  dicentis  :  Au- 
ditu  audietis,  et  non 
intelligetis  ;  et  vi- 
dentes  videbitis,  et 
non  videbitis. 

15.  Incrassatum 
cst  enim  cor  populi 
hujus,  et  auribus 
graviter  audierunt, 
et  oculos  suos  clau- 
serunt  ;  ne  quando 
videant  oculis,  el 
auribus  audiant,  el 
corde  intelligant,  et 
convertantur,  et  sa- 
nem  eos. 

16.  Yestri  autera 
beati  oculi  quia  vi- 
dent,  et  aures  vestrse 
quia  audiunt. 

17.  Amen  quippe 
dico  vobis.  quia 
multi  prophetae  et 
justi  cupierunt  vi- 
dere  quae  videtis,  el 
nou  viderunt  :  et  au 


in    parabolis    omnia 
Gunt  , 

12.  Ut  videntes 
videant,  et  non  vi- 
deant,  et  audientes 
audiant,  et  non  in- 
telligant,  nequando 
convertantui*j  et  di- 
mittantur  eis  pecca- 
ta. 


i  n         p  a  v  ab  o  l  i  s, 

ut    vident  e  s 
no  n     v idean t 
et     a  udi  entes 
non  intelligant. 


[VI.      p.   119  ) 


Pourquoi  ce  nouveau  mode  denseignement  ?  —  Quia  videntes  non  \'ident,est-\\ 
repondudans  saiul  Matthieu  l  13)  ;  ut  videntes  non  videant  dans  saint  Marc  et 
saint  Luc.  II  n'y  a  pas  contradiction  :  1  un,raveuglement  volontaire.  est  peche;  lau- 
tre,  retrait  ou  diminution  de  la  lumiere,  est  chatimeut  ;  mais  le  chatiment  n'est 
venu  quapres  la  faule. 
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MATTH.    XIII. 


MARC.     IV. 
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.IO AN.    V, 


dire  quae   auditis,  et 
non  audierunt. 


18.  Vos  ergo  au- 
dite  parabolam  se- 
minantis. 


19.  Omnis  qui 
audit  verbum  regni 
et     non      intelligit, 

venit   malus, 


et  rapit 

quod  seininatum  est 

in    corde  ejus  : 

hic  est  qui secus 

viam  seminatus  est. 

20.  Qui      autem 
su pe  r  p  etrosa 
s e  minatus   e s t : 

hic  est,  qui  verbum 
audit,  et  continuo 
cum  gaudio  accipit 
illud  ; 

21.  Non  habet  au- 
tem  in  se  radicem, 
sed  est  temporalis  ; 

facta  autem  trihula- 
tione  etpersecutione 
propter  vei  bum,con- 
tinuo  scandaiizatur. 


13.  Et   aitillis  : 
Nescitis    parabolam 
hanc  ?  et    quomodo 
omnes  parabolas 

cognoscetis  ? 


14.  Qui  seminal, 
verbum  seminat. 

15.  Hi  autem  sunt 
qui  circa  viam,  ubi 
seminatur    verbum. 


et     cum     audierint, 
confestim 

venit  salanas, 

et  aufert  verbum 
quod  seminatum  esl 
in    cordibus  eorum. 


16.  Et  hi  sunt  si- 
iniliter  qui  super 
petrosa  seminantur, 
qui  cum  audierint 
verbum,  stalim  cum 
gaudio  accipiunt 
illud  ; 

17.  Et  non  habenl 
radicem  in  se,  sod 
temporales  s  u  n  t  ; 

deinde  orta  tribula- 
tioneet  pei  secutione 
proplerverbum,cor.- 
testiin  scandalizan- 
lur. 


1 1.  Est  autem  hxc 
parahola   : 
Semen    est    verbum 
Dei. 


12.  Qui  autem 
secus  viam, 

hi  sunt 

qui 
audiunt  ; 

deinde 
venit 

diabolus 
et  tollit  verhum 
decorde  eorum, 

ne    credentes     salvi 
tiant. 

13.  Nam    qui 
supra    petram , 

qui,  cum  audierunt, 

c u m  gaudi  o 
susapiunt  verhum  ; 

et  hi 

radices  non  habent ; 

q  u  i      a  d     t  e  m  p  u  s 

credunt, 


et    in   tempore    ten- 
lalionis  rccedunt. 


\p.     113] 


y 


Cependant  1'explication  de  la  parabolc  est  accordee  aux  disciples  selon  leur  de- 
mande  :  la  semence  visee  dans  la  parabole  nest  autre  que  la  parole  de  Dieu ,  et 
les  diverses  sortes  de  terrains  ou  est  jetee  la  semence,  les  diverses  dispositions 
avcc  lesquelles  est  entendue  la  divine  parole. 


PARABOLiE  IN     DOMO 
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MATTH.   XIII. 


MARC.    IV, 
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22.  Qui  autem  se- 
minatus  esi  in  spi- 
nis,    hic     est       qui 

verbum     audit, 

et  sollicitudo  saeculi 

is  tius,  etfallacia 

d  i  v  i  t  i  a  r  u  m 

suffocat   verbum,  et 
siue  fructu  efficitur. 

23.  Qui  vero  in 
terram  bonam  semi- 

natus  est,  hic  est 

qui  audit  verbum  et 

intelligit, 
et  fructum  affert,  et 
facit  aliud  quidem 
centesimum,  aliud 
autem  sexag  es  i- 
m um,  aliud  vero  tri- 
sesimum . 


18.  Et  alii  sunt, 
qui  in  spinis  semi- 
nantur  :  hi   sunt  qui 

verbum  audiunt, 

19.  Et  aerumnae 
sseculi,   et    deceptio 

divitiarum, 
etcirca  reliqua  con- 
cupiscentiae  intro- 
euntes  suffocant  ver- 
bum,  et  sine  fructu 
eflicitur. 

20.  Et  hi  sunt  qui 
superterram  bonam 

seminati     sunt, 

qui  audiuntverhum, 
et 
suscipiunt,  et 
fructificant, 

unum  triginta,  unum 
sexaginta  et  unum 
centum. 


14.  Quod    autem 
in  spinas   cecidit. 

hi    sunt  qui 

audierunt, 

et 

a  sollicitudinihus, 

et    divitiis, 

et    voluptatihus 

vitx 

euntes    suffocantur, 

et  non  referunt  fruc- 

tum. 

15.  Quod    autem 
in    honam      terram , 

hi sunt 

qui  in  corde  bonoet 

optimo        audientes 

verbum 

retinent,  et  fructum 
afferunt  in  patientia. 


70**  Discipulis  jussio  luminis  manifestandi. 

21.    Et    dicebal 

illis  :  Numquidvenit 

lucerna,  ut  sub  mo- 

dio  ponatur,  aut  sub 

lecto  ?    nonne  ut  su- 

percandelabrum  po- 

natur  ?  16.    Nemo    autem 

lucernam  accendens, 
operit  eam  vase,  aut 
subtus  lectum  po- 
nit  ;  sed  supra  can- 
delabrum  ponit,  ut 
intrantes  videant  lu 
men. 

17.  Non  est  enim 
occultum  quod  non 
manifestelur,  nec 
absconditum  quod 
non  cognoscatur  et 
inpalam  veniat. 


22.  Non  est  enim 
aliquid  ahsconditum 
quod  non  manifes- 
tetur  ;  nec  factum 
est  occultum,  sed  ut 
in  palam  veniat. 


VI.       p.  179) 


Cette  parole  est  egalement  lumiere:  lumiere  divine  que  les  disciples  ne  devront 
pas  tenir  cach-fe  sousle  boisseau,  mais  qu'ils  auront  la  grave  obligation  de  propa- 
ger,   a  1'avantage   spirituel  de  tous  sans  negliger  le  leur  : 
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(23.       p.  UO 


23.  Si  quis  habet 
aures  audiendi,  au- 
diat. 

24.  Etdicebat illis: 


Videtequidaudialis. 

Iuquamensura  men- 
si  fueritis,  remetie- 
tur  vobis,  et  adji- 
cietur  vobis. 

25.  Qui  enim   ha- 
bet,  dabitur  illi  ;  et 

qui  non  habeti 
etiam      quod    habet 


18.  Yidcte   ergo 
quomodo     audiatis 


Qui  enim  habet,  da- 
bilur  i  li  ;  et  qui- 
cumque  non     habet, 

etiam 

quod  putat  se  habe- 

re,  auferetur  ab  illo. 


71. 


auferetur   ab  eo. 

Ad  Jesum  mater  et  fratres  iterum 


19.  Yenerunt  au- 
tem  ad  illum  mater 
et  fratres  ejus,  et 
non  poterant  adire 
eum  prae  turba. 

20.  Et  nuntiatum 
est  illi  :  Mater  tua 
et  fratres  tui  stant 
foris,  volentes  te  vi- 
dere. 

21.  Qui  respon- 
dens  dixit  ad  eos  : 
Mater  mea  et  fra- 
tres  mei  hi  sunt  qui 
verbum  Dei  audiunt 
et  faciunt. 

(22.         p.155) 


[().     113 


* 


71.Peudant  le  colloque  intime  avec  les  disciples.on  signale  du  dehors  I  arrivee  de 
la  mere  et  des  freres  de  Jesus  (  TEcriture  appelle  ainsi  ses  cousins),qui  demandent 
a  le  voir.  «  Ma  mere  et  mes  freres,  repond-il,  ce  sont  ceux  qui  entendent  la  parole 
de  Dieu  et  la  meltent  en  pratique  »,  allusion  evidente  a  la  parabole  de  la  semence 
qui  venait  d'etre  proposee  et  expliquee  ;  les  deux  choses  se  suivent  dans  le  reeit 
de  saint  Luc  et  ne  doivent  point  etre  separees.  Dans  une  aulre  circonstanee  rap- 
portee  auparavant  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc  (p.  135),  Jesus  avait  repondu  : 
«Qui  estma  mere  etmon  frere?C'esl  celui  qui  fait  la  volonte  de  mon  Pere  celeste»; 
deux  formules  difFerentes,.  donc  endeux  ciixonstances  elles-memes  distinctes,  nul- 
lement  identiques. 


PARABOL/E  AD  MARE 
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72.  Semen  ultro  fructificans. 

26.  Et  dicebat  : 
Sic  est  regnum  Dei, 
quemadmodura  si 
homojaciat  semen- 
tem  in   terram. 

27.  Et  dormiat.el 
exurgat  nocte  etdie, 
et  semen  germinet, 
et  increscat  dum 
nescit    ille. 

28.  Ultro  enim 
terra  fructificat,pri- 
mum  herbam.dein- 
de  spicam,  deinde 
plenum  frumentum 
in  spica. 

29.  Et  cum  pro- 
duxerit  fructus,  sta- 
tim  rnittit  falccm; 
quoniam  adest  mes- 
sis. 

73.  Zizania  in  agro. 


24.  Aliamparabo- 
lam  proposuit  illis, 
dicens  :  Simile  fac- 
tum  est  regnum  cce- 
lorum  homini,  qui 
seminavit  bonum  se- 
men  in  agro   suo. 

25.  Cum  autem 
dormirent  homines, 
venit  inimicus  ejus, 
et  superseminavit 
zizania  in  medio 
tritici,  et  abiit. 

26.  Cum  aulem 
crevisset  herba,  et 
fru  ctum  f ecisset, 
tunc  apparuerunt  et 
zizania. 


(30.       p.   152) 


(22.       p.  156) 


(vi.    P.  m ) 


72-73.  Parmi  les  autres  paraboles  de  nouveau  adressees  au  peuple,  toutes  ega- 
lement  relalives  au  Royaume  de  Dieu  sur  la  terre,  qui  est  1'Eglise,  celle  de  la  ]e- 
condite  naturelle  a  la  semence  a  ete  rapportee  seulement  par  saint  Marc  ;  la  pa- 
rabole  de  Yivraie  mSlee  au  bon  grain,  seulement  par  saint  Malthicu. 
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27.  Accedenlos 
autem  servi  patris- 
familias,  dixerunl 
ei  :  Uomine,  nonne 
bonutn  semen  semi- 
nasti  in  agro  tuo  ? 
Unde  ergo  habet  zi- 
zania  ? 

28.  Et  ait  illis  : 
Inimieus  homo  hoc 
fecit.  Servi  auteni 
dixerunt  ei  :  Vis, 
imus.  et  colligimus 
ea  r 

29.  Et  ail  :  Non  : 
ne  forte  colligentes 
zizania  eradicetis 
simul  cum  eis  et  tri- 
ticum. 

30.  Sinile  ulraque 
crescere  usque  ad 
messem  ;  et  in  tem- 
pore  messis  dicam 
messoribus  :  Colli- 
gite  primum  zizania. 
et  alligate  ea  in  fas- 
ciculos  ad  combu- 
rendum  ;  triticum 
autem  congregate  in 
horreum    ineum. 


31.  Aliam  parabo- 
lam    proposuit    eis. 
dicens  : 


Simile  est  regnum 
ccelorum  grano  si- 
napis,  quod  acci- 
piens  homo  semina- 
vit  in   agro  suo  : 


(29.       p.loi) 


(2i.       p.  i.:0) 


[/'•  tm 


74.  Sinapi,  fermentum,  et  alia. 


30.  Et  dicebat  : 
Cui     assimilabimus 
regnum     Dei  ?     aut 
cui  parabohe    com- 
parabimus  illud  ? 


31 .  Sicut  granum 


map 


is, 


74.  Des  deux  paraboles  suivantes,  celles  du  seneve  et  du  levain.  la  prcmiere  se 
lit  dans  saint  Matthieu  et  dans  saint  Marc,  la  seconde  dans  saint  Matthieu  seu- 
lement  (33). 


PARABOL.E  AD  MARE 
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MATTH.    XIII. 


MAHC.    IV. 


LUC.    VIII 


JOAN.    V. 


32.  Quod 

minimum  quidemest 
omnibus  seminibus; 


cum  autem  creverit, 
majus  est  omnibus 
oleribus,etfit  arbor, 

ita   ut    volucres 
coeli     venia  n  t,  e  t 

habitent 
in    ramis     ejus. 

33.  Aliam  parabo- 
lam  locutus  est  eis  : 
Simile  est  regnum 
coelorum  fermento 
quod  acceptum  mu- 
lier  abscondit  in  fa- 
rinae  satis  tribus, 
donec  fermentatum 
est  totum. 

34.  Ha3c  omnia  lo- 
cutus  est  Jesus  inpa- 
rabolis    ad    turbas  : 


et    sine      parabolis 
tion  loquebatur 

eis, 
35.  Ut  impleretur 
quod  dictum  erat 
per  Prophetam  di- 
centem  :  Aperiam  in 
parabolis  os  meum, 
eructabo  abscondita 
a  constitutione 
mundi. 


quod,  cum    semina- 
tum    fuerit  in  terra, 

minus  est 
omnibus  seminibus, 
quae    sunt  in   tcrra  ; 
32. Et  cumsemina- 
tum  fuerit,  ascendit, 
et 
fit  majus    omnibus 
oleribus, 
etfacitramosmagnos 

ita  ut 
possint    sub  umbra 
ejus  aves  cvcli 
habitare. 


33. Et  talibus  mul 
tis  parabolis   loque- 
batur      eis    verbum. 
prout  poterant  audi- 
re. 

34.  Sine  parabola 
autem  non  loqueba- 
tur  eis  : 


(22.        p.  155) 


(VI.         p.  170) 


Les   deux  se  trouveront  aussi  ensemble,  mais  plus  tard.en  sainl  Luc,lors    de  la 
missjon  finale  en  Galilee,  en  route  vers  Jerusalem  (XIII,  18-21). 
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AB  AUTUMN.  II  AD  PASCH.    III 


MATTH.    XIII. 


MARC.     IV. 


LUC.    Vlll 


JOAN 


o*...seorsumautem|      (21 
discipulis  suisdisse- 
rebat  omnia. 


p.  150) 


36.Tunc,  dimissis 
turbis,  venit  in  do- 
mum  ;  et  accesse- 
runt  ad  euni  disci- 
puli  ejus,  dicentes  : 
Edissere  nobis  pa- 
rabolam  zizaniorum 
agri. 

37.  Qui  respon- 
dens  ait  illis  :  Qui 
seminat  bonum  se- 
men,  est  Filius  ho- 
minis. 

38.  Ager  autem, 
est  mundus.  Bonum 
vero  semen,  hi  sunt 
filii  regni.  Zizania 
autem,  filii  sunt  ne- 
quam. 

39.  Inimicus  au- 
lem  qui  seminavit 
ea,  est  diabolus. 
Messis  vero,  con- 
summatio  saeculi 
est.  Messores  au- 
tem,angeli  sunt. 

40.Sicut  ergo  col- 
liguntur  zizania,  et 
igni  comburuntur  : 
sic  erit  in  consum- 
matione  saeculi. 

41.  Mittet  Filius 
hominis  angelos 
suos,  et  colligent  de 
regno  ejus  omnia 
scandala,  et  eos  qui 
faciunt  iniquitatem. 

42.  Et  mittenteos 
in  caminum  ignis. 
Ibierit  fletusetstri- 
dor  dentium. 


75.Zizaniorum    interpretatio. 


[p,    113   ] 


" 


75.  De  ces  diverses    paraboles    prononcees    dehors,   comme  il  en  a  ete  pour  h 
premiere,  1'explication  est  ensuite  donnee  aux    disciples  de  retour  dans  la    maiso 
(Marc  34);  notamment  et  avec  plus  detendue,l'explication  de  la  parabole  de  l'Wrai 
en  saint  Matthieu.  * 


a 
on 

e 
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MATTH.    XI I E 


MARC.   IV. 


LUC.    VIII. 


JOAN. 


43.  Tunc  justi  ful- 
gebunt  sicut  sol  in 
regno  Patris  eorum. 
Qui  habet  aures  au- 
diendi,  audial. 


44.  Simile  est 
regnum  coelorum 
tliesauro  abscondito 
in  agro  ;  quem  qui 
invenit  homo,  abs- 
eondit,  et  prae  gau- 
dio  illius  vadit,  cl 
vendit  universa  qua? 
habet,  etemitagrum 
illum. 

15.  Iterum  simile 
«stregnum  co^lorum 
homini  negotiatori, 
quaerenti  bonas  mar- 
garitas. 

46.  Inventa  autem 
una  pretiosa  marga- 
rita,  abiit,  et  vendi- 
dit  omnia  quae  ha- 
buit,    et    emit    eam. 

47.  Iterum  simile 
est  regnum  coelorum 
sagenae  missae  in 
mare,  et  ex  omni 
genere  piscium  con- 
greganti 

48.  Quam,  cum 
impleta  esset,  edu- 
centes,  et  secus  lit- 
lus  sedentes,  elege- 
iunt  bonos  in  vasa, 
malos  autem  foras 
miserunt. 


76.   Breves  aliae  parabolae. 


00. 


156) 


22.  Factum  est 
autem  in  una  die- 
rum,  et  ipse  ascen- 
dit  in  naviculam,  et 
discipuli  ejus  : 


(2-h(p.  156) 


(vi.       p.no) 


76.  Eniin,  en  saint  Malthieu  aussi.  les  trois  derniercs  paraboles,  plus  breves,  du 
tresor  cacke,  de  la  pierre  precieuse,  et  du  filet  jete  en  mer;  elles  sont  encore, 
vraisemblablement,  proposees  dans  la  barque,  en  la  derniere  journee  mentionnee 
par  saint  Luc  (22  . 
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MINISTERII  CHRISTI  ANNO.  II 


MATTH.       XIII. 


MARC.    IV. 


LUC.     VIII 


JOAN.   V. 


49.  Sic  erit  incon- 
summatione  saeculi : 
exibunt    angeli,      et 
separabunt     malos 
de   medio  justorum. 

50.  Et  mittenteos 
in  caminum  ignis  : 
ibi  erit  fletus,  et 
stridor  dentium. 

51.  Intellexistis 
haec  omnia  ?  Dicunl 
ei  :  Etiam. 

52.  Ait  illis  :  Ideo 
omnis  scriba  doctus 
in  regno  coelorum, 
similis  est  homini 
patrifamilias  qui 
profert  de  thesauro 
suo  nova  et   vetera. 


(34.  p.  15k\ 


22. 


p.15. 


[P.  m] 


77.  Procellosa  transfretatio. 


53.  Et  faclum 
est,  cum  consuim 
masset  Jesus  para- 
bolas  istas, 


35.  Et  ait  illis 
in  illa  die,cum 

sero  esset    factum   : 
Transeamus  contra. 

36.  Et  dimittenles 
turbam,  assumunt 
eum  ita  ut  erat  in 
navi  ;  et  alise  naves 
erant  cum  illo. 


22b.  Et  aitadillos. 


T  r  a  n  s  f  r  e  t  e  m  u  s 
t  r  a  n  s     s  t  a  g  n  u  m 


Et  ascenderunt. 


Tout  cet  ensemble  d'instructions  donnees  tour  a  tour  et  a  diverses  reprises,  a 
tous  au  bord  du  lac,  aux  disciples  dans  la  maison,  evidemment  n'appartient  pas 
a  une    meme  journee. 

77.  Sur  le  soir  de  la  derniere,  selon  le  texte  de  saint  Marc  etde  saint  Luc,  et  sur 
Tordre  du  Maitre,  sans  quil  ait  quitte  la  barque  ou  il  a  parle,  on  vogue  vers  la 
rive  orientale. 

La  remarque  a  deja  ete  faite  que  les  circonstances  de  lembarquement  et  de  la 
traversee  ne  paraissent  plus  les  memes  que  dans  le  recit  anterieur  de  saint  Mat- 
thieu  (n.  47). La,  en  efTet,  on  sest  emb<\\'C[ne  pour  partir  vers  1'autre  rive  ;  ici,  Je- 
sus  est  monte  avec  ses  disciples  dans  la  barque  pour  enseigner,  et  ce  n'est 
quapres  avoir  acheve  de  parler  que,  le  soir  venu,  il  a  donne  ordre  de  naviguer 
vers  1'autre  bord. 


SUPER  STAGNUM  GENESARETH 
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MATTU.    XI : 


MARC.    !V, 


LUC.    VIII. 


JOAN. 


(54.  p.    158.) 


37.  Et  facta  est 
procella     magna 

Vttntit 
et    fluclus    mittebat 
in  navim,  ita  ut  im« 
pleretur  navis. 

38.  Et  erat  ipse 
in  puppi  super 
cervical    dormiens  ; 

et  excitant  eum}    et 

dicunt 
illi   :  Magister,    non 
ad  te    pertinet,  quia 
perimus   ? 

39.  Et  exurgens 
comminatus     est 

vento, 


et  dixit  mari :  Tace, 
obmutesce.  Et  ces- 
savit  ventus,  et  fac- 
la  est  tranquillitas 
magna. 

40.  Etait  illis  : 
Quid   timidi    estis  ? 
necdum  habetis 
fidem  ? 


23.Etnavigantibus 

illis,        obdormivit, 

et  descendit 

procetla 

venti    in   stagnum 

et   complebantur, 


et  periclitabantur. 


24.        Accedentes 
autem  suscitaverunt 
eum,    dicentes  : 


Praeceptor,perimus. 
At  ille  surgens,  in- 
crepavit  ventum,  et 
lempestatem    aquae, 


et  cessavit   ;  et  facla 
est  tranquillitas . 

25.    Dixit    autem 
illis  : 

Ubiest  fides  vestra? 


(VI.  p.    179.) 


La,  Nolre-Seigneur  nest  revenu  a  Gapharnaiim  qu'apres  quelques  jours  (post 
dies,  Marc,  11,1)  et  on  n'a  connu  son  retour  que  lorsqu'il  etait  deja  rentre  dans  la 
maison  ou  la  multitude  est  alle  lassieger  ;  ici,  il  a,  dans  la  meme  journee,  aborde 
a  Gergesa  et  repasse  le  lac,  trouvant  sur  le  rivage  le  peuple  qui  lattendait. 

II  peut  certainement  y  avoir  eu  dans  la  seconde  annee  de  la  vie  publique  de 
Notre-Seigneur,et  aussi  dans  la  premiere,une  traversee  perilleuse  au  dela  du  lac. 

Ainsi  sexplique  comment  dans  le  recit  du  premier  evangeliste,  Notre-Seigneur 
rassure  d'abord  les  disciples  avant  de  se  lever  et  de  commander  a  la  tempete  (p. 
93,  v.  26.),  et  comment  au  contraire,  dans  les  deux  autres,  il  se  leve  dabordpour 
imposer  silence  aux  vents  et  aux  flots,  et  adresse  ensuite  la  parole  aux  Apotres  : 
si  chacune  de  ces  descriptions  est  exacte,  il  s'ensuit  que  le  fait  precedemment 
rapporte  est  different  de  celui-ci.  Le  texte  de  saint  Matthieu  ne  pourrait  d'ail- 
leurs  figurerici,  enregard  des  deux  autres,  qu'a  la  condition    detre    tronque. 
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AB  AUTUMN.  II  AD  PASCH.  III 


MATTH.    XIII. 


MARC.     IV. 


HIC.    VI!  I. 


JOAN.    V, 


(53      p.  156.) 


Et  timuerunt 
timore     magno,      el 

dicebant  ad  alie- 
vutruin  :  Quis,  pu- 
tas,   est.    iste,   qaia 

et  venlus  et  maro 
obediunt  ei  ? 


Qui     timentes, 

mirati  sunt  ad 
invicem,  di<;entes  : 
Qnis  putas  hic  esl, 
quia  et  ventis  el 
mari    imperat, 

et  obediunt  ei  ? 


[P.  113) 


CAPUT   V 
78.  Boemoniaci  re^ionis  Gerasenorum. 


28.  Et  quum  ve- 
nisset  trans  freium 

in  regionem 
Gerasenorum, 


occurrerunt  ei  duo 
habentes  deemonia, 
de  monumentis 
exeuntes,  saevi  ni- 
mis,  ita  ut  nemo 
posset  transire  per 
viam  illam, 

29.  Et  ecce  cla- 
maverunt  dicentes: 
Quid  nobis  et  tibi, 
Jesu,  fili  Dei  ?  Ve- 
nisti  huc  ante  tem 
pus  torquere  nos  ? 


1.      Et      venerunl 
trans     fretum  maris 

in    regionem 
Gerasenovuin. 


2.   Et   exeunti  ei 
de  navi, 


statim 


26.    Et 

navigaverunt 


ad  regionem    Gera- 

senorum.     quao     esl 

contra  Galilaeam. 

27.  Et  cum 

egressus    esset 

ad    lerram, 


78.  Quant  a  la  delivrance  des  possedes  dau  dela  du  lac,  le  texte  anterieur  de 
saint  Matthieu  est  ici  rapporte  comme  apparlenant,  avec  celui  de  saiut  Marc  et 
de    saint  Luc,  a  un  fait  identique. 

Les  trois  textes,  dans  la  Vulgate,  portent  Gerasenorum,  mais  la  ville  de  Gera- 
sa  est  bien  loin  au  sud-est  du  lac  ;  le  grec  de  saint  Marc  et  de  saint  Luc,  ra8ap7]vcov 
de  Gadara,  celle-ci  plus  rapprocheedn  lac  mais  encore  a  une  certaine  distance;  le 
grec  de  saint  Matthieu  Espyscirjvwv,  de  Gergesa  qui  serait  aujourdhui  Kersa,  a 
une  faible  distance  de  la  rive  orientale  du  lac  de  Tiberiade,  dans  le  district  qui 
avait  Gadara  pour  chef-lien,  ce  qui  fait  que  les  Evangelistes  ont  pu  dire  indiffe- 
remment  :  rspyearjvwv  ou  raSap/jvwv. 
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MATTH.    XI! 


MAKC.    IV 


LUC.    VIM 


JOAN. 


(54, 


p. 158) 


occurrit  de  monu- 
mentis  h  omo  in 
sp  iritu       im  m  undo, 


3.  Qui 

domicilium  habebat 
i  n  m  o  num  entis  ; 
et  neque  catenis  jam 
quisquam  poterat 
eum  ligare  : 

4.  Quoniam  saepe 
compedibus  et  cate- 
nis  vinclus,  dirupis- 
set  catenas,  et  com- 
pedes  comminuis- 
set,  et  nemo  poterat 
eum  domare. 

5.  Et  semper  die 
ac  nocte  in  monu- 
mentis  et  in  monti- 
bus  erat,  clamans.el 
concidens  se  lapidi- 
bus. 

6.  Yidens     autem 
Jesum  a  longe, 

cucurrit, 

et    adoravit      eum  : 

7.  Et  clamans 
voce   magna    dixit  : 
Quid    mihi    et  tibi, 
J e s  u,    Fili     Dei 

A  Itissi  m  i  ? 
adjuro  te  perDeum, 
ne   nie  torqueas. 

8.  Dicebat  enim 
illi  :  Exi,  spiritus 
immunde,abhominc. 


occurrit 
quidam. 


illi 


vir 
qui  ha- 
bebat  dsemonium 
jamtemporibus  mul- 
tis.  et  vestimento 
non  induebatur,  ne- 
que  in  dorno  roane- 
bat,  sed  in  monu- 
mentis. 


28.     Is,    ut    vidit 

Jesum , 

procidit  ante  illum , 

et    exclamans 
voce  magna,    dixit  : 
Quid  mihi  ettibiest, 
Jesu,     Fili     Dei 
A  lti  s  s  imi   ? 
obsecro  te, 
nc     me     torqueas. 


29.       Pra2cipiebat 
enim      spiritui     im- 
mundo      ut       exiret 
ab  homine. 


VI, 


179) 


Le  commencement  du  recit  de  saint  Matlhieu  (28,  29)  est  place  en  lete  et  sepa- 
rement  du  recit  des  deux  autres,  pour  une  plus  facile  redaction.  Mais  deux  posse- 
des  dont  parle  saint  Matthieu,  tandis  que  saint  Marc  et  saintLuc  parlent  d  un  seul 
•~le  plus  violent  sans  doute  et  le  plus  connu  —  ,ne  sont  pas  chose  contradictoire 
a  l'identificalion  des  trois  textes  pour  un  seul  et  merne  fait. 


1<)0 


MINISTEKII     CHRISTI  ANNO  II 


MATTH.    XIII 


MARC.    IV. 


LUC.  VIII 


JOAN.    V. 


(53.     p.156) 


VIII 

30.    Erat  autem 
non  longe   ab    illis 

grex  muttorumpor- 
corum,  pascens. 

31.  Damionesau- 
tcm  rogabant  eum, 

diccntes  . 
Si  ejicis    nos   hinc, 
mitte  nos  in  gregem 
porcorum. 


32. Et  ait  illis  :  Ite, 

At  illi  exeuntcs 


abicrunt  inporcos, 


9.   Et  interrogabat 
euni    :      Quod     tibi 

nom  en  est  ?  et 
dicit  ei  :  Legio  mihi 
noraen  est,quia  mul- 
ti  sumus. 

10.  Et  deprecaba- 
tur  eum  multum,  ne 
se  expelleret  extra 
regionem. 


11.      Erat    autem 
ibi  circa  montem 

grex  porcorum   ma- 
gnus,  pascens. 

12. Et  deprecaban- 
tur  eum  s  pi  r  i  tu  s  , 

dicentes  : 

Mitte  nos  in  porcos 

ut  in  eos  introeamus. 

13.    Et    concessit 

eis  statim  Jesus. 

Et  exeuntes 
spiritus        immundi 

introierunt 
in   porcos  : 


Multis  enim  tempo- 
ribus  arripiebat  il- 
lum,  et  vinciebatur 
catenis  et  compedi- 
bus  custoditus,  et 
ruptis  vinculis  age- 
batur  a  daemonio  in 
deserta. 

30.       Interrogavit 

autem  illum    Jesus, 

dicens  :    Quod    tibi 

nomen  est  ?  At    ille 

dixit  :  Legio  ; 

quia  intraverant  dse- 
monia  multa  in  eum . 


31. 


rogabant 


Et 
illum 

ne  imperaret  illis  ul 
in  abvssum  irent. 


32.     Erat    autem 
ibi 
grex  porcorum  mul- 
torum      pascentium 

in  monte  ; 
et     rogabant      eum 
ut     permitteret     eis 
in  illos  ingredi. 


Et  permisit  illis, 


33.  Exieruntergo 

dsemonia 

ab   homine, 

e  t       intrase ru n t 

in  porcos  : 


[p.  113] 


Ilseraitdifficile.au  conlraire,  de  supposer  dans  les  divers  recits  deux  faits  a 
la  fois  semblables  et  distincts,  au  meme  lieu  et  dans  les  memes  circonstances, 
celle  notamment  de  l'immonde  troupeau  envahi  par  les  demons  et  submerge  dans 
le  lac. 
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MATTH.    XHI 


MAItC.    V. 


LUC.  VIII. 


JOANT. 


VIII 

et  ecce 

impetu 
abiit     totus      grex 

per  praeceps 
inmare;  et  mortui 
sunt  vn  aquis. 


'tt.Pastores  autcm 

fugerunt  ; 

et  venientes 

in  civitatem, 

nuntiaverunt  om- 
nia.etde  eis  qui  dae- 
monia     habuerant 


et 
magno  impetu 
grex 
prsecipitalus         est 
in  mare  ad  duo  mil- 
lia,  et  suflbcati   sunt 
in  mari. 

14.       Qui    avtem 

pascebant     e  o  s, 

fugerunt, 

et  nuntiaverunt 

in    civilatem     et    in 

agros. 


Et  egressi  sunt  vi- 
dere  quid  esset  fac- 
tum. 

15.  E  t  ve  n  i  unl 
ad  Jesum,  et  vident 
illum  qui  a  daemonio 
vexabatur.sedenlem, 

vestitum, 
et  sanse    mentis: 
et  timuerunt. 

16.  Et  narrave- 
runl  illis,qui  vide- 
rant,  qualiter  fac- 
tum  esset  ei  qui  dae- 
monium      habuerat, 


34.  Et  ecce  tota 
civitas  exiit  obvi- 
am  Jesu  ;  et  viso  eo 

rogabant 


ut  transirct    a  fi- 
nibus  eorum. 


et  de  porcis. 


17. 

rogare 


Et 
coepcrunt 


eum 


ut     discederet 

(inibus  eorurn. 


de 


et 

impetu 

abiit   grex 

per    prseceps 

in  stagnum, 

et     suffocatus     est. 

34.    Quod    ut   vi- 

derunt    factum     qui 

pascebant, 

fugerunt, 

et  nuntiaverunt 

in   civitatem    et     in 

villas. 


35.  Exierunt    au- 
tem     videre       quod 

factum   estj 
et   venerunt 

ad    Jesum  :  et 
invenerunt  hominem 

sedentem, 
a  quo  da?monia  exie- 
rant,  vestitum,  ac 
sana  mente,  ad  pe- 
des  ejus  ;  et  timue- 
runt. 

36.  jyuntiaverunt 
autem   illis,  et    qui 

viderant) 


quomodosanus  fac- 
tus  essct  a  legione  : 


37.  Et  rogaverunt 

illum 

omnis  multitudo  re- 

gionis  Gerascnorum 

ut      discederet      ab 

ipsis, 


(  VI.     p.   119) 


Les  habitants  du  pays,  moins  touches  de  1'insigne  guerison  d'un  homme,  leur 
concitoyen,  que  de  la  perte  de  leurs  pourceaux,  se  privent  volontairement  de  la 
presence  du  Seigneur  Jesus.  —  Le  recit  transfere    de    saint    MatthieU  s'arrete  ici» 

11 
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AB  AUTUMN.  II  AD  PASCH.  III 


MATTH.    XIII. 


MAHC.    V. 


LUC.    VIII. 


JOAN.    V. 


(53.      p.  156) 


18.  Cumque  as- 
cenderet  navira.  coe- 
pit  illum  depreca- 
ri,  qui  a  dsemonio 
vexatus  fuerat,  ut 
esset  cum  illo. 

19.  Et  non 
admisit   eum. 


sed  ait  illi  :  Yade 
in  domum  tuam  ad 
tuos,  et  annuntia 
illis  quanta  tibi 
Dominus  fecerit.et 
misertus  sit  tui. 
20.      Et  abiit, 

et  coepit  prasdicare 
in  Decapoli  quanta 
sibi  fecisset  Jesus  ; 
et  omnes  miraban- 
tur. 


(juia  magno  tunore 
tenebantur.  Ipse 
autem  ascendens 
navim,  reversus  est. 


rogabat 


38.     Et 
illum  vir  a  quo    dse- 
monia    e.rierant,    ut 
cum  eo  esset . 


Dimisit  autem    eum 

Jesus, 

dicens  : 

39.1iedi  in  domum 

tuam,  et   narra 

tjuanta    tibi 

fecit  Deus. 

Et    abiit  p  e  r  u  ni- 
versam       civitatem, 
prredicans 
quania 
illi  fecisset  Jesus. 


[p.113] 


79.   Redeunti  Capharnaum  obviat  Jairus 


21.      Et 

cum    transcendisset 

Jesus    in    navi    rur- 

sum    trans     fretum, 

convenit     turba 

multa    ad  eum,  et 

erat 
circa  mare. 


40.     Factum     est 
autem 
cum  rediisset  Jesus, 


excepit  illum  turba  ; 
erant    enim     omnes 

expeclanles  eum. 


D'apres  les  deux  aulres  Synoptiques,  1  hommc  qui  avait  ete  delivre  des  mahns 
esprits,  et  qui  volonlicrs  se  serait  attache  aux  pas  de  son  bienfaiteur,  va  publier 
daus   toute  la  region  la  grande  misericorde  dont  il  a  ete  Fobjet. 

79.  Cependant  Jesus  est  de  retour  sur  la  rive  occidentale  dulac  ou  le  penple  en 
foule  est  venu  1'attendre. 
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MATTH.  XIII 


MARC.   V. 


LUC.    VIII. 


JOAN. 


Mattk.   IX  iterum 

18.  Hcec 

illo  loquente  adeos, 
ecce  princeps  unus 
accessit, 


et     adorabat     eum, 


Hic  forsan  in  suo  proprio  loco  ve- 
niant  iteratae  a  Johannitis  querimoniae, 
quae  lecta3  sunt  post  convivium  Levi; 
itemque  iterata  Christi  responsio  «  de 
novo  panno  vel  vino,  veteri  non  jun- 
gendo  »;  ideoque  in  praesenti  loco  veri- 
flcantur  verba  Matthsei,  IX,  18  :  Hocc  illo 
loquente. 


dicens    : 
Domine. 


filia  mea   modo 

defuncta    est  ;    sed 

veni,   impone    ma- 

num   tuam    super 

eam, 

et  vivet. 

19.  Et    surgens 

Jesus, 

sequebatur   eum, 

et  discipuli   ejus. 


22.  Et  venit  qui- 
dam  de  archisyna- 
gogis  ,nom  in  eJaivus . 

et  videns  eum,   pro- 
cidit  ad  pedes  ejus, 


23.Etdeprecabatur 

eum  multunijdicens : 

Quoniam    filiu    mea 
in      extremis       est, 


veni,impone  manum 
super  eam,  ut  salva 
sit,  et  vivat. 


24. 


Et 


abiit        cuni        illo  ; 

et    sequebalur   eum 
turba   multa, 

et  c o mp r i  m  cbant 
eum. 


41.  Et  ecce  venit 
vir,  cui  nomen  Jai- 
rus,  et  ipse  princeps 

synagogae  erat; 

et  cecidit  ad  pedes 

JesUy 
rogans  eum  ut  intra- 
ret  in  domum  ejus_, 

42.  Quia  unica 
filia  erat  ei,  fere  an« 
norum  d  u  o  d  e  c  i  m , 
el  luec    moriebatur. 


Etcontigit,  dumiret, 
a  turbis  comprime- 
batur. 


(VI.         p.  179) 


Jesus.  alors  vraisemblablernent  iutcrroge  par  les  disciples  de  Jean,  aura  for- 
mule  quelquune  des  sentences  rapportees  une  fois  pour  toutes  apres  le  recit  du 
festin  chez  Matthieu  (n.  51),  et  c'est  alors  qu'arrive  le  chef  de  la  synagogue, 
Jaire,demandant  a  Jesus  de  veuir  guerir  sa  lille  qui  se  meurt.    (Cf.note,  p.  99-101). 
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MINISTERII  CHRISTI  ANNO  II 


MATTH.   XIII. 


MAKC.      V. 


LUC.    VIII. 


JOAN.   V. 


(53.     p.  156.)     I 


80.  Mulier  hemorrhoissa. 


I  X 


20.  Et  ecce  mu- 
lier,  quae  sanguinis 
fluxum  patiebatur 
duodecim  annis, 


accessit  retro, 
et  tetigit  fimbriam 
vestimenti  ejus. 

21.  Dicebat  enim 
intra  se  : 
Si  tetigero   tantum 
vestimenlum   ejus, 
salva  ero. 


22.  At  Jesus 


conversus, 


2z>.Et  mulier,  qux 
erat     in     profluvio 

sanguinis 
annis  duodecim, 

26.  Et  fuerat  mul- 

ta  perpessa  a    com- 

pluribus  medicis,  el 

erogaverat 

omnia  sua, 


nec  quidquam  pro- 
fecerat,  sed  magis 
deterius  habebat, 

27.  Cum  audissel 
de    Jesu, 

venit  in  turba 
retro, 
et  tetigit 
vestimentum      ejus. 

28.  Dicebat  enim: 

Quia  si  vel  vesti- 
mentum  ejus  telige- 
ro,  salva  ero. 

29.  Et  confestim 
siccatus  est  fons 
sanguinis  ejus  ;  et 
sensit  corpore  quia 
sanata  esset  a  plaga. 

30.  Et  statim  Je- 
sus  in  semetipso 
cognoscens  virtutem 
quae  exierat  dc  illo, 
conversus  ad  tur- 
bam,  aiebat  :  Quis 
teligit  vestimenta 
mea  ? 


43. £7  mulier qux- 
dam  erat    in    fluxu 
sanguinis    ab 
annis  duodecim, 


q  u x  i n  me  dicos 
erogaverat  omnem 
substantiam  suam, 
nec  ab  ullo  potuit 
curari  : 


44.  Accessit  retro, 
et   tetigit    fimbriam 
vestimenti    ejus    ; 


45.  Et  ait  Jesus  : 

Quis  est  qui  ine 
tetigit  ?  Negantibus 
autem  omnibus, 
dixit  Petrus,  e t 
31.  Et  dicebant  ei 
discipuli  sui  : 

'qui  cum    illo  erant  : 
80.  Chemin  faisant,  des  bords  du  lac  a  la    maison  de  Jaire, 
mcnt,  au  seul  contact  dcs  vetemenls  de  Jesus,  la  guerison  de 


et  confestim 

stetit  fluxus 

sanguinis    ejus: 


p.U3] 


a    lieu    instantane- 
rjlemorrhoisse. 
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MATTH.      XIII. 


MARC.   V. 


LUC.     VIII. 


JOAN. 


I  x 


ct 

videns  eam,  dixit : 
Conflde, 

filia,  fides  tua 
tc  salvam  fccit. 


Et    salva    facta  est 
mulierex  illa  hora. 


Vides  turbam  com- 
primentem  te,  etcli- 
cis:  Quis  me  tetigit? 


32.  Et  circumspi- 
ciebat  videre  eara 
quae  hoc  fecerat. 

33.  Mulier      vero 

timens  et  tremens. 
sciens  quod  factum 
esset    in  se,  venit 

et  procidit 

ante  eum  , 
et    dixit     ei  oinnem 
veritatera. 


34.  llle     autem 
dixit  ei  : 

Filia,    fides  tua 
te  salvamfecit  ;  vade 
in  pace,  et  esto  sana 
a  plaga  tua. 


Prseceptor,  turbae  te 
comprimunt  et  affli- 
gunt,  et  dicis  :  Quis 
me  tetigit  ? 

46.  Et  dixit  Jesus: 
Tetigit  me  aliquis  ; 
nam  ego  novi  virtu- 
tem  de  me  exiisse. 


47.  Videns    autem 
mulier 

quia  non  latuit, 
tremens 

venit, 
et  procidit 
ante  pedes  ejus, 

et  ob  quam  causam 
tetigerit  eum,  indi- 
cavit  coram  omni 
populo,  et  quemad- 
modum  confestim 
sanata   sit. 

48.  At  ipse 
dixit  ei  : 

Filia,  fides  tua 
sal  v am  te  fecit  ; 
vade  in  jjace. 


81.  Jairi  filia  suscitatur. 


35.  Adlmc    eo  lo- 

quente,  veniunt 

al>  archisynagogo, 

dicentes: 

Quia  filia  lua 

mortua  est, 

quid        ultra    vexas 


M 


agistrum 


49.  Adhuc  illo  lo- 
quente,venil  quidam 
ad  principem  syn- 
goga^,  dicens  ei  : 
Quia  mortua  est 
filia  tua, 

noli    vexare      illum. 


81.  Pui 
annoncer 
bres. 


(VI.        p.  119) 

s,  a  la  maison,  la  resurrection  de  la  fille  de    Jaire    dont  on  etait  venu   lui 
la  mort  et  aupres  de  laquelle  deja   comniencaient  les    complaintes  fune- 
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A6  AUTUMN.  II  AD  PASCH.  III 


MATTH.   XIJI. 


MARC.    V. 


LUC.   VIII 


JOAN.  V. 


(53/>,  156.) 


IX 


23.  Et  quum  ve- 
nisset  Jesus  in  do- 
mum   principis,  et 

vidisset 
tibicines  et  turbam 

tumultuantem . 


dicebat  : 


24.  Recedite  ; 
non  estenimmortua 
puella,  sed  dormit. 

Et  deridebant 
eum , 

25.  Et  quum 
ejecta  esset  turba, 


intravit ; 

et   tctcuit 
manum  ejus. 


36.    Jesus  autem, 
audito     verbo   quod 
dicebatur,    a  i  t 

archisyiiagogo  : 
Noli  timere;tantum- 
modo  crede. 

37. Et  non  admisit 
queraquamse  sequi, 
nisi  Petrum,  et  Ja- 
cobum,  et  Joannem 
fratrem  Jacobi. 

38.  Et  veniunt 
in      domum     archi- 
synagogi,    et     videt 

tumultum 
et  flentes  et    ejulan- 
tes  multum. 

39.  Et  ingressus 
ait  illis  :  Quid  tur- 
bamini,  et  ploratis  ? 


puella    non   e*t 
mortua,  sed  dorm.it. 

40.  Et    irridebanl 

eum 

Ipsevero,ejectis  om- 
nibus,  assumit  pa- 
trem  et  matrem 
puellae,et  qui  secuna 
erant,  et  ingreditur 
ubi  puella  erat  ja- 
cens. 

41.  Et       tenens 
manum  puelloe, 

ait 
illi  :    Talitha,  cumi, 
quod  est  interpreta- 
tum  :     Puella      (tibi 
dico),   surge. 


50.  Jesus  au  tem, 
andito    hoc     verbo, 

respondit 
patri     puella?  :  Noli 
timere,     crede  ta  n- 
tum,  et  salva  erit. 

51.  Et  cum  venis- 
set  domum,non  per- 
misit  intrare  secum 
quemquam,nisi  Pe- 
trum,  et  Jacobum, 
et  Joannem,  et  pa- 
trem,  et  matrem 
puellae. 


52.  Flebant  autem 
omnes, 

et  plangebant  illam. 

At  ille  dixit  : 

Nolite  flere, 

non  est  mortua 
puella,  sed  dormit. 

53.  Et  deridebant 
eum,  scientes  quod 
mortua    esset. 

54.  Ipse      autem 


tenens 
manum  ejus, 
clamavit   dicens 


Puella 
surge, 


[p.  113} 


Au  recit  de   saint  Marc  et  de    saint  Luc    il    a   fallu    joindre    le  texte    auparavant 
differe   de  saint  MalthieuiIX,   18-26). 
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MARC.   V. 
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I  X 

Et 
surrexit  puella 


26.  Et  exiit  fama 
haec  in  univeisam 
terram  illam. 


42.  Et  confestim 
surrexit  puella,  et 
ambulabat  ;  erat 
autem  annorum 

duodecim  : 


et  obstupuerunt 


stupore  magno. 
43.Etpreecepitillis 
vehementer 


ut  nemo    id  sciret  ; 

et     dixit    dare     illi 

manducare. 


55.Etreversus  est 
spiritus  ejus, 
et 
surrexit      continuo. 


Et   jussit     illi    dari 
manducare. 

56.  Et  stupuerunt 
parenles  ejus, 

quibus  prxcepit 

ne    alicui      dicerent 
quod  factum  erat. 


82.  Duo  caeci,  mutus  daemoniacus. 


27.  Et  transeunle 
inde  Jesu,  secuti 
sunt  eum  duo  caeci , 
clamantes  et  dJcen- 
tes  :  Miserere  nos- 
tri,  Fili  David. 

28.  Quum  autem 
venisset  domum,ac- 
cesserunt  ad  eum 
caeci.  Et  dicit  eis 
Jesus:  Creditisquia 
hoc  possum  facere 
vobis  ?  Dicunt  ei  : 
Utique,  Domine. 

29.  Tunc  tetigit 
oculos  eorum.  di- 
cens  :  Secundum  fi- 
dem  vestram  flat 
vobis. 

30.  Et  aperti  sunt 
oculi  eorum.  Et 
comminatus  est  illis 
Jesus,  dicens  :  Vi- 
dete  ne  quis  sciat. 


(VI.      p.  10S) 


(IX.         p.HO) 


(VI.     p.  179 


82.  Le  meme  evangelistc  raconte  alors  seul  la  guerison    de    deux  aveugles,    qui 
ont  suivi  Jesus  en  son  logis,  ainsi  que  la  guerison  d'un  possedfi  muet  ^27*34)' 
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MlNiSTERU    CHRISTI    ANNO   LABENTE  II, 


MATTH.   XIII. 


MARC.    V. 


LUC.    VII). 


JOAN.    V. 


(b3.  p.  156  ) 


31.  Illi  autem 
exeuntes,  diffama- 
verunt  eum  in  tota 
terra  illa. 


32.  Egressis  au- 
tem  illis,  ecce  obtu- 
lerunt  ei  hominem 
mutum,  daemonium 
habentem. 

33.  Et  ejecto  dae- 
monio,  locutus  est 
mutus,  et  miratae 
sunt  turbae,  dicen- 
tes:  Numquam 
apparuit  sic  in 
Israel ! 

34.  Pharissei  au— 
tem  dicebant  :  In 
principe  daemoni- 
orum  ejicit  dsemo- 
nes. 


XIII 


\p.  167] 


[p.  167] 


\p.  m 


*Mutus  dxmoniacus. 


CAPUT  VI 


83.  In  Nazareth  ac  circuitu. 


Iransiit  inde. 
54.  Et 
Veniens   in  patriam 
suam, 

docebateos 

in   synagogis 

eorura 

ita  ut} 

mivarentur 

et 

dicerent :  Unde  huic 

sapieniia      hxc 

et 

virlutes   ? 


1.  Et     egressus 

inde , 

abiit  in  patriam  su- 
am  ;  et  sequabantur 
eum    discipuli    sui  : 

2.  Et  facto  sabba- 
to  coepit  insynagoga 

docere  ;  et  multi  au- 
dientes  admiraban- 
tur  in  doctrina  ejus, 
dicentes :  Unde  huic 
haec  omnia  ?  et  quse 
est  sapientia  quee 
data  est  illi  ;  et  vir- 
tutes  tales  quse  per 
manus  ejus  efficiun- 
tur? 


83.  Puis  les     textes  paralleles    des  deux    premiers  evTangeTtstes  rapportent  une 
visite  du  Sauveur  a  Nazareth.  Cettc  visite,  quant  a  1'epoque  et  quant  aux    details, 
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JOAN, 


55.  Nonne  hic  est 

fabri  filius  ?  nonne 
mater  ejus  dicitur 
Maria,etfratresejus, 
Jacobus  et  Joseph 
et  Simon  et  Judas? 
56.Etsorores  ejus 
nonne  omnes 

apud  nos  sunt  ? 
Unde  ergo  huicpm- 
nia  ista  ? 

57.  Et  scandali- 

zabar.tur  in  eo. 
Jesus  autem  dixit 
eis.Non  est  prophe- 
ta  sine  honore,  nisi 
in  patria  sua  et  in 
domo  sua. 
58.   Et    non  fecit  ibi 

virtutes  multas 


propter      increduli- 
tatem  illorum. 


(XIV.     p.   170) 


3.    Nonne    hic  est 
faber,  filius  Mariae, 


frater 
Jacobi     et    Josepli, 
et  Judoz,  et  Simonis? 
nonne      et      sorores 

ejus 
hic  nobiscum    sunt? 


Et      scandalizaban- 
tur   in  illo. 

4.  Et  dicebat  illis 
Jesus  :  Quia  non  est 
propheta  sine  hono- 
renisi  in  patria  sua, 
etin  cognatione  sua. 

5.  Et  non  poterat 
ibi  virtutem     ullam 

facere  , 


nisi  paucos  infirmos 
impositis  manibus 
curavit. 

6.  Et  mirabatur 
propter  incredulita- 
tem  eorum. 

Et  circuibat  castella 
in    circuitu,  docens. 


p.p.   i:o) 


(ix.  P.  i:o) 


(VI.   p.    179) 


parait  differenle  de  celle  qu  a  raconlee  saint  Luc  au  debut  du  ministere  evangeli- 
que.Elle  fait  partie,  en  saint  Marc,  dune  nouvelle  tournee  evangelique  dans  les 
alentours.  On  est  entre  la  seconde  annee  qui  sacheve  et  la  troisieme  annee  qui 
commence. 

II  semble  quil  y  ait  eu  alors  quelques  jours  de  relache,puisque  la  suite  du  re- 
cit  mentionne  une  convocation  des  disciples  (Luc,  IX,  I).  L'n  temps  d'arret  est,  en 
effet,assez  naturellement  suppose  pendantla  saison  des  pluies,soit  un  petitnombre 
de  semaines  dans  le  premier  mois  de  lannee.  12 
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AB  AUTUMN.   IT  AD  PASCH.  ITI 


MATTH.    XIII 


MARC.   VI 


I.UC.    IX. 


JOAN.    V 


[p.     169) 


84. 


CAPUT  IX. 
Apostolorum  missio.  Christi    monita. 


[p.  113} 


Mattk.    x      iterum 


5.  Hos  duodecim 
misit   Jesus, 


prtEcipiens  eis, 
dicens  :  In  viam 
gentium  ne  abieri- 
tis,  et  in  civitates 
Samaritanorum  ne 
intraveritis. 

6.  Sed  potius  ite 
ad  oves  quae  perie- 
runt  domus  Israel. 

7.  Euntes  autem 
praedicate,dicentes: 
Quia  appropinqua- 
vit  regnum  coelo- 
rum. 

8.  iDfirmos  cura- 
te,  mortuos  suscita 
te,leprosos  munda- 
te.dsemones  ejicite; 
gratis  accepistis, 
gratis  date. 

9.  Noiite  posside- 
re      aurum>    neque 

argentum, 


neque 

pecuniam    in  zonis 
vestris ; 


7.  Et    vocavit 
duodecim,    et 

coepit     eos     mittere 

binos,  et 

dabat  illis    potesta- 

tem    spirituum    im- 

mundorum. 


8.  Et  prsecepit  eis, 


ne      quid     tollerent 

in  via. 

nisi  virgam  tantum  ; 

non      peram,       non 

pauem,   neque 

in  zona  ses. 


1.       Convocatis 

autem  duodecim 

apostolis, 


dedit  illis  virtu- 
tem  et  potestatem 
super  oninia  dasmo- 
nia,  et  ut  languores 
curarent. 

2.  Et  misit  illos 
praedicare  regnum 
Dei,  et  sanare  infir- 
mos. 

3.  Et  ait  ad  illos: 


Nihil  tuleritis  in  via, 
neque  virgam, 

nequeperam,  neque 

panem,     neque 

pecuniam, 


84.  Le  retour  de  la  belle  saison  fait  retrouver  les  disciples  aupres  du  Maitre 
II  va  maintenant  les  envoyer  deux  a  deux  sexercer  au  ministere  evange- 
lique. 
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JOAN. 


10.   Non    pcram 
in  via,  neque 
duas   tunicas, 
neque  calceamenta, 
neque  virgam ; 

dignus  enim  est  o- 
perarius  cibo    suo. 


11. In  quamcumque 
autem  civitatem  aut 
castellum  intraveri 
tis,interrogate  quis 
in    ea    dignus   sit  ; 


et  ibi  manete 
clonec   exeatis. 

12.  Intrantes  au- 
tem  in  domum,  sa- 
lutate  eam,  dicen- 
tes  :  Pax  huic  do- 
mui. 

13.  Et  si  quidem 
fuerit  domus  illa 
digna,  veniet  pax 
vestra  super  eam  ; 
si  autem  non  fuerit 
digna,  pax  vestra 
revertetur    ad  vos. 

i4.  Et  quicumque 
non  receperit  vos, 
neque  audi  erit 
sermones  vestros, 
exeunte  s  f oras 
de  domo    vel 

civitate 
excutite  pulverem 
dc  pedibusvestris. 


15.  Amen  dico 
vobis  :  tolerabilius 
erit  terrae  Sodomo- 
rum  et  Gomorrhaeo- 
rum  in  die  judicii 
quam  illi  civitati 
La  Mission  des 
Luc.  II  faut  y   joind 


9.  Sed    calceatos 
sandaliis, 

et    ne     induerentur 
duahus  tunicis. 

10.  Et  dicebat  eis- 


Quocuniijue    intro- 
ieritis   in      domuni, 

illic  manete 
donec  oxoatis  inde  : 


\\ .  Et  quicumque 
non  receperint  ro.s, 
nec    audierint    vos, 

exeuntes  inde, 


e.rcutite  puherem 
de  pedibus  \estris 
in  testimonium  illis. 


(12.         p.   170) 


neque    duas  tunicas 
habeatis 


4.    Et     in    quam- 
cumque  domum 
intraveritis, 
ibi  manete, 
et  inde   ne   exeatis 


5.  Et    quicumque 
non  receperint   vos, 

e.reuntes  de 

civitate  illa,  etiam 
pulverem  pedum 
vestrorum  excutite 
in  testimonium  su- 
pra  illos. 


(VI.        p.   179) 


{  6.        p.  170) 

Apotres  est    racontee  ici    a  sa    place   par  saint  Marc  et    saint 

re  le  chapitre  X  de   saint  Matthieu    qui  avait  du  etre  reserve 
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YARII  TEMPORIS  MONITA 


MATTH.       XIII 


MARC.    VI. 


LUC. IX. 


JOAN.   V. 


[v.  169] 


16.  Ecce  ego  mit- 
to  vos  sicut  oves  in 
medio  luporum.Es- 
tote  ergo  prudentes 
sicut  serpentes,  et 
simplices  sicut  co- 
lumbae. 

17.  Cavete  autem 
ab  hominibus.Tra- 
dent  enim  vos  in 
conciliis,  et  in  sy- 
nagogis  suis  flagel- 
labunt    vos  ; 

15.  Et  ad  praesi- 
des  et  ad  reges  du- 
cemini  propter  me, 
in  testimonium  il- 
lis  et  gentibus. 

19.  Quum  autem 
tradent  vos,  noiite 
cogitare  quomodo 
aut  quid  loquami- 
ni  :  dabitur  enim 
vobis  in  illa  hora 
quid  loquamini. 

20.  Non  enim  vos 
estis  qui  loquimini, 
sed  Spiritus  Patris 
vestri  qui  loquitur 
in  vobis. 

21 .  Tradet  autem 
frater  fratrem  in 
mortem,  et  pater 
filiutn;  et  insurgent 
filii  in  parentes,  et 
morte  eos  afficient. 

22.  Et  eritis  odio 
omnibus  propter 
nomen  meum  ;  qui 
autem  perseverave- 
rit  usque  in  flnem, 
hic  salvus  erit. 

23.  Quum  autem 
persequentur  vos 
in  civitate  ista, 
fugite    in    aliam. 


84*    Alia  passim  monita 


[p.   113] 


*  Outre  les  instruetions  alors  donnees  aux  Douze  par  Notre-Seigneur,  lepremier 
evangeliste,selon  son  habitudede  grouperleschoses  semblables.rapportedeja  aussi 
diverses  instructions  qui  paraissent  appartenir  a  d  autres  epoques,  saut  que 
quelques-unes  ont  dii  etre  /ormulees  plusieurs  fois 


1N  GALILiEA 
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MATTH 


MAIIC.  VI. 


LLC    IX. 


JOAN, 


Amen  dico  vobis, 
non  consummabi- 
tis  civitates  Israel, 
donec  veniat  Filius 
hominis. 

24.  Non  est  disci- 
pulus  super  magis- 
trum,  nec  servus  su- 
per  dominum  su- 
um. 

25.  Sufflcit  disci- 
pulo  ut  sit  sicut 
magister  ejus  ;  et 
servo,  sicut  domi- 
nus  ejus.  Si  patrem 
familias  Beelzebub 
vocaverunt,  quan- 
to  magis  domesticos 
ejus  ! 

26.  Ne  ergo  timu- 
eritis  eos;  nihil  e- 
nim  est  opertum, 
quod  non  revelabi- 
tur,  et  occultum, 
quod    non    scietur. 

27.  Quod  dico  vo- 
bis  in  tenebris,  di- 
cite  in  lumine  ;  et 
quod  inaure  auditis, 
praedicate  super 
tecta. 

28. Et  nolite  time- 
re  eos  qui  occidunt 
corpus,  animam  au- 
tem  non  possunt  oc- 
cidere  ;  sed  potius 
timete  eum  qui  po- 
test  et  animam  et 
corpus  perdere  in 
gehennam. 

29.  Nonne  duo 
passeres  asse  ve- 
neunt  ? -1  et  unus  ex 
illis  non  cadet  su- 
per  terram  sine  Pa 
tre  vestro. 


(12, 


p.  116, 


(6.       p.  116) 


(VI.  p.  179) 


Nous  les  i  etrouverons  dans  les  autres  synoptiques  et  notamment  dans  saint  Luc 
au  moment  de  la  mission  des  soixante-douze  disciples  {Luc,  X;,  dans  le  dernier 
parcours  de  Galilee  en  Judee  (Luc,  XII,  XIV),  ou  dans  le  discours  iinal  adresse 
aux  apotres  sur  la  montagne  des    Oliviers   (Math.    XXIV,  Marc.  XII,   Luc.  XIX), 
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VARII  TEMPORIS  MONITA 


MATTH.    XIII 


MARC.    VI. 


LUC.       IX. 


.lOAN.    V. 


30.  Vestri  autem 
capilli  capitis  om- 
nes  numerati  sunt. 

31.  Nolite  ergo 
timere  ;  multis  pas- 
seribus  meliores 
estisvos. 

32.  Omnis  ergo 
qui  confltebitur 
me  coram  homini- 
bus,  confltebor  et 
ego  eum  coram  Pa- 
tre  meo  qui  in  coe- 
lis  est. 

33.  Qui  autem 
negaverit  me  coram 
hominibus,  negabo 
et  ego  eum  coram 
Patre  meo,  qui  in 
coelis  est. 

34.  Nolite  arbi- 
trari  quia  pacem 
venerim  mittere  in 
terram  :  non  veni 
pacem  mittere,  sed 
gladium. 

35.  Veni  enim  se- 
parare  hominem 
adversus  patrem 
suum,  et  filiam  ad- 
versus  matrem  su- 
am,  et  nurum  ad- 
versus  socrum  su- 
am. 

36.  Et  inimici  ho- 
minis,  domestici 
ejus. 

37.  Qui  amat  pa- 
trem  aut  matrem 
plus  quam  me,  non 
est  me  dignus  ;  et 
qui  amat  filium  aut 
flliam  super  me, 
non  est  medignus. 

38.  Et  qui  non 
accipit  crucem  su- 
am  et  sequitur  me, 
non  est  me  dignus. 


11. 


171) 


(5.    p.     171, 


[p.    U3\ 


v 


Cette  mission  des  Apotres,  dailleurs  aecompagnee  de  miracles,  a  lieu  depuis 
le  retour  de  la  belle  saison  jusquaux  approches  de  la  Paque,  celle  qui  sera  la 
troisieme  dans  la  vie  publique  de  Notre-Seigneur. 


PER  GALIL/EAM 
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MATTH. 


MARC.   VI. 


LUC.    IX. 


.JOAN 


x 

39.  Qui  invenit 
animam  suam,  per- 
det  illam  ;  et  qui 
perdiderit  animam 
suam  propter  me, 
inveniet  eam. 

40.  Qui  recipit 
vos,  tne  recipit  ; 
et  qui  me  recipit, 
recipit  eum  qui  me 
misit. 

41.  Qui  recipit 
prophetam  in  no- 
mine  prophetae, 
mercedem  prophetae 
accipiet  ;  et  qui  re- 
cipit  justum  in  no 
mine  justi,  merce 
dem  justi  accipiet. 

42. Et  quicumque 
potum  dederit  uni 
ex  minimis  istis  ca- 
licem  aquae  frigidae 
tantum  in  nomine 
discipuli,amendioo 
vobis,  non  perdet 
mercedem  suam. 


CAP.    XI. 

1.  Et  factum  est, 
cum  consummasset 
Jesus  praecipiens 
duodecim  discipulis 
suis,  transiit  inde 
ut  doceret  et  praedi- 
caret  in  civitatibus 
eorum. 


8i**    Christi  et  Apostolorum  opera. 


(12.     p.  116) 


(6.      p.   116) 


(VI.     p.   119) 


A  noter,  qu;uil  a  l  h;miioiiie  des  quatre  Evangiles,  qu  il  n'y  a  plus  desormais 
de  deplaceineut  a  faire  daucun  texte  ;  saiut  Matthieu,  qui  au  rccit  chronologique 
general  avait  mele  un  certain  ordre  a  lui — d  aboid  la  Doctrine  (V,  VI,  VII  ),  en- 
suiteles  miracles  (VIII  et  IX),  en  ttoisieme  lieu  Yorganisation  et  la  formation  dcs 
disciples  (X  et  Xlj,  enfiu  Yopposition  pharisaique  au  sujet  de  la  pretendue  viola- 
tion  du  Sabbatou  de  la  connivence  avec  BeelzebubfXII) — ,saint  Matthieu  va  desot- 
mais  raconter  toutes  choses  dans  le  raeme  ordre  chionologique  suivi  pajr  le» 
autreg. 
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AB   AUTUMN.  II  AD    PASCH.   III 


MATTH.    XIV. 


MAUC.    VI. 


LUC.     )Y 


JOAN.    V. 


12.    Et    exeuntes 


praedicabaiit  ut  poe- 
nitentiam  agerent  ; 
13.  Et  daemonia 
multa  ejiciebant,  et 
ungebant  oleo  mul- 
tos  aegros,  et  sana- 
bant. 


6.  Egressi  autem 
circuibant  per  cas- 
tella,evangelizantes, 
et  curantes    ubique. 


[p.  m 


\ 


CAPUT  XIV 


85.  Anxius  Herodes  Joannis  occisor. 


1.  Iu  illo  tempore 
audivit  Herodes  te- 
trarcha  famam  Jesu; 


2.    Et    ait    pueris 

suis:  Hicest  Joannes 

Baptista  ; 

ipse  surrexit 

a  mortuis, 

et  ideo  virtutes 

operantur  in  eo. 


14.  Et  audivit  rer 

Herodes 

(manifestum    enim 

factum     est    nomen 

ejus' 


et  dicebat  : 

Quia  Joannes  Bap- 
tista  resurrexit  a 
mortuis,et  propter- 
ea  virtutes  operan- 
tur  in  illo. 

15.  Alii  autem  di- 
cebant  :  Quia  Elias 
est.  Alii  vero  dice- 
bant  :  Quia  prophe- 
ta  est,  quasi  unus  ex 
prophetis. 

16.  Quo  audito, 
Herodes  ait  :  Quem 
ego  decollavi  Joan- 
nem,  hic  a  mortuis 
resurrexit. 

85.  On  est  au  Chapitre  XIV  de  saint  Matthieu  :  IX,  14,  de  saint  Marc  ;  IX,  7  de 
saint  Luc,  et  on  va  etre  au  chapitre  VI  de  saint  Jean. 

Les  trois  premiers  —  mais  saint  Luc  avec  une  nuance  qui  assigne  a  son  recit 
une  autre  place — mentionnent  alors  Vemotion  d'Herode  provoquee  par  le  retentis- 
sement  des  oeuvres  de  Jesus.  Mais  ils  ne  disent  pas  que  le  Tetrarque  en  ait  entendu 
parler  alors  seulement;la  renommee  s'etait  faile,se  faisait  progressivement  de  jour 
en  jour.et  les  hesitationsd'Herode  indiquent  assez  une   certaine  latitude  de   temps. 

A  plus  forte  raison,il  ne  faut  pas  que  le  recit  du  meurlre  de  Jean-Bapliste,place 
ici  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc,  laisse  croire  que  c'est  alors  seulement  que  le 
Precurseur  vientdetre  mis  a  mort.  II  est  necessaire  de  rapporter  ce  fait  a  quelques 
mois  en  arriere.  car  il  a  fallu  un  certain  temps  pour  que  le  Tetrarque.  au  recit 
repete   des  ceuvres  du  Christ,  ait  eu  la  pensee    que  sa  victime    etait  ressuscitee. 


APUD  HERODEM  TETRARCIIAM 


177 


MATTH.    XIV. 


MARC.    VI 


LUC.    IX. 


.TOAN. 


3.  Herodes  enim 
tenuit  Joannem, 
et  alligavit  eum,  et 
posuit  in  carcerem 
propterHerodiadem 
uxorem  fratris  sui. 


i.    Dicebat     enim 
illi  Joannes  : 
Non  licet  tibihabei  e 
eam. 


5.  Et  volens  illum 
occidere,  timuit  po- 
pulum,  quia  sicut 
prophetam  eum  ha- 
bebant. 


6.  Die  autem  na- 
talis  Herodis, 


saltavit  filia 
Herodiadis 
in  medio, 
et  placuit  Herodi. 


17.  Ipse  enim 
H  ero  des  misit,  ac 

tenuit  Joannem, 
et  vinxit  eum 
in  carcere 
propler  Herodiadem 
uxorem      Philippi 
fratris  sui,  quia  du- 
xerat  eam. 

18.  Dicebat  enim 
Joannes  Herodi  : 
Non  licet  tibi  habe- 
re  uxorem  fratris 
tui. 

19.  Herodias  au- 
lem  insidiabatur  illi, 
et  volebat  occidere 
eum,   nec  poterat. 

20.  Herodes  enim 


metuebat  Joannem, 
sciens  eum  virum 
justum  et  sanctum  ; 
et  custodiebat  eum. 
et  audito  eo  niulta 
faciebat,  et  libenter 
eum  audiebat. 

21.  Et  cuin  dies 
opportunus  accidis- 
set,  Herodcs  natalis 
sui  coenam  fecit  prin- 
cipibus  et  tribunis 
et  primis  Galilseo;. 

22.  Cumque  in- 
troisset  filia    ipsius 

Herodiadis,  et 
sallasset, 

etplacuissct  Herodi. 
simulque  rccumben- 
tibus,  rcx  ail  puellae: 
Pete  a  mc  quod  vis. 
et  d;ibo  libi  . 


(7.  p.  118) 


(VI.  p.  179) 


Le  rccit  du  tncurtre  dc  Jcan-Baptiste  est  donc  retrospectif  ;  c'est  pour  cela 
qu  il  parait preferable  de  le  laisser  sans  numero  d'ordre,  englobe,  comme  une  pa- 
renthese,  dans  la  narration  des  perplexites  d'Herode, 
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Ali   AUTUMN.II  AD  PASCll.  111. 


MATTH.    XIV. 


MARC.   VI. 


LUC.    IX, 


JOAN.     V. 


7.  Unde  cumjura- 
mento  pollicitus  est 
ei  dare  quodcumque 
postulasset  ab  eo: 


8.  At  illa  praemo- 
nita   a   matre  sua   : 


Da  mihi,  inquit, 

hic    in    disco    caput 
Joannis  Baptistae. 

9.  Et  eontristatus 
est  rex  ;  propter 
juramentum  autem 
et  eos  qui  pariter 
recumbebant,  jussit 
dari. 

10.  Misitque, 


et  decotlavit 
Joannem  in  carcere. 
II.  Et  allatum  est 
caput  ejus  in  disco. 
e*  datum  esl  puel- 
/cr,   et  altulit    matri 

SU3S. 

\2.Et  accedenies 
discipuli  ejus,  tule- 
runt  corpus  ejus,  et 
scpelierunt       illud, 

et  venientes  nuctia- 
verunt  Jesu. 


23.  Et  juravil  illi  : 
Quia  quidquid  pe- 
lieris,dabo  tibi,licet 
dimidium  regnimei. 

24.Quae  cum  exis- 
set,dixit  matri  suae: 
Quid  petam  ?  At  illa 
dixit :  Caput  Joannis 
Baptistae. 

25.  Cumque  in- 
troisset  statim  cum 
festinatione  ad  re- 
gem,  petivit  dicens  : 

Volo  ut  protinus 
des   mihi 
in  disco  caput  Joan- 
nis  Baptistse. 

26.  Et  contrista- 
tus  est  rex  :  propter 

/us/urandum, 
et      propter      simul 
discumbentes,noluit 
eam  contristare  ; 

27.  Sed,misso  spi- 
culatore,  praecepil 
alferri  caput  ejus  in 
disco.  Et  decollavil 
eum  in  carcere. 

28.  Et  attulitcapul 
ejus  in  disco  ;  et  de- 
dit  illud  puellse_,  et 
puella  dedit  malri 
suae. 

29.  Quo  audito, 
discipuli  ejus  vene- 
runt,  et  tulerunt 
corpus  ejus,  et  po- 
suerunt  illud  in  mo- 
numcnto. 


(6.  /;.  115) 


[  p.  113  ] 


*  Les  perplexttes  d'Herode,  quoique  rapportees  plus  tot  par  saint  Matthieu  et 
saint  Marc,  sont  evidemment  posterieures  au  meurtre  de  Jean-Baptiste.  A  ce  titre, 
le  texte  de  saint  Luc  (ix,  7-9)  peut  etre  differe  :  non  seulement  il  se  prete  a  cet  ar- 
rangement,  mais  il  ne  peut  avoir  de  meilleure  place,  etant  donnee  la  finale  du 
vers.  9,  relative  au  desir  concu  par  le  Tetrarque  de  voir  Jesus. 

Cestavecce  desir  dHetodetet  non  avec  le  recit-parenthese  du  meurtre  de  Jean), 
qu'est  liee  la  retraite  de  Notre-Seigaeur,  mentionnee  auvers.  13  de  saint  Matthieu. 


SECESSUS  TRANS  FRETUM 


MATTH.     XIV. 


MARC.     VI. 


LUC.    IX. 


JOAN.    VI. 


Post  navrationem 

de  Joanne, 

Herodis  anxietatum 

vera  sedes. 


13.      Quod      cum 
audisset    Jesus. 
secessit  inde. 


in  navicula, 
in    locum    desertum 
seorsum  : 


7.  Audivit  autem 
Herodes  tetrarcha 
omnia  quse  fiebant 
ab  eo,  et  hsesitabat 
eo  quod  diceretur 

8.  A  quibusdam  : 
Quia  Joannes  sur- 
rexit  a  mortuis  ; 
a  quibusdam  vero  : 
Quia  Elias  apparuit ; 
ab  aliis  autem:  Quia 
propheta  unus  de 
antiquis  surrexit. 

9.  Et  ait  Herodes: 
Joannem  ego  decol- 
lavi.  Quis  est  autem 
isle  de  quo  ego  talia 
audio  ?  Et  queerebat 
videre  eum. 


86.  Reversis    Apostolis, 
secessus  in  desertum  Bethsaidae. 


30.  Et  convenien- 
tes  apostoli  ad  Je- 
suin,  renuntiaverunl 
ei  omnia  quae  ege- 
rant,  el  docuerant. 

31.  Et  ait  illis  : 
Venite  seorsum  in 
desertum  locum,  et 
requiescite  pusil- 
luni.  Erant  enim  qui 
veniebant  et  redi- 
bant  multi  ;  et  nec 
spatium  manducan- 
di  habebant. 

32.  Et  ascendentes 
in  navim  abierunt 
in  desertum  locum 
seorsum. 


10.       Et     reversi 

Aposloli , 

narravevunt 

illi  qucecumque 

fecerunt  ; 


et  assumptis  illis, 

secessit 
seorsum     in    locum 
desertum,      qui    esi 
Hethsaidaj. 


GAPUT  VI 


1.     Post   haec 


ahiit  Jesus 


Irans  mare  GalilaeaB. 

quod  est  Tiberiadis, 


86.  Les  Apotres  alors  de  retour  dc  leur  mission,  selon  saint  Marc  et  saint  Lue, 
sont  invites  a  aller  avec  leur  Maitre  prendre  un  peu  de  repos.Et  iciles  quatre  evan- 
gelistes  se  retrouvent  ensemble  pour  raconter  la  Retraite  au  desert  de  Bethsatde. 
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APPROPINQUANTE   PASCH.  III 


MATTH.    XIV. 


MAHC.    V[ 


LUC.    IX, 


JOAN.  VI. 


et      cum     audissent 

turbee,  secuta?    sunt 

eum  pedestres 


de  civitatibus. 


14.  Et  exiens 


viditturbammullam 


et  misertus  est    eis, 


33.  Etviderunteos 
abeuntes,   et  cogno- 
verunt  multi; 
et 

pedestres 


de  omnibus  civitati- 
bus  concurrerunt  il- 
luc,  et  praevenerunt 
eos. 


34.  Et  exiens 


vidit  turbam  multam 
Jesus:et 

misertus   est    super 

eos,  quiaerant  sicut 

oves    non   habentes 

pastorem, 


11.  Quod  cum 
cognovissent  turbse, 
secutce  sunt    illum  ; 


2.  Et  sequebatur 
eum  multitudo  ma- 
gna,  quia  videbant 
signa,  quae  faciebat 
super  h,is  qui  inlir- 
mabantur. 

3.  Subiit  ergo  in 
montem  Jesus  :  et 
ibi  sedebat  cum  dis- 
cipulis  suis. 


4.  Eratautem  pro- 
ximum  Pascha,  dies 
festus  Judaeorum. 

5.  Cum  subleva- 
set  ergo  oculos 
Jesus,  et  vidisset 
quia  multitudo  ma- 
xima  venit  ad  eum, 


Les  textes  ont  permis  de  supposer  deux  localites  de  meme  nom  :  Bethsaide,  sur 
la  rive  occidentale  galileenne  de  la  tetrarehie  d'Herode  (Joan.  xn-21)et  Bethsaide- 
Juliasdu  eote  orientaldu  lac,dans  la  tetrarchie  de  Philippe  (Mare,vm,22  et  Luc,ix, 
10).  Aussi  a-t-on  voulu  chercher  sur  1'une  et  sur  1'autre  rive  le  lieu  favorable  pour 
la  retraite.  Mais  cest  le  sentiment  commun  que  Notre-Seigueur,  desirant  se  sous- 
traire  soit  a  la  curiosite  dHerode,  soit  a  l'encombrement  des  Capharnaites,  aura 
voulu  meltre  entre  eux  et  lui  la  largeur  du  lac. 

Un  mot  de  saint  Marc,  «  pra^venerunt  eos  »,  trop  litteralemevt  traduit  selon  la 
Yulgate,  a  donne  a  entendre  que  les  foules,  parties  a  la  suite  de  Notre-Seigneur 
et  des  disciples,seraient  arrivees  avant  eux  a  1'autre  bord  et  auraient  assiste  a  leur 
debarquemcnt,  comme  si  des  pietons,  obliges  de  faire  un  long  circuit,  eussent  pu 
etre  en  avance  sur  une  einbarcation  plus  tot  partie  et  faisant  voile  en  droite  ligne. 
Le  vrai  sens  de  «  prasvenerunt  eos  »,  si  on  lit  seulement  jipo7]X6ov  (peut-etre  pour 
-p'i;fjX0ov  )  serait  que  les  riverains,  impatients  de  labsence  du  Maitre  et  des  dis- 
ciples,  previnrent  leur  retour  :  et  si  on  conlinue  la  lecture  dans  le  texte  primitif, 
/ai  auv^XGov  Kpot;  auto'v,la  signilicalion  en  est  la  meme  que  celle  des  autres  textes 
synoptiques  :  «  ils  allerent  a  sa  suite  ».  Enfin.sils  les  eussent  precedes,il  sensui- 
vrait  que  tout  ce  qui  est  ici  raconte  —  depart  de  Capharnaiim,  sejour  au    desert,  et 
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MATTH.    XIV 


MARC.    VI. 


LUC.    IX. 


JOAN.   VI 


et  curavit  languidos 
enrum,  ■ 


et  coepit  illos  docere 
multa. 


et  excepit  eos, 

et  loquebatur  illis 
de  regno  Dei,  et 
eos,  qui  cura  indi- 
gebant,  sanabat. 


87.  Quinque  panes  quinque  millibus  divisi. 


15.  Vespere  autem 
facto, 
accesseruut  ad  euni 
discipuli  ejus  ,dicen- 
ies  :  Deserius  est 
locus,  et    hora  jam 

prseteriit  : 
dimitte     turbas,    ut 
euntes   in     castella. 


emant     sibi    escas. 

16.    Jesus    autem 

dixit  eis  :  non  ha- 
bent  necesse  ire  : 
date  illis  vos  man- 
ducare. 


35.  Et  cum  jam 
hora    multa     fieret, 

accesserunt 

discipuli  ejus  dicen- 

tes  :      Desertus     est 

locus    hic,     et     iam 
i  •  • 

nora  praeternt  ; 

36.  Dintitte  illos, 
ut  euntes  in  proxi- 
mas  villas,  et  vicos, 

emant       sibi      cibos 
quos  manducent. 

37.  Et  respondens 
ait  illis  : 

Date  illis    vos  man- 
ducare. 


12.     Dies     autem 
coeperat     declinare. 


Et    accedentes  duo- 
dccim  dixerunt  illi: 


Dimitte  turbas,  ut 
euntes  in  castella 
villasque  qua?  circa 
sunt,  divertant,  et 
inv  eniant  escas, 
quia  hic  in  loco  de- 
serto  sumus. 

13.  Ait  autem  ad 

illos  : 
Vos  date  illis  man- 
ducare. 


re 


embarquement  — se  serait  passedans  une  meme  journee,  quainsi  le  but  pour  le- 
quel  Jesus  avait  emmene  les  disciples  aurait  ete  corapletement  manque.  Notre- 
Seigneur  navait  certainement  pas  voulu  aller  et  venir  dans  une  m^me  journee, 
mais  prendre  aveceuv  quelque  temps  de  repos.Lorsque  ceux  de  Capharnaiim  furent 
instruits  de  leur  depart,  pas  plus  que  dautres  fois  ils  nt  durent  songer  acourir 
deja  apres  eux.  Le  lendemain,  on  espera  peut-etre  assister  a  leur  retour,  mais  la 
journee  s  etant  passee  sans  qu'on  les  vit  revenir,  il  est  admissible  quaiors — c'est- 
a-dire  le  surlendemain  au  plus  tot  — les  Capharnaites  et  autres  riverains  raccordes 
au  passage  se  soient  misen  route  a  leur  recherche  :  deux  ou  trois  jours  apres  quils 
etaient  partis,cest  le  moins  qu'on  puisse  dire  (en  preuve,  les  douze  paniers  que  les 
apotres,  au  depart,  avaient  emportes  garnis  des  provisions  necessaires  et  qui,  au 
moment  de  Tarrivee  des  foules,se  trouverent  completement  vides  de  leur  contenu). 
Jesus  etait  donc,  depuis  quelque  temps  deja,  solitaire  avec  ses  disciples  sur  la 
montagne  lorsque  les  foules  les  y  decouvrirent,  et  ce  fut  la,  selon  le  mot  de  saint 
Luc,  «  excepit  eos  »,  que  Jesus  les  accueillit,  non  en  sortant  de  la  barque  (cest 
lui,  en  ce  cas,  qui  aurait  ete  accueilli  par  les  foules  plus  tot  arrivees  j^mais  en 
sortant  de  sa   retraite. 

87.    Cest  le  lieu  et  le    moment  de  la  multiplication  des  cinq  pains,  le  premier 
des  deux  miracles  de  ce  genre  rapportes  par  1'Evangile  (  Cf.   n.  95  ) 
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APPROPINQUANTE  PASCH.ITT. 


MATTH.    XIV. 


MARC.    VI, 


LllC.    IX 


JOAN.  VI. 


17.  Responderunl 
ei  :  Non  habemus 
hic  nisi  quini/ue  pa- 
nes    et  duos  pisces. 


Et  dixerunt  ei:  Eun- 
tes  emamus  ducen- 
tis  denariis  panes, 
et  dabimus  illis  man- 
ducare. 


38.  Et  dicit  eis  : 
Quot  paneshabetis  ? 
ite,  et  videte.  Et 
cum      cognovissent, 


dicunt  : 

Quinque. 
et  duos    pisces. 


At  illi  dixerunt:Non 
sunt  nobis  plus 
quarn  quinque  pa- 
nes,  et  duos  pisces  ; 
nisi  forte  nos  ea- 
mus.  et  eraamus  in 
omnem  hanc  turbam 
escas. 


dixit  ad  Philippum  : 
Unde  ememus  pa- 
nes,  ut  manducent 
hi  ? 

6.  Hoc  autem  di- 
cebat  tentans  eum  ; 
ipse  enim  sciebat 
quid  esset  facturus. 

7.  Respondit  ei 
Philippus  :  Ducen- 
torum  denariorum 
panes  non  sufficiunt 
eis,  ut  unusquisque 
modicum  quid  acci- 
piat. 


unus 


ex 


e  |  u  s , 
Si- 


Dicit    ei 
discipulis 
Andreas,   frate 
monis  Pelri  ; 

9.  Est  puer  unus 
hic,  qui  habet  quin- 
que  panes  hordea- 
ceos,  etduos  pisces; 
sed  haec  quid  sunt 
inier  tantos  ? 


18.  Qui  ait  eis  : 
Afferte  mihi  illos 
huc. 

Les  Capharnaites,  dans  leur  empressement,  avaienl-ils  songe  a  faire.au  depart, 
ou  a  prendre  pour  la  route  une  refection  sommaire  ?  Avaient-ils  espere  decou- 
vrir  plus  tot  et  ramener  avec  eux,  avanl  la  fin  du  jour,  celui  qu'ils  cherchaient  ? 
Quoiqu'ilen  soil.  il  leur  avait  fallu,  selon  les  geographes,  cinq  heures  de  marche 
pour  arriver  au  desert  de  Bethsaide,  un  peu  avant  le  milieu  du  jour.  Puis,  a  jouir 
de  laccueil  du  bon  Maitre,  et  de  ses  enseignements  et  de  son  contact  salutaire,  le 
temps  s'etait  ecoule.  II  pouvait  etre  environ  trois  heures  du  soir,  quand  saint 
Matthieu   dit    (15)  :  «  Vespere    autem    facto  »,  saint    Ma rc  (35)  :  «  hora  multa  »,  et 
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MAT"UH.    XIV. 


MARC.    VI 


LUC.    IX. 


.IOAN.    VI 


19.    Et   cum 
sisset    turbam 
cumbere 
super  fcenum 


jus- 
dis- 


acceptis 

tjuinque  panibus 

et  duobus   piscibus, 

aspiciens 

in  ccelum, 

benedirit, 
et  fregit , 
et    dedit    discipulis 
panos, 

discipuli  autem  tur- 
bis. 


39.  Et  praecepit 
illis  ut  aecumbere 
facerent  omnes  se- 
cundumcontubernia 
superviride  foenum. 

40.  Et  discubue- 
runt  in  partes  per 
centenos,  et  quin- 
quagenos. 

41.  Et    acceptis 
quinque  panibus 

et  duobns  piscibus, 

intuens 

in  ccelum, 

benedixit, 

et  fregit  panes, 

et   dedit    discipulis 

suis,      ut     ponerent 

ante  eos  : 


et  duos  pisces 
divisit  omnibus 


1  4.  Erant  autem 

fere      viri      quinque 

millia. 

Ait  autem 

ad   discipulos  suos  : 

Facite  illos 

discumbere       per 

convivia       quinqua- 

genos. 


15. Et  ita  fecerunt. 
Et  discumbere  fece- 
runt  omnes. 


16.    Acceptis    au- 

tem    quinque    pani- 

bus  et  duobus    pis- 

cibus,     respexit 

in  ecelum,  et 

benedixit  illis, 

et  fregit, 

et   distribuit    disci- 

pulis  suis,  ut  pone- 
renl  ante  turbas. 


10.  Dixit  ergo 
Jesus  : 

Facite  homines 
discumbere. 

Erat    autem    foenum 
multum  in    loco. 


yiscubuerunt    ergo 
viri,    numero    quasi 
quinque  millia. 
II.    Accepit    ergo 
Jesus  panes, 


ei 
eum  gratias  egisset, 

distribuit 


diseumbentibus  ; 
similiter  et   ex 
piscibus 


quantum     volebant. 

saint  Lue  (12)  :  «  dies  cceperat  declinare  »;  et  la,derriere  la  barriere  natureile  for- 
mee  par  le  lac,  en  pays  etranger  et  desert,  pour  ces  dix  a  douze  mille  personnes, 
la  question  se  posait  de  provisions  a  trouver.  (  II  en  eut  ete  autrement  sur  la  rive 
occidentale.contree  particulierement  peupleeet  frequentee:les  gens  de  Capharnaiim 
et  des  autres  villes  du  littoral  galileen  y  auraient  ete  comme  che/.  eux,  et  de  la  il 
n  auraient  pas  eu  beaucoup  de  cheinin  a  faire  pourtrouver  des  vivres  ou  metne 
pourgagner,   avant  la  fin  du  jour,  leurs  propres  foyers). 

Cependant,  il  sest  trouve  la  quelquun  ayant  cinq  pains  d  orge  et  deux  pois- 
sons,  Jesus  les  a  benis^  les  disciples  eu  ont  distribue  a  tous  autanl  que  chacun 
enavoulu,et,  des  restes  quYm  a  laisses,  douze  corbeilles  se  remplissent. 
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APPROPINQUANTE  PASCH.  III 


MATTH.    XIV. 


MARC.  vr 


LUC.    IX. 


.ioax.  vr. 


20.  Et  manduca- 
verunt  omnes,  et 
saturati  sunt. 


42.  Et  manduca-]      17.    Et    manduca- 
verunt  omne s,  et  verunt     omnes,      et 


Et  tulerunt  reli- 
quias,  duodecimco- 
phinos  fragmento- 
rum  plenos. 


21.Manducantium 
autem  fuit  numerus 
quinque  millia  vifo- 
rum,  exceptis  mu- 
lieribus  et  parvulis 


saturati  sunt 


43.  Et  sustulerunt 

reliquias  fragmen- 
lorum,  duodecim 
cophinos  plenos. 


et  de  piscibus. 

44.  Erant  autem 
qui  manducaverunt 
quinque  millia  viro- 
rum. 


saturati  sunl. 


Et  suhlatum  est. 
quod  superfuit  illis, 
fragmentorum  co- 
phini  duodecim. 


12.  Ut  autem  im- 
pleti  sunt,  dixit  dis- 
cipulis  suis  :  Colli- 
gite  quae  superave- 
runt  fragmenta,  ne 
pereant. 

1  3t  .  Collegerunt 
ergo.et  impleverunt 
duodecim  cophinos 
fragmentorum  ex 
quinque  panibus 
hordeaceis,  quae  su- 
perfuerunt  his  qui 
manducaverant. 


14.  Illi  ergo  ho- 
mines  cum  vidissent 
quod  Jesus  fecerat 
signum,  dicebant  : 
Quia  hic  est  vere 
propheta,  qui  ven- 
turus  est  in  raun- 
dum. 

Apres  le  recit  du  miracle  rapporte  par  les  quatre  evangelistes,  saint  Luc  garde  le 
silence,  et  ce  sera  pour  quelque  temps(We  81  a  99).  Du  contexte  des  trois  autres  il 
resulte  que  Notre-Seigneur.  voulant  faire  treve  a  l'enthousiasme  populaire.oblige 
sps  apotres  a  se  rembarquer.sans  lui,  pour  aller  «  trans  fretum  »  ;  ainsi  dit  sim- 
plement  saint  Matthieu.  L'indication  explicative  qui  est  en  saint  Marc,  «  trans  fre- 
tum  ad  Bethsaidam»,fait  une  difficulte — que  n  avaient  sans  doute  pas  les  anciens — , 
vu  1'incertitude  ou  nous  sommes  au  sujet  de  lemplacement  de  cette  localite  gali- 
leenne.  Lopinion  traditionnelle  lindique  au  point  actuellement  appele  Kan-Minieh 
entre  Magdala  au  sud  et  Capharnaum  au  nord  ;  et,  dans  cette  hypothese,  Beth- 
saide  aurait  ete  comme  une  etape  avant  darriver  a  Capharnaiim.  Mais  dautres 
emplacements  ontete  tour  a  tour  assignes  ou  delaisses,et  on  a  meme  fini  par  douter 
de  1'existence  d'une  Bethsaide  de  ce  cote  du  lac.(Mais  letextede  saint  Jean,xn.21  ?) 

On  a  alors  pense,  cette  fois  encore.a  Bethsaide-Julias.  non  plus  comme  point 
d'arrivee  mais  comme  point  de  depart.  Car  daus  le  grec,  npo;  Br)8aaT8av,  la 
preposition  Ilpo;  gouvernant  tantot  1'accusatif,  tantot  le  genitif  fablatifj,  peut  se 
traduire  par  :  ad  Bethsaidam,   ou  par  :  a  Bethsaida  (BrjOaaiBav,  ind^cl.). 

On  a  donc  suppose  que  la  barque  qui  emmenait  les  apotres,  au  lieu  d'aller  direc- 
tement  de  la  rive  orientale  a  la  cote  galileenne,aurait  d'abord  cotoye  1'anse  nord- 
est  du  lac;arrivee  a  la  hauteur  de  Bethsaide-Julias,  aurait  attendu  quelque  temps 
dans  lespoir  que  Jesus  y  viendrait  les  rejoindre,et  de  la  se  serait  dirigee  vers  Ca- 
pharnaum,  «  trans  fretum  a  Bethsaida  ». 
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MATTH.    XIV. 


MAItC.    VI 


LUC.     IX. 


.IO AN.    VI. 


22. El  statim  com- 
pnlit  Jesus  discipu- 
los  ascendere  in  na- 
yiculam,  et  prsece- 
dere  eum  trans  fre- 
tum.  donec  dimitte- 
ret  turhas. 

23.    Et    dimissa 

turba, 
ascendit  in  montem 

soiusm 

orare, 


45.  Et 
statim  coegit  disci- 
pulos  suos  ascen- 
derenavim.ut  prse- 
cederent  eum  trans 
fretura  ad  Bethsai- 
dam,  dum  ipse  di- 
mitteret   populura. 

46.  Et  cum 
dimisisset    eos, 

abiit  in  montem 

orare  . 


15.  Jesus  ergo 
cum  cognovisset 
quia  venturi  essent 
ut  raperent  eum.  et 
facerent  eumregem, 


fugit  iterum  in  mon- 
tem  ipse  solus. 


88.  Procellosa  transfretatio  a  Bethsaida  in  Capharnaum, 


Vespere  aulem 
facto, 


soJus  erat   ibi. 


47.  Et    cum    sero 
esset, 


16.  Ut  autem  sero 
factum  est,  descen- 
deruntdiscipuli  ejus 
ad  mare. 

17. Et  cum  ascen- 
dissent  navim,  vene- 
runt  trans  raare  in 
Capharnaum  ;et  te- 
nebrae  jam  facta? 
erant,  et  non  vene- 
rat  ad  eos  Jesus. 

18.  Mare  autem 
vento  magno  flante, 
exsurgebat. 

Naturel  et  vraisemblable.cela  nest  cependant  pas  dans  notre  texte,on  peut  aimer 
mieux  revenir  «  ad  Bethsaidam  »,  a  Bethsaide  de  Galilee,  consideree  alors  comme 
tres  voisine  de  Caphamaum,  on  dit  meme  comme  lui  servant  de  port,  si  tant  est 
que  la  cite"  proprement  dite  de  Capharnaum  n'avait  pas  d'autre  port  sur  le  lac  que 
Bethsaide.  Finalement,«  trans  fretum  »,avec  ou  sans  «ad  Bethsaidam  »,  nous  trans- 
porte  au  dela  du  lac,  a  Capharnaum  dou  on  etail  venu. 

88.  Or,  voici  encore  pour  les  apdtres,  mais  cette  fois  sans  leur  MaTtre^  une  tra- 
versee  perilleuse.  Cetait  le  soir.  aux  approches  de  la  nuit,  le  jour  meme  de  la  mul- 
liplication  des  pains. — II  est  vrai  que  saint  Matlhieu  a  deja  dit  une  premiere  fois 
(v.  Ji>)et  quil  r^pete  maintenant  (v.  23 )  «  \  espere  aulem  facto,  btyiat.$  oe  yevo(j.£vo;. 
Mais  il  ne  faut  pas  croire  —  quoique  eela  ait  ete  propose  —  qu  on  doive 
entendre  par  la  deux  jours  diffrrents,  deux  soirs  separes  par  vingt-quatre  heures. 
Ce  nestpas  apres  vingt-quatre  heures,  depuis  le  grand  miracle  accompli  par  le 
Sauveur.que  les  hommes  de  Galilee  auront  voulu  le  proclamer  roi^etlui  sederober 
a  leurs  desseins,  congedier  le  peuple  — sans  refection  aucunece  jour-la(?) — et  obli- 
ger  les   apotres  a  se  rembarquer,  «statim    coegit  )).    Les    deux   soirs  en    un   meme 
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APPROPINQUANTE  PASCH.   III, 


MATTH.      XIV. 


MARC 


VI. 


LUC.     IX. 


JOAN      VI 


24.  Navicula  au- 
tem  in  medio  mari 
jactabatur  fluctibus; 


erat  enim 
contrarius  ventus. 


25.  Quarta  autem 
vigilia  noctis,  venit 
ad  eos  ambulans 
super  mare. 


Et     videntes 
super      mare 


26. 
eum 

ambulantem, 


turbati  sunt. 

dicentes    :  Quia 

phantasma  est.   Et 

proe    timore  clama- 
vcrunt. 


erat    navis 
in  medio  mari, 

et  ipse  solus  in 

terra. 

48.  Et  videns  eos 

laborantes    in  remi- 

gando     ferat     enim 

ventus       contrarius 

eis), 


et  circa  quartam  vi- 

giliam  noctis,    venit 

adeos  ambulans  su- 

pra  mare;     et  vole- 

bat  praeterire  eos. 

49.     At    illi    ut 

viderunt 

eum      ambulantem 

supra  mare, 

putaverunt 
phantasma   esse, 


et  exclamavcrunt. 

50.      Omnes  enim 

viderunt     eum,      et 

conturbali  sunt. 

Et  statim 

locutus  est  cum  eis, 

et  dixit  eis  :    Confi- 

dite,ego  sum, 

nolite  timere. 


17.  p.  JM.) 


19.  Cum  remigas- 
sent  ergo  quasi  sta- 
dia  viginti  quinque, 
aut  triginta, 


vident 

Jesum    ambulantem 

supra  mare,  et  pro- 

ximum  navi  iieri, 


et  timuerunt. 


20.  Ille  autem  di- 
cit  eis  :  Ego  sum, 
nolite  timere. 


27.  Statimque  Je- 
sus  locutus  est  eis_, 
dicens  :  Habetc  ii- 
duciam  ;  ego  sum, 
nolite  timere. 

28.  Respondens 
autem  Petrus  dixit 

jour,  sont  chose  connue  d;ms  les  Livres  Saints,  notamment  a  propos  de  la  Paque 
qui  devait  etre  immolee  entre  deux  soirs,  c'est-a-dire  entre  trois  heures  et  six 
heures,  le   soir  qui  commence  et  le  soir  qui  sacheve. 

Donc,  la  nuit  venue  sans  que  le  Maitre  les  eut  rejoints,les  Apotres  sont  en  route 
sur  le  lac  pour  retourner  a  Capharnaum,  mais  le  vent  leur  est  conlraire.  La  tra- 
versee  du  lac  —  trois  lieues  dans  la  plus  grande  largeur  — peut  se  faire  en  une 
lieure,  deux  heures  tout  au  plus.  Or,  apres  avoir  rame  toute  la  niiit,  et  deja  a  la 
quatrieme  veille  (3  heures  du  matin),  ils  nont  (ait  que  25  a  30  stades,  la  moitie 
a  peine  de  la  largeur.  Cest  alors  que  Jesus,  au  plus  fort  de  la  tempele.les  rejoint 
miraculeusement.  et  pour  aller  plus  tot  a  lui — detailparticulier  a  saint  Matthieu — , 
Pierre  lui-meme  comme  son   Maitre  marche  sur  les  eaux. 


A  DESERTO  BETHSAIDiE  IN  CAPHARNAUM 
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MATTH.    XIV, 


MARC.    VI 


LUC.    IX. 


JOAN.    VI. 


Domine,  si  tu  es, 
jube  rae  ad  te  vcni- 
re  super  aquas. 

29.  At  ipse  ait  : 
Veni.Et  descendens 
Petrus  de  navicula, 
ambulabat  super  a- 
quam  ut  vcniret  ad 
Jesum. 

30.  Videns  vero 
ventum  validum,  ti- 
muit;  et  cum  coepis- 
set  mergi,  clamavit, 
dicens  :  Do  m  ine  , 
salvum  me  fac. 

31.  Et  continuo 
Jesus  extendens  ma- 
n  u  m  ,  apprehendit 
euin,  et  ait  illi :  Mo- 
dicae  fidei,quare  du- 
bitasti  ? 


32.  Et  cum  ascen- 
dissentinnaviculam, 
cessavit  ventus. 


33.     Qui  autom  in 
aavicula  erant, 


51.     Et     ascendit 
ad  illos 

in  navim, 
et  cessavit    ventus, 


Et  plus  magis  intra 

sc  stupebant 

52.    Non  enim  in 

tellexerunt    de  pani 

bus  ;  erat    enim  cor 

eorum     obcaecatum 
vcnerunt,  et   adora- 
verunteum,dicentes: 
Vere  Filius    Dei  es, 

Eufin,  arrivee  a  Capharnaum  c[ui  etait,  selon  saiul  Jean,  le  lieu  de  destination. 
Ce  jour  meme,  entre  le  moment  ou  on  a  debarque  et  1'entree  a  Capharnaiim,  il 
faut  bien  se  garder  de  lire  la  visite  au  pays  de  Gendsar,rapportee  parsaint  Mat- 
thieu  (34-36)  et  saint  Marc  (53-56). 

Cette  marche  dn  Sauveur  a  travers  des  bourgs.  des  campagnes  et  des  citds. 
encombrees  de  malades  sur  sonpassage,  suppose  un  plus  long  parcours  que  celui 
qui  a  pu  exister  entre  le  point  de  debarqueraent  et  la  ville  de  Capharnaum,  et  un 
temps  beaucoup  plus  considerable  qu'une  partie  de  journee. 


(18.    p.   210) 


21.  Volu  e  r  un  t 
ergo  accipere  eum 
in  navim. 


et  st  a  t  i  m  navis 
fuit  ad  terrani, 
in  quam  ibant. 
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MATTII.    XIV. 


APPROPINQUANTE    PASCII.   III 


MAHC.    VI. 


I 


I.LC    IX. 


JOAN.    VI 


89.  Christi  sermo  de  Pane  ccelesti. 


22.  Altera  die, 
turba  quae  stabat 
trans  mare,  vidit 
quia  ,  navicula  alia 
non  erat  ibi  nisi 
una,  et  quia  non  in- 
troisset  cum  disci- 
pulis  suis  Jesus  in 
navim,  sed  soli  dis- 
cipuli  ejus  abiissent; 

23.  Alia?  vero 
supervenerunt  naves 
a  Tiberiade  juxta 
locum  ubi  manduca- 
verant  panem,  gra- 
tias  agente  Domino. 

24.  Cum  ergo  vi- 
dissetturba  quia  Je- 
sus  non  esset  ibi, 
nequediscipuli  ejus, 
ascenderunt  in  na- 
viculas,  et  venerunt 
Capharnaum  quce- 
rentes    Jesum. 

25.  Et  cum  inve- 
nissent  eum  trans 
mare,  dixerunt  ei  : 
Rabbi,  quando  huc 
venisti  ? 

26.  Respondit  eis 
Jesus,  et  dixit  : 
Amen,  amen  dieo 
vobis,  queeritis  me, 
non  quia  vidistis  si- 
gna.sedquia  mandn- 
castis  ex  pambus,et 
saturati  esiis. 


89.  Cest  en  ofTet  co  memejour,  le  lendomain  do  la  multiplicalion  des  pains,  que 
lautour  ot  los  ttmoins  du  miraclo  so  rotrouvent  on  deca  du  lac  dans  la  synago- 
gue  de  Capharnaiim.—  (Les  barques  qui  ont  sorvi  pourle  retour  des  Capharnai- 
tes  sontun  nouvel  indice  que  le  lieu  du  miracle  n'etait  pa.^  sur  la  meme  rive  que 
Capharnaiim,  mais  surlacote  orientale  opposee   a  la  Galilee). — 

Nous  devons  a  lapotre  bion  aime  los  enseignements  tombes  de  la  bouche  du 
Seignour  Josus,  dnns  la  synagogue  do  Capharnaum,  au  sujot  du  Pain   Celeste. 


IX SYXAGOGA  CAPHAUXAUM 
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MATTII.    XIV 


MAUC.    VI 


I.UC.     IX 


JOAN.    VI. 


Christus  Panis  de  coclu  verus 


(34.     p.    196.) 


(53.  p.   196  ) 


(18.   p.  210) 


27.0peramini  non 
cibum  qni  perit,  sed 
qui  permanet  in  vi- 
latn  aeternam,  quem 
Filius  hominis  dabit 
vobis.  Hunc,  enira 
Pater  signavit  Deus. 

28.  Dixerunt  ergo 
ad  eum  :  Quid  facie- 
mus  ut  operemur  o- 
pera  Dei   ? 

29.  Respondit  Je- 
sus,  et  dixit  eis  : 
Hoc  est  opus  Dei, 
ut  credatis  in  eum 
quem  misit  ille. 

30.  Dixerunt  er- 
go  ei  :  Quod  ergo 
tu  facis  signum,  ut 
videamus,  et  creda- 
mus  tibi  ?  quid  ope- 
raris  ? 

31.  Patres  nostri 
manducaveruntman- 
na  in  deserto,  sicut 
scriptum  est:  Pa- 
nem  de  ccelo  dedit 
eis  minducare. 


32.  Dixit  ergo  eis 
Jesus  :  Amen,  amen 
dico  vobis  ,  non 
Moyses  dedit  vobis 
panem  de  ccelo,  sed 
Pater  meus  dat  vo- 
bis  panem  de  ccelo 
verum. 


Le  texte  de  saint  Jean  peut  etre  regarde  comme  le  resume  d'un  discours  plus 
etetidu,  tel  que  le  comportait  un  si  grave  sujet,  mais  un  resume  redige  par  1'Evan- 
geliste  avec  les  propres  paroles  du  Sauveur. 

La  division  quona  cru  y  reconnaitre  en  deux  parts,l'une  (26-51)  de  la  foi  en  Je- 
sus-Christ,Y aulvv  ( 42-60)  du  Pain  eucharisti(/ue,ne  parait  pas  a  tous  sufiisamment 
justifiee  :  en  effet  le  point  de  demarcalion  ne  se  laisse  pas  apercevoir,et  les  memes 
expressions  y  sont  appliquees  dune  part  a  la  personne  du  Christ  (v.  33,  35,  41) 
et,d'autre  part  au  sacrement  de  sa  chair  et  de  son  sang  (50-52).  La  conclusion  se- 
rait  qu  il  s  agit,  dans  tout  le  discours,  de  VEucharistie, 
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APPROPINQUANTE  PASCH.  III 


MATTH.    XIV. 


MARC.     VI. 


LUC.    IX. 


JOAN.    VI. 


(33.      p.   181) 


(52.     p.  181) 


17. 


184) 


33.  Panis  enim 
Dei  est,  qui  de  coelo 
descendit,  et  dat 
vitam  mundo. 

34.  Dixcrunt  ergo 
ad  eum  :  Domine, 
semper  da  nobis 
panem  hunc. 

35.  Dixit  autem 
eis  Jesus  :  Ego  sum 
panis  vitae;  qui  vcnit 
ad  me,  non  esuriet; 
et  qui  credit  in  me, 
non    sitiet   unquam. 

36.Sed  dixi  vobis 
quia  et  vidistis  me, 
et  non  creditis. 

37.  Omne  quod 
dat  mihi  Pater,  ad 
me  veniet ;  et  eum 
qui  venit  ad  me,  non 
ejiciam  foras  : 

38.  Quia  descen- 
di  de  ccelo.  non  ut 
faciam  voluntatem 
meam,  sed  volunta- 
tem  ejus  qui  misit 
me. 

39.Haec  est  autem 
voluntas  ejus  qui 
misit  me  Patris,ut 
omne  quod  deditmi- 
hi  non  perdam  ex 
eo,  sed  resuscitem 
illud  in  novissimo 
die. 

40.Haec  est  autem 
voluntas  Patris  mei, 
qui  misit  me.ut  om- 
nis  qui  videt  Filium, 


En  voici  d'ailleurs  les  grandes  lignes: 

Ce  n'est  pas  pour  le  pain  materiel  de  la  vie  corporelle  qu'on  doit  aller  a  Jesus. 
mais  pour  lc  pain  de  la  vie  eternelle;  le  Fils  de  1'homme  donnera  ce  pain,  mais  il 
faut  croire  en  lui  (26-3!).  —  Ce  nest  pas  non  plus  la  manne,  qnoi  quen  disent  les 
Jnifs,  quon  puisse  appeler  le  pain  du  ciel  :  le  pain  qni  est  descendu  du  ciel  et  qui 
donno  la  vio  au  monde  cest  lui-memo  (32-40). 


DE  PANE  CCELESTI  IN  CAPHARNAUM 


l'.»l 


MATTH.    XIV 


LLC     VI. 


MARC.  IX. 


JOAN.    VI. 


(34.    p.  196) 


(53.     p.  196) 


(18.     p.  210) 


et  credit  in  eum,  ha- 
beat  vitam  aeternam, 
et  ego  resuscitabo 
eum  in  novissimo 
die. 

41.  Murmurabant 
ergo  Judaei  de  illo, 
quia  dixisset  :  Ego 
sum  panis  vivus,qui 
de  coelo  descendi. 

42.  Et  dicebant: 
Nonne  hic  est  Jesus 
iilius  Joseph,  cujus 
nos  novimus  patrem 
et  matrem  ?  Quomo- 
do  ergo  dicit  hic  : 
Quia  de  coelo  des- 
cendi  ? 

43.  Respondit  er- 
go  Jesus,  et  dixit 
eis  :  Nolite  murmu- 
rare  in  invicem. 

44.  Nemo  polest 
venire  ad  me,  nisi 
Pater  qui  misit  me, 
traxerit  eum  ;  et 
ego  resuscitabo 
eu  m  in  novissimo 
die. 

45.  Est  scriplum 
in  prophetis  :  Et 
erunt  omnes  docibi- 
les  Dei.  Omnis  qui 
audivit  a  Patre,  et 
didicit,  venit  ad  rne. 

46.  Non  quia  Pa- 
tremviditquisquam, 
nisi  is  qui  est  a 
Deo,  hic  vidit  Pa- 
trem. 


Des  miivmures  se  produisent  parce  quil  s'est  dit  ((  descendu  du  ciel.»  II  ne  sen 
olonnepas,ou  nevapoint  a  lui  a  moins  detre  attires  etinstruits  parle  Pere:Invisible 
en  lui-meme,  il  faut  croire  a  sonenvoye,..  pain  vivant  descendu  du  ciel,  croire  en 
lui  et  le  prendre  en  nourriture  pour  avoir  la  vie  (41-50). 
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APPROPLNQUANTE  PASCH.    111 


MATTH.    XIV. 


(33.     p.  187) 


MAnc.  VI. 


I.UC.     IX. 


(52.     p.  181) 


Caro  Christi  vere  cihus. 


.IOAN.     VI. 


(17.     p.  L8'i) 


47.  Amen,  amen 
dico  vobis  :  Qui  cre- 
dit  in  me,  habet  vi- 
lam  aeternam. 

48.Ego  sum  panis 
vitae. 

49.  Patres  vestri 
manducaverupt  man- 
na  in  deserto,  et 
mOntui  sunt. 

50.  Hic  est  panis 
de  coelo  descendens, 
ut  si  quis  ex  ipso 
manducaverit,  non 
moriatur, 

51.  Ego  sum  pa- 
nis  vivus,  qui  de 
coelo  descendi, 

52.  Si  quis  man- 
ducaverit  ex  hoc  pa- 
ne,  vivet  in  aeter- 
num;  et  panis  quern 
ego  dabo,  caro  mea 
est  pro  mundi    vita. 


53.  Litigabant  er- 
go  Judaei  ad  invi- 
cem,  dicentes  :  Quo- 
modo  potest  hic  no- 
bis  carnem  suam 
dare  ad  manducan- 
dum  ? 

54.  Dixit  ergo  eis 
Jesus  :  Amen,  amen 
dico  vobis  :  nisi 
manducaveritis  car- 
nem  Filii  hominis. 
et  biberitis  ejus  san- 
guinem,  non  habe- 
bitis  vitam  in  vobis. 


«  Le  pain  que  je  donnerai  pour  la  vie  du  monde,  dit-il,  c'est  ma  chair  »  ;  et  de- 
vant  ses  auditeurs  etonnes,  il  insiste  sur  la  necessite>ur  lefficacite,  sur  la  realite 
de  sa  chair  et  de  sou  sang  comme  nourriture  et  comme  breuvage  (51-60). 


DE    PANE    GCELESTI  IN   CAPHARNAUM 
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MATTH.    XIV. 


MAItC.    VI 


I.UC.    IX. 


JOAN.    VI 


(34.    p.  196) 


(  53.     /;.   10b) 


/18.     p.   210  ) 


55.  Qui  manducat 
meam  carnem,  et 
bibit  meum  sangui- 
nem,  habet  vitam 
seternam  ;etegore- 
suscitabo  eum  in 
novissimo  die. 

56.  Caro  enim 
mea  vere  est  cibus  ; 
et  sanguis  meus  ve- 
re  est  potus. 

57.  Qui  manducat 
meam  carnem,  et  bi- 
bit  meum  sangui- 
nem,  in  me  manet, 
et  ego  in  illo. 

58.  Sicut  misit  me 
vivens  Pater,  et  ego 
vivo  propter  Pa- 
trem.  et  qui  mandu- 
cat  me,  el  ipse  vivet 
nie. 

59.  Hic  est  panis 
qui  de  ccelo  descen- 
dit,  Non  sicut  man- 
ducaverunt  palres 
vestri  manna,  et 
mortui  sunt.  Qui 
manducat  hunc  pa- 
nem,  vivet  in  aeter- 

num. 

i 

60.  Haec  dixit  in 
synagoga  docens,  in 
Cupharnaum. 

61.  Mulli  ergo 
audientes  ex  disci- 
pnlis  ejus,  dixcrunt: 
Durus  est  hic  sei  - 
mo,  et  quis  polcst 
eum  audire? 


Scandale  des  Juifs,  qui  s'imaginent  que  Jesits  parle  deleurdonner  a  manger  sa 
chair  sous  sa  1'orme  nalurelle...  Mais  il  oppose  a  cela  sa  future  Ascension    au  ciel. 
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APPROPINQUANTE  PASCH.    III 


MATTH.   XIV. 


MAHC.    VI. 


LUC.    IX. 


JOAN.   VI. 


(33.     p.    187) 


(52       p.  187) 


(17.     p.  183.) 


62.  Sciens  autem 
Jesus  apud  semet- 
ipsum  quia  murmu- 
rarent  de  hoc  disci- 
puli  ejus,  dixit  eis  : 
Hoc  vos  scandalizat? 

63.  Si  ergo  vide- 
ritis  Filium  hominis 
ascendentem  ubi 
erat  prius  ? 

64.  Spiritus  est 
qui  vivificat ;  caro 
non  prodest  quid- 
quam.  Verba  quee 
ego  locutus  sum 
vobis,  spiritus  et 
vita  sunt. 

65.  Sed  sunt  qui- 
dam  ex  vobis  qui 
non  credunt.  Sciebat 
enim  ab  initio  Jesus 
qui  essent  non  cre- 
dentes,  et  quis  tra- 
diturus    esset    eum. 

66.  Et  dicebat  : 
Propterea  dixi  vo- 
bis  quia  nemo  po- 
test  venire  ad  me, 
nisi  fuerit  ei  datum 
a  Patre  meo. 

67.  Ex  hoc  multi 
discipulorum  ejus 
abierunt  retro  ;  et 
jam  non  cum  illo 
ambulabant. 


Cest  donc,  comme  1'explique  saintCyrille  dAlexandrie,  que  sa  chair  ne  sera  pas 
separee  de  1'ame,  de  «  lesprit  qui  vivifie»,  mais  sa  chair  et  son  sang  unis  a  Tame  , 
bien  plus,  unis  au  Verbe,  ayant  la  vie  et  pouvant  la  donner,  Ainsi  la  chair  et  le 
sang  «  dont  il  leur  parle  sont  esprit  et  vie  »,  quoiquil  ne  leur  explique  point  le 
modeselon  lequelil  lesleur  donnera;ildemande  a  ce  sujetetil  attcnd  leur  foi  (66-67). 

Mais  il  sait  quil  y  a  la  des  incroyants.  L'evangeliste  constate  en  effet,dcs  lors, 
parmi  les  disciples  dos  defections  nombreuses. —  Remarquons  que  siles  paroles 
de  Jesus  eussent  ete  entendues  par  les  Juifs  dans  un  sens  spiritiiel,  de  la  mandu- 
cation^ar  la  foi%  en  symbole  et  enfigure,  comme  ledisent  les  protestants,  ils  au- 
raientpu  continuer  sans  effort  a  ecouter  et  a  suivre  le  Maitre. — 


IN  SYNAGOGA  CAPHARNAUM 
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MATTH.   XIV. 


MARC.    VI. 


LUC. IX. 


Fidei  confessio 


(34.    p.   195) 


(53.   )?.  195) 


(18.    p.    220) 


JOAN.  VI. 


68.  Dixit  crgo  Jo 
sus  ad  duodecim  : 
Numquid  et  vos  vul- 
tis  abire  ? 

69.Respondit  er- 
go  ei  Simon  Petrus: 
Domine,  ad  qucm 
ibimus  ?  verba  vita? 
aeternae  habes. 

70.  Et  nos  credi- 
dimus  et  cognovi- 
mus  quia  tu  es  Chris- 
tus  Filius  Dei. 

71.  Respondit  eis 
Jesus  :  Nonne  ego 
vos  duodccim  elegi  ? 
et  ex  vobis  unus 
diabolus  est. 

72.  Dicebat  autem 
Judam  Simonis  Is- 
cariotem  ;  hic  enim 
erat  traditurus  eum, 
cum  esset  unus  ex 
duodecim. 


Quant  aux  apolres,  Picrre  proteste  au  nom  de  tous  quils  nc  sauraient  aller  a  un 
autrc  qua  Lui.Cependanl,  Jesus  lesaitet  le  declare,il  y  aura  parmi  cux  un  Judas. 

Le  discours  surle  Pain  Celeste,  contrairemcnt  a  certains  recits  trop  desireux 
de  cette  sorte  de  precision,na  pu  etre  prononce  dans  la  reunion  ordinaire  du  Sab- 
bat  :  le  peuple  naurail  pas  fait,  a  pareil  jour,  la  traversee  du  lac  pour  retourner 
a  Capharnaiim.  Les  reunions  de  la  synagogue  setenaient  egalement  le  lundi  et  le 
Jeudi. 

Comme  onl'a  deja  remarque,  il  n'y  avait  pas  eu  assez  de  temps  entre  le  retour 
du  desert  ct  la  reunion  dans  la  synagogue,pour  le  parcours  des  hoii7'gs}des  campa~ 
gnse  etdcs  cites  du  territoire  dc  Gencsar  :  prealablement  a  ce  recit  de  saint  Mat- 
thieu  et  de  saint  Marc,  il  a  fallu  observer  dans  le  texte  un  point  d'arret,  1'arrivee 
aCapharnaum  clairement  designee  par  saint  Jean  {p.l87),et  dans  la  meme  journee. 
lc  discours  dans  la  Synagogue.  Ce  nest  quapres  cela  quil  faut  reprendre  le  recit 
dc  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc  :  «  Et  quuin  transfretassent  ».  Cette  expression 
•V  laquelle  on  a  voulu  atlacher  simplement  le  sens  de  debarquement  (a  la  suite  de 
la  traversee  perilleuse,)  a  d'elle-meme  une  significationplus  etendue. 
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IMMINENTE  PASCH.  111. 


MATTH.    XIV, 


MAHC.    VI 


I.UC.    IX. 


JOAN.   VI 


90.  Transfretatio  ac  transitus  per  terram  Genesar. 
Sanationes  multae. 


34.  Et  cum  trans- 

fretassent,  venei  unt 
in  terrani  Genesav. 


35.  Et 

cum  cognovissent 
eum  viri  loci  illius, 
miserunt  in  univer- 
sam  regionem  illam, 


et  obtulerunt  ei  om- 
ncs  male  habcntes  : 
30.  Et  rogabant 
ciini  u t  vel  fimbriam 
vestimenti  ejus  tan- 
gerent.  Et  quicum- 
(jite  tetigerunt,  salvi 
facti  sunt. 


53.  Et  cum  trans- 
fretassent  vene- 
r u  n  t  i n  terram 
Gcneraseth,et  appli- 
cucrunt. 

54.Cumque  cgres- 
si     essent     de  navi, 

continuo 
cugnuverunt     eum  : 


55.  Et  percurren- 
tee-  universam  regio- 
nem  illam,  coeperunt 
in  grabatis  eos,  qui 
se  male  habebant, 
eireumlerre,  ubi  au- 
diebant  eumesse. 

56.  Et  quocum- 
que  introibat,  in  vi- 
cos,  vel  in  villas,aut 
eivitates,  in  plateis 
ponebant    infirmos. 


et  dcprecabantur 
eum.ut  vel  fimbriam 
vestimenti  ejus  lan- 
gerent  ,  et  quotquot 
tangebant  eum,salvi 
ficbant. 


\ 


90.  «  Et  cum  transfrctassent  »  soit  en  saint  Matthieu  soit  en  saint  Marc,  c  est  le 
recit  de  tout  un  voyage  —  embarquement,  traversee  et  debarquement  —  pour 
aller  de  Capharnaum  (Tell-Loum)  vers  un  autre  point  du  littoral,  le  district  de 
Genesareth. 

Cette  visite  est  sigoalee  par  la  guerisun  de  numbreux  milades  qui  ont  ete  ap- 
portes  sur  le    passage  de  Jesus  de  tous  les  points  de  la   region. 

Or  cetait  le  moment  daller  a  la  fete  de  Paques,  la  troisieme  de  la  vie  publique 
dc  Jesus.  Jesus  y  est-il  alle  cette  annee,  ainsi  que  ses  disciples?.Le  pays  de  Gene- 
sar,  qu'ils  traversaieut  alors,  et  dont  Tiberiade  est  le  chef-lieu.vers  !e  midi  du  lac, 
lcs  rapprochait  de  la  Judee  ;  n'est-il  donc  pas  vraisemblable  qu'ils  y  allaient? 


III»  PASCIT.  ABSQUE  NARRATIONE  GESTORUM 
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MATTII.    XV, 


WAItC.     VII 


I.UC.     5X. 


.IOAN.    VII. 


V  A R  I A     CHR  I  STI     ITIN  ERA 
A  PASCH.  III  AD  SCENOPEGIAM 


CAPUT  XV  CAPUT  VII 

91.   Venientes  ab  Jerosolymis 
de  ablutionibus  ac  de  aliis  disceptant 


CAPUT  VII 


1 .  Tunc    accesse- 
runt  aJ  eum  ab  Je- 
rosolymis  scrilne    et 
pharisxi, 


1 .  Et  conveniunt 
ad  eum  pharissei  et 
quidam  de  scribis, 
venientesab  Jeroso- 
lymis. 

2.  Et  cum  vidis- 
sent  quosdam  ex 
discipulis  ejus  rom- 
munibus  manibus, 
id  est,nonlotis,man- 
ducare  panes,  vitu- 
peraverunt. 

3.  Pharisaei  enim 
et  omnes  Judaei,nisi 
crebro  laverint  ma- 
nus,non  manducant, 
tenentes  traditionem 
se  niorum  : 


I .  Post  haec  au- 
tem  ambulabat  Je  - 
sus  in  Galilaeam;nou 
enim  volebat  in  Ju- 
daeam  ambulare, 
quia  qua?rebant  eum 
Judsei  interficere. 


(18.    p.  210) 


(2.   p.     224) 


91.  Le  sentimenl  a  neanmoins  gcneralen-.ent  pre\alu,  que  ni  le  Maitre  ni  les  dis- 
ciples  nallerent  cette  annee  celebrer  la  Paque  a  J^rusalem.Bienplus  — delail  tou- 
chant!  — «  cetait.nous  dit-on,Ie  jourmeme  de  la  celebrationde  laPaque  danslaviile 
sainte  que  le  miracle  des  pains  saccomplissait  ;m  desert  »  .  Eh  bien,  non  :  lo- 
bligation  imposee  par  la  loi  de  Moyse  a  tous  \os  Israelites  des  lage  de  douzeans, 
—  1'absence  de  toute  incrimination  de  la  part  des  ennemis  du  Sauveur  — 1  invrai- 
semblance  quuncas  d'exception,  possible  pour  lun  ou  pour  1'autre,  ait  pu  excn- 
ser  en  meme  temps,  avec  le  Maitre  et  les  disciples,  les  cinq  mille  hommes  des  en- 
virons  dn  lac;  —  au  contraire,l'avantage  qn  il  y  avait  pour  1'ceuvre  messianique  a  la 
rencontre  du  Sauveur  et  des  multitudesdans  Jerusalem, — malgreles  desseins  hos- 
tiles  des  Juifs  contre  lui,  le  fait  de  sa  pr^sence  a  la  prochaine  fete  des  tabei  nacles 
et  meme  a  celle  des  Encenies, —  et.avec  tout  eela,les  textes  qui  sont  sous  nos  yenx, 
nautorisent  nullement  lidee  d'une  telle  abstention. 
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(1.  p.  197.)  4.  Et  a  foro    nisi  (17.    p.  m)  (1.     p.  191) 

baptizentur,  non  co- 
medunt;  et  aliamul- 
ta  sunt  quae  tradita 
sunt  illis  servare, 
baptismata  calicum, 
et  urceorum,  et  aera- 
mentorum,  et  lecto- 
rum. 

5.    Et    interroga- 
bant  eum    pharisaei 
et  scribae  : 


dicentes : 
2.  Quarediscipuli 
tui  transgrediuntur 
traditionem  senio- 
rum  ?  non  enim  la  • 
vant  manus  suas 
cum  panem  mandu- 
cant. 


3.  Ipse  autem  res- 
pondens  ait  illis  : 
Quare  et  vos  trans- 
gredimini  manda- 
tum  Dei  propter  tra- 
ditionem    vestram  ? 


Quare  discipuli 

tui    non     ambulant 

juxta  traditionem 

seniorum. 


sed  communibus 
manibus  manducant 
panem  ? 

6.  At  ille   respon- 
dens  ,  dixit  eis  : 


Bene  prophetavit 
Isaias  de  vobis  hy- 
pocritis,  sicut  scrip- 
tum  est  :  Populus 
hic  labiis  me  hono- 
rat,  cor  autem  eo- 
rum  longe  est  a  me. 
7.  In  vanum  au- 
tem  me  colunt,  do- 
centes  doctrinas  et 
praecepta  hominum. 

Le  texte  de  saint  Jean  :  Posthsec  autem  ambulabat  in  Galilseam,  que  l'on  invo- 
que  pour  etablir  que  Notre  Seigneur,apres  le  miracle  rfespams,«demeurait  en  Ga- 
lilee,  parcourait  la  Galilee»,pourrait  bien  au  contraire  indiquer  qu'apres  la  Paque 
mentionnee  plus  haut  (Jean  Vl.  4)et  celebree  a  Jerusalem,  Jesus  «  cheminait,  re- 
prenait  le  chemin  de  la  Galilee,   ne  voulant  pas  faire  sejour  en  Jud£e». 

Ge  qu'il  y  a  de  certain,  c'est  que  la  discussion  au  sujet  des  ablutions  tradition- 
nelles  a  lieu  avec  des  pharisiens  et  des  scribes  revenant  de  Jerusalem.  Si  Notre- 
Seigneur  et  ses  disciples  etaient  demeures,pendant  lesf£tes,a  Capharnaum,concoit- 
on  qu'ils  sortiraient  maintenant  pour  aller  sur  le  passage  des  pharisiens  prendre 
leur  repas  ?  Ne  sont-ils  pas  plutot  eux-memes  en  route,  revenant  de  Jerusalem  ? 
Et  a  la  faveur  d'une  halte,  sans  doute,  ils  prennent  ou  ils  se  trouventleur  refection. 


E  JUMIA  IN  GALILiEAM 
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Nam  Deus  dixit  : 

4.  Honora  patrein 
et  matrem  ;  et  :  Qui 
maledixerit  patri 
velmatri,  morte  mo- 
riatur, 

5.  Vos  autem  di- 
citis  :  Quicumque 
dixerit  patri  vel 
matri:  Munus  quod- 
cumque  est  ex  me, 
tibi  proderit. 

6.  Et  non  honori- 
ficabit  patrem  suum 
aut  matrem    suam  : 


et  irritum  fecisiis 
m  andatumDeiprop- 
ter  traditionem  ves- 
tram. 


8.  Relinquentes 
enim  mandalumDei, 
tenetis  traditionem 
hominum,  baptisma- 
ta  urceorum  et  cali- 
cum  ;  et  alia  similia 
his  facitis  multa. 

9.Et  dicebat  illis: 
Bene  irritum  facitis 
prseceptum  Dei,  ut 
traditionem  vestram 
servetis. 

.10.  Moyses  enim 
dixit  :  Honora  pa- 
trem  tuum  et  ma- 
trem  tuam,  et:  Qui 
maledixerit  patri  vel 
matri,  morte  moria- 
tur. 

11.  Vos  autem  di- 
citis  :  Si  dixerit  ho- 
mo  patri  aut  matri; 
Corban  (  quod  est 
donum)  quodcum- 
que  ex  me,  tibi  pro- 
fuerit  ; 


12.  Et  ultra  non 
dimittitis  eum  quid- 
quam  facere  patri 
suo  aut  matri, 

13.  Rescindentes 
verbum  Dei  per  tra- 
ditionem  vestram, 
quem  tradidistis;  et 
similia  hujusmodi 
mulla  facitis. 


7.  Hypocvitse.,bene 
prophetavit  de  vobis 
Isaias,  dicens  :  (18.     p.    210,  (2.  p.   224) 

Au  cours  de  cetle  discussion  rapportee  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc.  il  est 
i^eproche  aux  pharisiens,  entre  autres  abus,  de  pretendre  que  «  1  offrande  faite  au 
tresor  du  temple  (Corban)  tenait  lieu  de  1'assistance  due  aux  parents».  Ce  passa- 
ge  dimcile  de  la  Vulgate  :  Munus  —  ou  donum  —  quodcumque  est  ex  me  tibi  pro- 
derit»,  pour  etre  bien  traduit  doit  etre  rapproche  du  texte  grec  :  8d3pov,  o  sav  s£ 
itxou  a>3sX7j97J^  ce  qui  signifie  litteralement:  jofTre  en  don  (au  Temple)  ce  que  vous 
re^evriez  (  compteriez  recevoir)  de  moi. 
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8.  Populus  hic  la- 
biis  me  honorat:  cor 
aulem  eorum  longe 
est  ame. 

9.  Sine  causa  au- 
tem  colunt  me,  do- 
centes  doctrinas  et 
mandata   hominum. 

10.  Et  convicatis 
ad  se  turbis,  di.xit 
eis  :  Audite,  et  in- 
telligite. 

1  1  .Non  auod  in- 
trat  in  os}  coinqui- 
nat  hominem  :  sed 
quod  procedit  e.r 
ore.  hoc  coinquinat 
hominem. 


14.  Et  advocans 
iterum  turbam,  di- 
cebat  illis  :  Audite 
me,omnes,  etintelli- 
gite. 

15  Nihil  est  extra 
hominem  introiens 
ineum,quod  possit 
eum  coinquinare  : 
sed  quae  de  homine 
procedunt,  illa  suut 
quse  communicant 
hominem. 

16.  Si  quis  habet 
aures  audiendi,  an- 
diat. 

92.  Domum  ingrassi  discipuli  interrogant  et  docentur. 

17.  Et  cum  in- 
troisset    in    domum 

a  turba, 


(17  p.  183.) 


(1.     p.  191) 


interrogabant    eum 

discipuli  ejus 


12.Tunc  acceden- 
tes  discipuli  ejus, 
dixerunt  ei  :  Scis 
quia  pharisiei,  audi- 
to  verbo  hoc,  scan- 
dalizati  sunt? 

13.At  ille  respon- 
dens  ait  :  Omnis 
plantatio  quam  non 
plantavit  Patermeus 
cceleslis,  eradicabi- 
tur. 

Quoique  la  repetition  de  la  citation  dTsaie  soit  mise  en  italique  comme  faisant 
ici  double  emploi,  elle  pourrait,  si  onle  prefere  etsans  invraisemblance,etre  con- 
sideree  comme  ayant  eu  lieu  reellement,donnant  ainsi  plus  de  force  a  la  parole  se- 
vere  du  Maitre. 

92.  Et  maintenant,  la  discussion  terminee,  que  signifie,pour  le  lecteur  attentif, 
la  rentree  de  Jesus  et  de  ses  disciples  el$  otxov,  dans  la  demeure  de  Capharnaiim 
fMarc  VI1,17)?  Nous  disons:  Le  retour  de  Judee  en  Galilee,apres  la  celebration  de 
la  Paque. 


DOMl  CAPHARNAUM 
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14.  Sinite  illos  : 
cseci  sunt,  et  duces 
caecorum  ;  csecus  au- 
tcm  si  caecoducatum 
praestet,ambo  in  fo- 
veam  cadunt. 

15.  Respondens 
autem  Petrus,  dixit 
ei  :  Edissere  nobis 
parabolam  istam. 

16.  At  ille  dixit  : 
Adhuc  et  vos  sine 
intellectu  estis  ? 

17.  Non  intelligi- 
tis  quia  omne  quod 

in  os  intrat, 


in  ventrem  vadit,  et 
in  secessum  emitti- 
tur  ? 


18.       Quse  autem 
procedunt    de    ore. 
de  corde 

exeunt,  et    ea    coin- 
quinant    hominem  : 

19.Z)e  corde  enim 
exeunt  cogitationes 
malse,  homicidia, 
adulteria,    fornica- 

tioneS)  furta, 


falsa    testimonia, 
blasphemix . 


parabolam, 

18.  Et  ait  illis  : 
Sic  et  vos 

imprudentes   estis  ? 
Non  intelligitis  quia 

omne 
exlrinsecus       intro- 
iensin  hominem,non 
potest  eum    commu- 
nicare, 

19.  Quia  non  in- 
trat  in  cor  ejus,  sed 
in  ventrem  vadit,  et 
in  secessum  exit 
purgans  omncs  es- 
cas  ? 


20. 
tem, 


Dicebat     au- 
quoniam  quae 


de  homine 
exeunt,  illa  commu- 

nicant  hominem. 

21.  Ab  intus  enim 
de  corde  hominum 
mnlae  cogitationes 
procedunt,  adulte- 
ria,  fornica  tiones, 
homicidia. 

22.  Furta, "  avari- 
tiae,  nequitiae,  dolus 

impudiciticO, 
oculus  malus, 

blasphemia,   super- 
bia,  stultitia. 


18.     p.  210) 


(2. 


9  9/, 


2'A 


Tl  nest  certainement  pas  exact,  comme  on  a  voulu  le  faire  dire  par  saint  Jean, 
quapres  la  multiplication  dcs  pains  «  Jesus  demeurait  en  Galilee  ,  parcourait  la 
Galilee  »  ;  car,  pendant  la  fete  —  lorsque  la  masse  du  peuple  etait  a  Jerusalem  — , 
«  parcourir  la  Galilee  »  eut  ete  sans  objet. 

14 
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20.    Hxc     sunt, 
qux  coinq  uinant 

hominem. 
Non  lotis  autem  raa- 
nibus    manducare, 
non    coinquinat  ho- 


minem. 


23.  Omnia  haec 
mala  ab  intus  proce- 
dunt,  et  communi- 
cant  hominem. 


(17.         p.lVi.) 


(1.  p.     191) 


21.  Et  egressus 
inde  Jesus,  secessit 
in  partes  Tyri  et  Si- 
donis. 


93.  In  fines  Tyri  et  Sidonis.   Mulier  Chanan^ea. 

24.    Et    inde  sur 
gens  abiit     in    fines 


22. Et  ecce  mulier 
Chananaea   a  finibus 
illis  egressa 


Tyri  et     Sydonis  ; 

etingressus  domum, 
neminem  voluit  sci- 
re,  et  non  potuit  la- 
lere. 

25.     Mulier   enim 

statira      ut      audivit 

de     eo,     cujus     filia 

habebat        spiritum 

immundum. 


clamrtvit,  dicens  ei  : 
Misereremei,Domi- 
ne,  fili  David  ;  filia 
mea  male  a  daemonio 
vexatur. 

23.  Qui  non  res- 
pondit  ei  verbum.El 
accedentes  discipuli 
ejus  rogabant  eum, 
dicentes  :  Dimitle 
eara,  quia  claraat 
post  nos. 

24.1pse  autera  res- 
pondens  ait  :  Non 
sum  missus  nisi  ad 
oves,quae  perierunt. 
domus  Israel. 

93.  Et  apres  la  fete,  les  pelerins  de  la  Paque  etant  de  retour,  nous  voyons,  par 
la  suite  du  recit,  que  Notre-Seigneur  ne  demeura  pas  non  plus  en  Galilee.  Saint 
Matthieu  et  saint  Marc  nous  le  montrent  se  retirant  aussitot  pour  quelque  temps 
avec  ses  disciples  en  divers  pays  limitrophes  ;  et  d'abord,  vers  les  frontieres  de 
la  Phenicie,  ou  a  lieu  le  touchant  episode   de  la  Chananeenne. 

—  Remarquons  que  la  maison  etrangereou  cela  se  passe  (vers.24  de  saint  Marc) 
est  ainsi  designee  dans  le  texte  primitif  :  elq  trjv  ocxiav  ;  puis  au  vers.  30,  il 
est  ditpour  la  propre  maison  de  la  Chananeenne,  quand  elle  va  retrouver  sa  fille  : 


1N    FINES    TYRI 
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25.  At    illa   venit, 

et  adoravit  eum,  di- 
cens  :  Domine,  ad- 
juva  me. 


26.  Qui     respon 
dens  ait  : 

Non  es  t 
bonum     sumere 
panem  filiorum,     et 
mittere  canibus. 

27.  At  illa  dixit: 
Etiam,Domine,  nam 

et     catelli     edunt 
de  micis 

quae  cadunt  de  men- 
sa  dominorum  suo- 
rum. 

28.  Tunc  respon- 
dens  Jesus,  ait  illi  : 
O  mulier,magna  est 
fides  tua  ;    liat    tibi 

sicut  vis. 


Et]  sanata    est  [lllia 
ejus   ex  illa  hora. 


intravit,  et    procidit 
ad  pedes  ejus. 


26.Erat  enim  mu- 
lier  gentilis,  Syro- 
phoenissa  genere.Et 
rogabat  eum  ut  dae- 
monium  ejiceret  de 
filia  ejus. 

27.  Qui  dixit 
illi  :  Sine  prius  sa- 
turari  filios;  non  est 
enim  bonum  sumere 
panem  filiorum,  et 
mittere  canibus. 

28. At  illa  respon- 
dit,  et  dixit  illi  :  U- 
tiaue,  Domine,  n;im 
et  catelli  comedunt 
sub  mensa  de  micis 
puerorum. 


29.   Et   aitilli 


Propter  hunc  sermo  - 
nem  vade,  exiit  dae- 
monium   a    filia  tua. 


30.  Et  cum  abiis- 
set  domum  suam, 
invenit  puellam  ja- 
centem  supra  lec- 
tum,  et  daemonium 
exiisse. 


(18.  p.  210) 


(2.p.  224) 


cig  tov  oixovauTi]?,  et    non    plus  simplement  ei;    oixov  que    nous  avons   vu   toujours 
employe  pour  ind.quer  la  demeure  de  Notre-Seigaeur  et  des  disciplps   a    Caphar- 


naum 


llnya  pas  as  occuper  de  1  hypothese  -  insoluble  ou  inutile  —.dapres  laquelle 
i^otre-beigneur  aurait  fait  la  traversee  d'un  port  de  laPhenicie  a  1  ile  de  Chypre 

Mais  nous  savons  quil  va  de  Sidon  vers  la  Decapole,  ne  demandons  pas  non  plus 
parquel  chemm  :  celui  du  nord  a  travers  les  defiles  du  Liban  et  lTturee,  celui 
du  centre  entre  les  lacs  de  Meron  et  de  Genesareth,  ou  celui  du  midi  endescendant 
ia  cote  mediterranfenne,  pour  aller  passer  au  dessous  du  lac 
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94.  In  Decapoli  mutus  aliique  sanati, 


29.  Et  cum  trans- 
isset      inde    Jesus, 

venit 
secus  mare  Galilsese; 


31.  Et  iterum  ex- 
iens  de  finibus  Ty- 
ri,  venit  per  Sido- 
nem  ad  mare  Gali- 
laeae  inter  medios  fi- 
nes  Decapoleos. 

32.  Et  adducunt 
ei  surdumetmutum, 
et  deprecabantur  e- 
um  ut  imponat  illi 
manum. 

33.  Et  apprehen- 
dens  eum  de  turba 
seorsum,  misit  digi- 
tos  suos  in  auricu- 
las  ejus  ;  et  exspu- 
ens,  tetigit  linguam 
ejus. 

34.  Et  suspiciens 
in  ccelum,  ingemuit, 
et  ait  illi  ;  Ephphe- 
tha.quod  est,adape- 
rire. 

35. Et  statim  aper- 
tae  sunt  aures  ejus, 
et  solutum  est  vincu- 
lum  linguse  ejus,  et 
loquebatur  recte. 

36.  Et  praecepit  il- 
lis  ne  cui  dicerent. 
Quanto  autem  eis 
praecipiebat ,  tanto 
magis  plus  praedica- 
bant ; 

37.  Et  eo  amplius 
admirabantur,  di- 
centes  :  Bene  omnia 
fecit  ;  et  surdos  fe- 
cit  audire,  et  mutos 
loqui. 


riere  la  rive  orientale  du  lac 


Cest  la,d'apres  le  recit  de  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc,  completes   lun  par 
1'autre,  quont  lieu  de  nombreuses  guerisons  d'infirmes  et  de  malades. 


IN  DECAPOLl 
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et  ascendensin  mon- 
tem,  sedebat  ibi. 

30. Et  accesserunt 
ad  eum  turbae  mul- 
tae,  habentes  secum 
mutos,  caecos,  clau- 
dos,  debiles  et  alios 
multos,  et  projece- 
runt  eos  ad  pedes 
ejus,  et  curavit  eos; 

31.  Ita  ut  turbse 
mirarentur,  viden- 
tes  mutosloquentes, 
claudos  ambulan- 
tes,  caecos  videntes  ; 
et  magnificabant 
Deum  Israel. 


32. 

autcm, 


CAPUT   VIII 
95.  Septem  panes  quatuor  millibus  divisi. 

moxque  transfretatio  in  Magedan 
1.  In  diebus    illis 
iterum     cum     turba 
multa     esset,       nec 
haberent       quod 

manducarent, 


Jesus 
convocatis 
discipulis   suis, 

dixit  : 

Misereor  turbse, 

quia 

triduo  jam 

perseverant  mecuin, 

et  non  habent  quod 

manducent  ;    et    di- 

mittere  eos    jejunos 

nolo, 

ne  deficiant 
in  via. 


convocatis 
discipulis, 
ait  illis  : 

2.  Misereor  super 
turbam,    quia    ecce 

jam  triduo 
sustinent      me,   nec 
habent   quod    man- 
ducent  ; 

3.  Et  si  dimisero 
eos  jejunos  in  do- 
murnsuam,  defieiem 
in  via  ;  quidam  enim 
ex  eis  delonge  ve- 
nerunt. 


(18.    p.  210) 


(2.  p.  224) 


95.  Alors  aussi  se  renouvelle  en  faveur  de  quatre  mille  hommes,  non  compris 
femmes  et  enfants,  le  miracle  de  la  muliiplication  des  pains,  sept  pains  dont  les 
restes  remplissent  sept  paniers.  —  La  place  de  ce  nouveau  miracle  des  pains,  in- 
diquee  par  quelques-uns  dans  le  voisinage  de  la  montagne  des  Beatitudes,  a  plus 
d'une  lieue  de  distance  dela  rive  occidentale  du  lac,n'a  pasde  fondement.Une  gran- 
de  pierre,appelee  dans  le  pays  Table  du  Seigneur  ou  des  Apotres,pe]it  marquer  la 
place  de  quelque  repas  champetre,  pris  a    cet    endroit  par  la  troupe  apostolique; 
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33.  Et    dicunt    ei 
discipuli  : 

Unde  ergo  nobis  in 
deserto  panes  tan- 
tos,  ut  saturemus 
turbam  tantam  ? 

34.  Et  ait  illis  Je- 
sus  :  Quot  habetis 
panes  ?  At  illi  dixe- 
runt  :  Septem,  et 
paucos  pisciculos. 

35.  Et  praecepit 
turbse  ut  discumbe- 
rent    super    terram. 

36.  Et  accipiens 
seplem      panes     et 

pisces, 
et  gratias        agens 
fregit,  et  dcdit  dis- 

cipulis  suis, 
et  discipulidederunl 
populo. 


37. Et  comederunt 
omnes,  et  saturati 
sunt.Etquod  super- 
fuit  de  fragmentis, 
tulerunt  septem 
sportas  plenas. 

38,  Erant  autem 
qui  manducaverunt , 

quatuor    millia 
hominum,extra  par- 
vulos    et     mulieres. 


4.  Et     responde- 
runtei  discipuli  sui: 

Unde  illos  quis 
poterit  hic 
saturare       panibus 
in  solitudine  ? 

5.  Et  interrogavit 
eos  :  Quot  panes 
habetis  ?  Qui  dixe- 
runt  :  Septem. 

6 .  E t  prsecepit 
turbse  discumbere 
super  terram.  Et 
accipiens     septem 

paneS) 

gratias  agens,fregit, 
et  dabat  discipulis 
suis  ut  apponerent  ; 
et  apposuerunt  tur- 
bge. 

7.  Et  habebant 
pisciculos  paucos  ; 
et  ipsos  benedixit, 
et  jussit  apponi. 

8.  Et  manduca- 
verunt,  et  saturati 
sunt,  et  sustulerunt 
quod  superaveratde 
fragmentis,  septem 
sportas. 

9.  Erant  autem 
qui  manducaverant, 
quasiquatuor  millia; 


( 17.  p.  484j 


(1.  p.   107) 


[et  dimisit  eos. 

mais  la  ne  peut  etre  placee  ni  lune  ni  1'autre  multiplication  des  pains.  II  faut 
que  celle-ci  encore  ait  eu  lieu  assez  pres  du  lac  pour  que  les  evangelistes  puissent 
dire  aussitot  apres  :  «  et  statim  ascendens  navim  »    (Marc.  vm,  10). 

Tout  ce  qui  vientd'etre  rapporte  de  lexcursion  aux  fronlieres  de  la  Phenicie  et 
an  territoire  de  la  Deeapole,  a  du  occuper  linlervalle  entre  la  Paque  et  la  Pente- 
cote.  Celle-ci  est  imminente.  Si  JNotre-Seigneur  a  voulu  s  y  rendre  conformement 
a  la  loi,  ce  ne  peut  etre  qua  ce  moment.  Nous  le  voyons,en  effet,s'embarquer  pour 
aborder  au  territoire  de  Magedan,  selon  saint  Mallhieu  (39y,  de  Dalmanutha ,selon 
saint  Marc(10j.  Or,  Magedan,  du  temps  dEusebeet  de  saint  Jerome  —  ils  disent 
Magadena —    etait  le  nom  d'un  canton  situe  au  midi  du  lac. 

Aujourd'hui  encore,  dans  ces  parages,  les  orientalistes  signalent,a  1'est  de  Beth- 
ean,  une   localite    du   nom  de  Mujjiddah  (Caspari),    une  autre  du  nom  de  Ma'ad. 


IN  MAGEDAN  AD  LACUS   MERIDIEM 


207 


MATTH.    XV. 


MARC.    VIII 


LUC. IX. 


JOAN.  VII. 


39.   Et,      dimissa 
turba, 
ascendit  in  navicu- 
lam,  et  venit 


in  fines  Magedan. 
CAPUT  XVI 


10.  Et  statim  as- 
cendens  navim  cum 
discipulis  suis,venit 
in  partes  Dalmanu- 
tha. 


96.  Ad  Pharisaeos  tentantes  de  signo. 


1.  Et  accesserunt 
ad  eum    pharisaei  et 

sadducaei 

tentante ;, 
et  rogaverunt     eum 
ut  signum    de  coelo 
ostenderet  eis. 

2.  At  ille  respon- 
dens,  ait  illis  :  Fac- 
to  vespere  dicitis  : 
Serenum  erit,  rubi- 
cundum  est  enim 
ccelum ; 

3.Et  mane  :  Hodie 
tempestas.  rutilat 
enim   trisle   ccelum. 

4.   Faciem      ergo 

cceli  dijudicare  nos- 

tis    ;     signa     autem 

temporum    non    po- 

testis    scire  ! 


Generatio    mala     et 

adullera      signuin 

quaorit  ; 


11.    Et     exievunt 
[)haris3eit 

et  cceperunt  conqui- 

rere  cum  eo, 

quserentes     ab    illo 

signum  de  coelo, 

tenlantes  eum. 


12.  Et  ingemis- 
cens  spiritu,  ait  : 
Quid  generatio    ista 

si^num  quaerit  ? 

Amen  dico  vobis, 
si  dabitur  genera- 
tioni  isti  signum. 


(18.         p.   210) 


(2.  p.  22 k) 


(Les  rares  manuscrits  qui,  au  lieu  de  Magedan,  portent  Magdala  —  a  1'ouest  du 
lac  — f  nont  pas  fait  autorite).  Dalmanutha  pourrait  etre  identifie  avec  Delhe- 
mieh,  a  sept  kilometres  au  midi  du  lac,  sur  la  rive  gauche  du  Jourdain  (Revue  bi- 
blique,  Janvier  1897).  Notre-Seigneur  allant  dans  la  direction  du  nord  au  sud,  on 
peut  penser  quil  se  rendait  a  la  fete,  a  Jerusalem. 

96.  Ce  serait  au  retour  de  la  fete,  comme  cela  s'est  vu  plusieurs  fois,  que  les 
Pharisiens  provoquent  le  Seigueur,  en  lui  reiterant  la  demande  dun  prodige  de 
leur  choix. 
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et  signum  non  dabi- 
tur  ei,  nisi  signum 
Jonae    prophetae. 

Et  relictis  illis. 


abiit. 


13.  Et  dimittens 
eos,  ascendit  iterum 
navim,  et  abiit  trans 
fretum. 


(17./?.  Wi) 


(1.  p    191) 


97.  Transfretando  ad  aquilonem, 
de  cavendo    Pharisaeorum  fermento. 


5.  Et  cum  venis- 
sent  discipuli  ejus 
trans  fretum,  obliti 
sunt  panes  accipere. 


6.  Qni  dijcit  illis  : 
Intuemini,  et  cavete 

a  fermento 
pharisseorum 

et    sadduca?orum. 

7.  At  illi  cogita- 
bant  intra  |se  dicen- 
tes:  Quia  panes  non 
accepimus. 

8.  Sciens  autem 
Jesus,  dixit  :  Quid 
cogitatis  inlra  vos, 
modicae  fidei,  quia 
panes  non    habetis  ? 

9.  Nondum 
intelligitis, 


14.  Et  ohliti  sunt 
panes  sumere, 

et  nisi  unum  panem 
nonhabebant  secum 
in  navi. 

15.  Et  praecipie- 
bat  eis,  dicens  :  Vi- 
dete,  et  cavete  a  fer- 
mento  pharisaeorum 
etfermento  Herodis. 

i6.  Et  cogitabant 
ad  alterutram,  di- 
centes  :  Quia  panes 
nonhahemus. 

17.  Quo  cognito, 
ait  illis  Jesus  :  Quid 
cogitatis,  quia  pa- 
nes    non    hahetis  ? 

nondum  cognoscitis 
nec  intelligitis  ?  ad- 
huc  caecatum  habe- 
tis  cor  vestrum  ? 

18.  Oculos  haben- 
tes  non  videtis  ? 
et     aures     habentes 

non  auditis, 

Jesus  leur  repete  qu'ils  n'en  auront  pas  d'autre  que  celui  dont  Jonas  avait  ete 
autrefois  la  figure  (supra,  n.  63),  et  lon  se  rembarque  pourretourner  vers  le  nord. 

97.  Dans  la  traversee,les  disciples  inquiets  den'avoirpas  emporte  de  provisions, 
Jesus  leur  rappelle  la  double  multiplication  des  pains,et  leur  recommande  d'etre 
en  garde  contre  le  mauvais  levain  des  Pharisiens  et  des  Sadduceens.  Le  nom 
d'Herode  remplace  dans  saint  Marc  celui  des  Sadduceens  ;  on  sait  que  ceux-ci.  a 
1'encontre  des  Pharisiens,  etaient  les  adulateurs  de  celui-la.  Mais,  partisans  ou  ad» 
versaires  du  Tetrarque  sont  tous  ennemis  de  la  verite. 
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neque     recordamini 

quinque      panum 

in     quinque     millia 

hominum. 


et  quot  cophinos 
sumpsistis  ? 

10.  Neque  septem 
panum  in  quatuor 
millia     hominum, 

et 
quot  sporlas   sump- 
sistis  ? 


11.  Quare  non  in- 
telligitis  quia  non 
de  pane  dixi  vobis  ; 
Cavete  a  fermento 
pharisseorum  et  sad- 
ducaeorum  ? 

12.  Tunc  intelle- 
xerunt  quia  non 
dixerit  cavendum  a 
fermento  panum,sed 
a  doctrina  pharisae- 
orum  et  sadducseo- 
rum. 


neque  recordamini? 


19.  Quando  quin- 
que  panes  fregi  in 
quinque  millia, 
quot  cophinos  frag- 
mentorum  plenos 
sustulistis  ?  Dicunt 
ei  :  Duodecim, 


20.  Quando  et 
septem  panes  in  qua- 
tuor  millia,  quot 
sportas  fragmento- 
rum  tulistis  ?  El 
dicunt  ei  :    Septem. 

21.  Et  dicebat 
eis  :  Quomodo  non- 
dum  intelligitis  ? 


98.  Bethsaidae  caecus. 

22.EtveniuntBeth- 
saidam,  et  adducunt 
ei  cajcum,  et  roga- 
bant  eum  ut  illum 
tangeret. 

23.  Etapprehensn 
manu  caeci,  eduxit 
eum  exlra  vicum  ; 
et  exspuens  in  ocu- 
los     ejus,   impositis  (18.  p.  210) 


(2.  p.  2?4) 


98.  A  Yarrivee  a  Betksaide,  au  nord-est  du  lac,  daus  la  tetrarchie  de  Philippe,a 
lieu  la  guerison  d'unaveugle;  cest  ua  des  rares  passages  qui  se  lisent  seulement 
en  saint  Marc, 
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(i7.  p.  mj 


manibus  suis,  inter- 
rogavit  eum  si  quid 
videret. 

24.  Et  aspiciens, 
ait  :  Video  homines 
velut  arbores  ambu- 
Iantes. 

25.  Deinde  iterum 
imposuit  manus  su- 
per  oculos  ejus  ;  et 
coepit  videre  ;  et 
restitutus  est  ita  ut 
clare  videret  omnia. 

26.  Et  misit  illum 
in  domum  suam, 
dicens  :  Yade  in 
domum  tuam  ;  et  si 
in  vicum  introieris, 
nemini  dixeris. 

99.  In  partes  Caesareae.  Quid  de  Filio  hominis  ? 


(1.  p.  191) 


13. 


Venit   autem 
Jesus 
in  partes 
Caesareae   Philippi  ; 


et  interrogahat  dis- 
cipulos  suos,  dicens: 


Quem  dicunt  homi- 
nes  esse  Filium 
hominis  ? 


27.  Et  egressus 
est  Jesus,  et  disci- 
puli  ejus,  in  castella 

Caesarex     Philippi: 
et  in  via 


interrogabat    disci- 

pulos    suos,    dicens 

eis  : 

Quem  me  dicunt  es- 
se  homines  ? 


18. Et  factum  est, 
cum  solus  esset  o- 
rans,  erant  cum  illo 
et  discipuli  ;  et 
interrogavit       illos, 

dicens  : 
Quem      me      dicunt 
esse  turbee  ? 


99.  Saint  Luc,  qui  gardait  le  silence  depuis  la  premiere  multiplication  des  pains 
(p.  184),  rejoint  maintenant  les  deux  premiers  evangelistes,  sans  toutefois  nous 
avertir  de  la  lacune  quil  a  laissee  dans  son  recit,  ni  du  nouveau  theatre  sur  lequel 
il  le  transporte.  Mais  saint  Matthieu  et  saint  Marc  nomment  le  terriloire  de  Cesa- 
ree  de  Philippe  :  cest  le  nom  donne  par  le  Tetrarque  a  lancienne  ville  de  Paneas 
(du  Dieu  Panj,  nouvellement  reconstruite  et  dediee  a  Cesar  Auguste.  On  y  arrive 
de  la  Galilee  en  franchissant,  au  pont  de  Jacob,  la  partie  haute  du  Jourdain  dont 
on  remonte  le  cours  jusqua  sa  source,  au  pied  du  Grand-Hermon. 

Dans  cette  contree,  a  peu  pres  paienne,  il  ne  parait  pas  que  Jesus  ait  enseigne  ni 
meme  reuni  des  foules  autour  de  lui,  mais  plutot  quil  ait  voulu,  sans  temoins,  par 
les  chemins  solitaires,  epancher  tour  a  tour  son  ame  dans  la  priere  a  son  Pere 
celeste  et  dans  1'intimite  avec  ses  diseiples. 
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14.       At   illi 

dixerunt  : 

Alii  Joannera     Bap- 

tistam,     alii     autem 

Eliam,       alii      vero 

Jeremiam, 
aut  unum    ex   pro- 
phetis. 


15.  Dicit  illis  Je- 
sus  ;  Vos  autem 
quem  me  esse  dici- 
tis  ? 

16.  Respondens 
Simon  Petrus 

dixit   : 
Tu    es    Christus, 
F  i  1  i  u  s  D  e  i  v  i  v  i . 

17.  Respondens 
autem  Jesus,  dixit 
ei :  Beatus  es,Simon 
Bar  Jona,  quiacaro 
et  sanguis  non  reve- 
lavit  tibi,  sed  Pater 
meus  qui  in  coelis 
est. 

18.  Et  ego  dico 
tibi,  quia  tu  es  Pe- 
trus,  et  super  hanc 
petram  aedificabo 
Ecclesiam  meam, 
et  portae  inferi  non 
praevalebunt  adver- 
sus  eam. 

19.  Et  tibi  dabo 
claves  regni  ccelo- 
rum.  Et  quodcum- 
que  ligaveris  super 
terrarn,  erit  ligatum 
et  in  coelis  ;  et  quod- 
cumque  solveris  su- 
per  terram.  erit  so- 
lntum  et  in  coelis. 


28.  Qui  responde- 
runt  illi,  dicentes  : 

Joannem  Baptistani, 
alii  Eliam, 

alii  vero  quasi  unum 
de  prophetis. 

29.  Tunc 
dicit  illis  : 

Vos   vero  quem 
me   esse  dicitis    ? 

Respondens  Petrus, 

ait  ei  : 

Tu  es  Christus. 


(30.     p.    212, 


ly.At  illi  respon- 
derunt,  et  dixerunt  : 

Joannem  Bapiistam , 
alii    autem    Eliam, 

alii  vero  quia  unus 
Propheta  de  priori- 
bus  surrexit. 

lO.Dixit autem  il- 
lis:  Vos  autem  quem 
me  esse  dicitis  ? 

Respondens 
Simon  Petrus 
dixit    : 
Christum  Dei. 


(2    p.  212) 


(2.  p.   224) 


Ce  fut  alors  que  Tapolre  Pierre  prononca,  nu  nom  de  tous.cette  solennelle  pro- 
fession  de  foi  :  «  Tu  es  Christus  »,  qui  lui  merita  d  entendre  de  la  bouche  du  Sei- 
gneur  cette  parole  pleine  de  promesses  :  «  Tn  es  Petrns  ».  La  divinite  de  Jesus- 
Christ  et  1  indefectibilite  de  1'Eglise,  avec  Pierre  pour  fondement,  cest  le  point 
culminant  de  1'enseignement  evangelique. 
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20.Tunc  prsecepit 
discipulis  suis 

ut  ncmini  dieerent 
quia  ipse  esset  Jesus 
Christus. 


30.  Et  comrnina- 
tus  est  eis,  ne  cui 
diccrent  de  illo. 


21.  At  ille  incre- 
pans  illos,  prsecepit 
ne  cui  dicerent  hoc. 


(1.     p.  191) 


100.  Passionis  Christi  praedictio  prima% 


21.  Exinde    coepit 

Jesus        ostendere 

d  iscipulis     suis, 

quia   oporteret  eum 

ire    Jerosolymam, 


et  multa  pati  a  seni- 
oribus  et  scribis  et 
principibus  sacer- 
dotum,  et  occidi,  et 
tertia  die  resurgere. 


22.  Et  assumens 
eum  Petrus,  coepit 
increpare  illum,  di- 
cens  ;  Absit  a  te, 
Dominc  ;  non  erit 
tibi  hoc. 


31.       Et        cocpit 
docere   eos 


quoniam  oportet 
Filium  hominis  pati 
multa,  et  reprobari 
a    senioribus     et    a 


23.  Dicens  : 
Quia  oportet  Filium 
hominis  multa  pati. 
et  reprobari  a  se- 
nioribus  et  princi- 
summis     sacerdoti-  pibus      sacerdotum 


bus  et  scribis,  et 
occidi,  et  post  tres 
dies  resurgere. 

32.  Et  palam  ver- 
bum  loquebatur. 
Et  apprehendens 
eum  Petrus,  cocpit 
increpare  eum. 


et  sc7'ibis,  et  occidi 
et  tertia  die    resur- 
gere. 


100.  Une  nouvelle  phase  s'ouvre  maintenant  dans  la  vie  du  Sauveur.  Elle  estpar 
ticulierement  signalee  par  saint  Matthieu.  Celui-ci  avait  dit,au  debut  de  la  periode 
evangelique  qui  s'acheve  :  «  Exinde  coepit  Jesus  praedicare  (iv,  17,  p.  63)  »;  il  reprend 
maintenant  avec  la  meme  formule  :  «  Exinde  coepit  Jesus  ostendere  quia  oporteret 
eum  ire  Jerosolymam  et  multa  pati  »  ;  c'est  la  prediction  de  la  Passion  et  comme 
une  premiere  etape  vers  leCalvaire. 

Cette  annonce,  se  trouvant  dans  le  texte  immediatement  liee  avec  1 '  affirmation  de 
la  divinite  du  Christ,  parait,  a  premiere  vue,  avoir  ete  faite  au  meme  jour  et  au 
meme  lieu,  dans  la  region  de  Cesaree  de  Philippe.  Neanmoins,  de  meme  que  saint 
Luc,  apres  le  recit  de  la  multiplication  des  cinq  pains  (p.  184),  passant  beaucoup 
de  choses  sous  silence,  a  rapporte  la  profession  de  foi  de  saint  Pierre  sans  avertir 
ses  lecteurs  quil  transportait  le  recit  de  la  region  du  lac  vers  celle  de  Cesaree  de 
Philippe,  de  meme  ici  les  trois  Synoptiques  ensemble  ont,  sans  nous  en  avertir 
expressement,  transporte  le  recit  de  la  region  de  Cesaree  dans  la  Galilee.  Cest 
en  Galilee  qua  eu  lieu  la  prediction  de  la  Passion.  Cette  prediction,  en  effet,  est 
evidemment  et  inseparablement  liee  avec  des  lecons  qui  nont  pu  etre  donnees  ail- 
leurs  quen  Galilee. 
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23.  Quiconversus, 
dixit  Petro   : 


Vade  post  me,Sata- 
na,  scandalum  es 
mihi,  quia  non  sapis 
ea  quae  Dei  sunt, 
sed  quge  hominum. 


33.  Quiconversus, 
et  vidcns  discipulos 
suos,  comminatus 
est  Petro,  dicens  : 
Vade  retro  me,Sata- 
na,  quoniam  non 
sapis  quse  Dei  sunt, 
sed  quse  sunt  homi- 
num. 


101.  Christi  discipulis  crux  ferenda. 


24.  Tunc  Jesus 

dixit  discipulis  suis : 
Si  quis  vult  post  me 
venire,  abneget  se- 
metipsum,  et  toltat 
crucem  suam,  et 
sequatur  me. 

25.  Qui  enim  vo- 
luerit  animam  suam 
salvam  facere,  per- 
det  eam  :  qui  autem 
perdiderit  animam 
suam  propter  me, 
i/iveniel  eam. 

26.  Quid  enim 
prodest  homini,  si 
mundum  universum 

lucretur, 


animx      vero      suae 

detrimentum 
patiatur  ?  Aut  quam 
dabit  homo  commu- 
tationem  pro    anima 
sua  ? 


'». 


Et 


convocata  turba  cum 
discipulis  suis,  dixit 
eis  :  Si  quis  vult  me 
sequi,deneget  semet- 
ipsum,  et  tollat 
crucem  suam,  et 
sequatur  me. 

35.  Qui  enim  vo- 
luerit  animam  suam 
salvam  facere,  per- 
det  eam  ;  qui  autem 
perdiderit  animam 
suam  propter  me  et 
Evangelium,  salvam 
faciet  eam. 

36.  Quid  enim 
proderit  homini,  si 
lucretur       mundum 

totum. 


et  detrimentum 

animae  suae 

faciat  ? 

37 .Aut  quid  dabit 

homo  commutationis 

pro  anima  sua  ? 


23.Dicebat  autem 
ad  omnes  :  Si  quis 
vult  post  me  venire. 
abneget  semetipsum 
et  tollat  crucem 
suam  quotidie.  et 
sequatur  me. 

24.  Qui  enim  vo- 
luerit  animam  suam 
sahnm  faccre,  per- 
det  illam  ;  nam  qui 
perdiderit  animam 
suam  propter  me, 
salvam  faciet  illam. 

25.  Quid  enim 
proficit  homo,  si 
tucretur    universum 

mundum , 
se     autemip  sum 

perdat, 
et    detrimentum  sui 
faciat  ? 


(2.    p.  Wi) 


101.  Au  verset  34  (viii)  desaint  Marc,  qu'est-ce  en  efTet  que  ce  peuple  rassemble 
autour  de  Jesus?  Alors  meme  quau  coeur  de  llturee  —  cette  contree  a  demi  paien- 
ne,  quil  visitait  pour  la  prcmiere  fois.ou  il  etait  en  passant  — ,  Jesus  aurait  reuni 
des  foules,  ce  nest  pas  dans  un  tel  milieu  qu'il  eut  deja  formule  des  lecons  com- 
me  celles-ci  :  la  croix  proposee  a  tous  comine  condition  de  la  gloire,  le  prix  de 
Vdme  par  dessus  tous  les  biens.  le  jugement  divin  a  venir.  Non.les  foules  rassem- 
blees,  auxquelles  furent  adressecs  dc  telles  paroles,  ne  peuv^nt  avoir  ete  celles  de 
1'Ituree,  mais  bien  les  foules  habituelles,  celles  qui  depuis  longtcmps  deja  dtaient 
a  la  suite  de  Jesus  en  Galilee. 
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MATTH.    XVI. 


MARC.    VIII. 


LUC.    IX. 


JOAN.   VII. 


27.  Filius  enim 
hominis  venturus 
est  in  gloria  Patris 
sui  cum  angelis  suis; 
et  tunc  reddetunicui- 
que  secundum  opera 
ejus. 

28.  Amen  dico 
vobis,  sunt  quidam 
de  hic  stantibus, 
qui  non  gustabunt 
mortem,       d  one  c 

videanH 

Filium  hominis  ve- 
nientem  in  regno 
suo. 

CAPUT  XVII 


l.Et  postdies  sex 

assumit 
Jesus  Petrum,  et 
Jacobum,et  Joannem 

fratrem  ejus, 

et     ducit     illos     in 

montem       excelsum 

seorsum. 


38.  Qui  enim  me 
confusus  fuerit,  et 
verba  raea  in  gene- 
ratione  ista  adultera 

et  peccatrice, 

et    Filius      hominis 

confundetur  eum, 

cum  venerit 

in  gloria  Patris     sui 

cum  angelis  sanctis. 


39.  Etdicebat  illis: 
Amen  dico  vobis, 
quia  sunt  quidam  de 
hic  stantibus,  qui 
non  gustabunt  mor- 
tem,  donec  videant 
regnum  Dei  veniens 
in  virtute. 


26.   Nam  qui    me 
erubuerit,    et    meos 
sermones, 


hunc  Filius  hominis 
erubescet  cum  vene- 
rit  in  majestate  sua, 
et  Patris,  etsancto- 
rum  angelorum. 


27.  Dico  autem 
vobis  vere  :  sunt 
aliqui  hic  stantes, 
qui  non  gustabunt 
mortem  donec  vide- 
ant  regnum  Dei. 


CAPUT  IX 

102.  Christi  transfiguratio. 


l.Et  postdies  sex, 
assumit 

Jesus      Petrum,      et 
Jacobum  yei/oannem\ 

et     ducit      illos       in 

montem      excelsum 

seorsum  solos. 


28  Factum  est  au- 
tem  post  hsec    verba 

fere  dies  octo, 
et  assumpsit 
Petrum,et 
Jacobum,etJoannem, 


et  ascendit  in    mon- 
tem  ut  oraret. 


n 
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102.  Pour  qui  vient  de  reconnaitre  que  le  mystere  de  la  Croix  et  du  renonce- 
ment  n'a  pu  etre  dabord  revele  au  peuple  de  l'Ituree,mais  bien  a  1'auditoire  habi- 
tuel  du  Sauveur  —  auditoire  Galileen  — ,  il  n'y  a  pas  de  doute  que  la  Transfigura- 
tion  de  Notre-Seigneur,  survenue  a  la  suite,  n'ait  eu  lieu  elle-meme  en  Galilee. 

Ceux  nieme  qui  nont  pas  apercu  linvraisemblance  d'une  telle  revelation  faite 
au  pays  de  Cesaree  et  qui  placent  dans  ce  district  la  prediction  de  la  Passion,ont  eu 


IN  MONTE  TRANSFIGURATIO 
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MATTH.XVII. 


MARC.VJII. 


LUC.    IX. 


JOAN.VII. 


2.  Ettransfigura- 
tus  est  ante  eos. 
Et  resplenduit  fa- 
cies  ejus  sicut  sol  ; 
vestimenta  autem 
ejus  facta  sunt  alba 
sicut  nix. 


3. 


Et  ecce 


apparuerunt        illis 

Mpyses  etElias  cum 
eo  loquentes. 


et  transfiguratus  est 
coram  ipsis. 


2.  Et  vestimenta 
ejus  facta  sunt  splen- 
dentia,  et  candida 
nimis,  velut  nix.qua- 
lia  fullo  non  potest 
super  terram  candi- 
da  facere. 


3.  Et 

apparuit  illis 

Elias  cum  Moyse, 
et  erant  loquentes 
cum  Jesu. 


29.  Et  facta  est, 
dum  oraret,  species 
vultus   ejus     altera; 


et  vestitus    ejus 
albus    et  refulgens. 


30. Et  ecceduo  viri 
loquebantur  cum 
illo.  Erant  autem 
Moyses    et  Elias, 


31 .  Yisi  in  majes- 
tale  ;  et  dicebant 
excessum  ejus,quem 
completurus  erat  in 
Jerusalem. 

32.  Petrus  vero, 
etquicum  illoerant, 
gravatierant  somno. 
Et  evigilantes  vide- 
runt  majestatem  e- 
jus,  et  duos  viros 
qui  stabant  cum  il- 
lo. 

33.  Et  factum  est 
cum       discederenl 

ab  illo, 


•(2.      p.   2n) 


neanmoins  le  droit  de  placer  la  Transfiguration  en  Galilee.C  Vst  la  tradition  ancien- 
ne,  depuis  saint  Cyrille  de  Jerusalem  et  saint  Jerome,  qui  assigne  pour  thealre  a 
ce  fait  le  Mont  Thabor  entre  Nazareth  et  la  partie  inferieure  du  lac  de  Genezareth. 
L'exegese  plus  recente  qui  en  cherche  la  place  sur  un  des  conlreforts  du  Grand- 
Hermon,  lui  oppose  des  argumenls  plus  specieux  que  reels. 

On  dit :  a)«  Entre  ce  qui  s'est  passe  surement  dans  1'Ituree  et  le  recit  de  la  Trans- 
»  figuration,le  texte  ne  fait  pas  mention  du  retour  en  Galilee».  — Reponse.il  enest 
du  retour  non  mentionne  de  lTturee  en  Galilee  comme  de  tant  d'autres  choses  non 
mentionnees  aussi  et  cependant,  pour  tous,  absolument  certaines. 

aa)  II  en  est  qui  ajoutent  que  «  le  retour  d'Ituree  en  Galilee  est  marque  d'une 
»  maniere  bien  precise,  mais  seulement  apres  la  Transfiguration,  au  moyen  de  ce 
»  texte  de  saint  Marc,  IX,  29  :  Et  inde  profecti  prxtergrediebantur  Galilseam....» 
—  Reservons  pour  le  discuter  en  son  lieu  ce  texte  si  facheusement  incompris. 
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LUC.    IX. 


JOAN.    VII, 


4.  Respondens 
autem  Petrus, 
dixit  ad  Jesum  : 
Domine,  bonum  est 
nos  hic  esse  ;  si  vis , 
faciamus  hic  tria  ta- 
bernacula,tibiunum, 
Moysi  unum,  ct  E- 
liae  unum. 


5.  Adhuc  eo 
loquente  ,  ecc  e 
nubes  lucida 

obumbravit  eos. 


Et  ecce  vox  de  nu- 
be,  dicens  :  Hic  est 
Filius  meus  dilectus 
in  quo  mibi  bene 
complacui  ;  ipsum 
audite. 


4.  Et  respondens 

Petrus, 
ait  Jesu  : 
Rabbi,  bonum  est 
nos  liie  esse  ;  et  fa- 
ciamus  triataberna- 
cula,  tibi  unum,  et 
Moysi  unum,  et  E- 
lise  unum. 

5.  Non  enim  scie- 
bat  quid  diceret  : 
erant  enim  timore 
cxterriti. 


6.  Et 

facta   est 
nubes       obumbrans 
eosy 

et  venit  vox  de  nube 

dicens  :  Hic  est 

Filius  meus 

charissimus  ; 

audite  illum. 


.  ait  Petrus 
ad  Jesum  : 
Prxceptor,  bonum 
est  nos  hic  esse  :  et 
faciamus  tria  taber- 
nacula,  unum  tibi, 
et  unum  Moysi,  et 
unum  Elise :  nesciens 
quid  diceret. 


34.  Haec    autem 
illo        loquente , 

facta  est  nubes, 
et  obumbravit  eos  ; 
et  timuerunt,intran- 
tibus  illis  in  nubem. 

35.  Et  vox  facta 
est  de  nube,  dicens : 
Hic  est  Filius  meus 
dilectuSy  ipsum  au- 
dite. 

36.  Et  dum    fieret 
vox, inventus  est  Je 
sus  solus. 


(1.       p.    197) 


6.  Et  audientes 
discipuli  ceciderunt 
in  faciem  suam,  et 
timuerunt  valde. 

b)  «  L'intervalle  de  six  a  huit  jours.  apres  lesquels  a  eu  lieu  la  Transfiguration. 
))  n'a  pas  ete  suffisant  pour  aller  de  Cesaree  de  Philippe  au  Mont  Thahor  ». —  80 
kilometres!  telle  est  la  distance,  declaree  par  les  contradicteurs,  entre  Cesaree  et 
le  Thabor,  13  kilometres  par  journee  !  qu'on  ne  parle  donc  pas  d'impossibilite. 

c)  «  Mais  le  Grand-Hermon  merite  plus  que  le  Thabor  le  nom  de  haute  mon- 
->  tagne.in  montem  excelsum,  disent  les  Evangelistes  ». — 11  est  vrai  que  le  Mont 
Thabor  est  moins  haut  quele  Grand-Hermon,  et  neanmoins,  avec  ses  400  metres 
au  dessus  de  la  plaine  d'Esdrelon,  855  au  dessus  du  lac  de  Tiberiade,il  estleplus 
eleve  de  la  Galilee  et  il  le  parait  meme  davantage  par  sa  position  isolee  et  a  dis- 
tance  des  autres   sommets  palestiniens. 

d)  «  Le  Thabor  a  ete  occupe  avant  Jesus-Christ  par  une  ville  forte  dont  s'empa- 
»  ra  Antiochus  le  Grand  ^218),  les  Juifs  s'y  etablirent  lan  70  de  notre  ere  contre  les 
»  Romains,  il  parait  avoir  cte  de  tout  temps  un  lieu  fortifle,  plus  ou  moins  habite, 
»  impropre  par  consequent  a  la  scene  mysterieuse  decrite  par  1'Evangile».  — 
Mais  quel  empechement  y  a-t-il  qu'au  temps  de  Notre-Seigneur  il  y  ait  eu  nean- 
moins  sur  la  montagne  quelque  point  retire  et  solitaire,favorable  pour  la  priere  et 
pour  1'apparition  merveilleuse  ? 


1N  MONTE  f  RANSFIGURA/riO 
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MATTH.    XVI 


MAI5C.    IX, 


LUC.     IX. 


JOAN.    VII 


7.  Et  accessit  Je- 
sus,  et  tetigit  eos, 
dixitque  eis  :  Surgi- 
te,  et  nolile   tiraere. 

8.  Levantes  autem 

oculos    suos, 

neminem     viderunt, 
nisi    solum    Jesum. 

9.  Et  descenden- 
tibus  illis  de  monte, 
praecepit  eis   Jesus 


dicens  :  Nemini 
dixeritis  .  visionem, 
donec  Filius  homi- 
nis  a  mortuis  resur- 
gat. 


7.  Et 
statim 

circumspicientes, 
neminem       amplius 
viderunt,  nisiJesum 
tantum  secum. 

8.  Etdescendenti- 
bus  illis    de    monte^ 

prxcepit    illis 
ne  cuiquam  quse   vi- 
dissent,     narrarent, 


nisi  cum  Filius  ko- 
minis  a  mortuis  re- 
surrexerit. 


Et    ipsi    tacuerunt, 

et    nemini    dixerunl 

in  illis  diebus  quid 

quam  ex  his  quae  vi- 

derant. 
9.  Et  verbum  con- 
tinuerunt  apud  se, 
conquirentes  quid 
esset,cum  a  mortuis 
resurrexerit.  (2.  p.  224) 

e)  «  La  vision  au  Thabor  aurait  eu  linconvenient  d'etre  apcreue  par  les  habilants 
»  de  Naim,  d'Endor  et  des  autres  lieux  voisins  autant  que  par  les  apotres  »  !  —  II 
a  suffi  contre  ce  risque  ou  que  la  vision  ait  eu  lieu  pendant  les  heures    consacrees 
au  repos  ou  mieux  encore.  que  Jesus  en  ait  reserve  la  vue  a  qui  il  a  voulu,  aux  trois 
disciples  seuls.il  y  avait  des  foules  au  bas  de  la  montagne,il  y  avait  les  autres  dis- 
ciples,  et  ils  ne  virent  rien. 
f;  «  Quand  Notre-Seigneur  prit  le  chemin  de  laTetrarchie  de  Philippe^cetait  pour 
»   se  soustraire  aux  mauvais  desseins  de  ses  adversaires  Galileens.  Quelle  contra- 
»  diction  de  lui  faire  accomplir  si  tot,  apres  six  ou  sept  jouis  seulement.son  retour 
))  en  Galilee!» —  Pareille  intention  a  ete  en  etfet  pretee  au  Sauveur.  m;iis  ellc  n  .st 
consignee  dans  aucun  texle...  encore  une  legende.  peut-etre.  Les  memes  desseins, 
plus  mauvais  encore,  de  la    part  des  Juifs  ne  lempechaient    point  daller    maintes 
fois  a  Jerusalem.  Quoi  qu'il  en  soit.  il  faut  remarquer  que  les    six   ou  sept    jours 
mentionnes  ne  datent  point  de  1'arrivee    au  territoire  de    Philippe   ;  ils  ne    datent 
meme  pas  de  la  profession  de  foi  de  Pierre  qui  a  eu  lieu  pres  de  Cesaree,  mais  ils 
courent  seulement  depuis  la  revelation  du  mystere    de  la  Croix,  revelation    qui  a 
ete  faite  aux  disciples  et  au  peuple,  non  au  peuple  de  lTturee,    mais,    repetons-le^ 
au  peuple  de  la  Galilee.  Cette  remarque  suflit    a  renverser  par   la    base    tous    les 
arguments  qu'on  pourrait  opposer  a  la  tradition  galileenne  concernant  le  Thabor, 

15 
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103.  Christi  de  Elia  responsio. 


10.  Et  inlerroga- 
verunt  eum  dis- 
cipuli,  dicentes  : 
Quid  ergo  scribsedi- 
cunt  quod  Eliam 
oportenl   p  ri  m  u  m 

venire  ? 

11.  At     ille    res- 
pondens,    ait    eis     : 

Elias      quidem 
venturus    est.  et 

restituet  omnia. 


12.  Dico  autem 
vobis,  quia  Elias 
jam  venit,  et  non  co- 
gnoverunt  eum,  sed 
fecerunt  in  eo  quae- 
cumque     voluerunt. 


Sic  et  Filius  homink; 
passurus  est  ab  eit. 
13.  Tunc  intelle- 
xcrunt  discipuli, 
quia  de  Joanne  Bap- 
tista   dixisset  eis. 

104.  Lunaticus  sanatus. 

37.  Factum  estau 
tem  in  sequenti  die, 
descendentibus 
illis  de  monte, 
13.  Et  veniens   a<l 
discipulos    suos,  vi- 
dit  turbam  magnam 
circa  eos,  et  scribas 
conquircnles       cum 
illis. 

103.  Apres  la  Trausfiguration,   en    descendant  de  la    monlagne,  Notre-Seigneur 
repond  a  une  (/uestion  au  sujet  a'Elie,  et  va  rejoindre  le  reste  de  ses  disciples. 

104.  Au  bas  de  la  inoutague  qu'apereoit-il  ?  —  Cest  le  moment  ou  va   avoir  lieu 
la  guerison  d  un  possede  Lunatique,  ici  racontee  par  les  trois   Synoptiques.  — 


10.  Et  interroga- 

bant  eum,  dicentes  : 


Quid  ergo  dicuni 
pharisaei  et  scriba?, 
quia  Eliam  oportt" 
venire  primum  ? 

1 1 .  Qui     respon 
dens,     ait     illis  : 

Elias 

cum  venerit  primo, 
restituet  omnia  ;  cl 
quomodo  scriptuin 
est  iii  Filium  homi- 
nis,  ut  multa  pati;i- 
Lur   et  contemnatur. 

12.  Sed  dico  vobis 
quia  et.  Elias 

venit, 
et 
/ecerunt     illi    qua 
cumque     volueruni , 
sicut    scriptum     et  I 
de   eo. 


SUB  MONTE  LUNATICUS 
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JOAN.   VII. 


14.  Et  cum  venis- 
set  &d  turbam, 


accessit  ad  eura 
homo  genibus  pro- 
volutus     ante    euin, 


Ucens 


Domine,       miserere 

filio  meo,  quia  luna- 

ticus    est.     et   male 

patilur  ;  nam 


saape  cadit  in  igneni, 
et  crebro  in  aquam. 


li.  El  confestim 
omnis  populus  vi- 
dens  Jesum,  stupe- 
factus  est  et  expa- 
verunt,  et  accurren- 
tes  salutabant  eum. 

15.        Et 

interrogavit  eos  : 
Quid  inter  vos 
conquiritis  ? 


16.  Et  respondens 
unus  de  turba. 
dixit  :  Magister, 
attuli  filium  meum 
ad  te,  habentem  sp- 
ritum  mutum. 


occurrit   illis    turba 
multa. 


38.    Et    ecce 
de  turba 


VII 


17.  Qui 

ubicumque  eum 

apprehenderit, 

allidit  illum, 


et    spumat,  et    stri- 

det       dentibus,      et 

arescit; 


exclamavit 
dicens  :    Magister, 


obsecro  te,  respicc 
in  filium  meum,  quia 
unicus  est  mihi  ; 


39. Et  ecce  spiritus 
apprehendit  eum, 

et  subito  clamat,  et 

elidit,     et     dissipal 

eum 


cum  spuma, 

et  vix  discedit   dila- 
nians  eum  : 


(2.  p.  224) 


II  y  a  la  des  foules,  il  y  a  aussi  des  scribes,  et  il  y  a  un  malheureux  pere  qui 
vient  implorer  sa  pitie  pour  un  enfant  horriblement  tourmente.  Des  foules  ?  a  la 
recherche  de  Jdsus  ?  ce  ne  peuvent  etre  que  des  foules  galileennes  :  conclusion 
judicieuse  a  laquelle  est  arrive  un  des  partisans  meme  de  l'Hermon(comme  lieu  de 
laTransfiguration)  ;  mais  il  est  etrange  qu'apres  avoir  placela  Transfiguration  sur 
1'Hermon,  il  place  neanmoins  la  guerison  du  lunatique  en  Galilee  (se  souvient-on 
des  80  kilormHres  pour  lesquels  il  netait  pas  assez  de  sept  jours  ?  et  ils  sont  brules 
dans  lespace  dun  matin).La  raison  ?  «Quil  ne  peut,dans  le  territoire  de  Cesaree, 
etre  question  autour  de  Jesus  d'une  grande  foule  de  peuple  »  (Keim^Berlin,  1 8 79 j . 
En  ceci,on  peut  le  croire,mais  alors  comment  croire  a  la  Transfiguration  sur  lTIer- 
mon. 
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A  PASCH.  III  AD  SCENOPEGIAM 


MATTH.     XVII. 

15.    Et  obtuli  eum 
discipulis    tuis, 


et  non  potuerunt  cu- 
rare  eum. 

16.  Respondens 
autem  Jesus,  ait  :  O 
generatio  incredula 
et  perversa,  quous- 
que  ero  vobiscum  ? 
usquequo  patiar  vos? 


MAHC.     IX. 


LUC.    IX. 


JOAN.    VII. 


AfFerte  huc  illum  ad 
me. 


et  dixi  discipulis 
tuis  ut  ejicevent  il- 
lumy  et  non  potue- 
runt. 


18.  Qui  respon- 
dens  eis,  dixit  :  O 
generatio  incredula, 
quamdiu  apud  to.s 
ero  ?  quamdiu  vos 
patiar  ? 


40.  Et  rogavi  dis- 
cipulos  tuos,  ut  eji- 
cerent  illum,  et  non 
potuerunt. 


41.  Respondens 
autem  Jesus,  dixit  : 
Ogeneratio  infidelis 
et  perversa,  usque- 
quo  ero  apud  vos,  e( 

patiar  vos  ? 
Adduc     huc      filium 
tuum. 


42.  Et  cum   acce- 
illum 
dsemonium,      et 
dissipavit. 


Afferte  illum  adme. 
19.  Et  attulerunt 
eum.  Et  cum  vidis- 
set  _  eum,  statim | deret ,  elisit 
spiritus  conturbavii 
illum  ;  et  elisus  in 
terram,  volutabatur 
[spumans. 

20.  Et  interroga- 
vit  patrem  ejus  : 
Quantum  temporis 
est  ex  quo  ei  hoc  ac- 
cidit  ?  At  ille  ait  : 
Ab  infantia  ; 

21.  Et  frequentcr 
eum  in  ignem  et  in 
aquas  misit  ut  eum 
perderet;sed  si  quid 
potes,  adjuva  nos. 
misertus   nostri. 


(1.     p.  107) 


Des   scribe 
eut  hors  de 


UC»A  7         TU,L°i  ?»est.ilpaspcrmis   de  douler  qnil  y   en 

la  Galilee  et  dc  la   Judee  ?  et  si  on  suppose   qu'il   pouvait  v  en    avoir 
memealetranger,  pour  1'instruction    religieuse  des   JnifJ  qni  Vy    KentT 
perses,  on  peut  penser  que  leur  nombre  et  leur  role  ^taient  asseLestreinT s   po ur 

^eLprc^espomt  dHre  agressifs  ~  *■ voit  -  ***  *  :Ta^z 

Le  lunatique  et  son  pere  sont-ce  des  etrangers  ?  Quand  )e  Sauveur  auv  conOns 
de  la  Phemc.e  fut  so  hcite  eu  favcur  de  Ia  chananeenne-une  etrangere  celle-l"  _ 
.1  repondu  qu'll  nW  ete  envoye  que  pour  les  brebis  errautes  d'lfragl,  et  c'e?tS 
conlormeaux.nstruct.onsqu-ilavaitdejadonnees  a  ses  apotres  •  il  aiouf.  s'  - 
dressant  a  letrangere,  que  «  le  pain  etait  pour  les  enfauts^et  no'n  pa  nour  les 
ch.ens  »  Ic,  au  contraire  :  «  Adduc  huc  filium  tuum.  afferte  illlmadZl  ?1 
yeut  que  le  perc  et  1'enfant  puissent  1'approcher,  il  les  traHe  e„   i      «srael     ' 


LUNATICI  SANATIO 
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MATTH.    XV  :i, 


MAItC.     IX. 


LEC.     IX. 


JOAN.  VII. 


17.  Et    increpavit 
illum  Jesus, 


et  exiit 
ab  eo  Jxmonium, 


et  curatus  cst   puer 
cx  illa  hora. 


22.  Jesus  auteni 
ait  illi  :  Si  potes 
credere,  omnia  pos- 
sibiliasunt  credenti. 

23.  Et  continuo 
exclamans  pater 
pueri,  cum  lacrymis 
aiebat  :  Credo,  Do- 
mine,  adjuva  incre- 
dulitatem  meam. 

24.  Et  cumvideret 
Jesus  concurrentem 
lurbam,  commiua- 
tus  est  spiritui  im- 
mundo,  dicens  illi  : 
Surde  et  mute  spi- 
ritus,  ego  praecipio 
tibi,  exi  ab  eo,  et 
amplius  ne  introeas 
in  eum. 

25.  Et  exclamans 
et  multum  discer- 
pens  eum,  exiit  ab 
co,  et  faclus  esl 
sicut  mortuus,  ila 
ut  multi  dicerent  : 
Quia  niortuus  est. 

26.  Jesus  auteni 
lenens  manum  ejus, 
elevavil  eum,  et  sur- 
rexit. 


43.  Et    increpavit 
Jesus      spiritum 
i  in  m  u  n  d  u  m  , 


it  sanavit  puerum, 

et      reddidit     illuni 
patri  ejus. 


(2.   p.  224) 


Cependant,  il  a  tait  entendre  des  paroles  severes  :  «  O  generatio  incredula,  us- 
(juequo  ero  apudvos?  usquequo  patiar  vos  ?  »  A  qui  s'adresseht  ces  reproches  ? 
en  admettant  que  les  disciples  y  aient  letir  parl.  tous  les  aiitres  en  sont-ils  ex- 
clus  ?  ainsi  ne  1'eiitendent  pas  les  interpretes.  Mais  de  telles'  paroles  n'auraient 
pu  etre  adressces  a  un  peuple  au  milieu  duquel  Jtisus  ne  se  trouvait  quen  passanl, 
elles  convienuent  uuiquement  a  ceux  qui  tormaient  en  Galilee  son  audiloire  habi- 
tuel. 

On  le  voit,  les  incidents  qui  ont  suivi  la  Transfiguration,  comme  ceux  qui  l'ont 
precedee,  ue  permettent  point  dassiguer  a  ce  fait  dautre  theatre  que  la  Gali- 
lee. 
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A  PASCH,  III  AD  SCENOPEGIAM 


MATTH.    XVII 


MAIIC.    IX, 


l.UC.    I\, 


.IOAN        VII 


44.  Stupebant  au- 
tem  omnes   in   mag 
uitudine  Dei  ; 

105.  Domum  regressis  oratio  cum  jejunio  commendatur. 


18.  Tunc  accessc- 
runt  discipuli  ad 
Jesum  secreto,  et 
dixerunt  :  Quare 
nos  non  potuimus 
ejicere  illuni  ? 


27.  Et  cum  intro- 
isset      in      domum, 

discipuliejussecreio 

interrogabant  eum  : 
Quare  nos  non  potui- 
mus  ejicere  eum  ? 


105.   A  la  suite  d'un  si  eclatant  prodige,  tel  que  la  guerison  du    possede   lunati- 
que,  au  milieu  de  limmense    foule  et  de    Tenthousiasme    universel,    il  est  contre 
toute  vraisemblance  de  placer  sur  le  lieu  rneme    du    miracle    Ventretien  secret  au 
sujet  de  1'impuissance  des  disciples  a  chasser  ce  demon  aut.rement  que  par  la  priere 
et  le  jeune.  «  Dans  une  maison  pres  du  Thabor  »  —  generalement  supposee  — ,  ni 
du  cote  de  ses  habitants,  ni  du  cote  des  multitudes,  ils  n'auraient  eu  la  liberte  dun 
tel  entretien.  II  faut  donc  voir  au  verset  27  de  saint  Marc.  «  cuin   introisset  in   do- 
mum  ».  le  retour  de  Notre-Seigneur  et  des  Apotres  dans  leur  demeure  commune  a 
Capharnaiim.  Telle  est  d'abord   la  vraisemblance.  Mais    il  y  a    plus   que    cela,    le 
texte  meme,  dans  loriginal  de  saint  Marc,  ne  nouslaisse    point  le    choix  :  et?  olxov 
sans  larticle  et  sans  autre    determinatif,  tel  que  nous  1'avons  deja    lu    dans    plu- 
sieurs  passages  (Marc,  II,  1;  III,  20;  VII,  17),  et  chaque  fois  avec   la  signification 
de  ((  domicile  propre  habituel  »,  ne    saurait    prendre     cette    fois    un    autre  sens. 
«  Maison  pour  maison  »,  pourrait-on  dire,  «  c  est  ehose  iudifferente  !  »  —  Non  pas 
ici,  car  la  maison  mentionnee  au  verset   27  est  le  point  du  depart   d'un  voyage  de- 
termine,   rapporte  parsaint  Marc  deux  versets  plus  bas  :  si  le  point  de  depart  est 
au  Thabor  pour  Capharnaiim,  ou  s'il  est  a  Capharnaiim   poiir  une   autre    destina- 
tion.  il  importe  de  ne  pas  prendre  l'uu  pour  1'autre.Or  voici  le  texte  de  saint  Marc 
!ix,  29):  «  Et  inde  profecti,prxtergrediebantur  Galilseam,  nec    volebat  quemquam 
scire  »,  et  etant  partis  de  ce  lieu,  ils  traverserent  la  Galilee,  et  son  desir  etait  que 
personne  ne  le  sut  ».  Quel  est  le  voyage  rapporle  dans  ce  texte  ?  En  aucune  facon, 
ce  ne  peut  etre  le  voyage  du  Thabor  a  Capharnaiim  :  en  effet.du  Thabor  a  Capha»*- 
naiiin,  carte  geographique  en  main  et  sous  les  yeux,on  est  et  on  demeure  au  cceur 
de  la  Galilee,   on  ne  la  traverse  pas,  on  ne  la  franchit  pas,  «  prxtergrediebantur, 
7:af£7;op-uovTO    (de  7iapaxop£uou.ai,  alleraudeld,     passer  outre)  8\a   t^?    FaX-.Xata?  »  . 
De  plus.du  Thabor  a  Capharnaiim,on  est  dans  ((  la  partie  de  la  Galilee  la  plus  peu- 
plee.sans  cesse  sillonnee  par  les  voyageurs  »  (Le  Camus,Yie  de  J.  C.J,ou  Jesus  et 
ses  disciples  vont,  viennent,se  montrent  et  sont  connus  de  tous  ;  ils  ne  pourraient, 
dans  aucuu  cas,y  voyager  incognito, mais  dans  la  circonstance  actuelle,quand  vient 
davoir  lieu  la    guerison  du  lunatique,au  milieu  de  rempressement  et  de  lenthou- 
siasme  des  foules,  Yincognito  sur  cette  route  leur  est  plus  que  jamais  impossible. 
Ainsi  douc  ce  nest  pas  entre  leThabor  et  Capharnaiim,au  lendemain  de  la  Transfi- 
guration,  qu'on  peut  placer  le  texte  de  saintMarc  :  «  PrxtergrediebanturGalilaeam ? 
nec  volebat  quemquam  scire  »  ;  il  faut  lui  chercher  une  autre  place. 


DOMI  CAPHARNAUM 
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MATTH.    XVI! 


MARC.    IX. 


I.UC.    IX. 


JOAN.   Vll 


19.  Dixit  illis 
Jesus  :  Propter  iu- 
credulitatem  ves- 
tram.  Ainen  quippe 
dico  vobis,  si  habu- 
eritis  fidem,  sicul 
granum  sinapis, 
dicetis  monti  huic: 
Transi  hinc  illuc,  et 
transibit,  et  nihil 
impossibile  erit  vo- 
bis. 

20.  Hoc  autem 
genus  non  ejicitur 
nisi  per  orationem 
et  jejunium. 


28.  Et  dixit  illis 


Hoc  genus  in    nullo 
pote st  exire, 
nisi    in    oratione 
et  jejunio. 


Ce  ne  sera  ni  long  ni  didicile.  Une  fois  Notre-Seigneur  et  ses  apotres  revenus 
dans  leur  demeure  de  Capharnaum,  le  texte  de  sainl  Marc  aura  sa  place  toute 
trouvee  :  d'abord  le  depart  s  effecluera  de  Capharnaiim,  de  plus  le  parcours  devra 
etre  a  travers  la  Galilee,  le  caractere  du  voy&ge  fVincognito.Mi\is  cest  la  le  voyage 
a  la  fete  des  Tabernacles,en  septembre,rapportepar  saint  Jeanil  yestdit  que Jesus 
invite  par  ses  proches  a  se  rendre  a  la  fete,  les  laissa  d'abord  partir  «  mansit  in 
Galilxa  i>,  et  quensuite  il  monta  lui  aussi  a  Jerusalem,  non  ostensiblement  mais 
cotnme  en  secrel,  «  tunc  et  ipse  ascendit  ad  diem  festum  non  manifeste  sed  quasi 
iu  occulto  ».  Les  deux  textes  s'appuient  lunlautre  :  le  texte  de  saint  Marc,particu- 
lierement  vague  et  indecis,  est  explique  quant  au  sens  par  celui  de  saint  Jean  ;  et 
celui-ci  rejete  d'un  endroit  a  lautre.dans  vingt  concordances,  aura  sa  place  sure- 
ment  fixee  par  la  place  propre  du  verset  de  saint  Marc,  quand  Notre-Seigneur 
deja  revenu  du  Thabor  se  retrouve  avec  ses  disciples  a  Capharuaiim. 
*  Tenons  maintenant  notre  promesse  a  ceux  qui  ont  pretendu  que  Notre-Seigneur, 
retire  dans  la  Tetrarchie  de  Philippe,  a  du  y  demeurer  jusqu'autant  quil  n'est 
pas  fait  mention,dans  le  texte,du  retour  en  Galilee;  et  cett<»  menliou  ils  declarent  la 
trouver  tres  preeise  dans  le  texte  de  saint  Mare  que  nous  venons  d'etudier  :  et 
inde  profecti,  prxtergrediehantur  Galilseam.  II  fautleur  repondre  a  peu  pres  comme 
nous  1'avons  deja  fait  a  d'autres.  Ainsi,al'opiiiion  qui  place  sur  la  route  du  Thabor 
a  Capharnauna  le  texte  «  prsetergrediebantur  Galilseam  »,  nons  avons  dabord  op- 
pose,  comme  fin  de  non-recevoir,  quen  allant  du  Thabor  a  Capharnaiim  on  ne 
traverse  pas  la  Galilee,  on  est  et  on  demeure  au  coeur  de  cette  province.  Mainle- 
nant,  a  lopinion  qui  place  la  Transliguration  sur  le  Grand-llermon.  et  le  texte 
«  prmtergrediebantur  Galilseam  »  au  depart  de  1'Ituree,  plus  aisement  encoi"e 
nous  pouvons   repondre  que  du  Grand-Hermon  a   Capharnaiim  on  ne  traverse   pas 

la  Galilee on  traverse   la  Tetrarchie  de  Philippe,  on    passe  le  Haut-Jourdain, 

on  entre  alors  en  Galilee.eton  est  presque  aussitot  a  Capharnaiini  ;  inais  on  n'a 
pas  traverse  la  Galilee.  Une  fois  de  plus.  le  texte  «  prxtergrediebantur  GalUxam  » 
n'a  pu  avoir  sa  place  ni  du  Grand-Hermon  en  Galilee,  ni  du  Thaboi'  a  C>aphar- 
naiiin.  Sa  place  uuique.  en  compagnie  de  celui  de  saint  Jean  (VII,  10),est  de  Ca- 
pharnaiim  a  Jerusa'em.  qnand  Jesus  et  ses  disciples  vont  traverser  et  banchir  la 
Galilee  —  p iwlergrediebantur  —  pour    se  rendre  a  la  fete  des  Tabernacles. 
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MINISTERII  CIIRISTI  AUTUMN.    111 


MATTH.XVH. 


MAHC.    !X. 


LUC.     IX, 


.1 0  A  N  .     VI! 


SCENOPEGIA    ET    ENCCENIA 

MENSIBUS  TISRI  ATQUE  KISLEU 


106.  Ad  Scenopegiam  profectio. 

2.  Erat  aulem  in 
proximo  dies  festus 
Judaeorum,  Sceno- 
pegia. 

3.  Dixerunt  autem 
ad  eum  fratres  ejus: 
Transi  hinc,  et  vade 
ln  Judaeam,  ut  et 
discipuli  tui  videant 
opera  tua  quse  facis. 

4.  Nemo  quippe 
in  occulto  quid  facit. 
et  quaerit  ipse  in  pa- 
lam  esse  ;  si  haec 
facis,  manifesta  te- 
ipsum  mundo. 

5.  Neque  enim 
fratres  ejus  crede- 
bant  in  eum. 

6.  Dicit  ergo  eis 
Jesus  :  Tempus 
meum  nondum  ad- 
venit  ;  tempus  autem 
vestrum  semper  est 
paratum. 

106.  Cest  ici,  pour  toute  la  suite  de  la  Concorde  evangelique,  le  point  decisif. 
Si  on  a  place  Tentretien  de  Notre-Seigneur  et  des  disciples  (  Marc,  IX,  27}  dans 
une  maison  ^trangere,  pres  du  Thabor,  la  marche  secrete  (IX,  29)  s'accomplit  sur 
la  route  du  Thabor  a  Capharnaiim,  et  lon  continuc,  de  ce  fait,  la  lecture  des 
Synoptiques.  Si,  au  contraire,  Tentretien  a  eu  lieu  dans  la  propre  demeure  a  Ca- 
pharnaum,  la  marche  secrete  va  de  Capharnaiim  en  Judee.  et  c'est  deja  la  place 
du  recit  de  saint  Jean.  Or,  il  faut  remarquer  que  la  suite  du  recit  des  Synoptiques 
presente,  intimement  lie  a  d'autres,  un  fait  particulier  dont  les  livres  rabbiniques 
ont  lixe  lepoque.  Le  paiement  du  didrachme,  taxe  annuelle  pour  1'entretien  du 
Temple,  avait  lieu  daus  les  villes  de  la  Palestine,  au  mois  de  Fevrier.Lire  une  telle 
serie  de  faits  a  la  suite  meme  de  la  guerison  du  lunatique,  en  ete,  ce  serait  nous 
fermer  la  place,  Tunique  placequi  convienne  auxdeux  fetes  —  des  Tabernacles  en 
octobre,  et  de  la  Dedicace  endecembre  — rapportees  par  saint  Jean(VII,  2  —  X.,22), 


E  GALILiEA  IN  JUD^AM 
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MATTH.     XVII. 


MAKC. 


LUC.    IX. 


JOAN.    VII. 


7.  Non  potest 
mundus  odisse  vos  ; 
me  autem  odit,  quia 
ego  testimonium  per- 
liibeo  de  illo,  quod 
opera  ejus  mala  sunt. 

8.  Vos  ascendite 
ad  diemfestumhunc; 
ego  autem  non  as- 
cendo  ad  diem  fes- 
lum  istum,  quia 
meum  tempus  non- 
dum  impletum  est. 

9.  Hiec  cum  dixis- 
set,  ipse  mansit  in 
Galilaea. 

10.  Ut  autem    as- 

cenderunt        fratres 

ejus,  tunc 

29.    Et  inde    pro- 

fecti     praetergredie- 

bantur     Galilaeam    : 

nec     volebat    quem 

quam  scire. 

et  ipse  ascendit  ad 
diem  festum  non 
manifeste,  sed  qua- 
si  in  occulto. 

La  fete  des  Tabernacles  ou  des  Tentes,  «  scenopegia  »,  arrivait  le  15  du  mois 
de  Tisri,  qui  correspond  a  septembre-octobre.  Depuis  la  Transfiguration  de  No- 
tre-Seigneur  jusqu'a  son  depart  pour  la  fete,  le  sejour  en  Galilee  est  indique  par 
les  premiers  versets  du  chapitre  VII  de  saint  Jean  (2—9^. 

A  ceux  de  ses  proches  qui  le  pressent  de  se  rendre  en  Judee,  Jesus  repond  d'a- 
pres  la  Vulgate  :  «  Je  ne  vais  point  a  cette  fete  »  Le  texte  grec  6ignifie  explici- 
tement  :  Je  n'y  vais  pas  encore. 

Au  verset  10  «  Ascendit  ad  diem  festum  non  manifeste  sed  quasi  in  occulto  » 
se  rattache  le  verset  de  saint  Marc  plus  haut  signale,  IX,  29  :  «  Prcctergrcdie- 
bantur  Galilxam^  nec  volcbat  quemtjuam  scire  ».  Cest  le  depart  de  Capharnaiim 
pour  arriver  comme  en  secret  a  Jerusalem.  Notez  bien  que  le  voyage  a  ete  fait 
comme  en  secret  et  encore  apres  avoir  ete  differe.  II  ne  fallait  donc  pas  dans  ce 
voyage  placer  aucun  des  chapitres  de  saint  Luc  (IX.  51-XVIII),ou  l'on  voit  le  Sau- 
veur  se  faire  annoncer  a  une  ville  des  Samaritains  (IX,  52),  envoyer  dcvant  lui  les 
soixante-douze  disciples  dans  les  divers  lieux  ou  il  doit  passer  (Xi,faire  halte,  ope- 
rer  des  guerisons.prodiguer  ses  enseignements  chez  les  partieuliers  (X,38  ;  XI, 37; 
XIV,l),dans  les  synagogues  (XIII, 10)  et  sur  les  chemins  ou  les  multitudes  se  pres- 
sent  sur  ses  pas  (XI,  29  ;  XII,  1,  13  ;  XIII,  22  ;  XIV,  25  ;  XV,  1).  Tout  cela  appar- 
tientau  dernier  et  solennel  voyage  qui  aura  lieu  quelques  semaines  seulement  avant 
laderniere  Pa^ue.  Nous  ne  sornmes  presentement  qu'au  mois  de  Tisri, 
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AUTUMN.  III.  SCENOPEGIA 


MATTH.    XVII. 


MAItC.     IX. 


LUC.     IX 


JOAN.   VII. 


107.  Intra  Scenopegiam  sermones  in  templo. 

11.  Judaei  ergo 
quaerebant  oum  in 
Jie  festo,etdicebant: 
Ubi  est  ille  ? 

12.  Et  murmur 
multum  erat  in  tur- 
ba  de  eo.  Quidam 
enim  dicebant  :Quia 
bonus  est.Aliiaulem 
licebant  :  Non.  sed 
>educit  turbas. 

13.  Nemo  tamen 
palam  loquebatur  de 
llo,  propter  metum 
ludaeorum. 

14.  Jam  autem  die 
festo  mediante,  as- 
cendit  Jesus  in  tem- 
plum,  et  docebat. 

15.  Et  mirabantur 
ludsei  dicentes  : 
Quomodo  hic  lit- 
teras  scit,  cum  non 
didicerit  ? 

16.  Respondit  eis 
Iesus,et  dixit  :  Mea 
loctrina  non  est 
mea,  sed  ejus  qui 
tnisit  me. 

17.  Si  quis  volue- 
iit  voluntatem  ejus 
Facere,  cognoscet  de 
doctrina,  utrum  ex 
Deo  sit,  an  ego  a 
me    ipso  loquar. 

18.  Qui  a  semet- 
ipso  loquitur,  glo- 
riam  propriam  qme- 
rit  ;  qui  autem  qme- 
rit  gloriam  ejus  qui 
misit  eum,  hic  verax 
est,  et  injustitia  in 
illo  non  est. 

107.  La  fete  des  Tabernacles,commencee  le  15.doil  durer  une  semaine.  A  Jerusa- 
lem,  amis  et  ennemis  sont  dans  1'expectative.  Jesus,  arrive  au  milieu  de  la  fete. 
soit  le  quatriemejour,commeuce  a  enseigner  dans  le  remple,peul-elre  le  cinquieme. 
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MAItC.      IX. 
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(21.  p.  250) 


(30.  p,  250) 


JOAN.  VII. 


(44b.     p.  250) 


19.  NonneMoyses 
deditvobis  legem  ? 
et  nemo  ex  vobis 
facit  legem. 

20.  Quid  me  quae- 
rilis     interficere      ? 

Hespondit  turba,  et 
«lixit  :  Daemonium 
habes  ;  quis  te  quae- 
rit  interficere  ? 

21.  Respondit  Je- 
sns,  et  dixit  eis  : 
Unum  opus  feci,  et 
omnes  miramini. 

22.Propterea  Moy- 
ses  dedit  vobis  cir- 
cuincisionem  (non 
quia  ex  Moyse  est, 
sed  ex  patribus),  et 
in  sabbato  circumci- 
ditis  hominem. 

23.  Si  circumci- 
sionem  accipit  ho- 
tuo  in  sabbato,  ut 
non  solvatur  lex 
Moysi  ;  mihi  indig- 
iiamini  quia  totum 
hominem  sanum  feci 
in  sabbato  ? 

24.  Nolite  judica- 
re  secundum  faciem; 
sed  justum  judicium 
judicate. 

25.  Dicebant  ergo 
quidam  ex  Jerosoly- 
mis  :  Nonne  hic  est 
quem  quaerunt  inter- 
(icere  ? 

26.  Et  ecce  palam 
loquitur,  el  nihil  ei 
dicunt.  Numquid  ve- 
re  cognoverunt  prin- 
cipes  quia  hic  est 
Christus  ? 


Devant  les  Juifs  etonnes  de  sa  doctrine,  il  defend  la  justice  de  ses  ceuvres  con- 
1  i  0QJU^tlC6  de  ,eurs  jugenaents.  Cardes  ordres  ont  <ke  donnes  pour  le  prendre 
(11-29).  Cependant  lajournee  s/aeheve  sans  qu'on  ait  ose  rien  faire  (30). 
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AUTUMN    II.   SCENOPEGIA 


MATTH.    XVII. 


MAIiC.    IX. 


LUC. IX. 


JOAN.    VII  . 


(20.    p.  223)  (29.     p.  225)  (44*.     p,  222)  27.  Sed  hunc    sci- 

mus  unde  sit  : 
Christus  autem  cum 
venerit,  nemo  scit 
unde  sit. 

28.  Clamabat  er- 
go  Jesus  in  templo 
docens,  et  dicens  : 
Et  me  scitis,  etunde 
sim  scitis  ;  et  a  me 
ipso  non  veni,  sed 
est  verus,  qui  misit 
me,  quem  vos  nesci- 
tis. 

29.  Ego  scio  eum 
quia  ab  ipso  sum,  et 
ipse  me  misit. 

30.  Quserebant 
ergo  eum  apprehen- 
dere  ;  et  nemo  misit 
in  illum  manus,  quia 
nondum  venerat  ho- 
ra  ejus. 

31.  De  turba  au- 
lem  multi  credide- 
runt  in  eum,  et  dice- 
bant  :  Christus  cum 
venerit,  numquid 
plura  signa  faciet 
quam  quae  hic  facit? 

32.  Audierunt 
pharisau  turbam 
murmurantem  de 
illo  haec  ;  et  mise- 
runt  principes  et 
pharissei  ministros 
ut  apprehenderent 
eum. 

33.  Dixit  ergo  eis 
Tesus  :   Adhuc    mo- 

licum  tempus  vobis- 
eum  sum  ;  et  vado 
ad  eum,  qui  me  mi- 
sit. 

Une  autre  jouruee  peut-ctre  se  passe  sans  iucidents  (31).  Mais  beaucoup  sont 
ebranles  (32).  Aussi  —  le  septieme  jour,  ce  semble  — -  sur  de  nouveaux  ordres,  les 
emissaires  des  Juifs  sont  la,ils  ecoutent  le  Maitre  qui  parle;mais  cest  tout. (32-36^ 
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MARC.     IX, 


LUC.    IX. 


JOAN.    VI!. 


34.  Queretis  me, 
et  non  invenietis  ;  et 
ubi  ego  sum,  vos 
non  potestis  venire. 

35.  Dixerunt  ergo 
Judaei  ad  semet- 
ipsos  :  Quo  hic  itu- 
rus  est,  quia  non 
inveniemus  eum  ? 
numquid  in  disper- 
sionem  gentium  itu- 
rus  est,  et  docturus 
gentes  ? 

36.  Quis  est  hic 
sermo,  quem  dixit  : 
Quaeretis  me,et  non 
invenietis  ;  et  ubi 
sum  ego,  vos  non 
potestis  venire  ? 


108.  Die  novissimo  festivitatis  Scenopegiae. 


21. 


9/ 


0) 


(30.    p.  250) 


(44'» .     p.  250) 


37.  In  novissimo 
autem  die  magno 
festivitatis  stabat 
Jesus,  et  clamabat. 
dicens:  Si  quis  sitit, 
veniat  ad  me  etbibat 

38.  Qui  credit  in 
me,sicut  dicit  Scrip- 
tura,  flumina  de 
ventre  ejus  fluent 
aquae  vivae. 

39.  Hoc  autem 
dixit  de  Spiritu, 
quem  acc  ept  ur  i 
erant  credentes  in 
eum  ;  nondum  enim 
erat  Spiritus  datus, 
quia  Jesus  nondum 
erat  glorificatus. 

40.  Ex  illa  ergo 
turba,cum  audissent 
hos  sermones  ejus, 
dicebant  :  Hic  est 
vere  propheta. 


r  108.  La  fete  se  terminait  par  une  journee  plus  solennelle.Le  discours  de  ce  jour" 
la  parait  etre  .une^allusion  a  la  fontaine  de  Siloe  d'ou  une  coupe  pleine  avait  ete 
solennellement  apportee  dans  le  Temple  et  offerte  sur  1'Autel  :  Si  quis  sitit^  etc, 
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AUTUMN.  III.  SCENOPEGIA 


MATTH.  XVII. 


MARC.     IX. 


UIC.    IX. 


JOAN.   VII. 


(20.       p    2TS) 


(29.      p.  225) 


(44a.       p.   222) 


41.  Alii  dicebant : 
Hic  est  Christus. 
Quidam  autem  di- 
cebant  :  Numquid  a 
Galilaea  venit  Chris- 
tus? 

42.  Nonne  Scrip- 
tura  dicit  :  Quia  ex 
seminie  David,  et  de 
Bethlehem  castello, 
ubi  erat  David,  ve- 
nit  Christus  ? 

43.  Dissensio  ita- 
que  facta  est  in  tur- 
ba  propter  eum. 

44.  Quidam  autem 
ex  ipsis  volebant  ap- 
prehendere  eum  ; 
sed  nemo  misit  su- 
per  eum  manus. 

45.  "Venerunt  er- 
go  ministri  ad  pon- 
tificeset  pharisaeos, 
et  dixerunt  eis  illi  : 
Quare  non  adduxis- 
tis  illum  ? 

46.  Responderunt 
ministri:  Numquam 
sic  locutus  esthomo 
sicut  hic  homo. 

47.  Responderunt 
ergo  eis  pharisaei  : 
Numquid  et  vos  se- 
ducti  estis  ? 

48.  Numquid  ex 
principibus  aliquis 
credidit  in  eum,  aut 
ex  pharisseis  ? 

49.Sed  turbahaec, 
qua?  non  novit  legem. 
maledicli  sunt. 

50.  Dixit  Nicode- 
mus  ad  eos,  ille  qui 
venit  ad  eum  nocte, 
qui  unus  erat  ex  ip- 
sis  : 

II  semble  que  cette  fois  les  emissaires  vont  executer  leur  consigne.Mais  les  voi- 
la  seduits  par  la  parole  du  Maitre,  au  grand  depit  des  hommes  du  Sauhedrin  ; 
seul;Nicodeme   ose  prendre  sa  defense  (44-53). 
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MARC.      IX, 


I.UC.    IX 
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52,  Numquid  lox 
nostra  judicat  homi- 
nem.  nisi  prius  au- 
dierit  ab  ipso,  et 
cognoverit  quid  fa- 
ciat  ? 

52.  Responderunt 
et  dixerunt  ei;  Num- 
quid  et  tu  Galiloeus 
esPScrutare  Scriptu- 
ras,  et  vide  quia  a 
Galilaea  propheta 
non  surgit. 

53.  Etreversisunt 
unusquisque  in   do 
mum  suam, 

CAPUT    VIII 

1.  Jesus  aulem 
perrexit  in  montem 
Oliveti. 

109.  Postridie  festivitatis  docens  Jesus  in  templo. 

2.  Et  diluculo  ite- 
rum  venit  in  tem- 
plum,  et  omnis  po- 
pulus  venit  ad  eum, 
et  sedens  docebat 
eos. 


Adulleram  accusantes  confundit. 


21.   p.    250) 


(30.  p.  250) 


f/.'i'».     p.  250) 


3.Adducuntautem 
scribae  et  pharisaei 
mulierem  in  adulte- 
rio  deprehensam. 
et  statuerunt  eam  in 
medio. 

4.  Et  dixerunt  ei  : 
Magister,  haec  mu- 
liermodo  deprehen- 
sa  est  iu  adulterio. 

5.  In  lege  autem 
Moyses  mandavit 
nobis  hujusmodi  la- 
pidare.Tu  ergoquid 
dicis  ? 


109.  Chap.   VIII.  L  hisloire  du  lendemain  souvre  par  lincident  de  la  femme  aJul- 
tere.  Avant  et  apres  sa  breve  reponse  aux  accusateurs,  Jesus  ecrivait  sur  la  terre, 
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MENSE  TISRl   PR7ETERITA  SCENOPEGIA 


MATTH.    XVII. 


MARC.    IX. 


LUC.     IX. 


JOAN.    VIII 


(20.   p.  223) 


(29 


22! 


uu 


222) 


Testimonium  rcddit  dc  seipso. 


peut-etre  leurs  peches  secrets,  a  moins,  selon  quelques     commentateurs,    qu' 
voulut  simplement  signifier,  par  la,  qu'il  dedaignait  de  repondre  a  leurs  inst? 


6.  Hoc  autem  di- 
cebant  tentantes 
eum,  ut  possent  ac- 
cusare  eum.  Jesus 
autem  inclinans  se 
deorsum,  digito 
scribebat  in  terra. 

7.  Gum  ergo  per- 
severarent  interro- 
gantes  eum,  erexit 
se,  et  dixit  eis  :  Qui 
sine  peccato  est  ve- 
strum,  primus  in  il- 
lam  lapidem    mittat. 

8.  Et  iterum  se  in- 
clinans,  scribebat  in 
terra. 

9-  Audientes  au- 
tem  unus  post  unum 
exibant,  incipientes 
a  senioribus  ;  et  re- 
mansit  solus  Jesus, 
et  mulier  in  medio 
stans. 

10.  Erigens  autem 
se  Jesus,  dixit  ei  : 
Mulier,  ubi  sunt  qui 
te  accusabant  ?  nemo 
te  condemnavit  ? 

11.  Quse  dixit  : 
Nemo,  Domine.  Di- 
xit  autem  Jesus:Nec 
ego  te  condemnabo: 
vade,etjam  amplius 
noli  peccare. 

12.  Iterum  ergo 
locutusesteis  Jesus, 
dicens  :  Ego  sum 
lux  mundi  ;  qui  se- 
quitur  me,  non  am- 
bulat  in  tenebris,sed 
habebit  lumen   vitae. 

13.Dixerunt  ergo 
ei  pharissei  :  Tu  de 
te  ipso  testimoni- 
um  perhibes,  testi- 
monium  tuum  non 
est  verum. 

qu'il    ne 
ances, 
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MARC.        IX. 


LUC.     IX. 


JOAN-    VIII. 


(21.     p.    250) 


'30.     p.  250) 


14.  Respondit  Je- 
sus,  el  dixit  eis  :  Et 
si  ego  testimonium 
perhibeo  de  me  ip- 
so,  verum  est  testi- 
monium  meum  ;  quia 
scio  unde  veni,  et 
quo  vado  ;  vos  au- 
tem  nescitis  unde 
venio,  aut  quo  vado. 

15.  Yos  secundum 
carnem  judicatis  ; 
ego  nonjudicoquem 
quam. 

16.  Et  si  judico 
ego,  judicium  meum 
verum  est,  quia  so- 
lus  non  sum,  sed 
ego,  et  qui  misit 
me,   Pater. 

17.  Et  in  lege  ves- 
tra  scriptum  est. 
quia  duorum  homi- 
num  testimonium 
verum  est. 

18.  Ego  sum  qui 
testimonium  perhi- 
beo  de  me  ipso  ;  et 
testimonium  perhi- 
bet  de  me,  qui  mi- 
sit  me,  Pater. 

19.  Dicebant  ergo 
ei  :  Ubi  est  Pater 
tuus  ?  Respondit  Je- 
sus  :  Neque  me  sci- 
tis,  neque  Patrem 
meum  ;  si  me  scire- 
tis,  forsitan  et  Pa- 
trem  meum   sciretis. 

20.  Haec  verba  lo- 
cutus  est  Jesus  in 
gazophylacio,  do- 
cens  in  templo  ;  et 
nemo  apprehendit 
eum,  quia  necdum 
venerat  hora  ejus. 

Le  meme  jour  selon  Origene,ou  un  autre  d  apres  qtielques-uns.faisant  allusion 
aux  illuminalions  de  la  fete,  Jesus  reprend  en  ces  termes  :  Je  suisla  Lumiere  du 
monde.  Mais   les  Juifs  sobslincnt  a  ne  pas  recevoir  son  temoignage  (12  -  20). 

16 


(44b.     p.  250) 
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AUTUMN.  III.  PR^ETERITA  SCENOPEGIA 


MATTH.    XVII, 


MARG.    IX. 


LUC.    IX. 


JOAN.    VIII. 


Increduli  in  peccatis  morituri. 


21.  Dixit  ergo  ite- 
rum  eis  Jesus  :  Ego 
vado,  et  quaeretis 
rue,  et  in  peccato 
vestro  moriemini. 
Quo  ego  vado,  vos 
non  potestis  venire. 

22.  Dicebant  ergo 
Judaei  :  Numquid 
interfieiet  semet- 
ipsum,  quia  dixit : 
Quo  ego  vado,  vos 
nonpotestis  venire  ? 

23.  Et  dicebat  eis: 
Vos  de  deorsum  es- 
tis,  ego  de  supernis 
sum.  Vos  de  mundo 
lioc  estis,  ego  non 
sum  de  hoc    mundo. 

24.  Dixi  ergo  vo- 
bis  quia  moriemini 
in  peccatis  vestris  ; 
si  enim  non  credide- 
rit;s  quia  ego  sum, 
moriemini  in  pecca- 
lo  vestro. 

25.  Dicebant  ergo 
ei  :  Tu  quis  es  ?  Di- 
xit  eis  Jesus  :  Prin- 
cipium.qui  et  loquor 
vobis. 

26.  Multa  habeo 
de  vobis  loqui,et  ju- 
dicare  ;  sed  qui  me 
misit,  verax  est  ;  et 
rgo  quae  audivi  ab 
eo.  haec  loquor  in 
inundo. 

27.  Et  non  cogno- 
verunt  quia  Patrem 
ejus  dicebat    Deum. 

28.  Dixit  ergo  eis 
Jesus  :  Cum  exalta- 
vcritis  Filium  homi- 
nis,tunc  cognoscetis 

Apres  un  point  d'arret  :  Incredules  «  ils  mourront  dans  leur  peche  ».  Au  lieu  du 
sens  de  la  Vulgate  «  {Je  suis)  le  principe  »  le  grec  rrjv  aoyrjv  signiiierait  plulot  ;  [Je 
suis)  ce  que  des  le  principe  je  vous  dis    ou  tout  a  fait  ce  que  je  vous  dis  (21-29). 
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JOAN.  VIII 


Credentes  a  Filio  liberandi. 


quia  ego  sum,  et  a 
meipso  facio  nihil, 
sed  sicut  docuit  me 
Pater,   ha?c  loquor. 

29.  Et  qui  me  mi- 
sit  mecum  est,  et 
non  reliquit  ine  so- 
lum  ;  quia  ego,  qua? 
placita  suntei,  facio 
semper. 


30.  Hsec  illo  lo- 
quente,  multi  credi- 
derunt  in  eum. 

31.  Dicebat  ergo 
Jesus  ad  eos,  qui 
crediderunt  ei,  Ju- 
daeos. :  Si  vos  man- 
seritis  in  sermone 
meo  ,  vere  discipuli 
mei  eritis. 

32.  Et  cognoscetis 
veritatem,  etveritas 
liberabit  vos. 

33.  Responderunt 
ei  :  Semen  Abrithse 
sumus.et  neminiser- 
vivimus  unquam  ; 
quomodo  tu  dicis  : 
Liberi  eritis  ? 

34.  Respondit  eis 
Jesus  :  Amen,  amen 
dico  vobis,  quia  om« 
nis  qui  facit  pecca- 
tum,servus  est  pec- 
cati. 

35.  Servus  autem 
non  manet  in  domo 
in  aeternum  ;  filius 
autem  manet  in  aeter- 
num. 

36.  Si  ergo  vos 
Filius  1  i  b  e  r  a  v  er  i  t, 
vere  liberi  eritis. 


Recommandation    a  ceux  qui  croient  de  demeurer    fermes  dans  leur  foi  :    ainsi 
ils  possederont  la  verite  et  la  liberte.  Mais  le  peche  cest  la    servitude  (30-36}. 
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MATTH.    XVII. 


MAItC.    IX, 


LUC.    IX. 


JOAN.     VIII. 


Judxi  non  Abrahse  fdii  sed  Diaboli.  ^    Scio    '.  .ft  filii 

Abrahae  estis  :  sed 
quaeritis  me  inlerfi- 
cere,  quia  sermo 
meus  non  capit  iu 
vobis. 

38*  Ego  quae  vidi 
apud  Patrem  meum 
loquor  ;  et  vos  quse 
vidistis  apud  Patrem 
vestrum  facitis. 

39.  Responderunt, 
et  dixerunt  ei  :  Pa- 
ter  noster  Abraham 
est.Dicit  eis  Jesus  : 
Si  filii  Abrahae  estis, 
opera  Abrahaefcicite. 

40.  Nunc  autem 
quaeritis  me  inter- 
(icere,  hominem,  qui 
veritatem  vobis  locu- 
tus  sum,  quam  audi- 
vi  a  Deo:  hoc  Abra- 
ham  non  fecit. 

41.  Vos  facilis 
opera  patris  vestri. 
Dixerunt  itaque  ei  : 
Nos  ex  fornicatione 
non  sumus  nati  ; 
unum  patrem  habe- 
mus,  Deum. 

42.  Dixit  ergo  eis 
Jesus  :  Si  Deus  pa- 
ler  vester  esset,  di- 
ligeretis  utique  me  ; 
ego  enim  ex  Deo 
processi,  et  veni  ; 
neque  enim  a  me 
ipso  veni,  sed  ille 
me   misit. 

43.  Quare  loque- 
lam  meam  non  cog- 
noscitis  ?  Quia  non 
potestis  audire  ser- 
inonem  meum. 

vantent  d'elre  enfanis  d'AI>raham  et  meme  enfnnts    de   Dieu.  Non, 

it  contre  lui  des  desseins  Iiomi- 
ennemis  de  laverite  (37-47). 


puisquils  n'ecoutent  pas  son  envoye  et    nournssent  c( 
cides.  En  cela,  ils  sont  les  fils  du  diable,et  comme  lui 
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44.  Vos  ex  patre 
diabolo  estis,  et  de- 
sideria  patris  vestri 
vultis  iacere.  Ille 
homicida  erat  ab 
initio,  et  in  veritate 
non  stetit,  quia  non 
est  veritas  in  eo  ; 
cum  loquitur  men- 
dacium,  ex  propriis 
loquitur,  quia  men- 
dax  est.etpater  ejus. 

45.  Ego  autem  si 
veritatem  dico,  non 
creditis  mihi. 

46.  Quis  ex  vobis 
arguet  me  de  pecca- 
lo  ?  Si  veritatem 
dico  vobis,quarenon 
creditis  mihi  ? 

47.  Qui  ex  Deo 
est,verba  Dei  audit. 
Propterea  vos  non 
auditis,  quia  ex  Deo 
non  estis. 

Contra  Jesum   Blaspliemise. 

48.  Responderunt 
ergo  Judaei,  et  dixe- 
runt  ei  :  Nonnebene 
dicimus  nos  quia 
Samarilanus  es  tu, 
et  dsemonium  habes? 

49.  Respondit  Je- 
sus:  Ego  daemonium 
non  habeo  ;  sed 
honorifico  Patrem 
meum,etvos  inhono- 
rastis  me. 

50.  Ego  autem 
non  queero  gloriam 
ineam  ;  est  qui  quae- 
rat,  et  judicet. 

51.  Amen,  amen 
dico  vobis  :  si  quis 
sermonem  meum 
servaverit,  mortcm 
non  videbit  in  teter- 
num. 

0:i  lui  repond  par  des  injures.    Mais  il  a    seulement    le    souci   de    l'honneur    de 
son  Pere  et  il  a  despromesses  do  vie  pour  qui  recoit  sa  parole  (48-51). 
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Lapidare  volentes  prxterit. 


52.  Dixerunt  ergo 
Judaei:  Nunc  cogno- 
vimus  quia  daemo- 
nium  habes.  Abra- 
ham  mortuus  est,  et 
prophetee;ettudicis: 
Si  quis  sermonem 
meum  servaverit, 
non  gustabit  mortem 
in  aeternum. 

53.  Numquid  tu 
major  es  patre  nos- 
tro  Abraham,  qui 
mortuus  est?  et  pro- 
phetae  mortui  sunt. 
Quemte  ipsumfacis? 

54.  Respondit  Je- 
sus  :  Si  ego  glori- 
lico  me  ipsum,  glo- 
ria  mea  nihil  est  ; 
est  Pater  meus,  qui 
glorificat  me,  quem 
vos  dicitis  quia  Deus 
vester  est. 

55.  Et  non  cogno- 
vistis  eum  ;  ego  au- 
tem  novi  eum  ;  et  si 
dixero  quia  non  scio 
eum,  ero  similis 
vobis,  mendax.  Sed 
scio  eum,  et  sermo- 
nem  ejus  servo. 

56.  Abraham  Pa- 
ter  vester  exultavit 
ut  videret  diem 
meum  :  vidit,  et  ga- 
visus  est. 

57.  Dixerunt  ergo 
Judaei  adeum:  Quiu- 
quaginta  aunos  non- 
dum  habes,  et  Abra- 
ham  vidisti  ? 


On  lui  oppose  Abraham  et  les  prophetes.  II  s'en  remet  a  son  Pere  celeste  du 
soin  de  sa  propre  gloire.  Mais  quand  il  ajoute  :  J'existe  avant  Abraham,  les 
Juifs  s'arment  de  pierres,  prets  a  le  lapider.   Et  Jesus  sort  du  temple  (52-59), 


IN  TEMPLO 


MATTH.    XVII 


MAltC.    IX. 


LUC.     IX. 


JOAN. IX. 


58.  Dixit  eis  Je- 
sus  :  Amen,  amen 
dicovobis,antequam 
Abraham  fieret,  ego 
sum. 

59.  Tulerunt  ergo 
lapides,  ut jacerent 
ineum;  Jesus  autem 
abscondit  se,  et  exi- 
vit  de  templo. 


CAPUT  IX 


110.  CcBcigena  illuminatus  in  sabbato. 


(21,       p.    250) 


(30.    p.  250) 


!44b. 


250) 


1.  Et  praeteriens 
Jesus  vidit  hominem 
csecum  a  nativitate . 

2.  Et  interrogave- 
runt  eum  discipuli 
ejus  :  Rabbi,  quis 
peccavit,  hic,  aut 
parentes  ejus,  ut 
ctecus  nasceretur  ? 

3.  Respondit  Je- 
sus  :  Neque  hicpec- 
cavit,  neque  paren- 
tes  ejus  ;  sed  ut  ma- 
nifestentur  opera 
Dei  in  illo. 

4.  Me  oportet 
operari  opera  ejus 
qui  misit  me,  doncc 
dies  est  ;  venit  nox, 
quando  nemo  potest 
operari. 

5.  Quamdiu  sum 
in  mundo,  lux  sum 
mundi. 

6.  Huec  cum  dixis- 
set,  exspuit  in  ter- 
ram.  et  fecit  lutum 
ex  sputo,  et  linivit 
lutum  super  oculos 
ejus. 


110.  Le  chapitre  IX  de  saint  Jean  est  consacre  tout  entier  au  recit  de  la  gue- 
rison  de  Vaveugle-ne,  operee  a  la  suite  de  la  fete  des  Tentes,  et  vraisemblablement, 
sans  toutefois  qu'on  puisse  lami-iner,  au  meme  jour   que  ce  qui    precede.    (1-12). 
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7  Et  dixit  ei  : 
Vade,  hiva  in  nata- 
toria  Siloe  (quod 
interpretatur  Mis- 
sus).  Abiit  ergo,  et 
lavit.et  venit  videns. 

8.  Itaque  vicini,  et 
qui  *  fciderant  eum 
prius.quia  mendicus 
erat,  dicebant  : 
Nonne  hic  est  qui 
>edebat,  et  mcndi- 
cabat  ?Alii  dicebant: 
Quia  hic  est. 

9.  Alii  autem  : 
Nequaquam,  sed 
similis  est  ei.  Ille 
vero  dicebat  :  Quia 
ego  sum. 

10.  Dicebant  ergo 
•i  :  Quoniodo  aperti 
sunt  tibi  oculi  ? 

11  .•  Respondit  : 
llle  homo,  qui  dici- 
lur  Jesus,  lutum 
lecit,  et  unxit  oculos 
meos,  et  dixit  mihi  : 
Vade  ad  natatoria 
Siloe,  et  lava.  Et 
abii,  et  lavi,  et  vi- 
«leo. 

12. Et  dixeiMint  ei  : 
Ubi  est  ille  ?  Ait  : 
Nescio. 

13.  Adducunt  cum 
ad  pharisaeos,  qui 
rajcus  fuerat. 

14.  Erat  autem 
sabbatum        quando 

utum  fecit  Jesus,  et 
;iperuit  oculos    ejus. 

15.  Iterum  ergo 
interrogabant  cum 
pharisuti  quomodo 
\idisset.  Ille    autem 


Cest  un  jour  de  sabbat  que  1'aveugle  a  ete    gueri.    Indignation     des   pharisiens 
qui  le  font  comparailre  ;  ils   se  refusent  a    croire  quil  fut  ue    aveugle    (13-18). 
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dixit  eis  ;  Lutum 
mihi  posuit  super 
oculos,  et  lavi,  et 
video. 

16  Dicebant  ergo 
ex  pharisaeis  qui- 
Jam  :  Non  est  hic 
homo  a  Deo,qui  sab- 
batum  non  custodit. 
Alii  autem  dicebant: 
Quomodo  polestho- 
mo  peccator  haec  si- 
gnafacere?  Et  schis- 
ma  erat  inter  eos. 

17.  Dicunt  ergo 
caeco  ilerum  :  Tu 
quid  dicis  deillo  qui 
aperuit  oculos  tuos? 
Ille  autem  dixit  : 
Quia  propheta     est. 

18.  Non  credide- 
tunt  ergo  Judaei  de 
illo,qui;i  cr?cus  fuis- 
set,  et  vidisset,  do- 
nec  vocaverunt  pa» 
rentes  ejus  qui  vi- 
derat. 

19.  Et  interroga- 
verunt  eos,  dicen- 
(es  :  Hic  est  filius 
vester,  quem  vos 
dicitis  quia  caeeus 
natus  est  ?  Quomo- 
do  ergo  nunc  videt  ? 

20  Responderunt 
iis  parentes  ejus,  et 
dixerunt  :  Scimus 
quia  hic  est  filius 
nosler,  et  quia  cx,- 
cus  natus  est ; 

21.  Quomodo  au- 
lem  nunc  videat, 
nescimus  ;  aut  quis 
ejus  aperuil  oculos, 
nos      nescimus    : 


Comparution    de  ses   parents  qui,  intimides,  tout  en    temoignant  que  c'est  leur 
fils  et  quil  etait  aveugle,    declarent   ignoier    commeut  il    ne    1'est  plus     (19-23). 
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ipsum  interrogate  : 
aetatem  habet,  ipse 
de  se  loquatur. 

22.  Haec  dixerunt 
parentes  ejus,  quo- 
niam  timebant  Ju- 
daeos  ;  jam  enim 
conspiraverant  Ju- 
daei,  ut>  si  quis  eum 
confiteretur  e  s  s  e 
Christum,  extra  sy- 
nagogam  fieret. 

23.  Propterea  pa- 
rentes  ejus  dixerunt: 
Quia  aetatem  habet, 
ipsum  interrogate. 

24.  Vocaverunt 
ergo  rursum  homi- 
nem  qui  fuerat  cae- 
cus,  et  dixerunt  ei  : 
Da  gloriam  Deo,  nos 
scimus  quia  hic  ho- 
mo  peccator    est. 

25.  Dixit  ergo  eis 
ille  :  Si  peccator 
est,  nescio  ;  unum 
scio,quia  caecus  cum 
essem,  modo    video. 

26.  Dixerunt  ergo 
illi  :  Quid  fecit  tibi  ? 
quomodo  aperuit 
tibi  oculos   ? 

27.  Respondit  eis: 
Dixi  vobis  jam,  et 
audistis  ;  quid  ite- 
rum  vultis  audire  ? 
uumquid  et  vos  vul- 
tis  discipuli  ejus 
{ieri  ? 

28.  Maledixerunt 
ergo  ei,  et  dixerunt: 
Tu  discipulus  illius 
sis;  nos  autem  Moy- 
si  discipuli    sumus. 

29.  Nos  scimus 
quia  Moysi  locutus 

Alors  nouvelle  comparution  et  beau  temoignage  du  miracule  devant  les  Juifs  con- 
fonduset  plus  encore  irrites;il  est  maudit  et  chasse  de  lassemblee  des  fils  dTsrael. 
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est  Deus  ;  hunc  au- 
tem  nescimus  unde 
sit. 

30.  Respondit  ille 
jhomo,  et  dixit  eis  : 
jln  hoc  enim  mirabi- 
lle  est  quia  vos  nes- 
jcitis  unde  sit,  et 
japeruit  meos  oculos. 

31.  Scimus  autem 
[  quiapeccatores  Deus 
■non  audit ;  sed  si 
'quis  Dei  cultor  est, 
!et   voluntatem     ejus 

facit,   hunc   exaudit. 

32.  A  sreculo  non 
est  auditum  quia 
quis  aperuit  oculos 
caeci  nati. 

33.  Nisi  esset  hic 
a  Deo,  non  poterat 
facere  quidquam. 

34.Responderunt, 
et  dixerunt  ei  :  In 
peccatis  natus  es 
totus,  et  tu  doces 
nos  ?  Et  ejeceiunt 
eum  foras. 

45.  Audivit  J<?sus 
quia  ejecerunt  eum 
foras  ;  et  cum  inve- 
nisset  eum,dixit  ei  : 
Tu  credis  in  Filiuin 
Dei? 

36.  Responditille, 
et  dixit  :  Quis  est, 
Domine,  ut  crfdam 
in  eum  ? 

37.  Et  dixit  <i  Je- 
sns  :  Et  vidisti  euin, 
et  qui  loquitui  te- 
cum,  ipse  est. 

38.  At  ille  ait : 
Credo,  Domine.  Et 
procidens  adoravit 
eum. 


Mais   en  retour,    aux  pieds  de  celui  qui  lui  a  rendu  la  vue,    Taveugle  voit,    croit  et 
adore.     Les  soi-disant    eclaires  deviennent  de   plu^  en  plus  aveugles  (39-41;. 
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111.  Pastor  et  mercenarius. 


39. Et  dixit  Jesus  : 
In  judicium  ego  in 
Imnc  mundum  veni  ; 
u  t  qui  non  vident 
videant,  etquivident 
caeci  fiant. 

40.  Et  audierunt 
quidqm  ex  phari- 
sseis  qui  cum  ipso 
erant,  et  dixerunt 
oi  :  Numquid  et  nos 
caeci  sumus  ? 

41 .  Dixit  eis  Je- 
sus  :  Si  cseci  esse- 
lis,  non  haberitis 
peccatum  ;  nunc  ve- 
)  o  dicitis  :  Quia  vi- 
demus.  Peccatum 
vestrum  manet. 

CAPUT  X 

1.  Amen,  amen 
dico  vobis  :  qui  non 
intrat  per  ostium 
in  ovile  ovium,  sed 
ascendit  aliunde,ille 
fur  est,  et  lntro. 

2.  Qui  autem  in- 
Lrat  per  ostium,pas- 
lor  est  ovium. 

3.  Huic  ostiarius 
jtperit.et  oves  vocem 
ejus  audiunt,et  pro- 
prias  oves  vocat  no- 
minatim,  et  educit 
eas. 

4.  Et  cum  pro- 
prias  oves  emiserit, 
ante  eas  vadit  ;  et 
oves  Dlum  sequun- 
lur,  quia  sciunt  vo- 
cem   ejus. 

5.  Alienum  autem 
non  sequuntur,  sed 
tugiunt  ab  eo  ;  quia 
non  noverunt  vocem 
alienorum. 


lll.  La   fin  du  chapitre  ix  serait,  dapres  Maldonat,  le  preambule  du     discours 
rapporte  au  Chapitve  Xt  lequel  commencerait,en  droit,trois  versets  plus  haut. 
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6  Hoc  provor- 
bium  dixit  eis  Je- 
sus.  1 11 1  aulem  non 
cognoveruut  quid 
loqueretur  eis. 

7.  Dixit  ergo  eis 
iterum  JesusrAmen. 
amen  dico  vobis, 
quia  ego  sum  os- 
tium  ovium. 

8.  Omnes  quot- 
quot  venerunt,  fures 
sunt  et  latrones,  et 
non  audierunt  eos 
oves. 

9.  Ego  sum  os- 
tium.  Per  me  siquis 
introierit,  salvabi- 
lur  ;  et  ingredietur, 
ei  egredietur,  et 
pascua  inveniet. 

10.  Fur  non  venit 
nisi  ut  furelur,  et 
mactet,  et  perdat. 
Ego  veni  ut  vitam 
habeant,  et  abun- 
dantius  habeant. 

11.  Ego  sum  pas- 
tor  bonus.  Bonus 
pastoranimam  suam 
dat  pro  ovibus  suis. 

12.  Mercenarius 
aulem,  et  qui  non 
est  pastor,cujus  non 
siint  oves  propria?, 
videt  lupum  venien- 
tem,  et  dimittit  oves, 
et  fugil;  et  lupusra- 
pit,et  dispergitoves. 

13.  Mercenarius 
autem  fugit,  quia 
mercenarius  est,  et 
non  pertinet  ad  eum 
de  ovibus. 


La  parabole  du  Bon  Pasteur  nous  presente  une  bergerie  dont  Jesus  est  lui  me- 
me  la  povte  et  le  Pasteur  :  la  porte  pour  entrer  au  bercail  ou  pour  aller  au  patura- 
ge,le  bon  pasteur  qui  connait  une  a  une  ses '  brebis;  toutes  il  les  convie  au  meme  et 
unique  bercail,  et,  bien  diflerent  du  mercenaire,il  donnera  sa  vie  pour  ses  brebis. 
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14.  Ego  sum  pas- 
tor  bonus  ;  et  cog- 
nosco  meas,  et  cog- 
noscunt  me  meae. 

15.  Sicut  novit  me 
Pater,  et  ego  agnos- 
co  Patrem ;  et  ani- 
mam  meam  pono 
pro  pvibus  meis. 

16.vEt  alias  oves 
liabeo,quae  non  sunt 
exhoc  ovili ;  et  illas 
oportet  me  addu- 
cere,etvocem  meam 
audient,et  £iet  unum 
ovile,  et  unus  pas- 
tor. 

17.  Propterea  me 
diligit  Pater,  quia 
ego  pono  animam 
ineam,  ut  iterum 
sumam  eam. 

18.  Nemo  tollit 
eam  a  me  ;  sed  ego 
pono  eam  a  meipso, 
et  potestatem  habeo 
ponendi  eam,  et  po- 
testatem  habeo  ite- 
rum  sumendi  eam  : 
hoc  mandatum  ac- 
cepi  a  Patre  meo. 

19.  Dissensio  ite- 
rum  facta  est  inter 
Judseos  propter  ser- 
mones  hos. 

20.  Dicebant  au- 
tem  multi  ex  ipsis  : 
Daemonium  habet, 
etinsanit;  quid  eum 
auditis  ? 

21.  Alii  dicebant: 
Haec  verba  non  sunt 
daemonium  haben- 
tis  ;  numquid  dae- 
monium  potest  cae- 
corum  oculos  ape- 
rire  ? 

Tel  fut  le  dernier  incident  faisant  suite  a  la    fete  des  Tabernacles,  apres  lequel 
ou  voit  que  les  esprits  sont  de  plus  en  plus  divises  de  sentiment   (  19-21). 
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POST    SCENOPEGIAM,    DUO    CIRCITER    MENSES 

A    FINE    TISRI    AD    25    KISLEU,    MEDIANTE    MARCHESHVAN, 
(de  quibus' nulla  in  Evangeliis  narratio) 


fnterrogatus  Jesus  si  est   Christus 


112.  Encoenia  in  Jerosolymis. 

22.  Facta  sunt  au- 
tem  Encaenia  in  Je- 
rosolymis  ;  et  hiems 
erat. 

23.  Et  ambulabat 
Jesus  in  templo,  in 
porticu  Salomonis. 

24.  Circumdede- 
runt  ergo  eum  Ju- 
daei,  et  dicebant  ei : 
Quousque  animam 
nostram  tollis?  si 
lu  es  Christus,  dic 
nobis  palam. 

25.  Respondit  eis 
Jesus  :  Loquor  vo- 
bis,  et  Don  creditis  ; 
opera,  quae  ego  fa- 
eio  in  nomine  Patris 
uiei,  haec  testimoni- 
um  perhibent  de  me. 

Intf.rvalle  entre  la  fete  des  Tentes  et  la  Dedicace.  Passe  la  fete  des  Ten- 
tesetles  incidents  qui  s'y  rattachent,  dans  saint  Jean,  il  y  aurait  lieu  maintenant 
de  reprendre  le  recit  des  Synoptiques,  si  nous  navions  pas  deja  remarque  que 
la  suite  du  triple  recit  nappartient  pas  a  1'intervalle  d'Octobre  a  Decembre  mais 
au  mois  de  Fevrier  (p.  224).  Entre  la  fete  des  Tentes  et  celle  de  la  Dedicace,  il 
n'y  a  rien  a  placer  daucun  evangeliste. —  Aucune  indication  que  Jesus,dans  1'inter- 
valle,  soit  revenu  ou  non  de  Judee  en  Galilee.  Toutefois,  si  la  negative  serait 
sans  consequence,  1'affirmative  est  seule  problable,  on  peut  dire  certaine  puisque 
la  Galilee  etait  le  sejour  habituel  et  qu'il  y  avait  des  motifs  particuliers  de  ne 
pas  sejournor  en  Judee   [qiiia  quxrebant  eutn   Judxi  interficere  (Joan.  vn,  1  ). 

112.  La  fete  dela  Dedicace  se  celebrait  le  25  de  Kisleu  (  novembre-decembre) 
et  avait,  commela  fete  des  Tentes,  une  duree  de  huit  jours. 

Pour  le  voyage  a  cette  fete,  pas  plus  que  pour  le  precedent,il  ne  faut  emprunter 
aucun  des  faits  racontes  par  saint  Luc,  ix,  51 — xvm.  II  est  vrai  que  Fintroduction 
de  faits  multiples,  fautive  dans  le  voyage  secret  a  la  fete  des  Tentes,  n'aurait 
pas  le  meme  inconvenient  dans  celui-ci.  Mais  encore  est-il  constant  qu'a  cette  epo- 
que,en  Deceinbre,  Notre  Seigneur  n'allait  pas  pour  la  derniere  fois  a  Jerusalem,et 
donc  1'indication  de  saint  Luc  :  Dum  complerentur  dies  assumptionis  ejus  (ix,  51) 
viendrait  trop  tot,  ici  non  plus  n'estpas  encore  sa  place. 
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MATTH.    XVII 


MimSTERII  CHRISTI  ANNO  LABENTE  HI 


Unum  Pater  et  Filius 


La  fete  appelee  par  saint  Jean    En 


2G.  Sed  vos  non 
credilis,  quia  non 
ostis  exovibusmeis. 

27.  Oves  meae  vo- 
cem  meam  audiunt  ; 
et  egocognoscoeas,' 
et  sequuntur  me. 

28.  Et  ego  vitam 
aeternam  do  eis  •  et 
nbia  peribunt  '  in 
aelernum,  et  non  ra- 
piet  eas  quisquam 
de  manu  mea. 

29.  Paler  meus 
quod  dedit  mihi, 
majus  omnibus  est  ; 
et  nemo  potest  ra- 
pere  de  manuPatris 
mei. 

30.  Ego  et  Pater 
unum  sumus. 

31.  Sustulerunt 
ergo  lapides  Judasi, 
ut  lapidarent  eum . 

32.  Respondit  eis 
Jesus  :  JVJulta  bona 
opera  ostendi  vobis 
ex  Palre  meo,  prop- 
ter  quod  eorum  opus 
me  lapidatis    ? 

33.  Responderunt 
ei  Judaei  ;  De  bono 
opere  non  Iapida- 
mus  te,  sed  de  blas- 
phemia  ;  et  quia  tu 
homo  cum  sis,  facis 
te  ipsum  Deum. 
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(21.  p.  250) 


(30.  p.  250) 


(44b.  p.  250) 


34.  Respondit  eis 
Jesus  :  Nonnescrip- 
tum  est  in  lege  ves- 
tra  :  Quia  ego  dixi  : 
Dii  estis   ? 

35.  Si  illos  dixit 
deos,  ad  quos  ser- 
mo  Dei  factus  est, 
et  non  potest  solvi 
Scriptura, 

36.  Quem  Pater 
sanctificavit,  et  mi- 
sit  in  mundum,  vos 
dicitis  :  Quia  blas- 
phemas  ;  quia  dixi  : 
Filius  Dei  sum  ? 

37.  Si  non  facio 
opera  Patris  mei, 
nolite  credere  mihi. 

38.  Si  autem  fa- 
cio,  et  si  mihi  non 
vultis  credere,  ope- 
ribus  credite,  ut 
cognoscatis  et  cre- 
datis  quia  Pater  in 
me  est,  et  ego  in 
Patre, 

39.  Quaerebant 
ergo  eum  apprehen- 
dere  ;  et  exivit  de 
rnanibus  eornm. 


*  Immediatemcnt  apres  le  recit  de  ce  qui  eut  lieu  a  la  fete  de  la  Dedicace  (  J.  X, 
22-39),  saint  Jean  raconte  le  passage  et  le  sejour  de  Notre  Seigneur  au  dela  du 
Jourdain  (40).  Vraiment,  a  ne  lire  que  le  quatrieme  evangeliste,  il  semblerait  que 
ce  passage  se  fut  effectue  aussitot  apres  la  fete  el  directement  de  Jerusalem  vers 
la  Peree.  Mais,c'est  chose  constatee,  les  lacunes  abondent  au  recit  de  saint  Jean,et 
nous  savons  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc  que  le  passage  de  Notre  Seigneur 
dans  la  Peree  a  eu  pour  point  de  depart  nou  pas  Jerusalem  mais  la  Galilee,  «  Mi- 
gravit  a  Galilsea  et  \>ehit  in  fines  Judsese  trans  Jordanem  (xix,  1;  x,  1).  Or,nous  ne 
sommes  pas  encore  arrives  a  ce  point  de  leur  recit;  dailleurs,  pour  que  le  depart 
vers  la  Per^e  puisse  avoir  lieu  ulterieuremcnt  de  la  Galilee,  il  faut  qu'aupara- 
vant  Notre  Seigneur  soit  rentre  en  Galilee  :  il  le  faut,  quoique  saint  Jean  n'en 
parle  pas  etquand  memeaucun  evangeliste  n'en  parlerait.  Mais  tournons    la  page. 

17 
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ULTIMA    IN    GALILiEA    MANSIO 

AB   ENCCENIIS  AD  FINEM  ADAR  (Febr.) 


113    Passio  Christi  iterum  prsedicta. 


21.    Conversanti- 
bus     autem    eis    in 
Galileea, 


dixit     illis    Jesus  : 


30.Docebat  autem 
discipulos   suos,     et 
dicebat  illis  : 


Filius  hominis    tra-  Quoniam    Fihusho- 

dendus  est  in  manus  minis     tradetur     in 

hominum,  manus  hominum,    et 

22.     Et     occident  occident  eum,et  oc- 

dielcisus      tertia       die 


§um,     et    tertia 
resurget. 


Et    contristati    sunt 
vehementer. 


resurget. 

31.  At   ilU    igno- 
rabant      verbum, 


et    timebant     inter 
rogare  eum. 


44...  omnibusque 
mirantibus  in  omni- 
bus      quae    faciebat, 

dixit 
ad  discipulos  suos  : 
Ponite  vos  in   cordi- 
busvestris  sermones 

istos  : 
Filius  enim  hominis 
futurum  est  ut    tra- 
datur     in     manus 
hominum. 


45.  At  illi  ignora- 
bant  verbum  istud, 
et  erat  velatum  ante 
eos  ut  non  sentirent 
illud  :  et  timebant 
eum  interrogare  de 
hoc  verbo. 

46.  Intravit  autem 
cogitatio  ineos,quis 
eorum  major  esset. 


113  Le  dernier  siiour  de  Notre-Seigneur  en  Galilee  aprcs  la  Ded.cace  est  mar- 
auV  nar  ce  verset  de  saint  Matlhieu,  xvn,  21  :  ConversanUbus  autem  e,s  ,n  Gal,- 
Za  II  est  vrai  que  ce  verset,  comme  celui  de  saint  Marc,  .x,  29  :  Prcctergred,e- 
bantur  GahLam,  est  place  dans  le  tcxte  sacre  i.nmediatement  a  la  su.te  de  1  en- 
.e  en  de  Nolre-Seigneur  avec  les  Apotres  au  sujet  du  possede  lunat.que.  Mu.il 
v  a  maintes  fois  daus  les  Evangilcs  cntre  un  verset  et  un  antre  la  p  ace  de  plu- 
lieu"  mois  c'est  le  cas  present  :  la  lecon  donnee  a  1  occas.on  du  lun.lique  fu 
mterieue au  aepart  pour  la  fete  des  Tabernaclcs  -  depart  s.gna  le  par  le  verset 
de  sa iut  Marc  -  ;  ct  a  prediction  de  la  Passhn  rapporlee  a  Ia  su.te  du  verset  de 
sai»;  Mauhieu  appartie nt  ainsi  que  le  paiement  du  Didrachme.au  mo.s  de  Fevr.er. 
Le  deux  verseSne  devaient  pas  elre  joinls  dans  uue  mcme  phrase,  et  a  a  me- 
me  eDOOue  En  les  mettant  .  distance  1  „n  de  1'autre,  place  a  ete  fa.te  au  double 
SitKtatJ«S  ;  et  maintenant  apres  la  Dedicace,  Ccst  le  rec.t  des  Synopt.ques 
aui  reprend  Dernier  sejour  en  Galilee  et  nowelle  annoncede  aPasswnM  place 
eTest    fixee  ici  par  les  documents  que  nous  avons  au  sujet  du  fa.t  su.vaut. 
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32.      Et   venerunt 
Capharnaum. 

114.  Solutum  didrachma. 

23.  Et  cum  venis- 
sent  Capharnaum, 
accesserunt,  qui  di- 
drachma  accipie- 
bant,  ad  Petrum,  et 
dixerunt  ei  :  Magis- 
ter  vester  non  solvit 
didrachma  ? 

24.  Ait  :  Etiam. 
Et  cum  intrasset  in 
domum,  praevenit 
eum  Jesus,  dicens  : 
Quid  tibi  videtur 
Simon  PReges  terrae 
a  quibus  accipiunl 
tributum  vel  cen- 
sum  ?  a  filiis  suis, 
an  ab  alienis  ? 

25.  Et  ille  dixit  : 
Ab  alienis.  Dixit  illi 
Jesus  :  Ergo  liberi 
sunt  filii. 

29.  Ut  autem  non 
scandalizemus  eos, 
vade  ad  mare,  el 
mitte  hamum  :  et 
eum  piscem.  qui 
primus  ascenderit, 
tolle  ;  et  aperto  ore 
ejus,  invenies  state- 
rem  :  illum  sumens, 
da  eis  pro  me  et  te. 

114.  L'impot  du  didrachme  (double  drachme,  environ  1  fr.  50  de  notre  monnaie) 
taxe  annuelle  de  chaque  Israelite  pour  1'entretien  du  Temple,  etait  reclame  lega- 
lement  et  percu  dans  toutes  les  villes  de  la  Palestine,  du  15  au  25  du  mois  d'A- 
dar  qui  correspondait  au  mois  de  Fevrier.  Le  paiement  a  1'epoque  des  diverses 
fetes  —  Paque,  Pentecote,  Tabernacles — dont  on  a  essaye  de  faire  une  objection, 
regardait  seulementles  Juifs  de  la  dispersion,c[\ii\nd  des  paysetrangers  ilsvenaient, 
selon  la  Loi,  a  lune  ou  a  1'autre  de  ces  fetes  a  Jerusalem.  Mais  c'est  a  Caphar- 
nauoi,d'apres  le  texte  du  premier  evangeliste,  qu'a  eu  lieu  le  paiement  du  didrach- 
me  par  Notre-Seigneur  ;  il  n'y  a  d'ailleurs  pas  de  raison  de  placer  ce  fait  a  une  au- 
tre  epoque  que  celle  qui  est  indiquee  par  les  traditions  Juives.  Celles-ci,  quoique 
ecrites  ulterieurement,ne  peuvent  toutefois  que  viser  les  temps  anterieurs  a  la  des- 
truction  du  Temple,  celui  par  consequent  ou  vecut  aussi  Notre-Seigneur, 
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CAPUT    XVIII 
115. 

1.  In  illa  hora 


;39.  r.  240) 


Major  in  regno  ccelorum  parvulus. 


accesserunt  discipu- 
li  ad  Jesum,  dicen- 
tes  :  Quis,  putas, 
major  est  in  regno 
ccelorum    ? 


2.    Et       advocans 
Jesus 
parvulum,       statuit 
eum  in  medio  eorum. 


3.  Et  dixit  : 
Amen  dico  vobis, 
nisi  conversi  fueri- 
tis,  et  efliciamini 
sicut  parvuli,  non 
intrabitis  in  regnum 
caelorum. 

4.  Quicumque  er- 
go  humiliaverit  se 
sicut  parvulus  iste, 
hic  est  majorinreg- 
no  ccelorum. 


oz. 


Qui 


c  um 


domi       essent. 


interrogabat  eos  : 
Quid  in  via  tracta- 
batis  ? 

33. A t illi  tacebant, 
siquidem  inviainter 
se  disputaverant, 
quis  eorum  major 
esset. 

34.  Et  residens 
vocavit      duodecim, 


et  ait  illis  :  Si  quis 
vult  primus  esse, 
erit  omnium  novis- 
simus,  et  omnium 
minister. 

35.  Et  accipiens 
puerum,  statuit  eum 
in    medio     eorum    ; 

rjuem  cum  comple- 
xus  esset,  ait  illis  : 


47. 


At 


Jesus     videns   cogi- 

tationes         cordis 

illorum, 


apprehendit      pue- 
rum,  et  statuit  illum 

secus  se, 

48.  Et  ait     illis    : 


5.  Le  jour  memedu  paiement  du  didrachme,a|lieu  entre  les  disciples    une  con- 
ition  de  primaute,  sans  doute  a  loccasion  de  la  piece  de  monnaie  que  le    Sei- 
gneur  voulut  faire    servir  par   moitie  a    sa  propre    decharge  et  a  celle  de  Pierre. 


11 

testati 
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5.  Et 

qui  susceperit  unum 
parvulum  talem  in 
nomine  meo,  me  sus- 
cipit.  . 


36.  Quisquis 
unurn  ex  hujusmodi 
pueris  receperit  in 
nomine  meo,  me  re- 
cipil;  et  quicumque 
me  susceperit,  non 
me  suscipit,  sed 
eum    qui  misit    me. 


Quicumque  suscepe- 
rit  puerum  istum  in 
noniine  meo,  me  re- 
cipit  ;  et  quicumque 
me  receperit}  recipit 
eum    qui   me   misit. 

Nara  qui  minor  est 
inter  vos  omnes,  hic 


major  est. 

116.  In  nomine  Christi  faciens  non  prohibendus. 


37.  Bespondit  illi 
Joannes,  dicens  : 
Magister,  vidimus 
quemdam  in  nomine 
tuo  ejicientem  dx- 
monia,  qui  non  se- 
quitur  nos,  et  pro- 
hibuimus  eum. 

38.  Jesus  autem 

ait  : 
iNolite  prohibere 
eum,  nemo  est  enim 
qui  faciat  virlutem 
in  nomine  meo,  et 
possit  cito  male  lo- 
qui  de  me  . 

39.  Qui  enim  non 
est  adversum  vos, 
pro  vobis  est. 

40.  Quisquis  enim 
potum  dederit  vobis 
calicem  aquse  in  no- 
mine  meo,  quia 
Christi  estis,  amen 
dico  vobis.  non  per- 
det  mercedem  suam. 


49.  Respondens 
a  u  t  e  m  J  o  a  n  n  e  s , 
dixit  :  Pra3ceptor. 
vidimus  quemdam 
in  nomine  tuo  eji- 
cientem  daemonia,  et 
prohibuimus  eum  , 
ijuia  non  scquitur 
uobiscum. 

50.  Et  ait  ad  illum 
Jesus  : 

Nolite    prohibere    ; 


qui  enim  non  est 
adversum  vos,  pro 
vobis  est. 


(40. 


m) 


HG.Apres  quoi.le  bref  incident  souleve  par  une  sorte  de  de  zele  exclusi/\de  la  part 
dun  des  douze,  clot  deliuilivement  le  recit  du  sejour  dc  Notrc-Seigneur  a  Caphar- 
naiun. —  En  effet.apres  le  paiement  du  didrachmc  on  etait  vers  la  iin  de  fevrier,  un 
mois  avant  la  Paque  dans  les  annees  ordinaires,selon  le  calendrier  juif  ;  deux  mois 
si  l'on  etait,  comme  il  arrive  envirou  tous  les  trois  ans,  dans  une  annee  de  trcize 
mois  lunaires,  letreizieme  etant  ajoutee,  sous  le  nom  de  Yc  Adar,  (second  Adar), 
pour  faire  accorder  le  cicle  lunaire  de  354  jours  avec  le  cicle  de  365  jours  de 
1'annee  solai  re. 
Nous  touchous  au  dernier  voyage  de  la  Galilee  a  Jerusalem, 
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AD  ULTIMUM  PASCHA  PROFECTIO 

PER  GALIL/EAM  EVANGELIZANDO 


117.  Jesus  iter  aggrediens  in  Jerusalem 
a  Samaritanis  non  recipitur. 

51.  Factum  est 
autem  dum  comple- 
rentur  dies  assump- 
tionis  ejus,  et  lpse 
faciem  suam  firma- 
vit  ut  iret  in  Jeru- 
salem. 

52.  Et  misit  nun- 
tios  ante  conspec- 
tum  suum  ;  et  eun- 
tes  intraverunt  in 
civitatem  Samarita- 
norum  ut  pararent 
illi. 

53.  Et  non  rece- 
perunt  eum,  quia 
facies  ejus  erat  eun- 
tis  in  Jerusalem. 

54.  Cum  vidissent 
autem  discipuli  ejus 
Jacobus  et  Joannes, 
dixerunt  :  Domine, 
vis  dicimus  ut  ignis 
descendat  de  coelo, 
et  consumat  illos  ? 

117.  Le  texte  «  Dum  complerentur  dies  assumptionis  ejus  »  et  tous  les  recits  qui 
vont  suivre,ici  seulement  sont  a  leur  place  historique.  C'est  saint  Luc  qui  va  seul 
pendant  longtemps,  du  chapitre  x  au  chapitre  xvn,  nous  donner  en  detail  le  recit 
de  ce  solennel  et  dernier  voyage  ou  lon  peut  voir  realises,  maintenant  quil  est  a 
sa  place,  Yordre  et  la  precision  dont  levangeliste  avait  fait  la  promesse,  au  debut 
de  son  evangile. 

Depart  de  Notre-Seigneur  de  Capharnaiim  a  la  fin  du  mois  d'Adar,  ou  Fevrier, 
pour  aller  a  la  derniere  Paque. 

En  disant  tout  d'abord  comment  fut  accueilli  le  message  a  un  village  de  la 
Samarie,  qui  ne  voulut  pas  les  recevoir,  saint  Luc  insinue  davance  quel  itineraire 
on  dut  suivre,  longeant  la  frontiere  de  la  Samarie  pour  aller  franchir   le  Jourdain. 

Cet  incident  prouve-t-il  que  Notre-Seigneur,  avec  la  suite  nombreuse  de  ses 
disciples,  avait  ainsi  voulu  solennellement  traverser  la  Samarie  ?  Cela  n'est  pas 
vraisemblable,  mais  plulot  que,  la  frontiere  qui  separe  la  Galilee  de  la  Samarie 
n'etant  pas  en  ligne  droite,  la  marche  en  Galilee  renconlrait  ici  ou  la  des  pointes 
de  territoire,  peut-etre  des  enclaves  occupees  par  des  Samaritains  et  quon  pouvait 
tantot  traverser,  tantot  seulement  contourner,  selon  les  dispositions  plus  ou  moins 
hostiles  d'un  peuple  dedaigne. 
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55.  Et  conversus 
increpavit  illos,  di- 
cens  :  Nescitis  cujus 
spiritus  estis. 

56.  Filius^homi- 
nis  non  venit  animas 
perdere,  sed  salva- 
le.  Et  abierunt  in 
aliud  castellum. 

118.  Jesum  secuturis  monitio  triplex. 

57.  Factum  est 
autem,  ambulanti- 
bus  illis  in  via,  dixit 
quidam  ad  illum  : 
Sequar  te  quocum- 
que  ieris. 

58.  Dixit  illi  Je- 
sus  :  Vulpes  foveas 
habent,  et  volucres 
coeli  nidos,  Filius 
autem  hominis  non 
habet  ubi  caput  rc- 
clinet. 

59.  Ait  autem  ad 
alterum  :  Scquere 
me  ;  ille  autem  dixit : 
Dorrine,  permittc 
mihi  primum  ire,  et 
s  e  p  e  1  i  r  e  p  a  t  r  e  m 
mcum. 

60.  Dixitque  ei 
Jesus  :  Sine  ut  mor- 
tui  sepeliant  mor- 
tuos  suos  :  tu  autem 
vade,  et  annuntia 
regnum  Dei. 

61.  Et  ait  alter  : 
Sequar  te,  Domine, 
sed  permitte  mihi 
primum    renuntiare 

(6.  p.   298)  (41.  p.  298)  his  quajdomi  sunt.   I         (40.  p.  312) 


118.  Le  moment  de  se  mettre  en  route  parait  ctre  celui  de  Vadjonction  de  nou- 
veaux  disciples.La  reponse  du  Maitre  a  un  scribc  et  a  un  disciple,  1  un  desireux 
de  le  suivre,  1'autre  demandant  un  delai,  avait  ete  mentionnee  par  saint  Matthieu 
dans  une  circonstance  de  beaucoup  anterieure  (n°  47 ).  Double  reponse  semblable 
se  trouve  ici  en  saiut  Luc,  qui  rapporte  <!<■  |>1  us  une  reponse  de  meme  genre  a  un 
troisieme  disc;ple.  Or,  si  la  premiere  a.pu  etre   faite  a    1'une  eta    1'autre  epoque, 
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(5.  p.  253)  (40.  p.  253)  62  Ait    ad      ilum         (39.  p.  249) 

Jesus  :  Nemo  mit- 
tens  manum  suam 
ad  aralrum,  et  res- 
piciens  retro.  aptus 
est  regno  Dei. 

CAPUT   X 

119.  Missi  septuaginta  duo  praenuntii., 

1.  Post  ha^c  autem 
designavit  Dominus 
et  alios  septuaginta 
duos  :  et  misit  illos 
binos  ante  faciem 
suam  in  omnem  ci- 
vitatem  et  locum, 
quo  erat  ipse  ventu- 
rus. 

2.  Et  dicebatillis: 
Mcssis  quidem  mul- 
ta,  operarii  autem 
pauci.  Rogate  ergo 
dominum  messis,  ut 
mitlat  operarios  in 
messem  suam. 

3.  Ite  :  ecce  ego 
mitto  vos  sicut  ag- 
nos  inter  lupos. 

4.  Nolite  portare 
sacculum,  neque  pe- 
ram,  neque  calcea- 
menta,  et  neminem 
per  viam  salutaveri- 
tis. 

5.  In  quamcumque 
domum  intraveritis, 
primum  dicite  :  Pax 
huic  domui. 

6.  Et  si  ibi  fueril 
hTius  pacis,  requies- 
cet  super  illum  pax 
vestra  ;  sin  autem 
ad     vos    revertetur. 

la  seconde  et  la  troisieme  reponse  peuvent  nappartenir  qu'au  moment  present,  le 
moment  de  se  meltre  en  route  pour  le  dernier  voyage,  qui  est  en  meme  temps  la 
derniere  mission  evangelique  a  travers  la  Galilee. 

119.  Les  soixante-douze  disciples,  envoyes  deux  par  deux  en   eclaireurs,    vont 
preceder  le  Maitre  «   in  oninem  civilatem  et  locuni  quo  erat  ipse  venturus  », 
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7.  In  eadem  autem 
dorao  manete,  eden- 
tes  et  bibentes  quae 
apud  illos  sunt  ; 
dignus  est  enim  ope- 
rarius  mercede  sua. 
Nolite  transire  de 
domo  in  domum. 

8.  Et  in  quamcum- 
que  civitatem  intra- 
veritis,  et  suscepe- 
rint  vos,  manducate 
quae  apponuntur  vo- 
bis. 

9.  Et  curate  infir- 
mos,  qui  in  illa  sunt, 
et  dicite  illis  :  appro- 
pinquavit  in  vos 
regnum  Dei. 

10.  In  quamcum- 
que  autem  civitatem 
inlraveritis,  et  non 
susceperint  vos, 
cxeuntes  in  plateas 
ejus,  dicite  : 

11.  Etiam  pulve- 
rem,  qui  adhaesit 
nobis  de  civitate  ves- 
tra,  extergimus  in 
vos  ;  tamen  hoc  sci- 
tote,  quia  appropin- 
quavit  regnum    Dei. 

12.  Dico  vobis, 
quia  Sodomis  in  die 
illa  remissius  erit, 
quam  illi  civilati. 


120.  Civitatibus  incredulis  ultimum  vale,  id  est  vae 


(6.    p.  298) 


(41.      p.  298) 


13.  Vae  tibi,  Coro- 
zain!  vaetibi.Bethsai- 
da  !  quia  si  in  Tyro 
et  Sidone  factae  fuis- 
sent  virtutes  quae 
factae  sunl  in    vobis. 


(40.     p.  312) 


Ces  trente-six  groupes  supposent  un  parcours  assez  etendu,  allant  en  efTet  de 
Capharnaiim  a  travers  toute   la   Galilee,  ensuite  au  dela  du  Jourdain. 

120.  Cestle  moment  des  seteres  adieux  aux  villes  du  littoral  de  Genesareth,in- 
grates  et  endurcies,  qui  nel'entendrout  et  ne  le  verront  plus    (cf.    Matt.  u,  66). 
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{6.  p.  253)  (40.     p.    253)        olim      in  cilicio     et        (39.     p.  249) 

cincre  sedentes  pce- 
niterent. 

14.  Verumtamen 
T  y r o  e  t  Sidoni 
remissius  erit  in  ju- 
dicio,  quam  vobis. 

15.  Et  tu,Caphar- 
naum,usque  ad  cce- 
lum  exaltata,  usque 
ad  infernum  demer- 
geris. 

16.  Qui  vos  audit, 
me  audit  ;  et  qui 
vos  spernit,me  sper- 
nit.  Qui  ;  autem  me 
spernit,  spernit  eum 
qui  misit  me. 

121.  Ad  discipulos  postea  reversos. 

17.  Reversi  sunt 
autem  septuaginta 
duo  cum  gaudio,  di- 
centes  :  Domine, 
etiam  daemonia  sub- 
jiciuntur  nobis  in 
nomine  tuo. 

18.  Et  ait  illis  : 
Videbam  Satanam 
sicut  fulgur  de  ccelo 
cadentem. 

19.  Ecce  dedi  vo- 
bis  potestatem  cal- 
candi  supra  serpen- 
tes,  et  scorpiones, 
et  super  omnem  vir- 
tutem  inimici  ;  et 
nihil  vobis  nocebit. 

20.  Verumtamen 
in  hoc  nolite  gaude- 
re,  quia  spiritus  vo- 
bis  subjiciuntur  ; 
gaudete  autem  ,quod 
nomina  vestra  scrip- 
ta  sunt  in  ccelis. 

121.  La  mention  du  retour  des  disciples  a  ete  vraisemblablement  anticipee  afin  de 
n'avoir  a  parler  d'euxqu'une  fois  pour  toutes  ;c'est  une  sorte  de  parenthese  (entre 
120  et  122,  aenjuger  par  la  jonction    de  ces    passages  -66,67-  en  saint    Matthieu). 
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122.  Parvulis  revelatur  Deus. 

21.  ln  ipsa  hora 
exultavit  Spiritu 
sancto,  et  dixit  : 
Confiteortibi,Pater, 
Domine  coeli  et  ter- 
rae,  quod  abscon- 
disti  haec  a  sapienti- 
bus  et  prudentibus, 
et  revelasti  ea  par- 
vulis.  Etiam,  Pater  , 
quoniam  sic  placuit 
ante  te. 

22.  Omnia  mihi 
tradita  sunt  a  Patre 
meo.  Et  nemo  scit 
quis  sit  Filius,  nisi 
Pater  ;  et  quis  sit 
Pater,nisi  Filius,  ct 
cui  voluerit  Filius 
revelare. 

23.  Et  conversus 
ad  discipulos  suos, 
dixit  :  Beati  oculi 
qui  vident  quae  vos 
videtis. 

24.  Dico  enim  vo- 
bis,quod  multi  pro- 
phetae  et  reges  vo- 
luerunt  videre  quae 
vos  videtis,  et  non 
viderunt  ;  et  audire 
quae  auditis,  et  non 
audierunt. 

123.  Interroganti  de  vita  aeterna  parabola  Samaritani. 

25.  Et  ecce  qui- 
dam  legisperitus 
surrexit  tentans  il- 
lum,  et  dicens  :  Ma- 
gister.quid  faciendo 
vitam  aeternam  pos- 

(6.      p.    298)  (41.     p.    298)        sidebo  ?  (40.     p.    312) 


122.  Le  honheur  des  petits,  a  qui  le  grand  Dieu  a  daigne  se  reveler,  vient  faire 
c  ontraste  avec  Vaveuglement  des  sages  du  siecle  (cf.  S.  Matthieu,  n.  67). 

123.  Parce  que  dans  la  Parabole  duBon  Samaritainyen  reponse  a  un  Docteur  de 
la  Loi,il  est  question  d'un  fait  survenu  au  chemin  de  Jericho,  il  ne  faut  pas  croire 
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26.  A{  ille  dixit 
ad  eum  ;  In  lege 
quid  scriptum  est  ? 
quomodo  legis? 

27.  Ille  respon- 
dens  dixit  :  Diliges 
Dominum  D  e  u  m 
tuum  ex  toto  corde 
tuo,  et  ex  tola  ani- 
ma  tua,  et  ex  omni- 
bus  viribus  tuis,  et 
ex  omni  mente  tua, 
et  proximun  tuum 
sicut  teipsum. 

28.  Dixitque  illi: 
Recte  respondisti . 
hoc  fac,  et  vives. 

29.  Ille  autem  vo- 
lens  justificare  se- 
ipsum,  dixit  ad  Je- 
sum;Et  quis  est  me- 
us  proximus  ? 

30.  Suscipiens  au- 
tem  Jesus,  dixit  : 
Homo  quidam  des- 
cendebat  ab  Jerusa- 
lem  in  Jericho,  et 
incidit  in  latrones, 
qui  etiam  despolia- 
verunt  eum  ;  et  pla- 
gis  impositis  abie- 
runt,  semivivo  re- 
licto. 

31.Accidit  autem 
ut  sacerdos  quidam 
descenderet  eadem 
via  ;  et  viso  illo 
prseterivit. 

32.  Similiterct  Le- 
vita,cum  esset  secus 
locum,  et  videret 
eum,   pertrarisi.it. 

33.  Samaritanus 
autem  quidam,  iter 
faciens,    venit  secus 


(39.  p.  240) 


qu'on  soit  deja  arrive  en  Judee,pres  de  cette  ville.  Le  voyage  a  peine  commence; 
on  est  certainement  encoreen  Galilee  et  on  n'en  sortira  pas  de  si   tot. 
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eum:  et  videns  eum, 
misericordia  motus 
est. 

34.  Et  appropians 
alligavit  vulnera 
ejus,  infundens 
oleum  et  vinum  ;  et 
imponens  illum  in 
jumentum  suum, 
duxit  iu  stabulum, 
et  curam   ejus  egit. 

35.  Et  altera  die 
protulit  duos  dena- 
rios,  et  dedit  stabu- 
lario,  et  ait  :  Curam 
illius  habe;  et  quod- 
cumque  supereroga- 
veris,  ego  cum  re- 
diero  reddam  tibi. 

36.  Quis  horum 
trium  videtur  tibi 
proximus  fuisse  illi, 
qui  incidit  in  latro- 
nes  ? 

37.  At  ille  dixit  : 
Qui  fecit  misericor- 
diam  in  illum.  Et 
ait  illiJesus  :  Vade, 
et  tu  fac  similiter. 

124.  Apud  Martham  et  Mariam. 

38.  Factum  est 
autem,dum  irent  et 
ipse  intravit  in 
quoddam  castellum; 
et  mulier  quaedam, 
Martha  nomine,  ex- 
cepit  illum  in  do- 
inum  suam. 

39.  Et  huic  erat 
soror,  nomine  Ma- 
ria,  quae  etiam  se- 
dens  secus  pedes 
Domini,        audiebat 

(41.     p.   298)         verbum  illius. 


(40.    p.  312) 


124.  Pendant  que  les  disciples  vont  a  leur  mission.Jesus  entre  dans  un  village, 
in  (jnoddam  castellum,  c  est  la  vislte  chez  Marthe  et  Marie, enGalilee.  Que  Betha- 
nie  ne  se  recrie  point!  Elle  aura  lhonneur  de  la  visite  du  Sauveurquand  il  sera  ar- 
rive  en  Judee.Pour  le  moment  les  deux  sceurs  Marthe  et  Marie  qui  sont  Galileennes 
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(5.  p.  253)  (40.  p.  253)  40.  Martha  autem        (39.  p.  249) 

satagebat  circa  fre- 
quens  ministerium 
quae  stetit,  etait 
Domine,  non  est  tibi 
curee,  quod  soror 
mea  reliquit  me  so- 
lam  ministrare  ?  dic 
ergo  illi  ut  me  ad- 
juvet. 

41. Et  respondens 
dixit  illi  Dominus  : 
Martha,  Martha,sol- 
licita  es,  et  turbaris 
erga  plurima. 

42.  Porro  unum 
est  necessarium. 
Maria  optimam  par- 
tem  elegit,  quae  non 
auferetur  ab  ea. 

CAPUT  XI 
125.  Orans  Jesus  et  orare  docens. 

1.  Et  factum  est, 
cum  esset  in  quodam 
locoorans,  ut  cessa- 
vit,  dixit  unus  ex 
discipulis  ejus  ad 
eum  :  Domine,  doce 
nos  orare,  sicut  do- 
cuit  et  Joannes  dis- 
cipulos  suos. 

2.Et  ait  illis:  Cum 
oratis,  dicite :  Pater, 
sanctificetur  nomen 
tuum.  Adveniat  reg- 
num  tuum. 

3.  Panem  nostrum 
quotidianum  da  no- 
bis  hodie. 

4.  Et  dimitte  no- 
bis  peccata    nostra, 

(l'une  d'elles  prend  son  nom  de  Magdala  aux  bords  du  lac)  «  se  trouvent  certai- 
nement  en  Galilee, elles  vont  apres  cela  marcher  «  a  la  suite  de  Jesus  et  le  servir 
dans  le parcours  de  la  Galilee»,  et  «  avec  Jesus  elles  monteront  de  la  Galilee  a  Je- 
rusalem  »  (voir  les  textes  :  Matt.  XXVII, 55  ;  Marc,XV,  40  ;Luc  XXIII, 49  et  55). 
425.  Lexemple  et  Venseignement  de  la  Priere, donnes  par  Notre-Seigneur  a  ses 
disciples,  au  debut  de  cette  derniere  mission  evangelique,    servent  de  prelude  aux 
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si  quidem  et  ipsi 
dimittimus  omni  de- 
benti  nobis.  Et  ne 
nos  inducas  in  ten- 
tationem. 

6.  Et  ait  ad  illos: 
Quis  vestrum  habe- 
bit  amicum.et  ibitad 
illum  media  nocte, 
et  dicet  illi  :  Amice, 
commoda  mihi  tres 
panes, 

5.  Quoniam  ami- 
cus  meus  venit  de 
via  ad  me,  et  non 
habeo  quod  ponam 
ante  illum  ; 

7.  Et  ille  de  intus 
respondens  dicat  : 
Noli  mihi  molestus 
esse,  jam  ostium 
clausum  est,et  pueri 
mei  mecum  sunt  in 
cubili  ;  non  possum 
surgere,et  dare  tibi; 

8.  Et  si  ille  per- 
severaverit  pulsans, 
dico  vobis,  el  si 
non  dabit  illi  sur- 
gens  eo  quod  ami- 
cus  ejus  sit,  prop- 
ter  improbitatem 
tamen  ejus  surget, 
et  dabit  illi  quot- 
quot  habet  necessa- 
rios. 

9.  Et  ego  dico  vo- 
bis  :  petite,  et  da- 
bitur  vobis  ;  quae- 
rite,  et  invenietis  ; 
pulsate,  et  aperietur 

obis. 

10.  Omnis  enim 
qui  petit,  accipit  ;  et 
qui  quaerit,  invenit  ; 
et  pulsanti  aperie- 
tur 


(40.     p.312) 


guerisons  et  aux  instructions  qui  remplissent  d'abord  les    chapitres    XI,       XII  et 
partie  du  chapitre  XIII  du  recit  de  saint  Luc,  environ  Tespace  d'une  semaine. 
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(5.  p.   253)  (40.  p.   253J  11.    Quis      autem  (39.  p,   2^9) 

exvobis  patrem  pe- 
tit  panem,  numquid 
lapidem  dabit  illi  ? 
Aut  piscem,  num- 
quid  pro  pisce  ser- 
pentem  dabit  illi  ? 

12.  Aut  si  petie- 
rit  ovum,  numquid 
porriget  illi  scor- 
pionem  ? 

13.  Si  ergo  vos 
cum  sitis  mali,  nos- 
tis  bona  data  dare 
fdiis  vestris,  quan- 
to  magis  Pater  ves- 
ter  de  coelo  dabit 
spiritum  bonum  pe- 
tentibus  se. 

126.  Ejecto  daemonio,  arguunt  Pharisaei  et  arguuntur. 
Mulier  exclamat. 

14.  Eterat  ejiciens 
dsemonium,  et  illud 
erat  mutum.  Et  cum 
ejecisset  daemonium, 
locutus  est  mutus, 
et  admiratae  sunt 
turbae. 

15.  Quidam  autem 
ex  eis  dixerunt  :  In 
Beelzebub,  principe 
daemoniorum,  ejicit 
daamonia, 

16.  Et  alii  tentan- 
tes,  signum  de  ccelo 
qua^rebant  ab  eo. 

17.  Ipse  autem,ul 
vidit  cogitationes 
eorum,  dixit  eis  : 
Omne  regnum  iu 
seipsum  divisum 
desolabitur,  et  do- 
mus  supra  domum 
cadet. 


126.  Le  premier  fait  signale  dans  le  voyage  est  la  guerison  d'un  possede  muet. 
Comme  celle  de  meme  genre  qui  avait  eu  lieu  auparavant  a  Capharnaum  (Matt. 
XII,  22  ;  Marc  III,  22,  p.  130),     attribuee  a    1'intervention    du  demon   Beelzebub, 


PER  GALILiEAM 


265 


MATTH.    XVI II 


MARC.   IX. 


LUC.    XI. 


JOAN. 


(6.    p.  298) 


(41.     p.   298) 


18.  Si  autem  et 
Satanas  in  seipsum 
divisus  est,  quomo- 
do  stabit  regnum 
ejus  ?  quia  dicitis 
in  Beelzebub  me 
ejicere  daeraonia. 

19.  Si  autem  ego 
in  Beelzebub  ejicio 
daemonia,  filii  ves- 
tri  in  quo  ejiciunt  ? 
ideo  ipsi  judices 
vestri  erunt. 

20.  Porro  si  in 
digito  Dei  ejicio 
daemonia,  profecto 
pervenit  in  vos  reg- 
num  Dei. 

21.  Cum  fortis 
armatus  custodit 
atrium  suum,  in 
pace  sunt  ea  qua? 
possidet. 

22.  Si  autem  for- 
tior  eo  superveniens 
vicerit  eum,  univer- 
sa  arma  ejus  aufe- 
ret,  in  quibus  con- 
fidebat,  et  spolia 
ejus  distribuet. 

23.  Qui  non  esl 
mecum,,  conlra  me 
est  ;  et  qui  non  col- 
ligit  mecum,  disper- 
°"it 

2i.  Cum  immun- 
dus  spiritus  exierit 
de  homine,  ambulat 
per  loca  inaquosa, 
quaerens  requiem  ; 
et  non  inveniens  di- 
cit :  Revertar  in  do- 
mum  meam  unde 
exivi.  ! 


(40.    p.  312) 


et  compliquee  de  la  demande  ii:sidieuse  d'un  prodige  dans  Vair,  elle  provoque  con- 
tre  les  Pharisiens,  blasphematenrs  ou  hypocrites,les  memes  graves  lecons. 

18 
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(5.  p.l  253)  (40.  p.  253)  25.  Et  cum    vcnc-  (39.  p.  249) 

ril,  invcnil  eam  sco- 
pis  mundalam  ct  or- 
natam. 

26.  Tunc  vadit,  et 
assumit  septemalios 
spirilus  secum,  ne- 
c[uiores  se,  et  iu- 
gressi  habitant  ibi. 
Et  fiunt  novissima 
hominis  illius  pejo- 
ra  prioribus. 

27.  Factum  est 
autem,  cum  haec  di- 
ceret,  extollens  vo- 
cem  quaedam  mulier 
de  turba,  dixit  illi  : 
Beatus  venter  qui  1e 
portavit,  et  ubera 
quae  suxisti. 

28.  At  ille  dixit  : 
Quinimo  beati  qui 
audiunt  verbum  Dei. 
ct    cuslodiunt  illud. 

127.  Ad  turbas  de  Jona,  de  Regina  Austri,  de  Ninivitis, 
de  lucerna  et  tenebris. 

29.  Turbis  autem 
concurrentibus  coe- 
pit  dicere:  Genera- 
lio  hsec,  gcneratio 
nequam  est  ;  sig- 
uum  quasrit,  et  sig- 
num  non  dabitur  ei, 
nisi  signum  Jonae 
prophetaa. 

30.  Nam  sicut  fuit 
Jonas  signum  Nini- 
vitis,  ita  erit  et  Fi- 
lius  hominis  gene- 
rationi  isti. 

pendant,  une  voix  s'eleve  du  milieu  de  la  foule,  exaltant  le  Sauveur  et  procla- 
„jnt  «  bienheureux  le  sein  quilaporte  » .  La  lradition  attribue  celte  exclamation 
n  Marcelle,  la  fidele  servante  de  Marthe  et  de  Marie  :  fondee  ou  non.rien  toutefois 
de  plus  vraisemblable  que  la  presence  de  la  servante  la  ou  se  trouvaient  les  mai- 
tresses,  a  la  suite  de  Jesus,  apres  qu'elles  lui   avaient  donne  lhospitalite. 

127.  On  est  en  marche,et  les  lecons   succedent  aux  lecons  :  le  prodicre  de  Jonas. 


Ce 

ma 
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31.  Rcgina  Austri 
surget  in  judicio 
cura  viris  generatio- 
nis  hujus,etcondem- 
nabit  illos:  quia  ve- 
nit  a  finibus  terrae  au- 
dire  sapientiam  Sa- 
lomonis;  et  ecce  plus 
quam  Salomon    hic. 

32.  Viri  Ninivitae 
surgent  in  judicio 
cum  generatione 
hac,  et  conderana- 
bunt  illam,quia  poe- 
nitentiam  egerunt 
ad  praedicationem 
Jonae,  et  ecce  plus 
quain  Jonas  hic. 

33.  Nemo  lucer- 
nam  accendit,  et  in 
abscondito  ponit, 
neque  sub  modio  , 
sed  supra  candela- 
brum,  ut  qui  ingre- 
diuntur,  lumen  vi- 
deant. 

34.  Lucerna  cor- 
poris  tui,  est  oculus 
tuus.  Si  oculus  tuus 
fuerit  simplex,  to- 
tum  corpus  tuum  lu- 
cidum  erit  ;si  autem 
nequam  fuerit,  etiam 
corpus  tuum  tene- 
brosum  erit. 

35.  Vide  ergo  ne 
lumen  quod  in  te 
est,  tenebrae  sint. 

36.  Si  ergo  cor- 
pus  tuum  totum  lu- 
cidum  fuerit,  non 
habens  aliquam  par- 
tein  tenebrarum,erit 
lncidum  totum,  et 
sicut  lucerna  fulgo- 
ris  illuminabit  te. 


(40.  p.  312) 


la  Relne  de  Saba,  les  iVi/m7<es,autant  d'exemples  proposes  aux  foules  pour  tacher 
de  les  eclairer  (cf.Matth.XII,39-42J  ;  a  chacun  de  mettre  a  proiit  la  lumiere  recue. 
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128.  Intra  prandium,  vae  Pharisaeis  et  Legisperitis, 

37.  Et  cum  loque- 
retur,  rogavit  illum 
quidam  pharisaeus, 
ut  pranderet  apud 
se.  Et  ingressus  re- 
cubuit. 

38.  Pharisseus  au- 
tem  coepit  intra  se 
reputans  dicere, 
quare  non  baptiza- 
tus  esset  ante  pran- 
dium. 

39.  Et  ait  Domi- 
nus  ad  illum  ;  Nunc 
vos,  pharisaei,  quod 
deforis  est  calicis 
et  catini,  mundatis  ; 
quod  autem  intus 
est  vestrum,  plenum 
est  rapina  et  iniqui- 
tate. 

40.  Stulti,  nonne 
qui  fecit  quod  defo- 
ris  est,  etiam  id 
quod  deintus  est  fe- 
cit? 

41.  Verumtamen 
quod  superest,  date 
eleemosynam  :  et 
ecce  omnia  munda 
sunt  vobis. 

42.  Sed  vae  vobis 
pharisaeis,  quia  de- 
cimatis  mentham,  et 
rulam,  etomne  olus, 
et  praeteritis  judi- 
cium,  et  charitatem 
Dei  :  haec  autem 
oportuit  facere,  et 
illa  non    omittere. 

43.  Vae  vobis  pha- 
risaeis,  quia  diligitis 
primas  cathedras  in 
synagogis,  et  saluta- 
tiones  in  foro. 

Halte  vers  le  milieu  du   jour  et  repas  chez  un  Pharisien.  II  fournit  au  Seigneur 
Toccasion  de  lecons  severes  pour  les  observanccs   outrees    et  les    devoirs    orois, 
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44.  Vse  vobis,  quia 
estis  ut  monumen- 
ta  quae  non  apparent, 
et  homines,ambulan- 
tes  supra,    nesciunt. 

45.  |  Respondens 
autem  quidam  ex 
legisperitis,  ait  illi  : 
Magister,  haec  di- 
cens,  etiam  contume- 
liam  nobis  facis. 

46.  Atille  ait  :  Et 
vobis  legisperitis 
vae  !  quia  oneratis 
liomines  oneribus 
quse  porlare  non 
possunt,  et  ipsi  uno 
digito  vestro  noi) 
tangitis   sarcinas. 

47.  Va3  vobis,  qui 
aedificalis  monumen- 
la  prophetarum  ; 
patres  autem  vestri 
occiderunt  illos. 

48.  Profecto  tes- 
tificamini  quod  con- 
sentitis  operibus 
patrum  vestrorum  : 
quoniam  ipsi  quidem 
eos  occiderunt,  vos 
autem  ajdi  fi  c  a  t  i  s 
eorum  sepulcra. 

49.  Propterea  et 
sapientia  Dei  dixit  : 
Mittam  ad  illos  pro- 
phetas,  et  apostolos, 
et  ex  illis  occident, 
c;t  persequentur ; 

50.  Ut  inquiratur 
sanguis  omnium 
prophetarum,  qui 
effusus  est  a  consti- 
tutione  mundi  a 
generatione  ista, 

51.  A  sanguine 
Abel  usque  ad  san- 
guinem       Zacharia?, 

et  un  mot  de  protestation  de  la  part  dun  Docteur  de  la   loi,  1'occasion   aussi    d'une 
condamuation  plussevere  encore,qui  met  Pharisiens  etDocteurs  hors  d'eux-memes. 
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(5.  p.  253)  (40.  p.  253)         qui  periit  inter  alla-        (39.  p.  2b9) 

re  et  aedem.  Ita  dico 
vobis,  requiretur  ab 
h;ic  generatione. 

52.  Vae  vobis  le- 
gisperitis,  quia  tu- 
listis  clavem  scien 
tiae  :  ipsi  non  introis- 
tis,  et  eos  qui  inlro- 
ibant,   prohibuistis. 

53.  Cum  autem 
hsec  ad  illos  diceret, 
coeperunt  pharisaei 
et  legisperiti  gravi- 
ter  insistere,  et  os 
ejus  opprimere  de 
multis, 

54.  Insidiantes  ei. 
etquaerentes  aliquid 
capere  de  ore  ejus, 
ut  accusarent  eum. 

CAPUT  XII 
129.  In  via,   adversushypocrisim  et  timorem  hominum. 

1.  Multis  autem 
turbis  circumstanti- 
bus,  ita  ut  se  invi- 
cem  conculcarent. 
coepit  dicr.re  ad  dis- 
cipulos  suos  :  Atten- 
dite  a  fermento  pha- 
risseorum,  quod  esl 
hypocrisis. 

2.  Nihil  autem 
opertum  est,  quod 
non  reveletur  ;  ne- 
que  absconditum, 
quod  non  sciatur. 

3.  Quoniam  quae 
in  tenebris  dixistis, 
in  lumine  dicentur  ; 
et  quod  in  aurem 
locutis  estis  in  cubi- 
culis,  praedicabitur 
in  tectis. 

129.  Laissant  ses  contradicteurs  et  repremuit  sa  marche,  le  Seigneur  Jesus  veut 
premunir  ce  peuple,qui  se  presse  sur  ses  pas,  contre  linfluence  nefaste  de  cette  gent 
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(41./?.   298) 


4.  Dico  autem  vo- 
bis  amicis  meis  : 
Ne  terreamini  ab 
his  qui  occidunt 
corpus,  et  post  haec 
non  liabent  amplius 
quid  faciant. 

5,Ostendam  autem 
vobis  quem  timea- 
tis  :  timete  eumqui, 
postquam  occiderit, 
habet  potestatem 
mittere  in  gehen- 
nam  ;  ita  dico  vobis, 
hunc  timete. 

6.  Nonne  quinquc 
passeres  veneunl 
dipondio,  et  unus  ex 
illis  non  est  in  obli- 
vione  coram  Deo  ? 

7.  Sed  et  capilli 
capitis  vestri  omnes 
numerati  sunt.Nolilc 
ergo  timere,  multis 
passcribus  pluris 
estis  vos. 

8.  Dico  autem 
vobis  :  Omnis  qui- 
cumque  confessus 
fuerit  me  coram  ho- 
minibus,  et  Filius 
hominis  confitebitur 
illum  coram  angelis 
Dei. 

9.  Qui  autern  ne- 
gaverit  me  coram 
hominibus,  negabi- 
tur  coram  angelis 
Dei. 

10.  Et  ommis  qui 
dicit  verbum  in  Fi- 
lium  hominis,  remil- 
letur  illi  ;  ei  autem 
qui  in  Spiritum  sanc- 
tuin  blasphemaverit, 
non  remittetui*. 


(40.  p.    312) 


hypocrite.contre  la  crainte  des  hanimfts -(Matth.  X.    26-27). et  contre  la  malice  pha- 
risaique,  qui  est   specialement  le  peche  contre  le  Saint-Esprit  (Matth.XII,  3 1  -32 j 
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11.  Cum  autem 
inducent  vos  in  sy- 
nagogas,  et  ad  ma- 
gistratus  et  potesta- 
tes,  nolile  solliciti 
esse  qualiter  aut 
quid  respondeatis, 
aut  quid  dicatis. 

12.  Spirilus  enim 
sanctus  docebit  vos, 
in  ipsa  hora,  quid 
oporteat  vos  dicere. 

130.  Ad  quemdam  de  haereditate  sollicitum. 
Vanitas  divitiarum. 

13.  Ait  autem  ei 
quidam  de  turba  : 
Magister,  dic  fratri 
meo  ut  dividat  me- 
cum  haereditatem. 

14.  At  ille  dixit 
illi  :  Homo,  quis 
me  constituit  judi- 
cem  aut  divisorem 
super  vos  ? 

15.  Dixitque  ad 
illos  :  Videte,  et  ca- 
vete  ab  omni  avari- 
tia  ;  quia  non  in 
abundantia  cujus- 
quam  vita  ejus  est 
ex  his  quae  possi- 
det. 

16.  Dixit  autem 
similitudinem  ad  il- 
los,  dicens  :  Homi- 
nis  cujusdam  divitis 
uberes  fructus  ager 
aitulit  ; 

17.  Et  cogitabat 
intra  se,  dicens  : 
Quid  faciam,  quia 
non  habeo  quo  con- 
gregem  fructus 
meos  ? 


130.  Cependant,  en  reponse  a  wne  demande  d'interet  temporel  qui  lui  est    adres- 
see  par  quel  iu'un  de  Ja  foule,  il  ditia  vanite  de§  richesses  peniblemeut    ameissees  } 
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18.  Et  dixit :  Hoc 
faciam  :  destruam 
horrea  mea,  et  ma- 
jora  faciam  ;etilluc 
congregabo  omnia 
quae  nata  sunt  mihi, 
et  bona  mea, 

19.  Et  dicam  ani- 
mae  mea?  :  Anima, 
habes  multa  bona 
posita  iu  annos  plu- 
rimos,  requiesce, 
comede,  bibe,  epu- 
lare. 

20.Dixit  autem  illi 
Deus  :  Stulte,  hac 
nocte  animam  tuam 
repetunt  a  te  ;  quae 
autem  parasti,  cujus 
erunt  ? 

21.  Sic  est  qui 
sibi  thesaurizat,  et 
non  est  in  Deum 
dives. 

130*  Ad  discipulos  de  Providentia  Dei. 

22.  Dixitque  ad 
discipulos  suos  : 
Ideo  dico  vobis  : 
Nolite  solliciti  esse 
animae  vestrae  quid 
manducetis  ;  neque 
corpori  quid  indua- 
mini  . 

23.  Animaplusesl 
quam  esca,  et  cor- 
pus  plus  quam  ves- 
timentum. 

24.  Considerate 
corvos,  quia  non 
seminant,  neque  me- 
tunt.quibus  non  est 
cellarium,  neque 
horreum,  et  Deus 
pascit  illos.  Quanto 
uiiigis  vos  pluris 
estis  illis  ? 


(40.  p.  312) 


aux  disciples,  la  confiance  en  la  Providence, attentive  aux   soins  des  plus    petits, 
e t  la   preference  a  donner  entre  toutes  choses  a  ce  qui  est  du  Royaume   de  Dieu, 
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(40.  p.  253) 


(39.  p.  249) 


25.  Quis  autera 
vestrum  cogitando 
potest  adjicere  ad 
staturam  suam  cubi- 
tum  unum  ? 

26.  Si  ergo  neque 
quod  minimum  est 
potestis.  quid  de 
cseteris  solliciti 
estis   ? 

27.  Considerate 
lilia,  quomodo  cres- 
cunt  :  non  laborant, 
neque  nent  ;  dico 
autem  vobis,  nec 
Salomon  in  omni 
gloria  sua  vestieba- 
tur  sicut  unum  ex 
istis. 

28.  Si  autem  foe- 
num,quod  hodie  est 
in  agro,  et  cras  in 
clibanum  mittitur, 
Deus  sic  vestit, 
quanto  magis  vos, 
pusillae    fidei    ? 

29.  Et  vos,  noJite 
quaerere  quid  man- 
ducetis,  aut  quid 
bibatis  ;  et  nolite  in 
sublime  tolli. 

30.  Haec  enim 
omnia  gentes  mundi 
quaerunt.  Pater  au- 
tem  vester  scit  quo- 
niam  his  indigetis. 

31.  Verumtamen 
quaerite  primum 
regnum  Dei,  et  jus- 
titiam  ejus  ;  et  haec 
omnia  adjicientur 
vobis. 

32.  Nolite  timere, 
pusillus  grex,  quia 
complacuit  P  a  tr  i 
vestro  dare  vobis 
regnum. 

Ces  lecons  ont  deja  figure,en  saint  Matthieu,au  Sermon  sur  la  montagne,  mais  seu- 
lement  comme  annexees  ;  ici,  au  contraire,  comme    etant  a  leur  vraie  place. 
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33.  Vendite  quae 
possidetis,  et  date 
eleemosynam.  Faci- 
te  vobis  sacculos, 
qui  non  veterascunt, 
thesaurum  non  defi- 
cientem  in  ccelis  : 
quo  fur  non  appro- 
piat,  neque  tinea 
corrumpit. 

34.  Ubi  enim  the- 
saurus  vester  est.ibi 
et  cor  vestrum  erit. 

131.  Ad  discipulos  de  vigilantia. 

35.  Sint  lumbi 
vestri  pra?cincti,  et 
lucernae  ardentes  in 
manibus  vestris, 

36.  Et  vos  similes 
hominibus  expectan- 
tibus  dominum  suuin 
quando  revertatur  a 
nuptiis  :  ut,  cumve- 
nerit,  et  pulsaverit, 
confestim  aperiant 
ei. 

37.  Beati  servi 
illi,  quos,  cum  vene- 
rit  dominus,  invene- 
rit  vigilantes  ;  arnen 
dico  vobis,  quod 
praecinget  se,  et  fa- 
ciet  illos  discum- 
bere,  et  transiens 
ministrabit  illis. 

38.  Et  si  veneril 
in  secunda  vigilia, 
et  si  in  tertia  vigilia 
venerit.  et  ita  inve- 
nerit,  beati  sunt  ser- 
vi  illi. 

39.  Hoc  autern 
scitote,  quoniam,  si 
sciret    paterfamilias 

(41.  p.   298)  qua  hora  fur  veniret, 


(40.  p.312) 


13'i.Necessite  de  la  vigilance,  imposee  tant  aux  maitres  de  maison    qu'aux  servi- 
teurs  eux-memes,  afin  d'etre  prets  a  toute  heure  a  rendre  leurs  comptes. 
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vigilaret    utique.    e 1 1 
non  sineret   perfodi 
domum  suam. 

40.  Et  vos  estote 
parati,quia,quahora 
non  putatis,  Filius 
hominis  veniet. 

41.  Ait  autem  ei 
Pelrus  :  Domine,  ad 
nos  dicis  hanc  para- 
bolam,  an  et  ad  om- 
nes  ? 

42.  Dixit  autem 
Dominus  :  Quis,pu- 
tas,  est  fidelis  dis- 
pensator  et  prudens, 
quem  constituit  do- 
minus  supra  fami- 
liam  suam,  ut  det 
illis  iu  tempore  tri- 
tici  mensuram? 

43.  Beatus  ille 
servus,  quem,  cum 
venerit  dominus,  in- 
venerit  ita  facien- 
tem. 

44.  Vere  dico  vo- 
bis.  quoniam  supra 
omnia  quae  possi- 
det  constituet illum. 

45.  Quod  si  dixe- 
rit  servus  ille  in 
corde  suo  :  Moram 
facit  dominus  meus 
venire  :  et  cceperit 
percutere  servos  et 
ancillas,  et  edere, 
et  bibere,et  inebria- 

46.  Veniet  domi- 
nus  servi  illius,  in 
die  qua  non  sperat, 
et  hora  qua  nescit, 
et  dividet  eum,  par- 
temque  ejus  cum 
infidelibus  ponet. 

En  reponse  a   Pierre,   vigilance  plus  necessaire  encore  pour    ceux  qui  auront  ete 
honores  d'une  plus  grande  conliance,  sous  peine  d'un  plus  grand   chatiment. 
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47.  Ille  aulem  ser- 
vus  qui  cognovit  vo- 
luntatem  domini  sui, 
et  non  prseparavit, 
et  non  fecit  secun- 
dum  voluntatem 
ejus,  vapulabit  mul- 
tis  ; 

48.  Qui  autem  non 
cognovit,  et  fecit 
digna  plagis,  vapu- 
labit  paucis.  Omni 
autem  cui  multum 
datum  est,  multum 
quaeretur  ab  eo  ;  et 
cui  commendaverunt 
multum,  plus  petent 
ab  eo. 

132.  De  igne  mox  accendendo. 

49.  Ignem  veni 
mittere  in  terram, 
et  quid  volo  nisi  ut 
accendatur. 

50.  Baptismo  au- 
tem  habeo  baptizari; 
et  quomodo  coarc- 
tor  usquedum  per- 
ficiatur? 

51.  Putatis  quia 
pacem  veni  dare  in 
terram  ?  Non,  dico 
vobis,  sed  separa- 
tionem  : 

52.  Erunt  enim  ex 
hoc  quinque  in  do- 
mo  una  divisi  ;  tres 
in  duos,  et  duos  in 
tres. 

53.  Dividentur, 
pater  in  Filium,  et 
filius  in  patrem 
suum  ;  mater  in  fi- 
liam,  et  filia  in  ma- 
trem  ;  socrus  in  nu- 
rum  suam,  et  nurus 
in  socrum  suam. 

132. Le    feu  de  l'expiation,aipves  leqnel  soupire  le  coeur  enflamme  du  Sauveur.ne 
sera  pas  epargne  a  ceux  qui  veulent  le  suivre  ct  le  monde  sera  dirise  en  deux  camps. 
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133.  De  tempore  Christi  advertendo. 

54.  Dicebat  autera 
et  ad  turbas  :  Cum 
v  id  e  ri  ti  s  nubem 
orientem  ab  occasu, 
statim  dicitis  :  Nim- 
bus  venit  ;  et  ita  fxt, 
55.  Et  cum  austrum 
flanlem,  dicitis  : 
Quia  aestus  erit  ;  et 
fit. 

56.  Hypocritae. 
faciem  coeli  et  terrae 
nostis  probare;  hoc 
autem  tempus  quo- 
modo  non  probatis? 

57.  Quid  autem  et 
a  vobis  ipsis  non 
judicatis  quod  jus- 
tum  est  ? 

58.  Cum  autem 
vadis  cum  adversa- 
rio  tuo  ad  principem, 
in  via  da  operam 
liberari  ab  illo,  ne 
forte  trahat  te  ad 
judicem,  et  judex 
tradat  te  exactori,et 
exactor  mittat  te  in 
carcerem. 

59.  Dico  tibi,  non 
exies  inde,  donec 
etiam  novissimum 
minutum  reddas. 

CAPUT  XIII 
134.  De  Galilaeis  occisis  et  de  Pcenitentia. 

1.  Aderant  autem 
quidam  ipso  in  tem- 
pore,  nuntiantes  illi 
de  Galilaeis,quorum 
sanguinem  Pilatus 
miscuit  cum  sacri- 
ficiis  eorum. 


133.  Devant  les  signes  de   sa    venue    meconnus,   le  doux  Maitre  insiste    aupres 
des  foules,    les  exhortant  a  une  prompte  penitence,car  le  temps  presse. 
134. La  nOuvelle,qui  est  alors  apportee,de  Galileens  massacrespav  ordre  dePilate, 
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2.  Et  respondons 
dixit  illis  :  Putatis 
quod  hi  Galilaei 
prae  omnibus  Gali- 
laeis  peccatores  fue- 
rint,  quia  talia  pas- 
si  sunt  ? 

3.Non,dico  vobis, 
sed  nisipoenitentiam 
habueritis,  omnes 
similiter  peribitis. 

4.  Sicut  illi  decem 
et  octo,  supra  quos 
cecidit  turris  in  Si- 
loe,  et  occidit  eos  : 
putatis  quia  et  ipsi 
debitores  fuerint 
praeler  omnes  homi- 
nes  habitantes  in 
Jerusalem  ? 

5.Non,dico  vobis  : 
sed  si  pcenitentiam 
non  egeritis,  omnes 
similiter  peribitis. 

De  ficu  sterili. 

6.  Dicebat  autem 
et  hanc  simtlitudi- 
dinem  Arborem 
fici  habebat  quidam 
plantatam  in  vinea 
sua,  et  venit  quae- 
rens  fruclum  in  illa, 
et  non  invenit. 

7.  Dixit  autem  ad 
cultorem  vineae  : 
Ecce  anni  tres  sunt 
ex  quo  venio  quae- 
rens  fructum  in  ficul- 
nea  hac,  et  non  in- 
venio  :  succide  ergo 
illam  ;ut  quid  etiam 
terram  occupat  ? 

8.  At  ille  respon- 
dens,  dicit  illi  : 
Domine,  dimitte 
illam  ct  hoc     anno. 


(40.     p.  312) 


d'autres  evenements  malheureux  qu'il  leur  rappelle,surtout  laparabole  du  figuier 
en  vain  soigne  depuis  trois  ans,  les  y  invitent  encore..  s 'ils  ne  veulent  perir. 
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usque  dum  fodiam 
circa  illani,  ct  mit- 
tam  stercora. 

9.  Et  siquidem 
fecerit  fructum  ;  sin 
autem,  in  futurum 
succides  eam. 


135.  Propter  sabbatum  statio  in  synagoga.  * 
Mulier  inclinata. 


10.  Erat  autem 
docens  in  synagoga 
eorum  sabbatis. 

11.  Etecce  mulier, 
quae  habebat  spiri- 
tum  infirmitatis  an- 
nis  decem  et  octo  ; 
et  erat  inclinata,  nec 
omnino  poteratsur- 
sum  respicere. 

12.  Quam  cum  vi- 
deret  Jesus,  vocavit 
eam  ad  se,  et  ait 
illi  :  Mulier,  dimissa 
es  ab  infirmitate  tua. 

13.  Et  imposuit 
illi  manus,  et  con- 
festim  erecta  est  ; 
et  glorificabat 
Deum. 

14.  Respondens 
autem  archisynago- 
gus,  indignans  quia 
sabbato  curassetJe- 
sus,  dicebat  turbae  : 
Sex  dies  sunt,  in 
quibus  oportet  ope- 
rari  :  in  his  ergo 
venite,  et  curamini 
et  non  in  die  sab- 
bati. 


133.  Au  cours  du  solennel  voyage,    le    sabbat  venant     interrompre  la     marche, 
1'enseignement  est  transporte  dans  les  synagogues.  Au  premier  arret  de  ce  genre 
environ  une  semaine  depuis  le  depart  de  Capharnaum,  a    lieu    dans  la    synagogue 
la  guerison  cVunefemme  courbee  et  dans  les  liens  du  demon    depuis    dix-huit    ans. 
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15.  Respondens 
aulera  ad  illum  Do- 
minus  dixit  :  Hypo- 
critae,  unusquisque 
vestrum  sabbatonon 
solvit  bovem  suum 
aut  asinum  a  praese- 
pio,et  ducit  adaqua- 
re  ? 

16.  Hanc  autem 
filiam  Abrahae, 
quam  alligavit  Sata- 
nas,  ecce  decem  et 
octo  annis,non  opor- 
luit  solvi  a  vinculo 
isto  die  sabbati   ? 

17.  Et  cum  haec 
diceret,  erubesce- 
bant  omnes  adversa- 
rii  ejus  ;  et  omnis 
popnlus  gaudebat  in 
universis,  quae  glo- 
riose  fiebant  ab    eo. 

Sinapi  ac  fermentum  (2°) 

18.  Dicebat  ergo  : 
Cui  simile  est  re- 
gnum  Dei,  et  cui  si- 
mile  aestimabo  illud  ? 

19.  Simile  est  gra- 
no  sinapis,  quod 
acceplum  homo  mi- 
sit  in  hortum  suum, 
et  crevit,  et  factum 
est  in  arborem  ma- 
gnam  ;  et  volucres 
coeli  requieverunt 
in    ramis  ejus. 

20.  Etiterum  di- 
xit  :  Cui  simile  ses- 
timabo  regnum  Dei? 

21.  Simile  est  fer- 
mento  quod  accep- 
tum  mulier  abscon- 
dit  in  farinse  sata 
tria,  donec  fermen- 

(41.       p.    298)         taretur  totum 


(40.         p.  312) 


et.entre  autres  enseignements,  se  retrouvent  ici  les  deux  paraboles  du  seneve  et  du 
levain,  que  saint  Luc  n'avait  pas  rapportees  avec  les  autres  (n.  74). 
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137.  Elapso  sabbato,  iter  resumitur. 
An  pauci  qui  salvantur. 

??22.  Et  ibat  per 
eivitates,  etcastella, 
docens,  et  iter  fa- 
ciens    in  Jerusalem. 

23.  Ait  autem  illi 
quidam  :  Domine, 
si  pauci  sunt,  qui 
salvantur  ?  Ipse  au- 
tem  dixit  ad    illos  : 

24.  Contendite  in- 
trare  per  angustam 
portam  :  quia  multi, 
dico  vobis,  quaerent 
intrare,  et  nonpote- 
runt. 

25.  Cum  autem 
intraverit  paterfami- 
lias,  et  clauseritos- 
tium,  incipietis  fo- 
ris  stare,  et  pulsare 
ostium,  dicenles  : 
Domine,aperi  nobis; 
et  respondens  dicel 
vobis  :  Nescio  vos 
nnde   sitis. 

26.  Tunc  incipie- 
tis  dicere  :  Mandu- 
savimus  coram  te, 
et  bibimus,  et  in 
plateis  noslris  do- 
cuisti. 

27.  Et  dicet  vo- 
bis  :  Nescio  vos  un- 
de  sitis  ;  discedite 
a  me.  omnes  opera- 
rii  iniquitatis. 


136.  Le  sabbat  passe.  on  peut  reprendre  la  marche  interrompue.  Cette  remise 
en  inarche  apres  lesabbat  est  bien  la  seule  signification  de  ce  Verset  de  saint  Luc 
(XIII,  22)  «  Et  ibat  per  civitates  et  castclla  docens  et  iter  faciens  in  Jerusalem  ». 
II  nest.certes  question  ici  d'aucun  autre  voyage  que  du  seul  dernier,  commence, 
il  est  vrai,  au  chapitie  IX,  51,  mais  se  prolongeant  assez  pour  avoir  plusieurs  eta- 
pes,  notamment  aux  jours  de  sabbat,  comme  on  vient  de  le  voir,  avec  une  halte 
alors  necessaire,  suiyie  de  la  remise  en  mai  che. 
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28.  Ibi  erit  fletus 
et  stridor  dentium, 
cum  videritis  Abra- 
ham,  et  Isaac,  et  Ja- 
cob,  et  omnes  pro- 
phetas  in  regno  Dei, 
vos  autem  expelli 
foras. 

29.  Et  venient  ab 
oriente,  et  occidente, 
et  aquilone,  et  aus- 
tro,  et  accumbent  in 
regno  Dei. 

30.  Et  ecce  sunt 
novissimi  qui  erunt 
primi,  et  sunt  primi 
qui  erunt  novissimi. 

137.  Ad  Pharisaeos  de  Herode. 

31.  In  ipsa  die 
accesserunt  quidam 
pharis^orum.dicen- 
tes  illi  :  Exi,  et  vade 
hinc,  quia  Herodes 
vult  le  occidere. 

32.  Et  ait  illis  : 
Ile,  et  dicite  vulpi 
illi  :  Ecce  ejicio  dae 
monia,  et  sanitates 
perlicio  hodie  et 
cras,  et  terlia  die 
consummor. 

33.  Verumtamen 
oportet  me  hodie  et 
cras  et  sequenti  die 
ambulare  :  quia  non 
capit  prophetam  per- 
ire  extra  Jerusalem. 

3'*.   Jerusalem, 

Jerusalem,    qme  oc- 

cidis    prophetas,    et 

hipidaseos  qui  mit- 

(41.  p.298)       tuntur  ad  te,  quoties 


(40.         p.    312) 


La  seconde  semaine  du  voyage  ne  sera  pas  racontee  avec  autant  de  details  que 
la  precedente.  II  a  suffi  a  saint  Luc  de  rapporter,  entre  autres  incidents  plus  ou 
moins  semblables  a  ceux  qui  remplissent  le  recit  evangelique,  d'abord  la  reponse  a 
cette  queslion  :  s'il  y  en  a  peu  qui  se  sauvent. 

137.  Ensuite  la  reponse  de  Jesus  a  unmessage  d'Herode,  vrai  ou  suppose,  et 
une  apostrophe     a  la  ville  de  Jerusalem,bientot  helas  !  deicide. 
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(40.         p.  253) 


(39.  p.  2b9) 


volui  congregare 
filiostuos  quemad- 
modum  avis  nidum 
suum  sub  pennis,  el 
noluisti  ? 

35.  Ecce  relinque- 
tur  vobis  domus 
vestra  deserta.  Dico 
autem  vobis,  quia 
non  videbilis  me, 
donec  veniat  cum 
dicetis  :  Benedictus 
qui  venit  in  nomine 
Domini. 

CAPUT    XIV 

138.  Altera  propter  sabbatum  statio. 

Intra  prandium  sanatio  et  monita. 

1.  Et  factum  est 
cum  intraret  Jesus 
in  domum  cujusdam 
principis  pharisaeo- 
rum  sabbato  man- 
ducare  panem,  et 
ipsi  observabant 
eum. 

2.  Et  ecce  homo 
quidam  hydropicus 
erat  ante  illum. 

3.  Et  respondens 
Jesus  dixit  ad  legis- 
peritos  et  pharisaeos, 
dicens  :  Si  licet  sab- 
bato  curare  ? 

4.  At  illi  tacue- 
runt.  Ipse  vero  ap- 
prehensum  sanavit 
eum,  ac  dimisit. 

5.  Et  respondens 
ad  illos  dixit:  Cujus 
vestrum  asinus  aut 
bos  in  puteum  cadet, 
et  non  continuo  ex- 
trahet  illum  die 
sabbati? 

138.  Un  second  arret    a  cause  du  sabbat    est  marque    au    chapitre    XIV,    avec 
repas  dans  la  maison  d'un    pharisien   et  guerison  dun  homme  hydropique. 
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6.  Et  non  pote- 
rant  ad  haec  res- 
pondere  illi. 

7.  Dicebat  autem 
et  ad  invitatos  para- 
bolam,  intendens 
quomodo  primos 
accubitus  eligerent, 
Jicens  ad  illos: 

8.  Cum  invitatus 
iueris  ad  nuptias, 
non  discumbas  in 
primo  loco,  ne  forte 
honoratior  te  sit  in- 
vitatus   ab  illo. 

9.  Et  veniens  is, 
qui  te  et  illum  voca- 
vit,  dicat  tibi  :  Da 
huic  locum  ;  et  tunc 
incipias  cum  rubore 
novissimum  locum 
lenere. 

10.  Sed  cum  vo- 
oatus  fueris,  vade, 
recumbe  in  novissi- 
mo  loco  ;  ut,  cum 
venerit  quiteinvita- 
vit,  dicat  tibi  :  Ami- 
ce,  ascende  supe- 
rius.  Tunc  erit  tibi 
gloria  coram  simul 
discumbentibus. 

11.  Quia  omnis 
qui  se  exaltat,  hu- 
miliabitur  ;  et  qui 
se  humiliat,  exalta- 
bitur. 

12.  Dicebat  autem 
et  ei  qui  se  invita- 
verat  :  Cum  facis 
prandium,  aut  cce- 
nam,  noli  vocare 
imicos  tuos,  neque 
Iratres  tuos,  neque 
cognatos,  neque 
v  i  c  i  no  s      divites  : 


(40.     p.   312) 


L'occurrence  de  ce  jour  et    certaines    circonstances  du  repas  sont  loccasion    de 
lecons  diverses  ;    ne  pas  s'emparer  des  premieres  places,  inviter  les  pauvres. 
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(40.  p.  c25o)  ne  forte  te  et  ipsi 
reinvitent.et  fiat  tibi 
retribulio. 

13.  Sed  cum  facis 
convivium,  voca 
pauperes,  debilcs, 
claudos,  et  csecos. 

14.  Etbeatus  eris, 
quia  non  habent  re- 
tribuere  tibi  ;  retri- 
buetur  enim  tibi  in 
resurrectione  jus- 
torum. 

15.  Haec  cum  au- 
disset  quidam  de 
simul  discumbenti- 
bus,  dixit  illi  :  Bea- 
tus  qui  manducabit 
panem  in  regno  Dei. 

138*.  Caen     magna  Patrisfamilias 

16.  At  ipse  dixii 
ei  :  Homo  quidam 
fecit  coenam  mag- 
nam,  et  vocavit  mul- 
tos. 

17.  Et  misit  ser- 
vum  suum  hora  ccc- 
nae  dicere  invitatis 
ut  venirent.  quia 
jam  parata  sunl 
omnia. 

18.  Et  coeperunl 
simul  omnes  excu- 
sare.  Primus  dixil 
ei:  Villam  emi^et  ne- 
cesse  habeo  exire, 
et  videre  illam  ;  ro- 
go  te,  habe  me  ex- 
cusatum. 

19.  Et  alter  dixit: 
Juga  boum  emi 
quinque,  et  eo  pro- 
bare  illa  ;  rogo  le, 
habe  me  excusatum. 


(39.         p.    WJ) 


En  reponse  a  Tun  des  convives^est  proposee  la  parabole  du  grand  festin  prepa- 
re  par  le  Pere  de  famille  et  dont  un  tres  grand  nombre  helas!  ne  seront  pas  dignes. 
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20.  Et  alius  dixit: 
Uxorem  duxi,  et 
ideo  non  possum 
venire. 

21 .  Et  reversus 
servus  nuntiavit  haec 
domino  suo.  Tunc 
iratus  paterfamilias 
dixit  servo  suo  :  Exi 
cito  in  plateas  et 
vicos  civitatis  ;  el 
pauperes,acdebiles, 
et  caecos,  et  claudos 
introduc  huc. 

22.  Et  ait  servus: 
Domine,  factum  est 
ut  imperasti,  et 
adhuc  locus  est. 

23.  Et  ait  dominus 
servo  :  Exi  in  vias 
et  sepes,  et  com- 
pelle  intrare,  ut  im- 
pleatur  domus  mea. 

24.  Dico  autem 
vobis,  quod  nemo 
virorum  illorum.qui 
vocati  sunt,  gusta- 
bit  coenam  meam. 

139.  Alteroelapso  sabbato,  itinere  resumpto. 
Quis  vere  Christi  discipulus. 

25.  Ibant  autem 
turboe  multae  cum 
eo  ;  et  conversus 
dixit  ad  illos: 

26.  Si  quis  venil 
ad  me,  et  non  odil 
patrem  suum,  el 
matrem,  et  uxorem 
et  filios,et  fratres  et 
sorores,  adhuc  au- 
tem  et  animam  su- 
am,non  potest  meus 
esse  discipulus. 

27.  Et  qui  nonba- 
98)         julat    crucem  suam, 


19 


'/1 


•>', 


(40.     p.  312) 


139.  Apres  le  second  sabbat,  comme  apres  le  premter,  voici  encore  la  remise 
en  marche,  parfaiteraent  iudiquee  au  verset  25  de  ce  chapitre  (XIV):  «  Et  ihant 
turbx  multai  cum  eo  »•   Aux  foules  qui  le  suivent   sont  alors  severement    intimees 
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el  venit  post  me, 
non  potest  meus 
esse  discipulus. 

28.  Quis  enim  ex 
vobis  volens  turrim 
jedificare,  non  prius 
sedens  computat 
sumptus,  qui  neces- 
sarii  sunt,  si  habeat 
ad  perficiendum, 

29.  Ne,  poslea- 
quam  posuerit  fun- 
damentum,  et  non 
potuerit  perficere, 
omnes,  qui  vident, 
incipiant  illudere  ei, 

30.  Dicentes:  Quia 
hic  homo  coepit 
a±dificare,  et  non 
potuit  consummare? 

31.  Aut  quis  rex 
iturus  committere 
bellum  adversus 
alium  regem,  non 
sedens  prius  cogitat 
si  possit  cum  decem 
miJlibus  occurrere 
ei  qui  cum  viginti 
millibus  venit  ad  se? 

32.Alioquin  adhuc 
illo  longe  agente, 
legalionem  mitlens, 
rogat  ea  quae  pacis 
s  u  n  t . 

33.  Sic  ergo  om- 
nis  ex  vobis,  qui 
non  renuntiat  omni- 
bus  quae  possidet, 
non  potest  meus 
esse  discipulus. 

34.  Bonum  estsal. 
Si  autem  sal  evanue- 
rit.in  quo  condietur? 

35.  Neque  in  ter- 
ram,  neque  in  ster- 
quilinium  utile    est, 


(39.     p.  2k9) 


les  conditions  pour  etre  disciples  du  Christ,  le  renoncenient,  la  croix  a  porter,une 
sorte  de  tour  a  elevera  grands  Irais,  guerre  a  soutenir  sans  defaillance,  et,  pour 
ceux  qui  doivetjt  ^|,re  le  sel  d§  ia  terre,  ne  pas  dechoir  a  1'etat  4?  sel  affadi^ 
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Qui  habet  aures  au- 
diendi,  audiat. 

CAPUT  XV 

140.  Ad  Pharisaeos  de  peccatoribus  murmurantes. 
Ovis  et  drachma  perditae. 

1.  Erant  autem 
appropinquantes  ei 
publicani  et  pecca- 
tores,  ut  audirent 
illum. 

2.  Et  murmura- 
bant  pharisaei  el 
scribae,  dicentes  : 
Quia  hic  peccatores 
recipit,  ot  mandu- 
cat  cum  illis. 

3.  Et  ait  ad  illos 
parabolam  istam,di- 
cens  : 

4.  Quis  ex  vobis 
homo,  qui  habet 
centum  ovcs  ;  et  si 
perdiderit  unam  cx 
illis,  nonne  dimittit 
nonaginta  novcm  in 
deserto,  et  vadit  ad 
illam  qutre  perierat, 
donec  inveniat  eam? 

5.  Et  cum  invene- 
rit  eam,  imponit  in 
humeros  suos  gau- 
dens. 

6.  Et  veniens  do- 
mum  convocat  ami- 
cos  et  vicinos,  •  di- 
cens  illis  :  Congra- 
lulamini  mihi,  quia 
inveni  ovem  rneam, 
quae  perierat  ? 

7.  Dicovobisquod 
ita  gaudium  erit  in 
ccelo  super  uno  pec- 
calore    pcenitentiam 

(6.     p.298)  (41.     p.298)  i.gente,  quam  super         (40.     p.  312) 


140.  On  est  encore  a  paxcourir  la  Galilee.  Cest  le  moment  des  divines  paraboles  , 
Ja.    Brebis   ramenee    au  bercq.il,  la    drachme  perdue  et   heureusement    retrouvee. 
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nonaginta  novem 
justis,  qui  non  indi- 
gent  poenitentia. 

8.  Aut  quae  mulier 
habens  drachmas 
decem.  si  perdideril 
drachmam  unam, 
nonne  accendit  lu- 
cernam,  et  everrit 
domum,  et  quaerit 
diligenter,  donec  in- 
veniat  ? 

9.  Et  cum  invene- 
rit,  convocat  amicas 
et  vicinas,  dicens  : 
Congratulamini  mi- 
hi,  quia  i  n  v  e  n  i 
drachmam  quam 
perdideram  ? 

10.  Ita  dico  vobis, 
gaudium  erit  coram 
angelis  Dei  super 
uno  peccatore  poeni- 
tentiam  agente.  ' 


141.   Filius  prodigus. 


11.  Ait  autem  : 
Horno  quidam  ha- 
buit  duos  filios. 

12.  Et  dixit  ado- 
lescentior  ex  illis 
patri  :  Pater,  da 
mihi  portionem 
substantiae  quae  me 
contingit.  Et  divisit 
illis  substantiam. 

13.  Et  non  post 
multos  dies,congre- 
gatis  omiiibus,  ado- 
lescentior  filius  pe- 
regre  profectus  est 
in  regionem  longin- 
quam,  et  ibi  dissi- 
pavit  substantiam 
suam  vivendo  luxu- 
riose. 


(39.  p.  24PJ 


141.  De  toutes  la  plus    touchante,  c'est  la  parabole  de   Venfant  prodigue,   si  mal- 
heureux    quand  il  a  fui  de  la  maison  paternelle  et  dissipe  honteusement  son   bien, 
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14.  Et  postquam 
omnia  consummas- 
set.  facta  est  fames 
valida  in  regione  illa , 
et  ipse  coepit  egere. 

15.  Et  abiit,  el 
adhaesit  uni  civium 
regionis  illius.  Et 
misit  illum  invillam 
suam  ut  pasceret 
porcos. 

16.  Et  cupiebal 
implere  ventrem 
suum  de  siliquis, 
quas  porci  mandu- 
cabant  :  et  nemo 
illi  dabat. 

17.  In  se  autem 
reversus,  dixit: 
Quanti  mercenarii 
in  domo  patris  mei 
abundant  panibus, 
ego  autem  hic  fame 
pereo  ! 

18.  Surgam,  el 
ibo  ad  palrem  meum , 
etdicam  ei  :  Pater, 
peccavi  in  caelum, 
et  coram  le  : 

19.  Jam  non  sum 
dignus  vocari  filius 
luus  ;  fac  me  sicut 
unum  de  mercenariis 
tuis. 

20.  Et  surgens 
venit  ad  patrem 
suum.  Cum  autem 
adhuc  longe  esset, 
vidit  illum  pater 
ipsius,  et  misericor- 
dia  motus  est,  et 
accurrenscecidit  su- 
per  collum  ejus,  el 
osculatus  est    eum. 

21.  Dixitque  ei 
filius  :  Pater,  pec- 
cavi    in     caelum,    et 


(40.       p.    312) 


i      si  tendrement  accuei 
autant  de  lecons  a  1' 


llietsi  heureux  quandil  revint  a  son  pere  :  autantdeparaboles, 
adresse  des  pharisjens  rigides,  offenses  de  voir  les  publicains 
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coratn  te,  jam  non 
sum  dignus  vocari 
filius  tuus. 

22.  Dixit  autem 
pater  ad  servos 
suos  :  Cito  profer- 
te  stolam  primam, 
et  induite  illum  ,  et 
date  annulum  in  ma- 
num  ejus,  et  calcea- 
menta  inpedesejus; 

23.  Et  adducite 
vitulum  saginatum, 
et  occidite,  et  man- 
ducemus,  et  epule- 
mur  ; 

24.  Quia  hic  filius 
meus  mortuus  erat, 
et  revixit  ;  perierat, 
et  inventus  est.  Et 
coeperunt  epulari. 

25.  Erat  autcm 
(ilius  ejus  senior  in 
agro  ;  et  cum  veni- 
ret,  et  appropinqua- 
ret  domui,  audivit 
symphoniam  et 
chorum. 

2  G.  E  t  v  o  c  a  vi  t 
unum  de  servis,  et 
interrogavit  quid 
haec  essent. 

27.  Isque  dixit 
illi  :  Frater  tuus  ve- 
nit,  et  occidit  pater 
tuus  vituJum  sagi- 
natum,  quia  salvum 
illum  recepit. 

28.  Indignatus  est 
autem,  et  nolebat 
introire.  P.ater  ergo 
illius  egressus,  coe- 
pit  rogare  illum. 

29.  At  ille  respon- 
dens,dixit  patri  suo: 
Ecce  tot  annis  servio 
libi,     et       nunquam 

et  les  pecheurs  sur    le   passage  de  Jesus,accueillis  par  le  doux  Maitre  qui  ne  de 
daigne  pas  de  les  avoir  pour  auditeurs  ni  meme  de  manger  avec  eux. 


(39.  p.  2k(3) 
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mandatum  tuum 
praeterivi,  et  nun- 
qnam  dedisti  mihi 
haedum  ut  cum  ami- 
cis   meis    epularer. 

30.  Sed  postquam 
filius  tuus  hic,  qui 
devoravit  substan- 
tiam  suam  cum  me- 
retricibus,  venit.oc- 
cidisti  illi  vitulum 
saginatum. 

31.  At  ipse  dixif 
illi  :  Fili,  tu  semper 
mecum  es,  et  omnia 
mea  tua   sunt  ; 

32.  Epulari  au- 
tem  et  gaudere 
oportebat,  quia  fra- 
ter  luus  hic  mor- 
tuus  eral,  et  revixit; 
perierat,  et  inventus 
est. 

CAPUT  XVI 

142.    Ad  discipulos  de   villico  iniquo  et  prudenti. 

1.  Dicebat  autem 
et  ad  discipulos 
suos  :  Homo  qui- 
dam  erat  dives,  qui 
habebat  villicum;  et 
hic  diffamatus  est 
apud  illum  quasi 
dissipasset  bona 
ipsius. 

2.  Et  vocavit  il- 
lum,  et  ait  illi  :  Quid 
hoc  audio  de  te  ? 
redde  rationem  villi- 
cationis  tua:  :  jara 
enim  non  poteris 
villicare. 

3.  Ait  autem  villi- 
cus  intra  se  :  Quid 
faciam,  quia  domi- 
nus    mcus    aufert  a 

(6.     p.  298)  (41.  p.  298)  me      villicationem  ?        (40.  p.  312)] 

142.  Au  chapitre    XVI  de    saint  Luc,  voici  la  ,  parabole    de    YEcnnome    infidele: 
sans  louer  la  fraude,  elle  enseigne  a  quoi  on  peut  faire  servir  les   biens  temjporels. 
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fodere  non  valeo, 
mendicare  erubesco. 
4  Scio  quid  fa- 
ciam,  ut,  cum  amo- 
tus  fuero  a  villica- 
tione,  recipiant  me 
in  domos  suas. 

5.  Convocatis  ita- 
que  singuli^  debito- 
ribus  dominisui,  di- 
cebat  primo  :  Quan- 
tum  debes  domino 
meo  ? 

6.  At  ille  dixit  : 
Centum  cados  olei. 
Dixitque  illi  :  Acci- 
pe  cautionem  tuam, 
et  sede  cito,  scribe 
quinquaginta. 

7.  Deinde  alii 
dixit :  Tuveroquan- 
tum  debes  ?  Qui  ait : 
Centum  coros  tri- 
tici.  Ait  illi  :  Accipe 
litteras  tuas,  et  scri- 
be  octoginta. 

S.  Et  laudavit  do- 
minus  villicum  ini- 
quitatis,  quia  pru- 
denter  fecisset:  quia 
filii  hujus  sseculi 
prudentiores  filiis 
lucis  in  generatione 
sua  sunt. 

9.  Et  ego  vobis 
dico  :  Facite  vobis 
amicos  de  mammo- 
na  iniquitatis  ;  ut, 
cum  defeceritis,  re- 
cipiant  vos  in  seter- 
na  tabernacula. 

10.  Qui  fidelis  est 
in  minimo,  et  in  ma- 
jori  fidelis  est ;  et 
qui  in  modico  ini- 
quus  est,  et  in  ma- 
jori  iniquus  est. 

Mftis  a  ces  biens  temporels  qui  sont  inferieurs,hors  de  nous  et  pleins  de  dangers  il 
faut  savoir  preferer  les  interets  majeurs,spiritnels  et  eternels,seuls  notre  vrai  bien. 
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11.  Si  ergo  in  ini- 
quo  mammona  fide- 
les  uon  fuistis,quod 
verum  est,  quis  cre- 
det  vobis  ? 

12.  Et  si  in  alieno 
fideles  non  fuistis, 
quod  vestrum  est, 
quis  dabit  vobis  ? 

13.  Nemo  servus 
potest  duobusdomi- 
nis  servire:aut  enim 
unum  odiet,  et  alte- 
rum  diliget;  aut  uni 
adhaerebit,  et  alte- 
rum  contemnet:  non 
potestis  Deo  ser- 
vire    et    mamrnonae. 


143.  Ad  Pharisaeos  deridentes. 

14.  Audiebant  au- 
tem  omnia  haec  pha- 
risaei,  qui  erant  ava- 
ri ;  et  deridebant  il- 
lum. 

15.  Et  ait  illis  : 
Vos  estis,  qui  justi 
ficatis  voscoram  ho- 
minibus  ;  Deus  au- 
tem  novit  corda  ves- 
tra,  quia  quod  ho- 
minibus  altum  est, 
abominatio  est  ante 
Deum. 

16.  Lex  et  pro- 
phetae,  usque  ad  Jo- 
annem  :  ex  eo  reg- 
num  Dei  evangeliza- 
tur,  et  omnis  in  il- 
lud   vim  facit. 

17.  Facilius  est 
autem  ccelum  et  ter- 
ram  praeterire,quam 
de  lege  unum  apicem 
cadere. 


(41.      p.  298) 


(41.        p.    312) 


143.  Le  chapitre  se  continue  par  divers  traits  contre  la  pretendue  justice  des 
Pharisiens,  cupides,partisans  obstines  de  la  Loi  mosaique,et  opposes  a  1'Evangile, 
en   particulier  au  lien   du  mariage. 


2% 
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(o. 


p.   253) 


(40.         p,  253) 


18.  Omnis  quidi-  (39.  p.  249) 
mittit  uxorem  suam 
et  alteramducit,mce- 
chatur  ;  et  qui  di- 
missam  aviroducit, 
moechatur. 

144.  Dives  epulo  et  mendicus  Lazarus. 

19.  Homo  qui- 
dam  erat  dives,  qui 
induebatur  purpura 
et  bysso  ;  et  epula- 
baturquotidie  splen- 
dide. 

20.  Et  erat  qui- 
dam  mendicus,  no- 
mine  Lazarus,  qui 
jacebat  ad  januam 
ejus,  ulceribus  ple- 
nus, 

21.  Cupiens  salu- 
rari  de  micis  quse 
cadebant  de  mensa 
divitis,  et  nemo  illi 
dabat.  sed  et  canes 
veniebant,  et  linge- 
bant  ulcera  ejus. 

22.  Factum  est  au- 
tem  ut  moreretur 
mendicus,  et  porta- 
retur  ab  angelis  in 
sinum  Abrahse.Mor- 
tuus  est  autem  et 
dives,  et  sepultus 
est  in  inferno. 

23.  Elevans  au- 
tem  oculos  suos,cum 
esset  in  tormentis, 
vidit  Abraham,  a 
longe,  et  Lazarum 
in  sinu  ejus. 

24.  Et  ipse  cla- 
mans  dixit  :  Pater 
Abraham,  miserere 
mei,  et  mitte  Laza- 
rum     ut    i  ntin  ga  t 

144.  La  parabole  du  mauvais  riche  et  du  pauvre  Lazare,  qui  termine  le  cha- 
pitre  xvi,  ne  parait  pas,  autantqu'on  veut  le  dire,  depourvue  de  connexion 
avec  ce  qui  precede. 
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exlremum  digili  sui 
iii  aquaiiijUt  refrige- 
ret        linguam    me- 
am,  quia  crucior  in 
hac  flamma. 

25.  Et  dixit  illi 
Abraham  :  Fili,  re- 
cordare  quia  rece- 
pisti  bona  in  vita 
tua,  et  Lazarus  si- 
militer  mala  ;  nunc 
autem  hic  consola- 
tur,  tu  vero  crucia- 
ris. 

26.  Et  in  his  om- 
nibus  inter  nos  et 
vos  chaos  magnum 
firmatum  est;  ut  hi, 
qui  volunt  hinc  tran- 
sire  ad  vos,  non  pos- 
sint,  neque  inde  huc 
transmeare. 

27.  Et  ait  :  Rogo 
ergo  te,pater,ut  mit- 
tas  eum  in  domum 
patris  mei, 

28.  Habeo  enim 
quiuque  fratres,  ut 
tesletur  illis,  ne  et 
ipsi  veniant  in  hunc 
locum  tormentorum. 

29.  Et  ait  illi 
Abraham  :  Habent 
Moysen,  et  prophe- 
tas  :  audiant  illos. 

30.  At  ille  dixit  : 
Non,  pater  Abra- 
ham  ;  sed  si  quis 
ex  mortuis  ierit  ad 
eos,  poenitentiam 
agent. 

31.  Ait  autem  illi: 
Si  Moysen  et  pro- 
phelas  non  audient, 
neque  si  quis  ex 
morluis  resurrexe- 
rit.  credent. 


(40.         p.312.) 


On  peut  y  voir.avec  Noel  Alexandre.la  reprise  reelle  du  sujet  traite  tout  a  1'heu- 
re,  c'est-a-dire  1'usage  quil  faut  faire  des  richesses. 
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CAPUT  XVII 
145.  Vae  mundo  a  scandalis. 


6.  Qui  aute  m 
scandalizaverit 
ununi  de  pusillis 
istis,  qui  in  me  cre- 
dunty  expedit  ei 
ut  suspendatur 

mola  asinaria 

in  collo  ejus,  et 

demergatur     iu 

profundum  maris. 


7.  Vae  mundo  a 
scandalis.  Necesse 
est  enim  ut  veniant 
scandala  ;  verumta- 
men  vse  homini  illi, 
per  quem  scanda- 
lum  venit. 

8.  Si        autem 
manus     tua, 


41.  Et  quisquis 
scandaliz  averit 
unum  ex  his  pusillis 
credentibus  in  me  ; 
bonumest  ei  magis, 
si  circumdaretur 
mola  asinaria 

collo  ejus,  et 

in  mare  mitteretur . 


42.  Et  si  scanda- 
lizaverit  te  manus 
tua,     abscideillam  ; 


1.  Et  ait  ad  disci- 
pulos  suos  :  Impos- 
sibile  est  ut  non  ve- 
niant  scandala  :  va? 
amem  illi  per  quem 
veniunt. 


2.  Ulilius  est   illi 
si   lapis   molaris 

imponatur  circa 
collum  ejus,  et 

projiciatur  in  mare, 
quam  ut  scandali- 
zet  unum  de  pusillis 
istis. 


145.  Depuis  la  fin  du  chapitre  IX  de  son  Evangile,  saint  Luc  a  tenu  seul  le 
recit.  Voici  de  nouveau  les  trois  Synopliques  rupportant  ensemble  les  meines  le- 
cons.  La  premiere  contre  le  scandale.  On  nc  voit  pas  generalement  quelle  liaison 
il  y  a  ici  avec  ce  qui  precede.  Quelquun  a  fait  remarquer,  au  contraire,  quc  les 
Pharisiens,  en  se  moquant  tout  a  1'heure  de  ce  que  Notre-Seigneur  disait  des  ri- 
chesses,  etaient  certes  un  sujet  de  scandale  pour  ceux  qui  entendaicnt  leurs  sar- 
casmes.  Le  scandale,  c  etait  le  crimedeces  Pharisicns  detournant  le  peuple  de  re- 
connaitre  le  Christ  et  condamnant  ainsi  a  perir  les  petits  qu'il  avait  tant  a  cceur 
de   sauver. 

*  Dans  toutes  les  Concordes  autres  que  celle-ci,  les  passagcs  de  saint 
Matthieu  et  de  saint  Marc  relatifs  au  scandale/d  la  correction  fraternelle, au  pardon 
des  injures,  ne  se  rencontrent  pas  ensemble  avec  le  passage  de  saint  Luc,  comme 
on  les  voit  icireunis;mais  le  recit  des  deux  premiers  evangelisles  est  toujourspla- 
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vel  pes  tuus 
scand aliz  a  t  te, 
abscide  eum, 
et  projice  abs  te  ; 
honum  tibi  est  ad 
vitam  ingredi  debi- 
lem,  vel  claudum, 
quam  duas  manus 
vel  duos  pedes  ha- 
bentem  mitti  in  ig- 
nem  seternum. 


9.  Et  si  oculus 
tuus  scandalizat  te, 
erue  eum,  et  projice 
abs  te  ;  bonum  tibi 
est  cum    uno    oculo 

in  vitam  intr  are, 
quam  duos  oculos 
habentem  milti  in 
gehennam  ignis. 


bonum  est  tibi  debi- 
lem  inlroire  in  vi- 
tam,  quam  duas  ma- 
nus  habentem  ire  in 
gehennam,in  ignem 
inextinguibilem, 

43.  Ubi  vermis 
eorum  non  moritur, 
et  ignis  non  extin- 
guitur. 

44.  Et  si  pes  tuus 
te       s  c  a  nd  aliz  at, 

amputa      illum, 

bonum  est  tibi  clau- 
dum  introire  in  vi- 
tam  aeternam,  quam 
duos  pedes  haben- 
tem  mitti  in  gehen- 
nam  ignis  inextingui- 
bilis, 

48.  Ubi  vermis 
eorum  non  moritur, 
et  ignis  non  exlin- 
guitur. 

hS.Quod  si  oculus 
tuus  scandalizat  te. 
ejice  eum  ; 

bonum     est  tibi 

luscum  introire  in 
regnum  Dei,  quam 
duos  oculos  haben- 
tem  mitli  in  gehen- 
nam  ignis. 


(3.     p   301) 


(40.     p.  312) 


ce  avant  les  chapitres  VII-X  de  saint  Jean.  anterieurement  a  la  fete  de  septembre; 
et  le  meme  recit  du  troisieine  evangeliste  est  loujours  place  apres.  Quel  etait  le 
bon  endroit?  — Celui  de  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc,  ont  dit  les  uns  ;  celui  de 
saint  Luc,  disait  un  autre;  et   un  autre  encore:  Les  deux  doivent  etre  gardes  a  leui 

place  respective.  car  le  Sauveur  repetait  souvent  les  raeracs  verites 

II  semble  quil  ne  doive  plus  y  avoir  de  doute.  Maintenant  que  le  chapitre  VII  de 
saint  Jean  avec  son  verset  ^IO^  }non  manifeste  sed  quasi  in  occulto,  a  trouve  place 
aupres  dn  verset  de  saintMarc  (IX,  29)  nec  volebat  quemquam  scire,  les  passages 
de  saint  Matthieu  et  desaintMarc,  relatifs  au  scandale  ,  se  sont  trouves  rejetes, 
reserves  pour  une  epoque  ulterieure;  ils  n'ont  eu  qu'a  attendre  celui  de  saint  Luc, 
et  les  voici,  sans  1'aide  d'aucune  interversion,de  front  etparallelemcnt  avec  celui  de 
saint  Luc,  tous  les  trois  a  la  meme  page  <une  preuve  de  plus  que  les  evangelistcs, 
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4; .  Lbi  vermis 
eoium  non  moritur, 
et  ignis  non  exlin- 
guitur. 

48.     Omnis    enini 
igne  salietur.et  om 
nis  victima  sale    sa- 
lietur. 

49.Bonum  est  sal: 
quodsi  sal  insulsum 
fuerit,  in  quo  illud 
condietis?  Habele 
in  vobis   sal 

lO.Videte  ne  con- 
temnalis  unum  ex 
his  pusillis  :  dico 
enim  vobis,  quia  an- 
geli  eorum  in  coelis 
semper  vident  fa- 
ciem  Patris  mei  qui 
in  coelis  est. 

1 1.  Venit  enim  Fi- 
lius  hominis  salvare 
quod  perierat. 

12.  Quid  vobis  vi- 
delur  ?  si  fuerint  a- 
licui  centum  oves,et 
erraverit  una  ex  eis, 
nonne  relinquit  no- 
naginta  novem  in 
monlibus,  et  vadil 
quaerere  eam  qua? 
erravit  ? 

13.  Et  si  conlige- 
rit  ut  inveniat  eam, 
amen  dico  vobis 
quia  gaudet  snper 
eam  magis  quam  su- 
per  nonaginta  novem 
quit  non  erraverunt. 

14.  Sicnon  est  vo- 
luntas  ante  Patrem 
vestrum  qui  in  coelis 
est,  ut  pereat  unus 
de  pusillis  istis. 

sans  1'avoir  expressement  voulu,mais  sans  sen  elre  non  plus  volontairement  ecar- 
tes  (sauf  queiques-uns  des  premiers  chapitres  d^e  saint  Malthieu),ont;en  fait,"  ra- 
conte  toutes  choses  dans  le  meme  ordre  el  de  plus  en  plus  concordant. 
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143.  De  pace  et  correctiono   fraterna. 

3.Atte.idite  vobis  : 


15.  Si  autern  pec- 
caverit  in  te  frater 
tuus,  vade,  et  corri- 
pe  eum  inter  te 
et  ipsum  solum  ; 
si  te  audierit. 


lucratus  cris  fratrem 
tuum. 


16.  Si  autem  te 
non  audierit,  adhibe 
tecurn  adhuc  unum, 
vel  duos,  ut  in  ore 
duorum,  vel  trium 
testium  stet  omne 
verbum. 

17.  Quod  si  non 
audierit  eos,dic  Ec- 
olesiae  ;  si  autem 
Ecclesiam  non  au- 
dierit,  sit  tibi  sicut 
ethnicus  et  publica- 
nus. 

18.  Amen  dico  vo- 
bis,  quajcumque  al- 
ligaveritis  super  ter- 
ram,  erunt  ligata  et 
in  ccelo  ;etquflecum- 
que  solveritis  super 
terram,  erunt  solula 
et  in  ccelo. 


et  pacem  habete   in- 
ter  vos. 


Si   peccaverit 

in     te   fvater     tuus, 

increpa    illum  ; 


et      si     pcenitentiam 
egerit,    dimitte    illi. 


4,  Et  si  septies  in 
die  peccaverit  in  te, 
et  septies  indiecon- 
versus  fuerit  ad  te, 
dicens  :  Pcenitct  me, 
dimitte  illi. 


(X.     p.    312) 


(5.     p.  30$)         \     (  40.     p.  312) 


146.  Une  autre  lecon,  commune  ici  aux  trois  Synoptiques,  est  celle  de  la  charite 
et  de  la  correction  fraternell».  et  du  pardon  des  offenses  :  lecon  a  peine  indiquee 
par  saint  Marc,  claireme.it  formulee  quoique  brievement  en  saint  Luc.  exposee 
en  detail  en  saint  Matthieu  avec  toutes  les  regles  a  y  garder, 
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19.  Iterum  dico 
vobis,  quia  si  duo 
ex  vobis  consense- 
rint  super  terram, 
de  omni  re  quam- 
cumque  petierint,fiet 
illis  a  Patre  meo 
qui  in  ccelis  est. 

20.  Ubi  enim  sunt 
duo,  vel  trescongre- 
gati  in  nomine  meo, 
ibi  sum  in  medio 
eorum. 


[p.  301] 


(4.         p.  301). 


(39.        />.249.) 


147.  Ad  Petrum  quoties  ignoscendum. 
Parabola. 

21.  Tunc  accedens 
Petrus  ad  eum,  di- 
xit  :  Domine,  quo- 
ties  peccabit  in  me 
frater  meus,  et  di- 
mittam  ei  ?  usque 
septies  ? 

22.  Dixit  illi  Je- 
sus  :  Non  dico  tibi 
usque  septies,  sed 
usque  septuagies 
septies. 

23.  Ideo  assimila- 
tum  est  regnum  cce- 
lorum  homini  regi, 
qui  voluit  rationem 
ponere  cum  servis 
suis. 

24.  Et  cum  ccepis- 
setrationemponere, 
oblatus  est  ei  unus 
qui  debebat  ei  de- 
cem  millia  talenta. 

25.  Cum  autem 
non  haberet  unde 
redderet,  jussit  eum 
dominus  ejus  venum- 
dari,et uxorem  ejus, 

147.  Enfin,en  reponse  a  Pierre  qui  deinandait  avec  surprise  jusqua  combien  de 
fois  il  devrait  pardonner  a  son  frere,  le  devoir  du  pavdon  des  offenses  est  montre 
%\\  action  dans  uue  parabole,  rapportee  par  saint  Matthieu,  ou  1  pn  voit  ce  penible 
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etfilios,etomniaquae 
habebat,    et  reddi. 

26.  Procidens  au- 
temservus  ille,  ora- 
bat  eum,  dicens  : 
Patientiam  habe  in 
me,etomnia  reddam 
tibi. 

27.  Misertus  au- 
tem  dominus  servi 
illius,  dimisit  eum, 
et  debitum  dimisit 
ei. 

28.  Egressus  au- 
tem  servus  ille  inve- 
nit  unum  de  conser- 
vis  suis,  qui  debe- 
bat  ei  centum  dena- 
rios  ;  ettenens  suffo- 
cabat  eum,  dicens  : 
Redde  quod    debes. 

29.  Et  procidens 
conservus  ejus,  ro- 
gabat  eum,  dicens  : 
Palientiam  habe  in 
me,  et  omnia  red- 
dam  tibi. 

30.  Ille  autem  no- 
luit  ;  sed  abiit,  et 
misit  eum  in  carce- 
rem,  donec  redde- 
ret  debitum. 

31  .Yidentes  autem 
conservi  ejus  quac 
fiebant,  constristati 
sunt  valde  ;  et  vene- 
runt,  et  narraverunt 
domino  suo  omnia 
quae    facta    fuerant. 

32.  Tunc  vocavit 
illum  dominus  suus, 
et  ait  illi  :  Sei  ve  ne- 
quam,  omne  debi- 
tum  dimisi  tibi  quo- 
niam  rogasti  me  . 


(X.  p.312.) 


(5. 


p.304.) 


(40.        p. 


contraste,  du  maitre  qui  a  gracie    son    serviteur  insolvable,  et  de  ce  meme    serri- 
teur  qui  ose  apres  cela  se  montrer  intraitable  pourun  de  ses  egaux. 
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33.  Nonne     ergo  [p.  301]  (4.         p.  301.)         (39.        p.  242.) 
oportuit  et  te  mise- 
reri  conservi  tui.si- 
cut  et  ego  tui  miser- 
tus  sum  ? 

34.  Et  iratus  do- 
minus  ejus,  tradidit 
eum  tortoribus,quo- 
adusque  redderet 
universum  debitum. 

35.  Sic  et  Pater 
meus  coelestis  faciet 
vobis,  si  non  remi- 
seritis  unusquisque 
fratri  suo  de  cordi- 
bus  vestris. 

148.  De  fide  et  obedientia  humili. 

5.  Et  dixerunt  a- 
)Ostoli  Domino:  Ad- 
iuge   nobis   fidem. 

6.  Dixit  autein  Do- 
:ninus  :  Si  habueri- 

is  fidem,  sicutgra- 

lum  sinapis,  dicelis 
'iuic  arbori  rooro  : 
Eradicare,  et  trans- 
plantare  in  mare  ; 
et  obediet  vobis. 

7.Quis  autem  ves- 
trum  habens  servum 
arantem  aut  pascen- 
tem,     qui    regresso 

le  agro  dicat  illi  : 
Stalim  transi,  re- 
curnbe  ; 

148.  Le  texte  de  saint  Luc  :  «  Adauge  nobis  fiilem  »  n'a  pas  besoin  d'etre  trans- 
porte  ailleurs,  comme  d'aucuns  ont  voulu  le  faire  ^apres  Matth.  xvn,  19^  pour 
cette  raison  quil  n'y  aurait  avec  ce  qui  precede  aucune  espece  d'enchaiuement. 

Or,  ce  qui  precede,  cest  le  devoir  du  pardon  des  injures  proclame  pour  la  pre- 
miere  fois  et  dans  les  termes  que  l'on  connait.  Elonnes  de  celte  parole,  mais  bien 
eloignes  d'y  vouloir  contredire,  les  Apotres  durent  comprendre  que  laccomplis- 
sernent  d'un  tel  devoir  n'est  pas  une  oeuvre  de  la  nature,  mais  une  oeuvre  surhu- 
maine,  1'oeuvre  dune  vive  foi  ;  et  c  est  aussi  1  oeuvie  de  Yobeis.sance  ;  nouveau  lien 
avec  ce  qui  vient  a  la  suite  —  l'obligaiion  .pour  le  serviteur  dexccuter  simplement 
les  ordres  de  son  maitre.  sans  quil  puisse  avoir  dautre  merite  que  celui  d'avoir 
fait  modestement  son  devoir  — oui,il  n'y  a  dans  ces  choses  qua  cioire  ef  a  obeir, 
On    peut  admeltre  cet  enchainement. 
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(XIX.    p.  312) 


8.  Et  non  dicat  ei: 
Para  quod  coenem, 
et  praecinge  te,  et 
rainistra  mihi  donec 
manducemetbibam, 
et  post  haec  tu  man- 
ducabis  et  bibes  ? 

9.  Numquid  gra- 
tiam  habet  servo  il- 
li,  quia  fecit  quae  ei 
imperaverat  ? 

10.  Nonputo.  Sic 
et  vos  cum  feceritis 
omnia  quae  praecep- 
ta  sunt  vobis.dicite: 
Servi  inutiles  su- 
raus  ;  quod  debui- 
mus  facere.fecimus. 


149.  Inter  Samariam  et  Galilaeam. 
Decem  leprosi. 

11.  Et  factum    est 
dum  iret  in  Jerusa 
lem,    transibat    per 
mediam     Samariam 
et  Galilaeam 

12.  Et  cum  ingre 
deretur   quoddam 
eastellum,     occurre- 
runt    ei    decem    viri 
leprosi,    qui      stete 
runt  a  longe, 

13.  Et  levaverunt 
vocem,       dicentes 
Jesu,  praeceptor,  mi 

(X.     p.  312)         sere  nostri 


(40.     p.    312) 


149.  Saint  Luc  nous  a  conserve  de  cette  epoque  encore  quelques  traits.  Le  voya- 
ge  se  poursuit  a  travers  la  Galilee.  On  longe.a  moments  donnes,  la  frontiere  com- 
mune  de  la  Samarie  et  de  la  Galilee  «  per  mcdiain  Samaviam  et  Galilseam  »  ou 
comme  portent  les  versions  arabe  et  syriaque,  «  inter  Samariam  et  Galilseam  », 
entre  l'une  et  lautre  province  ;  et  cest  alors  qu'a  eu  lieu  la  guerison  des  dix  le- 
preux  ;  elie  est  certainement  ici  a  sa  place  chronologique  et  topographique,  sans 
besoin  aucun  dinterversion  de  textes,  de   marche  ou  contre-marche    supposec. 

De  la  nous  savons  par  les  autres  Ev;mgelisles  que  l'on  va  dans  la  direction  du 
levant  pour  passer  d'abord  de  1'autre  cote  du  Jourdaiu  avant    darriver  en  Judee, 
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[p.     304] 


[p.    301] 


14.  Quos  ut  vidit, 
dixit  :  Ite,  ostendite 
vos  sacerdotibus.Et 
factum  est,  dum  i- 
rent,  mundati    sunt. 

15.  Unus  autem 
ex  illis,  ut  vidit  quia 
mundatus  est,  re- 
gressus  est,  cum 
magna  voce  magnifi- 
cans  Deum. 

16.  Et  cecidit  in 
faciem  ante  pedes 
ejus,  gratias  agens ; 
et  hic  erat  Samari- 
tanus. 

17.  Respondens 
autem  Jesus,  dixit  : 
Nonne  decem  mun- 
dati  sunt  ?  et  novem 
ubi   sunt  ? 

18.  Non  est  inven- 
tus  qui  rediret,  et 
daret  gloriam  Deo, 
nisi  hic    alienigena. 

19.  Et  ait  illi  : 
Surge,  vade  :  quia 
fides  tua  te  salvum 
fecit. 


.4    (39.    p.  249) 


Pendant  que  les  autres  evangelistes  ne  disent  plus  rien  jusqu'au  passage  du 
Jourdain,  saint  Luc  rapporte  encore  quelques  lecons  donnees  par  Notre  Seigneur 
dans  la  suite  du  voyage.  Mais  faut-il  les  placer  dans  la  Galilee  ou  seulement  dans 
la  Peree  ?  avant  le  passage  du  fleuve,  ou  apres  ?  car  le  troisieme  Evngeliste  n'a 
pas  mentionne  le  passage  et  le  sejour  au  dela  du  Jourdain.Or,  de  ce  silence  meme 
ne  pourrait-on  pas  conclure  que  saint  Luc  aura  voulu  seulement  relater,  d'une 
part,  la  marche  a  travers  la  Galilee  et,  daulre  part,  la  marche  de  la  Peree  en  Ju- 
dee,  et  rien  du  sejour  dans  la  Pdree  ?  Cela  peut  paraitre  plus  vraisemblable.  — 
Placees  comme  elles  sont  iru,  la  lecturc  de  ces  pages  de  saint  Luc  peut  etre  faite 
aussitot  (Nos  150-152  j;elle  est  reservee  par  dautres,  apres  le  passage  du  Jourdain 
(  entre  N.  15k  et  N.  155,  p.  315  ). 
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150.  De  Christi  adventu  proesenti  et  futuro. 


(XIX.     p.  312) 


(X.     p.312) 


20.  Interrogatus 
autem  a  pharisaeis  ; 
Quando  venit  reg- 
num  Dei  ;  respon- 
dens  ei,  dixit  :  Non 
venit  regnum  Dei 
cum  observatione. 

21.  Neque  dicent : 
Ecce  hic,  aut  ecce 
illic.  Ecce  enim  reg- 
num  Dei  intra  vos 
est. 

22.  Et  ait  ad  dis- 
cipulos  suos  :  Ve- 
nient  dies  quando 
desideretis  videre 
unum  diem  Filii  ho- 
minis,  et  non  vide- 
bitis. 

23.  Et  dicent  vo- 
bis  .  Ecce  hic,  et 
ecce  illic.  Nolite 
ire,  neque  sectemi- 
ni. 

24.  Nam,  sicut 
fulgur  coruscans  de 
sub  ccelo,  in  ea  quae 
sub  ccelo  sunt,  ful- 
get  ,  ita  erit  Filius 
hominis  in  die    sua. 

25.  Primum  au- 
tem  oportet  illura 
multa  pati,  et  re- 
probari  a  genera- 
tione  hac. 

26.  Et  sicut  fac- 
tum  est  in  diebus 
Noe,  ita  erit  et  in 
diebus  Filii  homi- 
nis. 


(40.     p.  312) 


150.  Parmi  ces  leeons,  dont  la  place  est  discutee,  c'est  d'abord  la  reponse  a  une 
question  des  Pharisiens  sur  Vepoque  du  royaume  de  Dieu,  cest  a  dire  de  la  ve- 
nue.du  Sauveur; 
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27.  Edebant,  el 
bibebant ;  uxores 
ducebant,  et  daban- 
tur  ad  nuptias,  us- 
que  in  diera  qua  in- 
travit  Noe  in  arcam* 
et  venit  diluvium,  et 
perdidit  omnes. 

28.  Similiter  sicut 
factum  est  in  diebus 
Lot  :  Edebant,  et 
bibebant  ;  emebant 
et  vendebant  ;  plan- 
labant  et  redifica- 
bant. 

29.  Qua  die  au- 
tem  exiit  Lot  a  So- 
domis,  pluit  ignem 
et  sulphur  de  caelo, 
etomnes  perdidit. 

30.Secundum  haec 
erit,  qua  die  Filius 
hominis  revelabi- 
tur. 

31 .  In  illa  hora, 
qui  fuerit  in  tecto, 
et  vasa  ejus  in  do- 
mo.  ne  descendat 
tollere  illa  ;  et  qui 
in  agro,  similiter 
non  redeat  retro. 

32.  Memores  es- 
tote  uxoris  Lot. 

33.  Quicumque 
quaesierit  aniraam 
suam  salvam  facere, 
perdet  illam  ;  et  qui- 
cumque  perdiderit 
illam,  vi  v  i  fi  c  ab  i  t 
eam. 

34.  Dico  vobis  : 
in  illa  nocte  erunt 
duo  in  lecto  uno  : 
unus  assumetur,  et 
alter  relinquetur. 


(39. 


/;.  c2i9.) 


etcomme  ils  nont  pas  su  reconnaitre  son  avenement  lout  d'amour  en  ce  monde. 
Jesus  en  prend  occasion  de  leur  anuoncer  son  avenement  futur,  avenemrat  de  jus- 
tice  au  dernier  jour. 
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35.  Dure  erunt 
molentes  in  unum  : 
una  assumetur,  et 
altera  relinquetur  ; 
duo  in  agro  :  unus 
assumetur,  et  alter 
relinquetur. 

36.  Respondentes 
dicunt  illi  ;  Ubi,  Do- 
mine  ? 

37.  Qui  dixit  illis  : 
Ubicumque  fuerit 
corpus,  illuc  congre- 
gabuntur  et   aquila?. 

CAPUT  XVIII 

151  .Ad  discipulos  de  orationeindeficiente. 
Judex  et  vidua. 

1.  Dicebat  autem 
et  parabolam  ad  il- 
los,  quoniam  opor- 
tet  semper  orare  et 
non   deficere, 

2.  Dicens  :  Judex 
quidam  erat  in  qua- 
dam  civitate,  qui 
Deum  non  timebat, 
et  hominem  non  re- 
verebatur. 

3.  Yidua  autem 
quaedam  erat  in  ci- 
vitate  illa,  et  venie- 
bat  ad  eum,  dicens  : 
Vindica  me  de  ad- 
versario  meo. 

4  Et  nolebat  per 
multum  tempus. 
Post  haec  autem 
dixit  intra  se  :  Etsi 
Deum  non  timeo, 
nec  hominem  reve- 
reor, 

5.  Tamen  quia 
molesta  est  mihi 
haac  vidua,  vindicabo 
illam,  ne  in  novissi- 
mo  veniens  suggillet 
me. 


(X.  /;.  312.) 


(40.        p.  312.) 


151.  Encore  un  autre  chapitre    de  saintLuc  (XVIII  ),d'abord  une  lecon  de  priere 
^rseverante  par  1'exemple  d'une  veuve  qui  obtient  enfin  justioe. 
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[p.  301]  6.  Ait  autem    Do- 

minus  :  Audite  quid 
judex  iniquitatis  di- 
cit. 

7.  Deus  autem 
non  faciet  vindictam 
electorum  suorum 
clamantium  ad  se 
die  ac  nocte,  et  pa- 
tientiam  habebit  in 
illis  ? 

8.  Dico  vobis 
quia  cito  faciet  vin- 
dictam  illorum.  Ve- 
rumtamen  Fiiiusho- 
minis  veniens,  pu- 
tas,  inveniet  fidem 
in  terra? 

152.  Ad  quosdam  sibi  ipsis  fidentes. 
Pharisseus  et  Publicanus. 

9.  Dixit  autem  et 
ad  quosdam  qui  in 
se  coniidebanl  tam- 
quam  justi,  et  as- 
pernabantur  caete- 
ros,  parabolam  is- 
tam  : 

10.  Duo  homines 
ascenderunt  in  tem- 
plum  ut  orarent  : 
unus  pharisaeus,  et 
alter  publicanus . 

11.  P  h  arisaeu  s 
stans,  haec  apud  se 
orabat  :  Deus,  gra- 
tias  ago  tibi,  quia 
non  sura  sicut  cae- 
teri  hominum,  rap- 
tores,  injusti,  adul- 
teri,  velut  etiam  hic 
publicanus. 

12.  Jejuno  bis  in 
sabbato  ;  decimas 
d  o  omnium  q  u  se 
possideo. 


(39. 


p.  249.) 


152.Puis  la  lecon  finale  d'humilite  qui  se  degage  du  contraste  entre  la  priere  du 
Pharisien  et  la  priere  du  Publicain. 
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13.  Et  publicanus 
a  longe  stans,  nole- 
bat  nec  oculos  ad 
coelum  levare  ;  sed 
percutiebat  pectus 
suum,dicens:  Deus, 
propitius  esto  mihi 
peccatori. 

14.  Dico  vobis, 
descendit  hic  justi- 
ficatus  in  domum 
suam  ab  illo  :  quia 
omnis  qui  se  exal- 
tat,humiliabitur  ;  et 
qui  se  humiliat, 
exaltabitur. 

(15.         />.324.) 


(40.        p.  312.) 


Cest  la  fin  des  enseiguements  de  Jesus  en  Galilee. 

En  longeant  la  frontiere  de  la  Samarie  dans  la  direction  du  levant,  on  est  arrive" 
aux  bords  du  Jourdain.  On  va  le  traverser,  et  s'arreter  un  peu  de  temps  dans  la 
Peree. 


Quelle  a  ete  la  duree  du  parcours  depuis  Copharnaiim  jusqu'aux  rives  du  Jour- 
dain  ?  Quelle  sera  la  duree  de  ce  qui  va  suivre  ?  La  question,  ici,  est  loin  d'etre 
indifferente. 

Comme  on  l'a  deja  remarque,  de  la  seconde  quinzaine  d'Adar,  epoque  vers  la- 
quelle  a  ete  payee  a  Capharnaiim  la  taxe  du  didrachme,jusqu'a  la  Paque,15  de  Ni- 
san,  il  n'y  a  dans  une  annee  commune,  que  trois  a  quatre  semaines  :  intervalle 
alors  insuffisant  pour  laceomplissement  de  ce  qui  vient  dotre  raconte  au  long 
par  saint  Luc,  et  de  ce  qui  va  1'etre  encore  dans  saint  Jean  et  dans  les  Synopti- 
ques.  Si,au  contraire,  laiinee  est  composee  de  treize  mois  lunaires  par  1'intercala- 
tion  de  Ve  Adar  entre  Adar  et  Nisan  (ce  qui  a  lieu  periodiquement  apres  deux  ou 
trois  ans  pour  retablir  la  coincidence  entre  1'annee  lunaire  et  1'annee  solaire) 
dans  ce  cas,  il  s'ecoule  entre  le  paiement  du  didrachme  et  la  fete  de  Paques  envi- 
ron  sept  a  huit  semaines.  Or,  elles  sont  ici  necessaires  mais  suffisantes  pour  tout 
renfermer  :  deux  a  trois  semaines  (car  il  s'y  est  rencontre  deux  sabbats)  pour  le 
parcours  des  divers  lieux  de  la  Galilee  depuis  Capharnaiim  jusqu'au  dela  du  Jour- 
dain  ;  deux  semaines,  a  peu  pres,  de  sejour  au  dela  du  fleuve  avant  la  resurrec- 
tion  de  Lazare  [mansit  illic,  J.  X.  40).  II  en  restera  encore  deux  pour  la  der- 
niere  retraite  a  Ephrem  et  la  grande  semaine  a  Jerusalem.  ;L'annee  29,  adoptee 
dans  cette  concorde,  comme  ayant  ete  1'annee  de  la  mort  de  Notre-Seigneur,figure 
dans  les  calendriers  Juifs  avec  le  treizieme  mois  lunaire,  VeAdar>. 
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MEDIO  MENSE   VEADAR  UNO  ANTE  PASCHA  k 


MATTH-.XIX.  \  MARC.       X. 


LUC.   XVIU. 


JOAN-    X, 


TRANSITUS  IN  PER/EAM 
DEIN  IN  JUDiEAM 


CAPUT    XIX 


1.  Et  factum  est 
cum  consummasset 
Jesus   sermones 

islos, 

migravit    a    Galilsea 

et  venit, 
in  fines  Judaeae  trans 
Jordanem, 

2.  Et  secutae  sunl 
eum    turbae    multae, 


et    curavit    eos   ibi, 


CAPUT  X 
153.  Trans  Jordanem  mansio. 
Multi  sanati  et  credentes 


l.         Et 

inde  exsurgens 


venit  in  fines  Judxi 
ultra  Jordanem, 


etconveniunt  iterum 
turbse  ad  eum  ;  cl 
sicut  consueveral. 
iterum  docebat 
illos. 


40.  Etabiititerum 
trans  Jordanem, 


in  eum  locum,  ubi 
erat  Joannes  bapti- 
zans  primum  ;  et 
mansit  illic. 

41 ,       Et       multi 
venerunt  ad  eum, 


et  dicebant  :  Quia 
Joannes  quidem  sig- 
num  fecitnullum, 

42.  Omnia  autem 
qusecumque  dixit 
Joannes  de  hoc,vera 
erant.  Et  multi  cre- 
diderunt  in  eum. 


153.  A  la  traversee  du  Jourdain  pour  aller  faire  sejour  dans  la  Peree,  s'appli- 
quent  les  textes  a  peu  pres  identiques  de  saint  Matlhieu  et  de  saint  Marc,  «  mi- 
gravit  a  Galilsea,  et  venit  in  fines  Judsex  trans  Jordanem  »,  et  avec  eux  le  texte 
semblable  de  saint  Jean,  qui  ne  saurait  avoir  de  meilleure  place  «  abiit  iterum 
trans  Jordanem  ».  (  Iterum,  par  rapport  au  temps  ou  Jesus  etait  alle  recevoir  le 
bapteme  de  Jean  ;  car  cette  expression  ne  peut  etre  donnee  en  preuve  que  Notre- 
Seigneur  soit  alle  au  dela  du  Jourdain  entre  la  fete  des  Tabernacles  et  celle  de    la 
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MATTH.   XIX. 


MARC.    X. 


LUC.XVllI. 


JOAN. 


154.  Ad  Pharisaeos  de  vinculo  matrimonii. 


3,  Et  accesserunt 
ad  eum  pharisaei 
tentantes  eum,  et  di- 
centes  :  Si  licet  ho- 
mini  dimittere  uxo- 
rem  suam,  quacum- 
que  ex  causa  ? 


4.Qui  respondens, 
aiteis:  Non  legistis, 
quia  qui  fecit  homi- 
nem  ab  initio,  mas- 
culum  et  feminam 
fecit  eos  ?  et  dixit  ; 

5.  Propter  hoc  di- 
mittet  homo  patrem 
et  matrem,  et  adhae- 
rebit  uxori  suse,  et 
erunt  duo  in  carne 
una. 

6.  Itaque  jam  non 
sunt  duo,  sed  una 
caro.  Quod  ergo 
Deus  conjunxit,  ho- 
mo  non  separet. 


2.  Et  accedentes 
pharisxi  interroga- 
bant  eum  :  Si  licet 
viro  uxorem  dimit- 
tere,  tentantes  eum. 


3.  At  ille  respon- 
dens,  dixit  eis:  Quid 
vobis  praecepit  Moy- 
ses  ? 

4.  Qui  dixerunt  : 
Moyses  permisit  li- 
bellum  repudii  scri- 
bere,  et  dimittere. 


(5.         p.    3U) 


(15.        p.   .924) 


(XI.        p.  316) 


Ded 

a 


edicace.  Une  telle  explication  de  ce  mot  est  opposee  a  celle  que  1'Evangeliste  en 
lui-meme  donnee  en  reportant  son  lecteur  au  temps  ou  Ie  Precurseur  baptisait). 

La,en  faveur  des  foules  qui  1'ont  suivi  de  la  Galilee  (Matth.  XIX,  2^,etde  celles 
qui  continuent  daffluer  (Marc,X,  1  ;  J.  X,  41^,  Jesus  reitere  ses  enseignements  et 
ses  miracles  ;  il  voit  ainsi  se  multiplier  le  nombre  de  ses  disciples. 

154.  En  reponse  a  une  question  des  pharisiens  (on  les  trouve  partout),  Jesus 
affirme  de  nouveau,  dapres  saint  Matthieu  et  saint  Marc,  Vindissolubitite  du  ma- 
riage  dont  il  n'avait  dit  qu'un  mot  a  ceux  de  la  Galilee  (Luc  XYI,  18). 
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EXSPECTANDUM    PASCttA 


MATTII.  XIX. 


MAHC.    X. 


Luc.xvm 


7.  Dieunt  illi  : 
Quid  ergo  Moyses 
mandavit  daro  lib'e'1- 
lum  repudii,  et  di- 
mittere  ? 


r  8.  Ait  illis  :  Quo- 
niam  Moyses  ad  du- 
ritiam  cordis   vestri 


permisit     vobis    di- 
mittere       uxores 
vestras  ; 
ab  initio  autem 

non  fuitsic. 


9.  Dico  autem  vo-; 
bis,  quia  quicumquej 
dimiserit  uxorem; 
suam,  nisi  ob  /orni-j 
calidnenr,  et  aliarri 
duxerit,  mcechalur, 
et  qui  dimissam  du- 
xerit,  mcechatur. 

i  -.    ••  ;:'•.••    :■•     i 


(4.        p.  313) 


5.       Quibus 
respondens      Jesus, 
aii: 
Ad  duritiam 
cordis     vestri 
scripsit  vobis     prse- 
ceptum   istud. 


6.  Ab  initio   autcm 

crealurie, 

masculum   et    femi- 
nam  fecit  eos  Deus.. 

7.  Propter  hoc  re- 
linquet  liomo  pattem, 
suum  et  matrem,  et 
udhxrebit  ad  u.ro- 
rem  suam. 

8.  Et  erunt 
in  carne  unu 
que  jam  non 
duo,  sfrd    una    curo 

9.Quod  ergo  Deus 
conjunxit,  homo  non 
separet. 


duu 
Itu- 
sunt 


(J 


•  .• 


JOAN.  X 


•  14.    p.    311) 


[p.312] 


■  ■-■ . 


On  peut  croire  que  cetteTeponse  aux  pharisiens  de  la  Peree  avait  lieu  dans  une 
synagogu,e,.  Linst^nce.  desdi^ciples  sur  le.mome  sujet  a  lieu  p  in  domo  »  (Marc, 
X,  10/  ey.Trj  olv.la,  la.maison  ou.etaitdonnee  a  Notre-Seigneur  rhospitalite,  loin 
du  domicile  ordiuaire  de  Gapharnaum.Celui-ci  aurait  ete;des;igne  par  saint  Marc,, 
comyiJe  il  i'a   toujours    fait/   par  si$   oixov. 
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MATTH.   XIX. 


MAItC.X. 


LUC.    XVIII 


JOAN. 


10.  Dicunt  ei  dis- 
cipuli  ejus  :  Si  ita 
est  causa  hominis 
cura  uxore,  non  ex- 
pedit  nubere. 

11.  Qui  dixit  illis: 
Non  omnes  capiunt 
verbum  istud,  sed 
quibus  datum  est. 

12.  Sunt  enim  eu- 
nuchi,  qui  de  matris 
utero  sic  nati  sunt ; 
et  sunt  eunuchi,  qui 
facti  sunt  ab  homi- 
nibus  ;  et  sunt  eunu- 
chi,  qui  seipsos 
castraverunt  prop- 
ter  regnum  coelo- 
rum.  Qui  potest  ca- 
pere,  capiat. 

(13.     p.  324J 


Ad  discipulos  et  de  ccelibatu, 


10.  Et  in  domo 
iterum  d is  ci  puli 
ejusde  eodem  inter- 
rogaverunt  eum. 

11.  Et  ait  illis  : 
Quicumque  dimise- 
rit  uxorem  suam,  et 
aliam  duxerit,  adul- 
terium  committit  su- 
per  eam. 

12.  Et  si  uxor  di- 
miserit  virum  suum, 
et  alii  nupserit,  moe- 
chatur. 


(13.       p.    324) 


(15.        p.    324) 


(XI.         p.  316) 


L'instance  des  disciples  donne  au  Seigneur  Jesus  1'occasion  de  celebrer  1'excel- 
lence    du   Celibat  voue  a  Dieu. 

,  Nous  ne  poursuivons  pas  la  lecture  des  .Synoptiques. : '..  les  incidcnts  qu'ils  vont 
aussitot  raconter  nappartiennent  pas  au.sejour  dans  la  Pere.e^ils  \  oni  seulement 
leur  point  de  depart,  ku  mbment  oit  Notre- Seigrieur  sef'met  lui-tncinc  en  roule 
(Matth.  XIX,  15,  et  Marc  X,  17);  et  ce  ne  sera  pas  pour  aller  d'un  point  a  un  autre 
de  la  Peree  et  saireter  encore  dans  cette  province  —  oii  ne  sait  ou  - — ,  mais  pour 
passer  definitivement  en  Judee. 
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MENSE   FLECTENTE  VEADAft 


MATTH.    XIX. 


MAIiC.    X. 


LUC.    XVIM. 


JOAN.     XI 


155.  De  Lazaro  aegrotante  nuntium. 


CAPUT  XI 


1.  Erat  aulem  qui- 
dam  languens  Laza- 
rus  a  Bethania,  de 
castello  Mariie  et 
Martha?,  sororis 
ejus. 

2.  (Maria  autem 
erat  quae  unxit  Do- 
minum  unguento,  et 
extersit  pedes  ejus 
capillis  suis  ;  cujus 
frater  Lazarus  infir- 
mabatur). 

3.  Miserunt  ergo 
sororesejus  ad  eum, 
dicentes  :  Domine, 
ecce  quem  amas  in- 
firmatur. 

4.  Audiens  autem 
Jesus  dixit  eis  :  In- 
iirmitas  haec  non  est 
admortem,  sed  pro 
gloria  Dei,  ut  glori- 
ficetur  Filius  Dei 
per  eam. 

5.  Diligebat  au- 
tem  Jesus  Martham, 
et  sororem  ejus  Ma- 
riam,  et  Lazarum. 


155.  Mais  voici  que  le  sejour  au-dela  du  Jourdain  est  interrompu  par  le  Message 
de  Bethanie  annoneanl  a  Jesus  la  maladie  de  Lazare,  irere  de  Marthe  etde    Marie. 

II  faut  expliquer  ici  la  presence  a  Bethanie  de  Marlhe  et  de  Marie,  avec  leur 
frere  Lazare.  Elles  etaient,  d'apres  saint  Luc,  avec  Jesus  en  Galilee  ,  au  moment 
ou  il  allait  prendre  le  chemin  dc  la  Judee  ;  elles  Vont  suivi  en  le  servant  dans  le 
parcours  de  la  Galilee,et  elles  sont  veniles  avcc  Lui  de  la  Galilee  (note  du  N°  124] . 
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MATTH.     XIX, 


MAIiC.     X . 


LUC.    XVII 


JOAN.  XI. 


(13.     p.    :ri'i) 


(13.      p.  324) 


(15.       p.  324) 


6.Ut  ergo  audivit 
quia  infirmabatur, 
tunc  quidem  mansit 
in  eodem  loco  duo- 
bus  diebus. 

7.  Deinde  post 
haec  dixit  discipulis 
suis  :  Eamus  in  Ju- 
daeam  iterum. 

8.  Dicunt  ei  dis- 
cipuli  :  Rabbi,  nunc 
quaerebant  te  Judaei 
lapidare,  et  iterum 
vadis  illuc  ? 

9.  Respondit  Je- 
sus  :  Nonne  duode- 
cim  sunt  horae  diei  ? 
Si  quis  ambulaverit 
in  die,  non  offendit, 
quia  lucem  hujus 
raundi  videt  ; 

10.  Si  autem  am- 
bulaverit  in  nocte, 
offendit,  quia  lux 
non  est  in  eo. 

11.  Haec  ait,  et 
post  haec  dixit  eis  : 
Lazarns  amicus  nos- 
ter  dormit ;  sed  va- 
do  ut  a  somno  exci- 
tem  eum. 

12.  Dixerunt  ergo 
discipuli  ejus  :  Do- 
mine.si  dormit,  sal- 
vus  erit. 

13.  Dixerat  autem 
Jesus  de  morteejus; 
illi  autem  putave- 
runt  quia  de  dormi- 
tione  somni  diceret. 


Puisquelles  sont  maintenant  a  Bethanie,  il  faut  que  lorsque  Jesus  s  est  arrdte 
(J.  X,  41)  pour  sejourner  sur  la  rive  orientale  du  Jourdain,  elles  aient  continue 
leur  route  vers  Bethanie.se  disposant  ay  recevoir  le  Maitre  au  temps  de  la  Paque. 
Lazare,qu 'il  soit  venu  avec  ses  sceurs  (quelques-uns  lont  compte  parmi  les 
soixante-douze)  ou  quil  se  trouvat  dejii  avant  elles  a  Bethanie,etant  toinbe  la 
gravement  malade,  les  pieuses  femmes,  qui  savent  bien  ou  est  Jesus  puisquelles 
l'y  on t  laisse,  lui  enyoient  le  message  qui  lui  fera  aaticiper  sa  visite. 
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ANTE  PASCHA  MENSE  ULTIMO 


MATTH.    XIX 


•     I 


MAitC.    X. 


LUC.    XVIII. 


JOAN.   XI. 


12. 


p.   315) 


(12.        p.  315) 


(14.    p.  311) 


14.  Tunc  ergo  Je- 
sus  dixit  eis  mani- 
feste  :  Lazarus  mor- 
tuus  est  ; 

15.  Et  gaudeo 
propter  vos,  ut  cre- 
datis,  quoniam  non 
eram  ibi.  Sed  ea- 
mus(  ad  eum. 

16."'  Dixit  ergo 
Thomas,  qui  dicitur 
DidymuS;  ad  con- 
discipulos  :  Eamus 
et  nos,  ut  moriamur 
cum  eo. 


156.  Venit  Jesus  in  Bethaniam. 


17.  Venit  itaque 
Jesus,etinvenit  eum 
quatuor  dies  jam  in 
monumento  haben- 
tem. 

18.  (Erat  autem 
Bethania  juxta  Jero- 
solymam  quasi  sta- 
diis  quindecim) . 

19.  Multi  autem 
ex  Judseis  venerant 
ad  Martham  et  Ma- 
riam,  ut  consolaren- 
tur  eas  de  fratre 
suo. 

20.  Martha  ergo 
ut  audivit  quia  Jesus 
venit,  occurrit  illi  ; 
Maria  autem  domi 
sedebat. 

21.  Dixit  ergo 
Martha  ad  Jesum  : 
Domine,  si  fuisses 
hic,  frater  meus  non 
fuisset  mortuus. 


156.    Dans    cette  marche    vers    J?"thaniey   nous   ne    lirons,    non  plus,    rien  des 
Synoptiques,  Saint  Jean  a  seul  racoute  la  maladie,,  la  mort    et  la   resurrection  de 
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MATTH.    X!X. 


MAIiC.       X. 


LUC.    XVNJ 


JQAN,.,  XI.      / 


(13.         />.324) 


(13.  p.  3Vi) 


(15.  /?.  324) 


23.  JSed  et.  nnnc 
scio  quia  quaecum- 
que  poposceris  a 
Deo,dabitlibi  Deus. 

23.Dicitilli  Jesus: 
Resurget  frate  r 
tuus. 

24.  Dicit  ei  Mar- 
tha  :  Scio  quia  re- 
surget  in  resurrec- 
tione  in  novissimo 
die. 

25.  Dixit  ei  Jesus: 
Ego  sum  resurrectio 
iet  vita  :  qui  credit 
in  me.etiam  si  mor- 
tuus  fuerit,  vivel; 

26.  Et  omnis  qui 
vivit,et:credit  in  me, 
nori.  morietur  in 
selernum.  Credis 
hoc  ? 

27.  Ait  illi  :  Uti- 
que,  Domine,  ego 
credidi  quia  tu  es 
Chrislus  Filius  Dei 
vivi,  qui  in  hunc 
mundum  venisti. 

28.  Et  cum  haec 
dixisset,  abiit,  et 
vocavit  Mariam  so- 
rorem  suamsilentio, 
dicens  :  Magister 
adest,  et  vocat  te. 

29.  Illa  ut  audivit, 
surgit  cito,  et  venit 
ad  eum. 

30.  Nondum  enim 
venerat  Jesus  incas- 
tellum  ,  «  sed  erat 
adhuc  in  illo  loco, 
ubi  occurrerat  ei 
Martha. 


Lazare.il  serait  etrange  que  les  trois  Evangelistes,  qui  ont    passe  sous    silenee  le 
miracle  de  Bethanie,  eussentraconte  les  ineiderUs  survenus  dafls  Je  voyage,' ;~  " 
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MATTH.    XIX. 


MARC.    X. 


LUC.    XVII!. 


JOAN.    XI. 


(12.    p.  315) 


(12.     p.  315) 


(14.     p.  311) 


31.  Judau  ergo 
qui  erant  cum  ea  in 
domo,  et  consola- 
bantur  eam,  cum 
vidissent  Mariam 
quia  cito  surrexit 
et  exiit,  secuti  sunt 
eam  dicentes  :  Quia 
vadit  ^id  monumen- 
tum  ut  ploret  ibi. 

32.  Maria  ergo, 
cum  venisset  ubi 
erat  Jesus,  videns 
eum,  cecidit  ad  pe- 
des  ejus,et  dicit  ei  : 
Domine,  si  fuisses 
hic,  non  esset  mor- 
tuus  frater  meus. 

157.  Defunctus  Lazarus  e  tumulo  suscitatur. 

33.  Jesus  ergo,  ut 
vidit  eam  plorantem, 
et  Judaeos  qui  vene- 
rant  cum  ea,  ploran- 
tes,infremuit  spiri- 
tu,  et  turbavit  se 
ipsum. 

34.  Et  dixit  :  Ubi 
posuislis  eum  ?  Di- 
cunt  ei  :  Domine, 
veni,  et  vide. 

35.  Et  lacrymatus 
est  Jesus. 

36.  Dixerunt  ergo 
Judaei  :  Ecce  quo- 
modo  amabat    eum. 

37.  Quidam  au- 
tem  ex  ipsis  dixe- 
runt  :  Non  poterat 
hic,  qui  aperuit  ocu- 
los  caeci  nati,  face- 
re  ut  hic  non  more- 
retur  ? 

38.  Jesus  ergo 
rursum  fremens  in 
semetipso,  venit  ad 
monumentum  :  erat 

157.  Apres  1'emouvante  rencontre  de  Jesus  dabord  avec  Marthe,puis  avec  Marie 
qui  etaient  allees  1'une  apres  1'autre   au  devant  du  Sauveur  a  1'entree  du  village  de 
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JOAN.     XI. 


(13.        p.  324.) 


(13.         p.  324) 


autem  spelunca,  et 
lapis  superposilus 
erat  ei. 

39.  Ait  Jesus:  Tol- 
lite  lapidem.  Dicit 
ei  Martha,  soror 
ejus  qui  mortuus  fu- 
erat:  Domine,  jam 
foetet,  quatriduanus 
est  enim. 

40.  Dicit  ei  Jesus: 
Nonne  dixi  tibiquo- 
niam  si  credideris, 
videbis  gloriamDei? 

41.  Tulerunt  ergo 
lapidem.  Jesus  au- 
tem  elevatis  sursum 
oculis,  dixit  :  Pater, 
gratias  ago  tibi, 
quoniam  audisti  me. 

42.  Ego  autem 
sciebam  quia  semper 
me  audis  ;  sedprop- 
ter  populumqui  cir- 
cumstat,  dixi,  ut 
credant  quia  tu  me 
misisti. 

43.  Haec  cum  di- 
xisset,  voce  magna 
clamavit  :  Lazare, 
veni  foras. 

44.  Et  statim  pro- 
diit  qui  fuerat  mor- 
tuus,  ligatus  pedes 
et  manus  iustitis,  et 
facies  illius  sudario 
erat  ligata.  Dixit  eis 
Jesus  :  Solvite  eum, 
et  sinite  abire. 

45.  Multi  ergo  ex 
Judaeis  qui  venerant 
ad  Mariam  et  Mar- 
tham,  et  viderant 
quae  f^cit  Jesus,cre- 

(15.       p.    324)        |diderunt  in  eum. 


Bethanie,  la  pierre  sepulcrale  ayant  ete  otee,   Lazare,  depuis  qu 
tombeau,  a  la  voix  de  Jesqs  en  sort  plein  de  vie, 


atre  jours  dans  le 


i-i\ 


LABENTE  VEADAR 


MATTH.  XIX, 


MAItC.     X, 


LUC.  XVIII 


JOAN.  XI. 


158.  Judaeorum  concilium  contra  Jesum. 


46.  Quidam  autem 
ex  ipsis  abierunt  ad 
pharisaeos,  et  dixe- 
runt  eis  quse  fecit 
Jesus. 

47.  Collegerunt 
ergov  pontifices  et 
pharissei  concilium, 
et  dicebant  :  Quid 
facimus,  quia  hic 
homo  multa  signa 
facit  ? 

48.  Si  dimittimus 
eum  sic,  omnes  cre- 
dent  in  eum  ;  et  ve- 
nient  Romani,et  tol- 
lent  nostrum  locum 
et  gentem. 

49.  Unus  autem 
ex  ipsis,  Caiphas 
nomine,  cum  esset 
ponlifex  anni  illius, 
dixit  eis  :  Vos  nes- 
citis  quidquam. 

50.  Nec  cogitatis 
quia  expedit  vobis 
ut  unus  moriatur 
homo  pro  populo,et 
non  tota  gens  pe- 
reat. 

51.  Hoc  autem  a 
semetipso  non  dixit; 
sed  cum  esset  ponti- 
fex  anni  illius,  pro- 
phetavit  quod  Jesus 
moriturus  erat  pro 
genle. 

52.  Et  non  tantum 
pro  gente,  sed  ut  fi- 
lios  Dei,  qui  erant 
dispersi,  congrega- 
ret  in  unum. 

53.  Ab  .  illo  ergo 
die  cogitaverunt  ut 
interficerent  eum. 


158.    La  resurrection  de  Lazare  a  pour  consequence    d'etahlir     chez    plusieurs 
la  foi  en  Jesus-Christ,  d'amener  au  contraire  le  Sanhedrin  a  comploter   sa   mort : 
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159.  In  Ephrem  retrocessus. 

exspectando  Pascha. 


(13.      p.m.) 


(13.        p.  3Vi.) 


(15.        p.  3Vi.) 


54.  Jesusergo  jam 
non  in  palam  ambu- 
labat  apud  Judaeos, 
sed  abiit  in  regio- 
nem  juxta  desertum, 
in  civitatem  quse  di- 
citur  Ephrem,  et 
ibi  morabatur  cum 
discipulis  suis. 

55.  Proximum  au- 
tem  erat  Pascha  Ju- 
daeorum,  et  ascen- 
derunt  multi  Jeroso- 
lymam  de  regione 
ante  P  asc  ha,  ut 
sanctificarent  se  ip- 
sos. 

56.  Quserebant  er- 
go  Jesum,  et  collo- 
quebanlur  ad  invi- 
cem,  in  templo  stan- 
tes  :  Quid  putatis, 
quia  non  venit  ad 
diem  festum  ?  Dede- 
rant  autem  pontifi- 
ces  et  pharisaei  man- 
datum,  ut  si  quis 
cognoverit  ubi  sit, 
indicet,  ut  appre- 
hendant  eum. 


Jesus  se  retire  a  Ephrem,  en  attendant  la  semaine  de  Paques.  Ce  sera  d'Ephrem 
quaura  lieu  la  marche  definitive  pour  allcr  par  Jericho  et    Bethanie  a    Jerusalem. 

Mais  on  discute  sur  la  situation  d'Ephrem  en  deca  ou    au   dela  du  Jourdain. 

Les  Evangelistes  ont  fixe.il  semble,ce  point  de  geographie.Les  incidents  de  route 
(Benediction  des  enfants,  Preceptes  et  conseils,etc.)qu'i  n'ont  pu  etre  places  ni  d'un 
point  a  un  autre  dans  linterieur  de  la  Peree,  ni  dans  la  marche  vers  Bethanie 
pour  aller  ressusciter  Lazare,  appartiennent  en  effet  a  la  marche  definitive  vers 
Jerusalem.  Or,  le  point  de  depart  de  cetle  derniere  marche  par  Jericho  et  Bethanie 
vers  Jerusalem,  d'apres  les  Synoptiques,  c'est  la  Peree,  au  dela  du  Jourdain  ;  et 
d'apres  saint  Jean,  le  point  de  depart  c'est  la  retraite  dEphrem.Ephrem  etait  donc 
dans  Ia  Peree.  elc'est  jusque-la  que  Notre-Seigneur,apres  la  resurrection  de  La- 
zare,  pour  eviter  les  Juifs,adu  chercher  un  refuge  (non  pas  seulement  dans  la  Ju- 
dee,  comme  on  le  suppose,  au  lieu  appele  Taiyibeh). 

159.  Cependant  lapproche  immediate  de  la  Paque  fait  affluer  a  Jerusalem  les 
pelerins  soumis  aux  purifications  legales  preliminaires.  Amis  et  ennemis  Be—sont 
preoccupesde  rien  tant  que  de  voir  arriver  Jesus  ^  la  fete;c'est  l'heure}il  va  partir. 
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160.  Ad  festum  Paschae  ascensus  ultimus, 
parvulis  benedictis. 


13.   Tunc       oblati 
sunt  ei  parvuli , 


ut  manus    eis    impo 
neret,  et  orarel. 

Discipuli  autem    in- 
crepabant  eos. 


14.  Jesus  vero  ait 
eis :  Sinite  parvulos, 
et  nolite  eos  prohi- 
bere  ad  me  venire  : 
talium  est  enim  reg- 
num  cozlorum. 


15.  Et  cura  irapo- 
suisset  eis  manus, 
abiit  inde. 


13.    Et  offerebant 
illi  parvulos 


ut  tangeret  illos. 


Discipuli  autem 
comminabantur  offe- 
rentibus. 

14.  Quos      cum 
videret   Jesus, 

indigne  tulit,  et 

ait  illis:  Sinite 
parvulos  venire  ad 
me,  et  ne  prohibue- 
ritis  eos  :  talium 
enim  est  regnum 
Dei. 

15.  Amen  dico  vo- 
bis  :  Quisquis  non 
receperit  regnum 
Dei  velut  parvulus, 
non  intrabit  in  illud. 

16.  Etcomplexans 
eos,  et  imponens 
manus  super  illos, 
benedicebat  eos. 


15.  Afferebant 

autem     ad  illum     et 
infantes, 
ut  eos  tangeret. 


Quod  cum    viderent 

discipuli, 
increpabant  illos. 


16.  Jesus    autem 

convoc  ans    illos. 

dixit  :   Sinite 
puerosvenire  ad  me, 
et  nolite  vetare  eos  : 
talium  est  enim  reg- 
num  Dei. 

17.  Amen  dico  vo- 
bis :  Quicumque  non 
acceperit  regnum 
Dei  sicut  puer,  non 
intrabit  in  illud. 


Tout  ce  qui  precede,  depuis  le  message  de  la  maladie  de  Lazare,  est  de 
l'Evangile  de  saint  Jean.  Le  recitdes  Synoptiques  doit  reprendre  par  les  incidents 
de  route  qui  ont  ete  plus  haut  signales  comme  n'ayant  pu  prendre  place  aupara- 
vant. 

159.   Au    depait   de   la  Peree    pour  Jerusalem,    benediction  des  enfants  que  les 
meres  sont  heureuses  de  venir  presenter  et  de  faire  toucher  par  le  Sauveur, 
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161.  In  via,  de  praeceptis  et  consiliis  responsio. 


16.  Et   ecce   unus 


accedens, 
ait  illi  : 
Magister  bone,  quid 
boni  faciam  ut    ha- 
beam     vitam     aeter- 
nam  ? 

17.  Qui  dixit  ei  : 
Quid  me  interrogas 
de  bono  ? 

Unus  est     bonus, 

Deus. 
Si  autem   vis  ad  vi- 
tam    ingredi,    serva 
mandata. 

18.Dicitilli:Qua3? 
Jesus  autem    dixit  : 


Non  homicidium  fa- 
cies  ;  Non  adultera- 
bis  ;  Non  facies  fur- 
tum  ;  Non  falsum 
testimonium  dices  ; 

19.  Honora  pa- 
trem  tuum  et  ma- 
trem  tuam,  etdiliges 
proximun  tuum  si- 
cut  teipsum. 

20.  Dicitilli 
adolescens  : 


Omnia  haec  custo- 
divi  a  juventute  mea; 
quid  adhuc  mihi 
deest  ? 


17.  Et  cum  egres- 
sus  esset  in  viam, 
procurrens    quidam 

genu  flexo  ante  eum, 

rogabat  eum  : 
Magister  bone,  quid 
faciam,     ut      vitam 
xternam  percipiam  ? 

18.  Jesus    autem 
dixit  ei: 


Quid  me  dicis  bo- 
num  ?  Nemo  bonus, 
nisi  unus  Deus. 


19.       Praecepta 
nosti: 

Ne  adulteres :  Ne 
occidas;  Ne  fureris ; 
Ne  falsum     testimo- 

nium  dixeris ; 
Ne  fraudem   feceris; 
H  onor  a     patrem 
tuum  ei  matrem. 


20.  At  ille 

respondens,  ait  illi  : 

Magister, 
hsec  omnia  observavi 
a  juventute  mea. 


18.  Et  interroga- 
vit  eum  quidam 

princeps, 

dicens  : 
Magister  bone>  quid 
faciens  vitam    seter- 
nam  possidebo  ? 

19.  Dixit     autem 
ei  Jesus  : 


Quid  me  dicis  bo- 
num  ?  nemo  bonus 
nisi  solus  Deus. 


20.  Mandata 
nosti: 
Non  occides  ;  Non 
mcechaberis  ;  Non 
furtum  facies  ;  Non 
falsum  testimonium 
dices  ; 

Honora    patrem 
tuum  et  matrem. 


21.       Qui      ait  : 

Hxcomnia  custodivi 
a  juventute  mea. 


[XII.  p.  339) 


161.  En  route,    question  d'un  notable  avec  la  reponse  du  SauVeur  touchant   lefl 
Commandements  de  rigueur  et  les  Conseils  qui  sont  seulement  de  perfection. 
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21.  Ait  illi  Jesus 


si  vis  perfectus  esse, 
vade, 

vende  quse  habes,  et 
da  pauperibus,  et 
habebis  thesaurum 
in  ccelo  ;  et  veni,  se- 
quere  me. 

22.  Cum  audisset 
autem       adolescens 

verbum,  abiit  tristis; 
erat  enim  habens 
multas  possessio- 
nes. 


23.  Jesus     autem 
dixitdiscipulis  suis: 


Amen  dico  vobis, 
quia  dives  difficile 
intrabit  in  regnum 
coelorum. 


24.  Et  iterurn  dico 
vobis  :  Facilius  est 
camelum  per-  fora- 
men  acu$  transire,' 
quam  divitem  intra- 
re  in  regnum  ccelo- 
rum. 


21.    Jesus     autem 
intuilus  eum,  dilexit 
eum,  et  dixit    ei  : 
Ununi     tibi    deest  : 


vade, 

qusecumque  habes 
vende,  et  da  paupe- 
ribus,  et  habebis 
thesaurum  in  ccelo; 
et  veni,  sequere  me< 

22.  Qui 
contristatus  in  ver- 
bo,  abiit  moerens  ; 
erat  enim  habens 
multas  possessio- 
nes. 


23.  Et  circumspi- 
ciens  Jesus, 
ait  discipulis  suis  : 
Quam  diflicile  qui 
pecunias  habent,  in 
regnum  Dei  introi- 
bunt  ! 


24.  Discipuli  au- 
tem  obstupescebant 
in  verbis  ejus.  At 
Jesus  rursus  res-; 
pondens  ait  illis  : 
Filioli,  quam  diffi^ 
cileNest,  confidentes 
in  pecuniis,  in  reg- 
num  Dei  introire ! 

25.  Facilius  est 
camelum  per  fora- 
men  acus  transire, 
quam  divitem  intra- 
re  in  regnujn  Dei. 


22.     Quo    audito, 
Jesus  ait  ei: 


Adhuc      unum 
deest: 


tibi 


omnia  quaecumque 
habes  vende,  et  da 
pauperibus,  et  habe- 
bis  thesaurum  in 
coelo  ;  et  veni,  se- 
quere  me. 

23.  His  ille  audi- 
tis,  contristatus  est, 
quia  dives  erat 
valde. 

24.  Videns  autem 
Jesus  illum    tristem 

factum, 


dixit  : 
Quam  difficile,    qui 
pecunias  habent,  in 
regnum  Dei    intra- 
bunt  l 


25.  Facilius  est 
enim  camelum  per 
fovamenacus  trans- 
ire,  quam  divitem 
intrare    iil     re^num 


Dei. 


{p.       3231 


Le  danger  des  richesses  est 
talistes  parlent  d'un  passage  etroit 


a  cette  occasion  signale  avec^insistance.  (Les   orien- 
roit,  de   difficile  acces,  appele  trou  de   Vaiguille), 
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25.   Auditis  autcm 
his.  discipuli 
mirabantur     valde^ 
dicentes : 

Quis    ergo      poterit 
salvus  esse  ? 

26.     Aspiciens 
autem  Jesus, 
dixit  illis  : 

Apud  homines 
hoc  impossibile  est ; 
apud  Deum    autem 
omnia  po  ssibilia 
sunt. 


26.  Qui 
magis       admirabau- 
tur,  d  ice  rt  t  e  s    a  d 

semetipsos: 
Et  quis  potest    sal- 
vus  fieri? 

27.  Et      intuens 
illos  Jesus, 

ait  : 
Apud  homines 
impossibile  est, 
sed  non  apud  Deum  : 
omnia    enim    possi- 
bilia        sunt       apud 
Deum. 


26.  Et     dixerunt 
q  u  i     audiebant  : 

Et  quis   potest  sal- 
vus  fieri  ? 

27.  Ait       illis: 


Qux  impossibilia 
sunt  apud  homines, 
possibilia  sunt  apud 
Deum. 


162.  Ad  Petrum  de  promisso  centuplo. 


27.  Tunc  respon-i 
dens  Petrus,  dixit 
ei  :  Ecce  nos  reli- 
quimus  omnia,  et 
seeuti  sumus  te  , 
quid  ergo  eritnobis?' 

28.  Jesus      autem: 

dixit  illis  ■  Amen; 
dico  vobis,quod  vos, 
qui  secuti  estisme.in 
regeneratione,  cum 
sedorit  Filius  homi- 
nis  in  sede  majesta- 
tis  sua3,  sedebitis 
et  vos  super  sedes 
duodecim,  judican- 
tes  duodecim  tribus 
Israel. 

29.  Et  omnis  qui 
reliquerit  domum 
vel  tratres,  aut  so- 
rores,  aut  patrem, 
aut  matrcm,  aut 
uxorem,  aut  filios, 
aut  agros  propter 
nomen  meum, 


28.     Et    ccepit    ei 

Petrus       dicere  : 

Ecce  nos  dimisimus 

omnia^  et  secuti  su- 

mus  te. 


29.       Respondens 
Jesus  ait: 


28.     Ait      autem 
Petrus : 
Ecce  nos  dimisimus 
omnia,  et  secutisu- 
mus  te. 


29.  Qui  dixit  eis: 


(XII.     p.    229) 


162.  Par  contre  et  en  reponse  a  Pierre,  la  pauvrete  evangelique  de  ceux  qui  ont 
tout  quitlc  pour  Jrsus-Christ.  recoit  la  promesse  du  centuple,  centuple  non  a  U 
lettre  mais  ea  l'e,quivalent.  ' 
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centuplum  accipiet, 
et  vitam  seternam 
possidebit. 


30.  Multi  autem 
erunt  primi  novissi- 
mi,  et  nov  issim  i 
primi. 

CAPUT  XX 

1.  Simile  est  reg 
num  coelorum  ho- 
mini  patrifamilias, 
qui  exiit  primo  mane 
conducere  operarios 
in  vineam  suam. 

"2.  Conven  t  ione 
autem  facta  cum 
operariis  ex  denario 
diurno,  misit  eos  in 
vineam  suam. 

3.  Et  egressus 
circa  horam  tertiam, 
vidit  alios  stantes 
in  foro  otiosos, 

4.  Et  dixit  illis  : 
Ite  et  vos  in  vineam 


Amen  dico  vobis  : 
Nemo  est  qui  reli- 
querit  domura,  aut 
fratres,  aut  sorores, 
aut  patrem,  aut  ma- 
trem,aut  filios,  aut 
agros  propter  me 
et  propter  Evange- 
lium, 

30.  Qui       non 
accipiat 

centies  tantum,  nunc 
in  tempore  hoc, 
domos,  et  fratres, 
et  sorores,  et  ma- 
tres,  et  filios,  et 
agros,  cum  per- 
secutionibus,  et 
in  saeculo  futuro 
vitam  aeternam. 

31.  Multi  autem 
erunt  primi  novissi- 
mi,  et  novissimi 
primi. 


Amen  dico  vobis, 
nemo  est  quireliquit 
domuniy  aut  paren- 
tes,      aut      fratres, 

aut  uxorem, 

aut  ftlios, 


propter  regnum  Dei, 

30.  Et    non    reci- 

piat      multo     plura 

in  hoc  tempore, 


et  in  sseculo  venturo 
vitam  seternam. 


163.  Parabola  de  operariis  vineae. 


163.  Le  chapitre  xx  de  saint  Matthieu  souvre  par  la  parabole  des  ouvriers  appe- 
les  a  differentes  heures  du  monde  ,ou  de  la  vie.  Cest  eminemment  la  vocation  de 
tous  les  peuples  a  la  foi. 


EPLREM  INTER  ET     JEftlCHO 


329 


MATTH.    XX. 


MAItC,    X. 


LUC.  XVIII. 


JOAN. 


meam,  et  quod  jus- 
tuin  fuerit  dabo  vo- 
bis. 

5.  Illi  autem  abie- 
runt.  Iterum  autem 
exiit  circa  sextam  et 
nonam  horam  ;  et 
fecit  similiter. 

6.  Circa  undeci- 
mam  vero  exiit,  et 
invenit  alios  stantes 
et  dixit  illis  :  Quid 
hic  statis  tota  die 
otiosi  ? 

7.  Dicunt  ei:  Quia 
nemo  nos  conduxit. 
Dixit  illis  :  Ite  et 
vosin  vineammeam. 

8.Cum  seroautem 
factum  esset,  dicit 
dominus  vineae  pro- 
curatori  suo  :  Yoca 
operarios,  et  redde 
illis  mercedem,  inci- 
piens  a  novissimis 
usque  ad  primos. 

9.  Cum  venissent 
ergo  qui  circa  unde- 
cimam  horam  vene- 
rant.acceperunt  sin- 
gulos  denarios. 

10.  Venientes  au- 
tem  et  primi,  arbi- 
trati  sunt  quod  plus 
essent  accepturi  ; 
acceperuntautem  et 
ipsi  singulos  dena- 
rios. 

11.  Et  accipientcs 
murmurabant  adver- 
sus   patremfarr.ilias, 

12.  Dicentes  :  Hi 
novissimi  una  hora 
fecerunt,  et  pares 
illos  nobis  fecisti, 
qui  portavimus  pon- 
dus  diei  et  aestus. 


(32.         p.  330.) 


(31.         p.330) 


(XII.    p.  339.) 


Celte  parabole  est  la  dcrniere  des  instructions  donnees  dans  la  Peree,    au  dela 
du  Jourdain.  Mais  bientot  on  a  passe  le  fleuve,  on  est  definitivement  en  Judee. 

22 
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13.  At  ille  respon- 
dens  uni  eorum, 
dixit  :  Amice,  non 
facio  tibi  injuriam ; 
nonne  ex  denario 
convenisti  mecum   ? 

14.  Tolle  quod 
tuum  est,  et  vade  ; 
volo  autem  et  huic 
novissimo  dare  sicut 
et  tibi. 

15.  Aut  non  licet 
mihi  quod  volo  fa- 
cere?  an  oculus  tuus 
nequam  est,  quia 
ego  bonus  sum  ? 

16.  Sic  eruut  no- 
vissimi  primi,  et 
primi  novissimi  ; 
multi  enim  sunt  vo- 
cati,  pauci  vero 
electi. 


(31. 


p.  328.) 


(30. 


P> 


'28. 


[p.  323] 


164.  De  Passione  Christi  proxime  eventura. 


17.  Et    ascendens 

Jesus 
Jerosolymam, 


assumpsit 

duodecim 

discipulos     secrelo, 

et  ait  illis  : 


18.  Ecce  ascendi- 
mus     Jerosolymam, 


et  Filius  h  o  m  i  n  i  s 
tradetur  principibus 
sacerdoium  et  scri- 
bis:etcondemnabuni 
eum  morte.    ■ 


32.  Erant  autem 
in  via  ascendentes 
Jerosolyman  ;  et 
prajcedebat  illos  Je- 
sus,et  stupebant  ;  et 
sequentes  timebant. 
Et  assumens  ite- 
r  u  m      duodecim. 

ccepit  illis  dicere 
quse  essent  ei  ventu- 
ra. 

33.  Quia 

ecce         ascendimus 
Jerosolymam, 


et  Filius  hominis  tra- 
deturprincipibus  sa- 
cerdotum  et  scribis 
et  scnioribus,etdain- 
uabunt    cum    morte, 


31.         Assumpsit 
auiem  Jesus 
duodecim, 
et  ait  illis  : 


Ecce  ascendimus 
Jerosolymani,  et 

cous  ummabuntur 
omnia  quae  scripta 
sunt  per  prophetas 
de     Filio     hominis. 


=•    164.Sur  la  route  qurmonte  a  Jericho  et  ne  cessera  de  monter  jusqu'a  Jerusaletn, 
les  disciples   recoivent  la  conlidencc  de  la  Passion  prochaine  ^cf.  pp.  202  et  250). 
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19. Et  tradent eum 

gentibus 
ad  illudendum , 

et        flagellandum , 

et  crucifigendumyet 
tertia  die   resurget. 


et        tradent       eum 
gentibus  ; 

34.  Et  illudent  ei, 
et  conspuent  eum, 
et  flagellabunt  eum, 


et  interficient   eum  ; 
ettertiadieresursret. 


32.  Tradeiur  enim 
gentibus,  et  illude- 
tur  et  flagellabitur 
et  conspuetur  : 

33.  Et  postquam 
flagellaverint,  occi- 
dent  eum,  et  tertia 
die  resurget. 

34.  Et  ipsi  nihi] 
horum  intellexe- 
runt,et  erat  verbum 
istud  absconditum 
ab  eis,  et  non  intel- 
ligebant  quae  dice- 
bantur.    " 

165.  Filiorum  Zebedaei  ambitiosa  petitio. 


20.  Tunc  accessit 
ad  eum  mater  filio- 
rum  Zebedaei  cum 
filiis  suis,  adorans 
et  petens  aliquid  ab 
eo. 


21 .   Qui  dixit  ei  : 
Quid  vis  ? 


Ait  illi  :  Dic  ut  se- 
deant  hi  duo  filii 
mei,unus  ad  dex- 
teram  tuam,  et  unus 
ad  sinistram  in  reg- 
no  tuo. 


35.  Et  accedunt 
ad  eum  Jacobus  et 
Joannes,  filii  Zebe- 
daoi,  dicentes  :  Ma- 
gister,  volumus  ut 
quodcumque  petie- 
rimus,  facias  nobis. 

36.  At    ille    dixit 

eis  : 

Quid  vultis  ut  faciam 
vobis  ? 


37.  Et  dixerunt  : 
Da  nobisut  unus  ad 
dexteram  tuam,  et 
alius  ad  sinistram 
tuam  sedeamus  in; 
gloria  tua. 


(35.         p.  333.) 


(XII.     p.  339.) 


165.  Mais    la  Passion  sera    suivie   de    la    resurrection,   et    celle-ci    est   evidem- 
-ment  ce  qui  provoque  la  requete  ambitieuse   delafemrae   et  des  fils  de  Zebedeej 
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MATTH.    XX. 


MAI5C.    X. 


LUC    XVUI 


JO AN.    XI 


22.  Rcspondens 
aulem  Jesus,  dixit  : 
Nescitis  quid  peta- 
tis.  Potestis  bibere 
calicem,    quem    ego 

bibiturus  sum  ? 


Dicunt  ei 
mus. 


Possu- 


23.  Ait  illis  :   Ca- 
licem  quidem   meum 
bibetis ; 


sedere  autem  ad 
d  e  x  ie  r  a  m  m  e  a  m 
vel  sinistram,  non 
est      meum         dare 

vobis, 
sed  quibus  paratum 
est  a  Patre  meo. 

24.  Et  audientes 
decem,indignati 
sunt  de  duobus  fra- 
tribus. 

25.  Jesus  autem 
vocavit  eos  ad  se,  et 
ait  :  Scitis  quia 
principes  gentium 
dominantur  eorum  : 

et  qui  majores  sunt, 
potestatem  exercent 
in  eos. 

26.  Non  ila  erit 
inter  vos  ;  sed  qui- 
cumque  voluerit 
inter  vos  major  iieri, 
sit  vester    minister  ; 

27.  Et  qui 
voluerit     inter     vos 

primus  esse, 
erit  vester  servus, 


88.   Jesus     autem 

ait    eis   :     Nescitis 

quid  petatis.  Poles- 

tis   bibere    calicem, 

quem  ego  bibo  ? 

aut  baptismo  quo 
ego  baptizor  bap- 
tizari  ? 

39.  At  illi  dixe- 
runt  ei  :  Possumus. 
Jesus  autem  ait  eis  : 
Calicem  quidem 
quem  ego  bibo  bi- 
betis  ;  et  baplismo 
quo  ego  baptizor 
baptizabimini  : 

40.  Sedere  aulem 
ad  dexteram  meam 
vel  ad  sinistram, 
non  est    meum    dare 

vobis_, 
sed  quibus paratum 
est. 

41.  Et  audientes 
decenn         co:periint 

indignari    de 
Jacobo  et  Joanne. 

42.  Jesus    aulem 
vocans  eos, 

ait  illis  :  Scitis  quia 
hi  qui  videntur 
principari  gentibus, 

dominantur   eis, 
et  principes    eorum 
poteslatem     habent 
ipsorum. 

43.  Non  ita  est 
autem  invobis  :  sea 
quicumque  voluerit 
fieri  major,  erit  ves- 
ter  minisler  ; 

44.  Et  quicumque 
voluerit      in       vobis 

primus  esse, 

jerit  omnium  servus. 


(34.         p.  331.) 


[p.     323] 


d'ou  1'indignation  des   apotres    contre  les  deux  freres  et  leurs  collegues,  e.t  la  U 
con  d'humilite  dont  les  uns  et  les  autres  avaient  egalement  besoin. 


PROPE  JERICHO 


MATTH.    XX. 


M  AIIC.       X 


28.  Sicut  Filius 
hominis  non  venit 
ministrariy  sed  mi- 
nistrare,  el  dare 
animam     suam    re- 


45.  Nam  et  Filius 
hominis  non  venil 
ut  ministraretur  ei, 
sed  ut  ministraret, 
et       daret      anim&m 


demptionem     pro  suam  redemplionem 
multis.  pi'0  multis. 


Liic.  xvm. 
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JOAN 


(29.       p.  337). 


166.  Caecus  prope  Jericho  sanatus. 


35.  Faclum  est 
autem,  cum  appro- 
pinquaret  Jericho, 
caicus  quidam  sede- 
bat  secus  v.iam, 
mendicans. 

36.  Et  cum  audi- 
ret  turbam  praeter- 
euntem,  interroga- 
bat  quid  hoc    esset. 

3>  .Dixerunt  autem 
ei  quod  Jesus  Na- 
zarenus  transiret. 

38.  Et  clamavit 
dicens  :  Jesu,  fili 
David,miserere  mei. 

39.  Et  qui  prae- 
ibant,  increpabant 
eum  ut  taceret.  Ipse 
vero  multo  magis  cla- 
mabat  :  Fili  David, 
miserere   mei. 

40.  Stans  autem 
Jesus  jussit  illum 
adduci  ad  se.  Et 
cum  appropinquas- 
sct,  i  n  te  rroga  vi  t 
illum, 

41 .  Dicens  :  Quid 
tibi  vis  taciam  ?  At 
ille  dixit  :  Domi- 
ne,  ut  videam. 

42.  Et  Jesus  dixit 
[\\[  :  Respice,      lides 

(46.     p.  o'3fi)       |tna  te  salvum  fecit. 


(XII.      p.339.) 


166.  La  guerison  d-un  aveugle  est  placee  par    saint    Luc    avant  d'entrer   dans  U 
ville,  cum  appropirmuaret  Jericho  ;  on  peuten  croire  rEvangelisle. 
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AD  ULTIMUM  PASCHA 


MATTH.      XX. 


MARC.    X. 


LUC. XVIII. 


JOAN.   XI. 


(28.      p.  333) 


(45.       p.  333) 


46.     Et 
Jericho  : 


veniunt 


43.  Et  confestim 
vidit,  et  sequebatur 
illum  magnificans 
Deum.  Et  ornnis 
plebs,  ul  vidit,  dedit 
laudem  Deo. 


[p.  323] 


CAPUT  XIX 
167.  In  Jericho  apud  Zachaeum. 

1.  Et  ingressus 
perambulabat  Jeri- 
cho. 

2.  Et  ecce  vir 
nomine  Zachseus, 
et  hic  princ<jps  erat 
publicanorum,  et 
ipse  dives  ; 

3.  Et  quaerebat 
videre  Jesum  quis 
esset  ;  etnon  poterat 
prae  lurba.quia  sta- 
tura  pusillus  erat. 

4.  Et  praecurrens 
ascendit  in  arborem 
sycomorum  ut  vide- 
ret  eum,  quia  inde 
erat  transiturus, 

5.  Et  cum  venis- 
setadlocum,  suspi- 
ciens  Jesus  vidit 
illum,  et  dixit  ad 
eum  :  Zachaee,  festi- 
nans  descende,  quia 
hodie  in  domo  tua 
oportet  me    manere. 

6.  Et  festinans 
descendit,  et  excepit 
illum  gaudens. 

7.Et  cum  viderent 
omnes,  murmura- 
bant,  dicentes  qnod 
ad  hominem  peccato- 
rem  divertisset. 

167.  Puis,  une  fois  enlre  dans  )a  ville,  egalement  d'apres  saint  Luc,  reception 
de  Jesus  cltez  le  publicaiii  Zachce  desorniais  bienfaiteur  des  pauvres  et  bientot 
apotre  du  Christ. 
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JOAN 


(29./;.  337) 


8.  Stans  autcm 
Zachams,  dixit  ad 
Dominum  :  Ecce  di- 
midium  bonorum 
meorum,  Domine,- 
do  pauperibus  ;  et 
si  quid  aliquem  de- 
fraudavi,reddo  qua- 
druplum. 

9.  Ait  Jesus  ad 
eum  :  Quia  hodie 
salus  domui  huic 
facta  est  :  eo  quod 
et  ipse  filius  sit 
Abrahae. 

JO.  Venit  enim 
Filius  hominis  quaj- 
rereetsalvum  facere 
quod  pcrierat. 

168.  Parabola  decem  mnarum. 


1 1.  Haec  illis  au- 
dientibus,  adjiciens, 
dixit  parabolam,  eo 
quod  esset  prope 
Jerusalem,  et  quia 
existimarent  quod 
fonfestim  rcgnum 
Dei    manifestaretur. 

12.  Dixit  ergo  : 
Homo  quidam  aobi- 
lis  abiit  in  regionem 
longinquamaccipere 
sibi  regnum,  et  re- 
verti. 

13.  Vocatis  autem 
decem  servis  suis, 
dedit  eis  decem 
mnas,et  ait  ad  illos: 
Negotiamini  dum 
venio. 

14.  Cives  autem 
ejus  oderant  eum  ; 
el  miserunt  legatio- 
nem      post       illuni, 


(46b.  p.  337.) 


(XII.     p.  339) 


168.  A  la  suile,  la  parabole  des  mines.  Cette    parabole  est  differente,  pour  quel- 
[ues  details,   de  la  parabole  des  talents  que  rapportera  saint  Matthieu  parmi    les 
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JOAN.     XI 


(28.        p.   333) 


(M*.    p.   334) 


dicentes  :  Nolumus 
hunc  regnare  super 
uos. 

15.  Et  factum  est 
ut  rediret  accepto 
regno  ;  etjussit  vo- 
cari  servos,  quibus 
dedit  pecuniam,  ul 
sciret  quantum  quis- 
quenegotiatusesset. 

16.  Venit  nutem 
primus,dicens:  Do- 
mine,  mna  tua  de- 
cem  mnas  acquisi- 
vit. 

17.  Et  ait  illi  : 
Euge,  bone  serve, 
quia  in  modico  fuis- 
ti  iidelis,eris  potes- 
tatem  habens  super 
decem  civitates. 

18.  Et  alter  venil, 
dicens  :  Domine, 
mna  tua  fecit  quin- 
que  mnas. 

19.  Et  huic  ait  ; 
Et  tu  esto  super 
quinque  civitates. 

20.  Et  alter  venit, 
dicens :  Domine,ecce 
mna  tua,  quam  ha- 
bui  repositam  in 
sudario. 

21.  Timui  enim 
te,  quia  homo  aus- 
terus  es  :  tollisquod 
non  posuisti,  et  me- 
tis  quod  non  semi- 
nasti. 

22.  Dicit  ei  :  De 
ore  tuo  te  judico, 
serve  nequam.  Scie- 
bas  quod  ego  homo 
austerus  sum,  lol- 
lens  quod  non  posui , 
et  metens  quod  non 
seminavi.  S 


[p.  323] 


enseignements  de  la  Grande  Semaine  ;  elle  a  d'ailleurs  ici  une  vraie  couleur  locali 
prise  de  lhistoire  d'Arphelaus  dont  la  regidence  royale  avait  ete  a  Jerichg. 
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LUC.    X!X. 
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23.  Et  quare  non 
dedisti  pecuniam 
meam  ad  mensam, 
ut  ego  veniens  cum 
usuris  utiqueexegis- 
sem  illam  ? 

24.  Et  astantibus 
dixit  :  Auferle  ab 
illo  mnam,  et  date 
illi  qui  decem  mnas 
habet. 

25.  Et  dixerunt 
ei  :  Domine,  habet 
decem  mnas. 

26.  Dico  aulem 
vobis.  quia  omni 
habenti  dabitur,  et 
abundabit  ;  ab  eo 
autem  qui  non  ha- 
bet,  et  quod  habel 
auferetur  ab  eo. 

27.  Yerumtamen 
inimicos  meos  illos, 
qui  noluerunt  me 
regnare  super  se, 
adducite  huc,  et 
interficite  ante  me. 

28.  Et  his  dictis, 
praecedebat  ascen- 
dens    Jerosolymam. 


169.  Duo  caeci  in  egressu  sanati. 


29.  Et  egredien- 
tibus  illis  ab  Jeri- 
clio,  secuta  est  eum 
turba  multa  ; 

30.  Et  ecce    duo 
cceci,  sedentes 

secus  viam, 


46...  et  proficis- 
cente  eo  de  Jericho, 
et  discipulis  ejus,  f»l 
plurima  multitudine, 


filius  Timasi,  Barti- 
maeusccecus,see£e/;tf/ 
juxta  viam  mendi- 
cans-. 


(29. />.   342) 


(XII.  p.  330) 


169.  Sur  le  passage  des  grandes  foules  et  sous  le  ciel  brulant  de  la  Palestine, 
plus  encore  que  sous  le  notre,  il  ne  manque  pas  d  aveugles  implorant  la  pitie  des 
passanls.  Pourquoi  s'etonner  si,  dapres  le  miracle  opere  a  lentree  de  la  ville 
de  Jericho,  uous  trouvons  sur  la  rpute,»,  U  sortie,encore  denx    avengles  gueris? 
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AD   ULTIMUM   PASCHA 


MATTH.    XX. 


MARC.     X. 


audierunt  quia 
Jesus 
transiret,   et  clama- 
verunt,dicentes:  Do- 
mtne,  miserere  nos- 
tri,  fili  David, 

31.  Turba  autem 
increpabat  eos,  ut 
tacerent.  At  illi 
magis 
clamabant,dicentes  : 
Domine.  miserere 
nostri,  fili  David. 

32.  Et    stetit 
Jesus 
et  vocavit  eos. 


et  ait  : 
Quid     vultis   ut    fa- 
ciam   vobis  ? 

33.  Dicunt  illi  : 
Domine,  ut  aperian- 
tur  oculi  nostri. 

34.  Misertus  au- 
tem  eorum  Jesus, 
tetigitoculos  eorum. 


Et  confestim  vide- 
runt,  et  secuti  sunt 
eum. 


47..     Qui      cum 

audisset  quia 
Jesus    Nazarenus 
est,    ccepit    clamare 
et     dicere    :      Jesu, 
fili    David, 
miserere  mei. 
48.    Et   commina- 
bantur   ei   multi    ut 
taceret.  At  ille 
multo  magis 
clamabat  : 
Fili  David, 
miserere  mei. 

49.  Et  stans 
Jesus      prozcepit 

illum  vocari. 
Et  vocant      ccecum, 
dicentes  eis:  Animce- 
quior    esto  ;    surge, 
vocat  te. 

50.  Qui  projecto 
vestimento  suo  exi- 
liens,  venit  ad   eum. 

51.  Et  respondens 
Jesus     dixit     illi 
Quid  tibi  visfaciain 

Cozcus  autem  dixii 
ei  :  Rabboni,  ut  vi- 
deam. 


52.  Jesus  autem 
ait  illi  :  Vade,  fides 
tua  te  salvum  fecit. 
Et  confestim  vidit, 
et  sequebatur  eum 
in  via. 


LUC.  XIX, 


JOAN.      XI, 


(28.    p.  327) 


[p.  323] 


deux  selon  le  recit  de  saint  Matthieu,  c,uoique  un  seul,  le  plus  connu  sans  doute, 
soit  nomme  par  saint  Marc  (de  la,  imperfection  inevitable  dans  la  juxtaposition  des 
textes). 

On  a  repris,  selon  saint  Luc,la  marche  vers  Jerusalem.  Quant  a  la  visite  de  Je- 
sus  a  Jericho  etdans  la  maison  dc  Zachee,elle  a  ete  assez  legilimement  marquee  au 
Jetidi(prem\evc  semaine  de  Nisan)  pour  le  plus  tard,  attendu  que  le  Vendredi  doit 
avoir  lieu  1'ascension  des  25  a  30  kilometres  qui  separent  la  ville  de  Jericho  du 
vilbige  deBethanie,  ou  il  faut  atriver  le  soir,  avant  que  ne  commence  le  sabbat  du 
lendemain.. 
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170.  Bethaniae  ccena  et  unctio. 


CAPUT  XII 


Matth.  xxvi  anticip. 


6.    Quum    autem 
Jer.us  e&set  in   Be- 
thania      in     domo 
Simonis  leprosi, 


7 .  Accessit  ad  eum 

mulier  habens 

alabastrum 

unguenti   pretiosi, 


et 
effudit  super   caput 
ipsius  recumbentis. 


Marc.  xiv  anticip. 


3.  Et  quura   esset 

Bethaniae 


in    domo     Simonis 
leprosi, 


et  recumbcret, 
venit  mulicr 


habens  alabastrum 
unguenti 

nardi  spicati 
pretiosi, 


et  fracto  alabastro, 

cffudit  super  caput 
cjus. 


(19, 


sm 


Jesus  ergo  ante 
sex  dies  Paschae 
venit  Bethaniam.ubi 
Lazarus  fuerat  mor- 
tuus,  quem  suscita- 
vit  Jesus. 


2.  Fecerunt autem 
ei  coenamibi; 


et  Martha  ministra- 
bat,  Lazarus  vero 
unus  erat  ex  dis- 
cumbentibus  cum 
eo. 

3.  M  a  ria  er go 
acccpit  libram 
unguenti       nardi 

pistici  pretiosi, 


et  unxit  pedes  Jesu. 

et      extersit     pedes 

ejus  capillis  suis ; 


et  domus  impleta  est 
ex   odore    unguenti. 


170.  Halte  a  Bethanie,  le  sixieme  jouravant  la  Paque,  selon  1'indication  de  saint 
Jean.  L'arrivee,qui  est  generalement  placee  au  vendredi,auiait  pu  avoir  lieu  le  sa- 
medi,  a  la  condilion  que,  le  voyage  ayant  ele  fait  le  vendiedi.  on  eut  pu  passer  le 
jour  du  sabbat  en  un  lieu  de  la  route,separe  seulementde  Bethanie  par  une  faible 
distance  dontle  parcours  etait  permis  le  jour  du  sabbat,ou  facile  a  franchir  aussilot 
le  sabbat  passe.Le  festin  donne  a  Notre-Seigneur  dansla  maisonde  Simon  est  ra- 
conte    ici  a    sa  vraie    place  par  Je    quatrieme   evangeliste  ;  joignons-y   les    deux 
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XXVI. 

8.    Videntes    au- 
tem  discipuli, 

indignati  sunt, 
dicentes  :  Ut  qu  id 
perditio  hxc  ? 


9.Potuitenim  istud 
venumdari    multo, 


dari 


et 
pauperibus 


XIV 

4.  Erant  autem 
quidam  indigne  fe- 
rentes  intra  seme- 
tipsos  et  dicentes  : 
Ut  quid  perditio  is- 
ta  unguenti  facta 
est  ? 


10.   Sciens   autem 
Jesus,  ait  illis  : 


Quid  molesti  estis 
huic  mulieri  ?  opus 
enim  bonum  opera- 
ta  est  in  me. 

1 1 .  Nam  semper 
pauperes      habetis 
vobiscton  ; 


meautam  nonscnv 
per  habetis. 


5.    Poterat    enim 
unguentum       istud 

venumdari 
plus  quam    trecen- 
tis       denariis,       et 
dari    pauperibus. 


Et    fremebant    in 
eam. 

6.    Jesus    autem 
dixit  : 
Sinite  eam, 


quid  ilii  nwlesti  es- 
tis  ?  Bunum  opus 
operata  est  in  me. 

7.  Semper  enim 
pauperes  habetis 
vobiscum;  et  quum 
volueritis,  potestis 
illis  benefacere  ; 
me  autem  non  sem- 
per  habetis. 


(28.        p.331.) 


4>Dixit  ergo  unus 
ex  discipulis  ejus, 
Judas  Iscariotes,qui 
erat  eum  traditurus: 

5.  Quare  hoc  un- 
guentum  non  veniit 
trecentis  denariis, 
et  datum  est  egenis? 


6.  Dixitautem  hoc, 
non  quia  de  egenis 
pertinebat  ad  eum, 
sed  quia  fur  erat, 
et  loculos  habens, 
ea  quae  mittebantur 
portabat. 


7 ' .Dixit  ergoJesus  : 
Sinite  Utamy 
ut  in  diemsepulturae 
mese    servet  illud. 


8.  Pauperes   enim 
se  m  p  er    hab  e  t  is 
vobiscum  : 


me  autem  non  seni- 
habetis. 


recits   de  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc    qui  |figureront,  il  est  vrai,  un    peu  plus 
tard,  mais  alors  occasionnellement  et  dune  maniere  retrospective  ip.  396;. 


BETHANIiE 


341 


MATTH.  XX 


MARC.   X, 


LUC.  XIX. 


JOAN.    XII. 


12.  Mittens  enim 
haec  unguentum  hoc 
in    corpus      meum, 

ad  sepeliendum  me 
fecit. 

13.  Amcn  dico 
vobis,  ubicumque 
pvxdicatum  fuerit 
kocEvangehiam,  in 
toto  mundo,  dice- 
tur  et  quod  hsec  fe- 
cit  in  mernoriam 
ejus. 


XIV 


8.     Quod     habuit 
haec,  fecit  : 


praevenit  ungere 
corpus  meum  in  se- 
pulturam. 

9.  Amemdicovo- 
bis  :  Ubicumque 
praedicatum  fuerit 
Evengelium  istud, 
in  universo  mundo, 
et  quod  fecit  hsec, 
narrabitur  in  me- 
moriam  ejus. 


Cogitant  Judxi  Lazavum  intevficeve. 


9.  Cognovit  ergo 
turba  multa  ex  Ju- 
daeis  quia  illic  est  ; 
et  venerunt,  non 
propter  Jesum  tan- 
tum,sed  ut  Lazaruni 
viderent,  quem  sus- 
citavit  a  mortuis. 

10.  Gogitaverunt 
autem  principes  sa- 
cerdotum  ut  et  La- 
zarum  interficerent, 

11.  Quia  multi 
propler  illum  abi- 
bant  ex  Judaeis,  et 
credebant  inJesum. 


A  propos  des  Juifs  venus  ce  jour  la  de  Jerusalem,  plusieurs  passages  rabbini- 
ques  prouvent  que  Belhphage  et  sa  banlieue  etaient  envisages  comme  faisant 
partie  de  la  ville  sainte  ;  d'ou  la  possibilite  de  se  rendre  a  Bethanie  le  jour  du 
sabbat  sans  violer  la  Loi,  si  toutefois  ils  n'ont  pas  attendu  au  soir,le  sabbat  etant 
termine. 

La  visite  des  Juifs  —  visitede  curiosite  — faite  alors  seulement  a  Lazare,  donne 
le  droit  de  penser  que  1'heureux  ressuscile  avait,  ainsi  que  ses  soeurs,suivi  Jesus 
dans  sa  retraite  a  Ephrem  et  quils  arrivaient  ensemble  le  meme  jour  a  Bethanie. 
Cest  sans  doute  pour  cela  que  le  festin  a  lieu  dans  une  autre  maison  cjue  la  sienne. 

Le  festin  a  sa  place  vraisemblable  le  samedi,  puisqne  le  lendemain,  «  in  cvasti- 
num  »  selon  saint  Jean,  eut  lieu  lentree  triomphante  de  Jesns  dans  Jerusalem. 
Or,  le  lendemain  elait  le  premier  jour  de  la  semaine,  correspondant  au  Dimanche, 
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CAPUT   XXI 


CAPUT  XI 


171.  Christo  Regi  venienti  super  pullum  ovantes"  turbae. 


1 .  Et  cum  appro- 
pinquassent  Jeroso- 
lymis,    et    venissent 

Bethphage 

ad  montem   Oliveti, 

tunc      Jesus      misit 
duos  discipulos, 

2.  Dicens  eii  :  Ite 
in   castellum     quod 

ccntfa    vos  est, 

et  statim 
iuvenietis  asinam 
alligatam,et  pullum 
cum  ea  ; 


solvite, 
et  adducite  mihi  ; 

3.  Et  si  quis  vobis 
avliquid    dixerit, 


dicite 
quia    Dominus     his 
opus  liabet,     et  con- 
festim  dimittet   eos. 


i.Et  cum  appropin- 
quarent  Jerosolymse 


et  Bethanice  ad  mon- 
tem  Olivarum, 

mitlit  duos 
ex  discipulis  suis, 
2.  Et  aitillis  :  Ite 
in  castellum  quod 
co  ntra  vos  est,et  sta- 
tim  introeuntes  illuc, 

invenietis   pullum 


29.  Et  factum  est 

cum 
appropin  quasset 

ad     Bethphage      et 

Bethaniam,   ad  mon- 

tem      qui       vocatur 

Oliveti, 

misit   duos 

discipulos  suos, 

30.  Dicens :  Ite 
in  castellum  quod 
contra  est,    in  quod 

introeuntes. 


invemetis 


wllu 


m 


ligatum,super  quem  ^asinx  alligatum,  cui 


nemo    adhuc    homi 
num    sedit  ;    solvite 
illum,  ct  adducite. 

3.    Et  si    quis 
vobis  dixerit : 

Quid  facitis? 

dicite 
quia  Domino  neces- 
sarius  est  ;   et  con- 
tinuo  illum  dimittet 
huc. 


nemo  unquamhomi 

num    sedit :    solvite 

illum,  et  adducite. 

31.     Et     si     quis 

vos   interrogaverit  : 

Quare  solvitis  ?   sic 

dicetis  ei  : 
Quia  Dominus  ope- 
ram  ejus   desiderat, 


12.    In   crastinum 
autem, 


Lc  recit  evangelique,  pour  la  premiere  moitie  de  la  Grande  Semaine,  offre  a  Ia 
lcclurc  deux  series  distinctesrcelle  des  /azfc,clairement  assignes  a  chacun  des  trois 
prcmiers  jours,  et  celle  des  enseignements.  rapportes  a  la  suite  sans  distinction 
apj);nente  par  journees,  dont  il  ne  sera  pas  neanmoins  difficile  de  faire  le  depart. 

17  I.  Le  Dimanche,  Tentree  a  Jerusalem  racontee  par  les  quatre  Evangelistes. 
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4.  Hoc  autem  to- 
tum  factum  est,  ut 
adimpleretur  quod 
dictum  es.t  per  Pro- 
phetam  dicedtem  : 

5.  Dicite  filise  Si- 
on  :  Ecce  rex  tuus 
venit  tibi  mansue- 
tus,  sedens  super 
asinam,  et  pullum 
filium  subjugalis. 

6.  Euntes     autem 
discipuli 

fecerunt   sicut  prae- 
cepit  illis  Jesus. 


7.  Et    adduxerunt 
asinam     et   pullum, 


4.     Et     abeuntes 


invenerunt     pullum 


ligatum  ante  januam 
foris  in  bivio  ;  et 
solvunt  eum. 

5.  Et  'quidam  de 
illic  stantibus 
dicebant  illis  : 

Quid  facitis  solven- 
tes  pullum  ? 

6.  Qui     dixerunt 
eis  sicut  prseceperat 

illis   Jesus, 


et  dimiserunt  eis. 
7.    'Et     duxerunt 
pullum 
ad  Jesum  ; 


ZI.Abievunt  autem 
qui   missi    erant  ; 


et  invenerunt,  sicut 
dixit  illis,  stantem 
pullum. 

33.     Solventibus 
autem   illis   pullum, 

dixerunt       domini 
ejus    ad     illos  : 
Quid 

solvitis   pullum  ? 
34.  Atilli dixerunt: 


Quia  Dominus    eum 
necessarium    habet. 

35.    Et    duxerunt 
illum 

ad  Jesum. 


turba  multa,quae  ve- 
nerat  ad  diem  fes- 
tum,  cum  audissent 
quia  venit  Jesus  Je- 
rosolyman, 

13.  Acceperunt 
ramos  palmarum, 
et     processerunt 

Depuis  Bethphage,  sur  le  versant  oriental  du  mont  des  Oliviers  qui  separe  Be- 
thanie  de  Jerusalem,  marche  triomphale  de  Jesus,  monte  sur  un  anon,  aux  dccla- 
mations  des    foules  deja   arrivees    a  Jerusalem  ou  arrivant  avec 'Lui, 


344 


MAJOR.  HfcBt).  DIE  I 


MATTH.     XXI. 


LUC.    XIX. 


MAIIC.   XI. 


JOAN.      XII. 


1 ..  et  imposuerunt 
super  eos  vestimenta 
sua,  et  eum  desuper 
sedere  fecerunt. 


8.  Pluriraa  autem 
turba  straverunt 
vestiinenta  sua  in 
via  ;  alii  autem  cae- 
debant  ramos  de 
arboribus,et  sterne- 
bant  in  via. 


1 ..  et  imponunt  illi 
vestimenta  sua,  et 
sedit  super  eum. 


8.  Multi  autem 
v  e  st  i  m  enta  sua 
straverunt  in  via\ 
alii  autem  frondes 
csedebant  de  ar- 
boribus  et  sterne- 
bant  in  via. 


35.  .Et  jactantes  ves- 
timenta  sua  supra 
pullum,  imposue- 
runt  Jesum. 


36.  Eunte     autem 
illo, 
s  ub  sterneb  ant 
ves  t i menta     sua 
in  via. 


37.  Et  cum  appro- 
pinquaret  jam  ad 
descensum  montis 
Oliveti,  coeperunt 
omnes  turbae  disci- 
pulorum  gaudentes 
laudare  Deum  voce 
magna  super  omni- 
bus  quas  viderant 
virtulibus, 


obviam  ei,  et  clama- 
bant:  Hosanna,  be- 
nedictus  qui  venit 
in  nomine  Domini, 
Rex  Israel   ! 

14.       Et      invenit 
Jesus      asellum, 


et  sedit   super  eum, 
sicut  scriptum  est : 

15.  Noli  timere. 
filia  Sion ;  ecce  rex 
tuus  venit  sedens 
super  pullum  asinae. 

16.  Haac  non  cog- 
noverunt  discipuli 
ejus  primum  ;  sed 
quando  glorificatus 
est  Jesus,  tuncrecor- 
dati  sunt  quia  haec 
erant  scripta  de  eo, 
et  haec  fecerunt    ei. 


Si  ce  fut  le  10  de  Nisan.c'etait  le  jour  meme  ou,  d'apres  la  Loi,on  allait  ch< 
en  un  lieu  designe,pres  des  murs  de  la  ville,  1'agneau  qui  devait  servir  a  la  ce 
tion  de  la  Paque  dans  chaque  famille. 


ercher 
lebra- 
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9.  Turbae  autem, 
quae  praecedebant,  et 
quae  sequebantur, 
clamabant,  dicentes: 
Hosanna  filioDavid; 
Benedictus  qui  vejiit 
in  nomine  Domini ; 


Hosanna    in     altis- 
simis  ! 


9.Etqui  pvxibant, 
et  qui  sequebantuv, 
clamabantydicentes : 
Hosanna  ! 

10.  Ben  ed  ic  tu  s 
qui  venit  in  nomine 
Domini ;  benedictum 
quod  venit  regnum 
patris  nostri  David  : 
Hosanna  in  excelcis! 


38.  Dicentes  :  Be- 
nedictus  qui  venit 
rex  in  nomine  Domi- 
ni,  pax  in  ccelo,  et 
gloria  in  excelsis. 


39.  Et  quidam 
pharisaeorum  de  tur- 
bis  dixerunt  ad 
illum  :  Magister, 
increpa  discipulos 
tuos. 

40.  Quibus  ipse 
ait  :  Dico  vobis  quia 
si  hi  tacuerint,  lapi- 
des  clamabunt. 


17.  Testimonium 
ergo  perhibebat 
turba  quae  erat  cum 
eo  quando  Lazarum 
vocavit  de  monu- 
mento,  et  suscitavit 
eum  a  mortuis. 

18.  Propterea  et 
obviam  venit  ei  tur- 
ba,  quia  audierunt 
eum  fecisse  hoc  sig- 
num. 

19.Pharissei  ergo 
dixerunt  ad  semet- 
ipsos  :  Yidetis  quia 
nihil  prolicimus  ? 
ecce  mundus  totus 
post  eum  abiit. 


(20.         /?.354.) 


Aux  ovalions  du  peuple  viennent  se  meler,  selon  saint  Jean  et  saint  Luc,  le  depit 
haineux  et  les  murmures  des  Pharisiens. 

23 
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172.  Fletus  Christi  super  civitatem. 

41.  Et  ut  appro- 
pinquavit,  videns 
civitatem  Hevit  super 
illam,,  dicens  : 

42.Quia  si  cogno- 
rissesettu^etquidem 
in  hac  die  tua,  quse 
ad  pacem  tibi  !  nunc 
autem  abscondita 
sunt  ab  oculis    tuis. 

43.  Quia  venient 
dies  in  te,  et  cir- 
cumdabunt  te  inimi- 
ci  lui  vallo,  et  cir- 
cumdabunt  te,  et 
coangustabunt  tej 

undique, 

44.  Et  ad  terram 
prosternent  te  et; 
iilios  tuos  qui  in  te 
sunt,  et  non  relin- 
quent  in  te  lapidem: 
super  lapidem,  eo 
quodnon  cognoverisl 
tempus  visitalionis 
tuas. 

173.  Ingressus  Jerosolymam  in  templum, 


10.  Et  cum  inlras- 
set  Jerosblymam, 
commota  est  univer- 
sa  civitas,  dicens  : 
Quis  est  hic   ? 

11.  Populi  autem 
dicebant  :  Hic  est 
Jesus  propheta  a 
Nazareth     Galilaeae, 

12.  Et  intravit  Je- 
sus  in  templum  Dei, 


sero  in  Beihaniam 

11.  Et    introivit 
Jerosolymam 


in  templum 


172.  A  la  descente  et  au  detour  du  chemin,d'ou  1'on  apercoit  tout  a  coup  la  ville 
Jesus  pleure  siirJepisalem  a  cause  du  crime  qui  se  prepare  et  des  malheurs    aui 
en  seront  le  chatiment.  '  " 

173.  Aumilieu  de  Vemotion  universelle,  comme  dit  saint  Malthieu      et  des    Pha 
.Tisiens  deconcertes,  comme  a  dit  saint  Jean,  Jesus,  d"apres  les  trois  Synopliques" 

fait  son  entree  dans  la  ville  et  son  asccivsion  au  Temple.  puques, 
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et  ejiciehat  omnes 
vendentes  et  emen- 
tes  in  templo ;  et 
mensas  nummulario- 
rum  et  cathedras 
vendentium  colum- 
bas  evertit. 

13.  Et  dicit  eis  : 
Scriptum  est  :  Do- 
mus  mea  domus 
orationis  vocabitur ; 
vos  autem  fecisti 
illam  sp  eluncam 
latronum. 

14.  Et  accesserunt 
ad  eum  cceci  et  clau- 
di  in  templo  ;  et 
sanavit  eos. 

15.  Videntes  au- 
tem  principes  sacer- 
dotum  et  scribse 
mirabilia  quae  fecit, 
et  pueros  clamantes 
in  templo  et  dicen- 
tes  :  Hosanna  Filio 
David,  indignati 
sunt. 

16.  Et  dixerunt 
ei  :  Audis  quid  isti 
dicnnt  ?  Jesus  autem 
dixit  eis  :  Utique  ; 
nunquam  legistis  : 
Quia  ex  ore  infan- 
tium  et  lactentium 
perfecisti    laudem   ? 


IU\ 


348. 


(45. 


349) 


(20.        p.  354) 


Quoique  saint  Matthieu  raconte  deja  le  coup  de  vigueur  contre  les  profanateurs 
du  Temple  et  que  saint  Luc  en  parle  sans  designation  de  jour,  le  recit  plus  expli- 
cite  desaint  Marc  reporte  clairement  le  fait  au   lendemain  (p.  349). 

Quant  aux  diverses  guerisons  que  raconte  saint  Matthieu  avec  les  acclama- 
tions  des  enfants.  les  unes  et  les  autres  ne  doivent  pas,  ce  semble,  etre  deplacees 
du  jour  meme  de  1'entree  (14-16). 

Mais  pour  la  suite  du  recit  de  saint  Jcan,  —  demarche  de  quelques  etrangers  de- 
sireux  de  voir  Jesus,  —  vu  la  couleur  sombrede  lensemble,  en  opposition  avec 
le  caractere  triomphal  de  cetle  premiere  journee,  elle  sera  plus  convenablement 
difleree  a  1'undesjours  suivants.  (J.  XII,  20-36,  p.  354), 
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17. Et  relictis  illis, 


abiitforas  extracivi- 
tatem  in  Bethaniam, 

ibique  mansit. 


18.  Mane      autem 


revertens   in    civita- 
tem,  esuriit. 


19.      Et      videns 
fici    arborem    unam 
secus  viam, 


venit  ad  eam  :   et 
nihil    invenit    in    ea 
nisi     folia     tantum, 


et  ait   illi 


Nunquam     ex    te 

fructus     nascatur  in 

sempiternum. 


Et  arefacta  est  con- 
tinuo  liculnea. 


1 1 .  .etcircumspectis 
omnibus,  cum  jam 
vespera    esset  hora, 

exiit   in   Beihaniam 
cum  duodecim. 


(44.         p.  3b6.) 


(19.    p.  345) 


174.  Ficus  maledicta, 


12.  Et  alia  die 

cum  exirent 
a  Bethania, 

esuriit. 

13.  Cumque 
vidisset  a  longe 

ficum 

habenten  fjlia,  ve- 
nit  si  quid  forte  in- 
veniret  in  ea  ;  et 
cum  venissel  ad  eam, 
nihil  invenit 
prseter  folia  ; 
non  enim  erat  tempus 
ficorum. 

J  i.  Et  respondens 
dixit  ei  :  Jam  non 
amplius  in  aeternum 
ex  te  irnctum  quis- 
(juam  manducet. 


Et  audiebant   disci- 
puli  ejus. 


D'ailleurs,  apres  une  inspection  rapide  de  ce  qui  se  passe  dans  le  Temple,  a 
lieu,  selon  saint  Matthieu  et  sainl  Marc,  le  retour  de  Jesus  et  des  disciples  vers 
Bethanie,  lheure  etantdeja  assez  avancee. 

174.  Le  Lundi,  sur  la  route  deBelhanie  a  Jerusalem,  incident  du  figuier  maudit 
par  le  Sauveur,  parce  que,  riche  en  feuillage  mais  depourvu  de  fruits,  il  etait  le 
symbole  de  ce  peuple  pharisaique  aux  belles  appareuces  et  denue  de  vraies  vertus. 
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175.  Ejecti   de  templo  vendentes. 


(20.     p.  350) 


15.  Et      vcniunl 
Jerosolymam. 

Et  cum  iutroisset 
in  lcmplum,  coepit 
ejiccre  vendenles  et 
ementes  in  templo  ; 
et  mensas  nummula- 
riorum.et  cathedras 
vcndciUium  colum- 
bas  evertit. 

16.  Et  non  sinebat 
utquisquam  trans- 
ferret  vas  pcr  lcm- 
plum. 

17.  Et  docebat, 
dicens  eis  :  Nonne 
scriptum  est  :  Quia 
domus  mca,  domns 
orationis  vocabitur 
omnibus  gentibus  ? 
Vos  autcm  lecistis 
eam  speluncam  la- 
tronum. 


18.     Quo     audito, 
principes    sacer- 
dotum  et  scribse 

qiucrebant     quomo- 
do  cum  perdereut   ; 


timebant  enim  eum, 
quoniam  universa 
turba  admirabalur 
supcr  doctrina  ejus. 


45.  Et  ingressus 
in  templuin,  cccpii 
e/icere  vendentes  in 
illo,  et  ementes, 


46.  Dicens  illis  : 
Scriptum  est  :Quia 
domiis  mea  domus 
orationis  est  ;  \:os 
autewi  fecistis  illani 
speluneam 

num. 

47.  Et  erat  docens 
quotidie    in   tcmplo. 

Principes  autem  sa- 
cerdotum  ei  sc.ribse 
el  principes  -plcbis 
quserebant  illum  per- 
aere. 

'i(S.  Et  non  inve- 
niebant  ciuid  facerent 
illi. 


Omnis  enim 
populus  suspensus 
erat,  audicns  iilum. 


(20.     p.  554) 


175.  Cest  ce  jourla,  d'apres  saint  Mare  ct  daprcs  le  rccit  parallcle  de  saint 
Luc,  que  les  Vendeurs  sont  cliasses  du  Temple,  comme  ils  le  furcnt  ala  premierc 
Paquc  (p.  48).  Pretres,  Scribes  et  Anciens  du  peuple  sont  furieux,  mais  Jesus  ne 
laisse  pas  denseigner  dans  le  Temple  et  le  peuple  de  1'ecouter,  ravi  d'admiration. 
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176.  De  ficu  arefacta  discipulorum  miratio. 


20.  Et  videntes 
discipuli,  mirati 
suut,  dicentes: 
Quomodo  continuo 
aruit  ? 


21.      Respondens 
autem  Jesus  aiteis: 

Amen  dico  vobis  : 
si  habueritis  fidem, 
et  non  haesitaveritis, 
non  solum  de  ficul- 
nea  facietis,    sed  et 


si  moriti  huic  dixe- 
rilis  :  Tolle,et  jacta 
ie  in  mare,  fiet. 


19.  Etcum  vespe- 
ra  facta  esset,  egre- 
diebatur  de  civitate. 

20.  Et  cum  mane 
transirent,  viderunt 
ficum  aridam  factam 
a  radicibus. 


21.  Et  recordatus 
Petrus,  dixit  ei  : 
Rabbi,  ecce  ficus 
cui  maledixisti, 
aruit. 

22.  Et  respondens 
Jesus  ait  illis  :  Ha- 
bete  fidem  Dei. 


23.  Amcn  dico 
vobis,  quia  quicum- 
que  dixerit  huic 
monti  :  Tollere,  et 
mittere  in  mare,  et 
non  haesitaverit  in 
corde  suo,  sed  cre- 
diderit  quia  quod- 
cumque  dixeril,fial. 
fiet  ei. 


[p.  349.] 


(19.    p.  345) 


176.  Saiut  Marc,  apres  avoir  rapporte  la  malediction  du  figuier  et  la  purification 
du  Temple,  a  inentioune  presque  aussilot  la  sortie  de  la  ville,  le  lundi  soir,  pour 
faire  remarquer  que  le  mardi  matin,  au  retour  de  Bethanie  a  Jerusalem.le  figuicr 
maudit  la  veiHe,  fut  apercu  desseche.  Cestque  levaugeliste  a  voulu,comme  saint 
Matthieu,rattacher  le  plus  pres  possible  les  deux  circonstances :  la  maledictiou, 
prononcee  le  lundi,et  1'effet  dela  malediction  apercu  seulement  le  lendemain  matin 
alors  quil  faisait  jour. 

L'etonnement  cause  par  ce  fait  aux  apotres  est  pour  le  Sauveur  une  occasion 
de  leur  declarer.une  fois  de  plus,  la  puissance  de  la  foi  et  Vefficacite  de  la  pricre 
accompagnee  toutefois  d'une  indulgente  charile. 
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22. Et  omnia  quse- 
cumque  petieritis  in 
oratione  cred.en.tes; 
accipietis. 


(23. 


p.  d5\ 


24.  Propterea  dico 
vobis,  omnia  quae- 
cumque  orantes  pe- 
tjtis,  cre.dite  qui.a 
accipietis,  et  eveni- 
cnt  vobis. 

25.  Et  cum  stabitis 
ad  orandum,  dimit- 
tite  si  quid  habetis 
adversus  aliquem, 
ut  et  Pater  vester 
qui  in  ccelis  est, 
dimittat  vobis  pec- 
cata  vestra. 

26.  Quod  si  vos 
non  dimiseritis,  nec 
Pater  vester  qui  in 
ccelis  est,  dimittet 
vobispeccata  vestra. 

27.  Et  veniunt 
rursus  Jeroso- 
1  ymam. 


[XX.       p.  352)     |     (20.         p.  354) 


La  sortie  de  Jerusalem  le  lundi  soir,  et  les  lecons  sur  la  route,  le  mardi  matin, 
au  sujet  du  figuier,  sont  une  anlicipation  et  doivent  etrc  considerees  dans  le  recit 
comme  une  parenthese  entre  les  faits  du  lundi  (Nos  174-175)  et  les  enseignetnents 
du  memejour  (177-179). 

Nous  passons,avec  les  trois  Synoptiques,aux  diverses  instructions  qui  ont  occu- 
pe  les  prcmieres  journees  de  la  Grande  Sernaine. 

Ainsi,  quoique  saint  Marc  ait  deja  commence  de  dire  les  premiers  incidents  de 
la  journee  du  mardi,  iln'estpas  exact  d'attribuer  a  cette  unique  journee  tous  les 
enseignements  qui  se  lisent  a  la  suite.  II  estvrai  que  saint  Marc  ayant  voulu  rat- 
tacher  a  la  malediction,  prononcee  conlre  lefiguier  sterile,  leffet  visible  de  cette 
malediclion,  toutes  les  instructions  quil  rapporte  apres,  sembleraient  etre  du 
mardi.  Dans  saint  Matthieu,  par  un  procede  contraire.  les  memes  choses  se  trou- 
vant  placees  a  la  suile,  sans  distinction  de  jour,  paraissent  etre  toutes  du  lundi. 
Mais  saint  Luc  d'autre  part  endisant.au  debut:  et  eiat  docens  quotidie  in  templo, 
attribue  par  la  meme,  quoique  indistinctement,sa  part  dinstructions  a  chaquc 
journee.  11  y  a  donc  lieu  de  cioire  quune  partie  appartient  au  lundi.  car  ce  jour 
la  Jesus  a  certaineineut  enseigue  (Marc,  XI,  18  et  Luc,  XIX;  47,  p.  349.)  ^ 
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HORUM  DIERUM  QU^SITA  ET   RESPONSA 

CAPUT  XX 
177.  In  qua  potestate  agat  intarrogatus  Jesus 


23.  Et  cum  venis- 
set  in  templum, 


accesserunt  ad  eum 

docentem    principes 

sacerdotum 

et   seniores   populi, 


dicentes  :  In  qua 
potestate  hsec  facis? 
Et  quis  tibi  dedit 
hanc  potestatem  ? 

24.  Respondens 
Jesus  dixit  eis:  In- 
terrogabo  vos  et  ego 
unum    sermonem   : 

quem  si  dixeritis 
mihi,  et  ego  vobis 
dicam  in  qua  potes- 
te  hxc  facio. 


27. El  cumambularet 
in  templo, 

accedunt  ad  eum 
summi      sacerdotes 


et  scribae 
et  seniores. 


28.  Et  dicunt  ei  : 
In  qua  potestatehoec 
facis  ?  et  quis  dedit 
tibi  hanc  potestatem 
ut  ista    facias? 

29.  Jesus  auteni 
respondens.ait  illis: 
Interrogabo  vos  el 
ego  unum  verbuin, 
et  respondete  mihi  ; 

et  dicam  vobis  in 
qua  potestate  hsec 
faciam. 


1.    Et   factum    esl 
in     una     dierum, 


docente    illo    popu- 

lum   in     templo      et 

evangelizante, 

convenerunt 

principes 
sacerdotum 
et  scribse 
cum  senioribus, 

2.  Et  aiunt  dicen- 
tes  ad  illum  :  Dic 
nobis,in  qua  potes- 
tate  haec  facis  aut 
quis  est  qui  dedit 
tibi  hanc  potesta- 
Lem  ? 

3.  Respondens 
autem  Jesus,  dixit 
ad  illos :  Interroga- 
bo  vos  et  ego  unum 
verbum.  Respondete 
mihi  : 


(19.         p.  345) 


177.  (Lundi).La  questiondes  Pharisiens  «De  quelle  aulorite  agissez-vous?  »  sui- 
vie  de  la  reponse  de  Notre-Seigneur  touchant  le  Bapteme  de  Jean-Baptiste,  *em- 
ble  bien  viser  le  coup  de  vigueur  exerce  le  luncU  contr^  les  profanateurs  du  Tem- 
ple,  et  doit  e're  par  consequent  de  ce  iouria. 


QILESITA  ET  RESPONSA 
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25.  Baptismus 
Joannis  unde  erat  ? 
e  coelo,  an  ex  homi- 
nibus  ? 


At     illi     cogitabant 
inter  se  dicentes  : 

26.  Si  dixerimus , 
ecoelo,  dicet  nobis: 
Quare       ergo       non 

credidistis  illi  ? 
Si  autem  dixerimus. 

exhominibus, 
timemus    turbam    ; 

omnes    enim 
habebant 
Joannem  sicut 
prophetam. 

27.  Et  responden- 
tes    Jesu,  dixerunt  : 

Nescimus. 


Ait  illis  et  ipse  : 
Nec  ego  dico  vobis 
in  qud  potestate 
hxc  facio. 


30.  Ba  p  t  i  s  m  us 
Joannis, 

de  ccelo  erat,  an  ex 

hominibus  ? 

Respondete   mihi. 

31.  At  illi  cogita- 
bant   secum, 

dicentes   : 

Si   dixerimus, 

d e      cozlo  ,  dicet  : 

Quare      ergo      non 

credidistis  ei  ? 

32.  Si  dixerimus, 
ex    hominibus, 

timemus  populum  ; 

omnes  enim 
habebant 
Joannem    quia    vere 
propheta  esset. 

33.  Et  responden- 
les    dicunt     Jesu    : 

Nescimus. 

Et     respondens 

Jesus 

ait  illis  : 

Neque  ego   dico  vo- 

bis  in  qua    potestate 

ha^c  faciam. 


4.  Baptismus  Jo- 
annis  de  cozlo  erat, 
an  ex  hominibus  ? 

5.  At  illi    cogita- 
bant  intra    se 

dicentes  :   Quia 
si  dixerimus  : 

De  coelo,  dicet  : 
Quare       ergo       non 
credidisiis  illi  ? 

6Si  autem  dixeri- 
mus  :  ex  hominibus, 

plebs  universa 
lapidabit  nos  ; 
certi  sunt  eniin 
Joannem  propheta/n 
esse. 

7.    Et     responde- 
runt  se  nescire 
unde  esset. 


8.  Et  Jesus  ait 
illis  :Neque  ego  dico 
vobis  in  aud  potes- 
tate  hxc  facio. 


178.  Parabola  de  duobus  filiis. 


28.  Quid  autem 
vobis  videtur  ?  Ho- 
mo  quidam  habebat 
duos  filios,  et  acce- 
dens  ad  primum, 
dixit  :  Fili,  vade 
hodie,  operare  in 
vinea  mea. 

29.  Ille  autem 
respondens,  ait  : 
Nolo.Postea  autem, 
pcenitentia  motus, 
abiit. 


(20.       p.  seq.) 


178.  II  faut  y  joindre,  a  cause  du  lien  qu'otfre  le  texte  de  saint  Matthieu,  la  pa- 
rabole  des  deux  fils  desobeissants;e\\e  hgure,  ainsi  que  plusieurs  autres  a  la  suite, 
la  reprobation  imminente  du  peuple  juif  et  la  conversion  de  la  Gentilite. 
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30.  Accedens  au- 
tem  ad  alterum,  di- 
xit  similiter.  At  ille 
respondens,  ait :  Eo 
Domine,  et  non  ivit. 

31.  Quis  ex  duo- 
bus  fecit  voluntatem 
patris  ?  Dicunt  ei  : 
Primus.  Dicit  illis 
Jesus  :  Amen  dico 
vobis  quia  publi- 
cani  et  meretrices 
prsecedent  vos  in 
regnum  Dei. 

32.  Yenit  enim  ad 
vos  Joannes  in  via 
justitiae,  et  non  cre- 
didistis  ei  ;  publica- 
ni  autem  et  meretri- 
ces  crediderunt  ei  ; 
vos  autem  videntes, 
nec  poenitentiam  ha- 
buistis  postea,  ut 
crederetis  ei. 


[p.   353] 


(8.        p.  353) 


(19.     p.3^5.) 


179. 


Gentiles  Jesum  videre  cupientes. 

Proxima   Christi  clarificatio. 


20.  Eraut  autem 
quidam  Gentiles,  ex 
his  qui  ascenderant 
ut  adorarent  in  die 
festo. 

21 .  Hi  ergo  acces- 
serunt  ad  Philip- 
pum,  qui  erat  a  Be- 
thsaida  Galilseae,  et 
rogabant  eum,  di- 
centes  :  Domine,vo- 
lumus  Jesum  vi- 
dere. 

22.  Venit  Philip  - 
pus.et  dicit  Andreae; 
Andreas  rursum  et 
Philippus  dixerunt 
Jesu. 

179.  La  Gentilite  se  trouve  deja  la,  en  la  personne  des  Grecs  proselytes  venus  a 
la  fete  de  Paques.prete  a  prendre  bientot  la  place  repudiee  par  Israel.  Cette  de- 
marche  des  Gentits  desireux  de  voir  Jesus,  dont  saint  Jean  n'a  pas  fixe  la  date,  au- 
rait  eu  lieu  vraisemblablement  ce  jour  meme,  lundi, 


GENTILES,  TURB^: 


MATTH.XXI. 


MARC.    XI. 


LUC.  XX. 


(33.      p.    357) 
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[XII. 


p.    357) 


(9.        p.  357) 


23.  Jesus  autera 
respondit  eis,  di- 
cens  :  Venit  hora,  ut 
clarificetur  Filius 
hominis. 

24.  Amen,  araen 
dico  vobis,  nisi  gra- 
num  frumenti  ca- 
dens  in  terram  mor- 
tuum  fuerit, 

25.  Ipsum  solum 
manet  ;  si  autem 
mortuum  fuerit, 
multum  fructum 
afFert.  Qui  amat  ani- 
mam  suam,  perdet 
eam  •  et  qui  odit 
animam  suam  in  hoc 
mundo,  in  vitam 
aeternam  custodit 
eam. 

26.  Si  quis  mihi 
ministrat,me  sequa- 
tur;  et  ubi  sum  ego, 
illic  et  minister 
meus  erit.  Si  quis 
mihi  ministraverit, 
honorificabit  eum 
Pater  meus. 

27.  Nunc  anima 
mea  turbata  est.  Et 
quid  dicam  ?  Pater, 
salvifica  me  ex  hac 
hora.  Sed  propterea 
veni  in  horam  hanc. 

28.  Pater,  clari- 
fica     nomen      tuum. 

Venit  ergo  vox  de 
coelo:  Et  clarificavi, 
el  iterum  clarifica- 
bo. 

29.  Turba  ergo, 
quae  stabat  et  audie- 
rat,  dicebat  toni- 
truum   esse   factum. 


v  1L    l- *  P?  i16U       Ja  d;fftrer  U  la  de«-"iere  journee,  car  les   avertissements  qui 

;;j!1,eV1  ad7resse  *es  Jm(s  et  q^  *e   terminent  par  cette  mention  :  «  il  se  ca- 

cnadeux  (36.  abscondu  se  ah  eis)  »  sont  neanmoins  suivis  d'autres  paroles   du 
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(32.      p.     354) 


\l>.  353] 


(8.    p.  6'53) 


Ckristus  pa s surus  Judx is  scan da lum 


Alii    dicebant  :    An- 
gelus  ei  locutus  est. 

30.  Respondit  Je- 
sus,  et  dixit  :  Non 
propter  me  haec  vox 
venit,  sed  propter 
vos. 

31 .  Nunc  judicium 
est,  mundi  ;  nunc 
princeps  hujusmun- 
di  ejicietur  loras. 

32.  Et  ego  si 
exaltatus  fuero  a 
terra,  omnia  trahani 
ad  me  ipsum. 

33.  (Hoc  autem 
dicebat,  significans 
qua  morte  esset  mo- 
riturus.) 

34.  Respondit  ei 
turba  :  Nos  audivi- 
mus  ex  lege  quia 
Christus  manet  in 
teternum  ;  et  quo- 
modo  tu  dicis  : 
Oporlet  exaltari  Fi- 
lium  hominis  ?  Quis 
est  iste  Filius  ho- 
tninis  ? 

35.  Dixit  ergo  eis 
Jesus  :  Adhuc  mo- 
dicum  lumen  in 
vobis  est.  Ambulate 
dum  lucem  habetis, 
ut  non  vo^  tenebraa 
comprehendant  ;  et 
qui  ambulat  in  tene- 
bris,  nescit  quo 
vadat 

36.  Dum  lucem 
habctis,  credite  in 
lucem,  ut  lilii  lucis 
silis.  Haac  locutus 
est  Jesus  ;  ct  abiit, 
et  abscondit  se  ab 
eis. 

es-ci,  au  lieu  d'etre,  comme  quelques-uns 


Seigneur  (44.  Jesus  autem  clamavit).  Cel 

le  supposent,  un  resume  fail  par  saint  Jean  des  lecons  precedentes,  peuvent  avoir 
ete  formulees  encore  par  Notre-Seigneur  lui-meme,  et  appartenir  par  consequent  a 
une  autre  journee.  (p.  370). 
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CAPUT  XII 
180.   De  iniquis  agricolis. 


33.  Aliam  parabo- 
lam  audite  :  Homo 
erat  pater  familias 
qui  plantavit  vi- 
neam,  et  sepem  cir- 
cumdedit  ei,  et  fodit 
in  ea  torcular,  el 
aedificayit  turrim,  et 
locavit  eam  agrico- 
lis,  et  peregre'  pro- 
fectus  est. 

34.  Cum  autem 
tempus         fructuum 

appropinqasset, 
misit  servos  suos 
ad  agricolas,  ut 
acciperent  fructus 
ejus. 

35.  Et    agricoke. 
apprehensis 
servis  ejas, 

aliuni       ceciderunt 


alium      occiderunl, 


1.    Et   ccepit    illis 
in  parabolis    loqui  : 


Vineam  paslinavit 
homo,  et  circumde- 
dit  sepem,  et  fodit 
lacum,  etxdificavit 
turiirn,  et  locavit 
eam  agricolis,  et 
peregre  profectus 
est. 


2.  Et  misit  ad 
agricolas  intempore 
servum,  ut  ab  agri- 
colis  acciperet  de 
fructu  vineae. 

3.  Qui  apprehen- 
sum  eum  cecide- 
runt,  et  dimiserunl 
vacuuin. 

4.  El  ilerum   misit 

ad  illos 
alium  servum  : 


et     illum   in     capite 

vulneraverunt, 

et  contumeliis 

affecerunt. 


9.  Coepit  autem 
dicere  ad  plebem 
parabolam     hanc     : 


Homo  plantavit 
vineam, 

e  t     locavit     eam 
colonis : 


et  ipse  peregre  fuit 
multis    temporibus. 


10.  Et  in  tempore 
misit  ad  cultores 
servum,  ut  de  fructu 
vineo?     darent    illi. 


Qui  coesum  dimise- 
runt    eum    inanem. 

\\.  Et  addidit 
alterum  servum 
mittere. 
1111       autem        hunc 
quoque      caedentes , 

et  afficientes  contu- 
melia,  dimiserunt 
inanem. 


|      (37.         p.   311) 


181.  (Mardi).  A  en  juger  par  1'expression  «  Cocpit  »,  employee  en  saint  Marc  et 
en  saint  Luc,  ici  doivent  commencer  les  instructions  dune  autre  journee,la  journee 
du  mardi.Cest  dabord,  dans  les  Synoptiques,  la  parabole  de  la  vigne  louee  a  d'in- 
dignes  fermi,;rs. 
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olium  vero 


lapidaverunt. 

36.  Iterum  misit 
alios  servos  plures 
prioribus,  et  fece- 
runt  illis    similiter. 


37.  Novissime 
aulem 


misit  ad  eos 
filium  suumf 
dicens  : 

Verebuntur 
filium  meum. 

38.  Agricolae  au- 
tem  videntes   filium, 

dixerunt  intra    se    : 
Hic  est  hseres  ; 

venite, 
occidamus  eum, 

et  habebimus  haere- 

ditatem  ejus. 

39.  Et  apprehen- 
sum  eum  ejecerunt 
extra  vineam,  et 
occiderunt. 

40.  Cum  ergo  ve- 
nerit  dominusvineae, 
quid  faciet  agricolis 
illis   ? 

41.  Aiunt  illi  ! 
Malos  male  perdet; 


5.        Et       rursum 
alium  misit. 


et  illum  occiderunt  ; 

et  plures  alios, 

quosdam  csedentes, 
alios  vero  occiden- 
tes. 

6.      Adhuc     ergo 
unurn  habens  filium 
carissimum, 


et   illum     misit    ad 

eos   no  vis  sim  u  m, 

dicens  :  Quia 

reverebuntur 
filium  meum. 

7.    Coloni    autem 


dixerunt 
ad  invicem  :  Hic  est 
haeres    :     venite, 

occidamus  eum, 
e  t    nostr a       erit 
hsereditas. 

8.  Et  apprehen- 
dentes  eum,  occide- 
runt,  et  ejecerunt 
exlra  vineam. 

9.  Quidergofaciet 
Dominus  vinese  ? 


12.  Et  addidit  ter- 
tium  mittere.  Qui 
et  illum  vuJnerantes 
ejecerunt. 


13.    Dixit    autem 

dominus    vineae: 

Quid  faciam  ?    mit- 

tam     filium      meum 

dilectum  ; 


forsitan,   cum    hunc 
viderint,verebuntur. 


14.  Quem       cum 
vidissent         coloni, 

cogitaverunt 
intra   se     dicentes    : 

Hic     est  hseres, 

occidamus  ittum, 

ut  nostra  fiat 
hsereditas. 

15.  Et  ejectum 
illum  extra    vineam 

occiderunt. 

Quid     ergo      faciet 
illis  dominus  vinese? 


(36.    p.     356) 


La  vigne  sera  louee  h.  d'autres;  quant  a  eux,meurtriers  de  leur  Seigneur,  ils  sonl 
voues  a  1'extermination,  tandis    qu'eclatera  le  triomphe  de  Celui    qu'ils    ont  voulu 


perdre. 


INTEMPLO  DE  INIQUIS  AGRICOLIS 
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et  vineam  suam  lo- 
cabit  aliis  agricolis, 
qui  reddant  ei  fruc- 
tum     temporibus 


suis. 
42. 


Di  c  it   il  li  s 

Jesus : 


Numquam      legistis 

in  Scripturis  : 
Lapidem  quem  re- 
probaverunt  xdifi- 
cantes,  hic  factus  est 
in  capui  anguli  ? 
A  Domino  factum 
est  istud,  et  est  mi- 
rabile  in  ocul  is 
nostris? 

43.  Ideo  dico  vo- 
bis  quia  auferetur 
a  vobis  regnum  Dei_, 
et  dabitur  genti  fa- 
cienti  fructus  ejus. 

44.  Et 

qui  ceciderit  super 
lapidem  istum,  con- 
fringetur ;  super 
quem  vero  ceciderit, 
conteret  eum. 

45.  Et 
cum  audissent 

principes 
sacerdotum 
et     pharisaei      para- 
bolas  ejus,  cognove^ 
runt    quod  de    ipsis 
diceret. 


Veniet, 

colonos, 

vineam 


et     perdet 
et     dabit 


al 


us. 


10 .  Nec  scripturam 
hanc  legistis : 

Lapidem  quem  re- 
probaverunt  aedifi- 
cantes,hic  factus  est 
in  caput  anguli; 

11.  A  Dnmino 
factum  est  islud,  et 
est  mirabile  in  ocu- 
lis  noslris  ? 


16.  Veniet,et perdet 
colonos  istos,  et 
dabit  vineam  aliis. 
Quo  audito,  dixe- 
runt  illi :  Absit. 

17.  Ille  autem   as- 
piciens  eos,  ait:  Quid 
est    ergo    hoc    quod 
scriptum  est : 


Lapidem  quem  re- 
probaverunt  sedifi- 
cantes,  hic  factus  est 
in  caput  anguli? 


18.  Omnis  qui  ce- 
ciderit  super  illum 
lapidem,  conquassa- 
bitur-  super  quem, 
autem  ceciderit 
comminuet  illum. 

19.  Et  quxrebant 
principes     sacerdo- 

tum    et   scribae 


(37, 


377 


Ce  sera  la  realisation  de  la  prophetie  dlsaie:  la  pierre  qui  avait  ete  rejetee  par 
les  constructeurs,devenuela  pierre  angulairede  l'edi{ice,contr^  laquelle  quicouque 
se  heurte  sera  brise. 
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46.  Et    quserentes       12.  Et   quaerebnnl 


eum  tenere, 
timuerunt    turbas 
quoniam  sicut    pro- 
phetam    eum    habe- 
bant. 


CAPUT  XXII 


1.  Et  respondens 
Jesus,  dixit  iterum 
in  parabolis  eis,  di- 
cens  : 

2.  Simile  factum 
est  regnum  coelo- 
rum  homini  regi  qui 
fecit  nuptias  filio 
suo. 

3  Et  misit  servos 
suos  vocare  invita- 
tos  ad  nuptias,  et 
nolebant  venire. 

4.  Iterum  misit 
alios  servos,dicens  : 
Dicite  invitatis  : 
Ecce  prandium 
meum  paravi;  tauri 
mei  et  altilia  occisa 
snnt,  et  omnia  pa- 
rata  ,  venite  ad  nup- 
tias. 

5.  Illi  autem  ne- 
glexerunt,  et  abie- 
runt,  alius  in  villam 
suam,  alius  vero  ad 
negotiationemsuam; 

6.  Reliqui  vero 
tenuerunt  servos  e- 
jus  et  contumeliis 
affectos    occiderunt. 


eum  tenere    :    et  ti- 
muerunt   turbam, 


cognoverunt  enim 
quoniam  ad  eos 
parabolam  haric  di- 
xerit. 


miltere  in  illum  ma- 
nus  illa  hora  :  et 
timuerunt    populnm 


cognoverunt  enim 
quod  ad  ipsos  dixe- 
rit  similitudinem 
hanc. 


(36.  p.  356) 


181.  De  invitatis  ad  nuptias. 


181.  Ouvrant  le  chapitre  XXII  de  saint  Matthieu,  c'est  ensuite  la  parabole  du 
festin  nuptial  auquel  un  roi  appelle  ses  invites  pour  celebrer  les  noces  de  son 
iils. 
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7.  Rex  autem  cum 
audisset,  iratus  est; 
et  missis  exercitibus 
suis_,  perdidit  homi- 
cidas  illos,  et  civi- 
tatem  illorum  suc- 
cendit. 

8.  Tunc  ait  servis 
suistNuptiae  quidem 
paratae  sunt  ,  sed 
qui  invitati  erant, 
non    fuerunt    digni. 

9.  Ite  ergo  ad 
exitus  viarum,  et 
quoscumque  inve- 
neritis,  vocate  ad 
nuptias. 

10.  Et  egressi 
servi  ejus  in  vias. 
congregaverunt  om- 
nes  quos  invenerunt, 
malos  et  bonos  ;  et 
impletae  sunt  nuptiae 
discumbentium. 

11.  Intravit  autem 
rex  ut  videret  dis- 
cumbentes,  et  vidit 
ibi  hominem  non 
vestitum  veste  nup- 
tiali. 

12.  Et  ait  illi: 
Amice,quomodohuc 
intrasti  non  habens 
vestem  nuptialem  ? 
At  ille  obmutuit. 

13.  Tunc  dixit  rex 
ministris:  Ligatis 
manibuset  pedibus 
ejus,  mittite  eum  in 
tenebras  exteriores; 
ibi  erit  fletus  et 
stridor  dentium. 

14.  Multi  enim 
sunt  vocati,  pauci 
vero  electi. 


(13.         p.  seq.) 


120. 


p.  seq) 


(37.        p.  369.) 


A  ces  noces—  celles  du  Fils  deDieu  avec  l'Humanite  par  son  Incarnation —  ce 
sontlesJuifs  qui  refusent  de  prendre  leur  part  :  la  parabole  est  semblable  mais 
non  identique  a  celle  du  chapitre  XIV  de  saint  Luc  (n.  138*, p.  286). 

24 
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182.  Pharisaei  ac  Herodiani  de  tributo. 


15.  Tunc  abeuntes 
Pharisaei,  consilium 
inierunt  ut  caperent 
eum  in  sermone. 

16.  Et  mittunt  ei 
discipulos  suos 

cum  Herodianis. 


dicentes  :  Magister, 

scimus  quia  verax  es, 

et  viam  Dei 

in  veritate  doces, 

et  non  est  tibi  cura 

de  aliquo  ; 


non    enim    respicis 
personam  hominum, 

17.  Dic  ergo  nobis 
quid  tibi  videtur  : 

Licet  censum    dare 
Csesari,  a  i  non  ? 

18.  Cognita  autem 

Jesus 
nequitia  eorum, 


ait  : 

Quid    me     tentatis, 

hypocritee  ? 


Et  relicto  eo, 
ahierunt. 


13.    Et   mittunt 
ad  eum    quosdam 

ex  Pharisaeis 
et  Herodianis, 

ut  eu:n    caperent  in 
verho. 


14.  Qui  venientes 

dicunt  ei  :  Magister, 
scimus  quia  verax  es. 


et  non  curas 
quemquam ; 

nec  enim  vides  in 
faciem  hominum,sed 
in  veritate  viam  Dei 
doces. 


Licet  dari  trihutum 
Csesari,  an  non  da- 
himus  ? 

15.      Qui     sciens 


versutiam      illorum, 

ait  illis  : 
Quid    me  tentaiis  ? 


20.  Etobservantes 
miserunt 


insidiatores  qui  se 
justos  simularent,ut 
caperent  eum  in  ser- 
mone,  ut  traderent 
illum  principatui  et 
potestali  praesidis. 

21.  Et 

interrogaverunt  eum 
dicentes  :  Magister, 

scimus 
quia    recte   dicis    et 
doces  : 


et  non  accipis 
personam, 


sed  viam  Dei 
in  veritate  doces. 


22.Licet  nobis  tri- 
butum  dare  Cresari, 
an  non  ? 


23.      Considerans 
autem  dolum 

illorum, 

dixit  ad  eos  : 

Quid    me    tentatis  ? 


182. Ici  un  point  d'arret,  facile  a  apercevoir  (Matth.  15),  marque  peul-etre  la  se- 
paration  naturelle  entre  la  matinee  et  la  soiree.  Elle  sert  aux  Pharisiens  et  aux 
Herodiens  pour  monter  de  concert  un  nouveau  coup :  la  question  au  sujet  du  tribut, 
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19.  Ostendite  mihi 
numisma     census. 


At     illi     obtulerunt 
ei  denarium. 

20.  Et  ait  illis 
Jesus  :  Cujus  est 
imago  haec,et  super- 
scriptio  ? 


21. 


Dicunt 
Ccesaris. 


ei 


Tunc  ait  illis  : 
Reddite     ergo    quae 
sunt  Caesaris,  Cotsa- 
ri  ;  et  quae  sunt  Dei, 
Deo. 

22.    Et    audientes 
mirati  sunt  ; 


et  relicto  eo  abierunt. 


afferte    mihi     dena- 
rium  ut  videam. 
16.       At    illi 
attulerunl  ei. 
Et  ait  illis  : 
Cujus  est  imago  hxc 
et  inscripiio  ? 


Dicunt  ei  : 
Cxsaris. 

17.  Respondens 
aulem  Jesus, 
dixit  illis  :  Reddite 
igitur  qux  sunt  Cse- 
saris,  Cxsari  :  et 
qux   sunt  Dei,  Deo. 


Et  mirabantur 
super  eo. 


24.  Ostenditemihi 
denarium. 


Cujus 
habeiimaginem 
et     inscriptionem 

Respondentes 
dixerunt  ei  : 
Caesaris. 


25.  Et  ait  illis  : 
Reddite  ergo  qux 
sunt  Csesaris,  Csesa- 
ri  ;  et  qux  sunt  Dei, 
Deo. 


26.  Et  non  potue- 
runt  verbum  ejus 
reprehendere  coram 
plebe  ;  et  mirati  in 
responso  ejus. 
tacuerunt. 


183.  Sadducaei  de  resurrectione. 


23.     In     illo     die 
^     accesserunt 

ad  eum 
Sadducxi,     qui   di- 
cunt  nonesse  resur- 
rectionem  ;  et  inter- 
rogaverunt  eumf 


Magister, 


24.       Dicentes 

Moyses 
dixit  : 
Si  quis 
mortuus  fuerit 


18.    Et  venerunt 
ad    eum 
Saddiuxi  qui  dicunt 
resurrectionem 

non    esse,    et   inter- 
rogabant  eum, 

dicentes  : 
19.  Magister, 
Moyses  nobis  scrip- 
sit,  ut  si  cujus  frater 
mortuus  fuerit,  et 
dimiserit       uxorem. 


27.  Accesserunt 
autem 

quidam  Sadducaeo- 
rum,qui  negant  esse 
resurrectionem,  et 
interrogaverunt 
euin. 

28.  Dicentes  : 
Magister,       Moyses 

scripsit   nobis  ; 
Si    fraler     alicujus 
m  ortu  us      fu  e  rit 
habens         uxorem. 


(37.       p.  369) 


question  entre  toutes  captieuse,  si  les  Juifs  doivent  ou  non  le  payer  aux  Romains. 
183.  En  meme  temps.les  Sadduceens  ont  pu  preparer  leur    grande  objection,     * 
leurs  yeux  insurmontable,  contre  la  resurrection  des  corps. 
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non  habens  filium, 
ut  ducat  fvater 
ejus  uxorem  iltius, 
et  suscitet  semen 
fratri   suo. 

25.  Erant  autem 
apud  nos  septem 
fratres  :  et  primus, 
uxore  ducta,defunc- 

us  est  ;  et  non  ha- 
bens  semen,  reliquit 
uxorem  suam  fratri 
suo. 

26.  Similiter 
secundus. 


et  teriius, 


usque  ad 
septimum. 


27.  Novissime 
autem 

omnium    et     muliei 
defuncta  est. 

28.  In    resurrec- 
tione  ergo, 

cujus  erit  de 
septem 
uxor  ?  omnes 
enim  habuerunt 

eam. 

29.  Bespondens 
autein  Jesus,  ait 
illis  :  Erratis,  nes- 
cientes  Scripturas, 
neque  virtutem  Dei. 


et  filios  non  relique- 
cit,  accipiat  frater 
ejus  uxorem  ipsius, 
et  resuscitet  semen 
fratri  suo. 

20.     Septem    ergo 
fratres  erant  : 

et  primus 

accepit  uxorem, 

et  mortuus  est 

non  relicto   semine. 


21.  Et    secundus 
accepit  eam, 

et       mortuus     est  ; 

et  nec  iste  reliquil 
semen.  Et  tertius 
similiter. 

22.  Et  acceperunt 
eam  similiter 

septem  : 

et    non    reliquerunt 

semen. 


Novissima 
omnium        defuncta 
est  et  mulier. 

23.  Jn    resurrec- 
tione  ergo,  cum 

resurrexerint, 
cujus  de  his 

erit  uxor  ?  septem 
enim  habuerunt  eam 
uxorem. 

24.  Et  respondens 
Jesus,  ait  illis  : 
Nonne  ideo  erratis, 
non  scientes  Scrip- 
turas,  neque  virtu- 
tem  Dei  ? 


et  hic  sine  liberis 
fuerit,  ut  accipiat 
eam  frater  ejus 
uxorem.  et  suscitet 
semen  fratri  suo. 

29.     Septem    ergo 
fratres  erant  : 
et  primus 
accepit   uxorem, 
et   mortuus   est 
sine  filiis. 


30.     Et     sequens 
accepit  iltam, 
et  ipse  mortuus    est 
sine   filio. 


31 


Et      tertius 


accepit  illam. 

Similiter 
et     omtnes     septem, 
et    non    reliquerunt 
semen,      et     mortui 
sunt. 

32.  No  v  i  s  s  im  c 
omnium  mortua  est 
et  nuilier. 

33.  In    resurrec- 
tione  ergo, 

cujus  eorum 

erit  uxor?  siquidem 
sepiem  habuerunt 
eam  uxorem. 

34.  Et    aii     illis 
Jesus  : 


(36.        p.  356.) 


Le  cas  tel  qu'il  est  pose  par  les  Sadduceens,  quoiqu''l  soit  possible  en  lui-me- 
me  et  aux  termes  de  la  loi  mosaique,  est  generalement  regarde  par  lcs  interpretes 
comme  une  et  plaisante  invention   ces  libres  mondains. 
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30.    In    resurrec- 

tione  enim, 

neque  nubent  neque 

nubentur;   sed  erunt 

sicut  angeli  Dei 

in  ccclo. 


resurrec- 

tione  auleni  mortuo- 
rum      noii      legistis 


quod  dictum  est  a 
Deo  dicente  vobis  : 
32.  Ego  sum  Deus 
Abraham,  et  Deus 
Isaac  elDeus  Jacobi 
Non  est  Deus  mor- 
iuorum,  sed  viven- 
tium. 


33.  Et  audientes 
turbae,  mirabantur 
in  doctrina  ejus. 


25.    Quum      enim 

a  mortuis 

resurrexerint, 

neaue  nubent,  neque 

nubentur,    sed  sunt 

sicut  angeli 

in  coelis. 


2G.De  mortuis  au- 
iem  quod  resurgant. 

non  legislis  in  libro 

Moysi.super  rubum, 

quomododixerit  illi 

Deus, 

inquiens   : 

Ego  sum  Deus  Abra- 

ham,  et  Deus  Isaac, 

et  Deus  Jacob  ? 

27.  Non  est  Deus 

mortuorum,  sed 

vivorum. 

Vos  ergo 
multum  erratis. 


Filii  hujus  sseculi 
nubunt,  et  traduntur 
ad  nuptias. 

35.  Illi  vero,  qui 
digni  habebuntur 
saeculo  illo,et  resur- 
rectione  ex  mor- 
tuis,  neque  nubent 
neque  ducent  uxo- 
res   ; 

36.  Neque  enim 
ultra  mori  poterunt ; 
sequales  enim  ange- 
lis  sunt,  ct  filii  sunt 
Dei,  cum  sint  filii 
resurrectionis. 

37.  Quia  vero 
resnrgant  mortui, 
cL  Moyses    ostendit 

secus  rubum. 


sicut  dicit 
Dominum,  Deum  A- 
braham  ,etDeumfsa- 
ac,  et  Deum  Jacob. 
38.  Deus  autem 
non  est  mortuorum, 
sed  vivorum  ;  om- 
nes   enim  vivunt    ei. 


(37.        p.  369) 


La  reponse   du  Maitre,prise  d'un  texte  du  Pentateuque  —  seule  parlie  des  Ecritu- 
rcs  recue  par  eux    comme   inspiiee  ■ —  i  eduit  lcs  Sadduceens   au  silence. 
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39.  Respondentes       ^36. 
autem  quidam   scri- 
barum    dixerunt  ei  : 
Magister,    bene    di- 
xisti. 

40.  Et  amplius 
non  audebant  eum 
quidquam  interro- 
gare. 

184.  Pharisaeus  scriba  de  primo  mandato, 


p.  356) 


34.    Pharisaei   au- 
tem,  audientes  quod 
silentium  imposuis- 
set  Sadducaeis,  con- 
venerunt  in  unum  ; 
Sb.Et  interrogavit 
eum  unus  ex   eis 
legis  doctor, 


tentans  eum  : 

36.Magisler,quod 
est  mandatum  mag- 
num  in  lege  ? 

37.  Ait  illi  Jesus  : 


Diliges  Dotninum 
Deum  tuum  ex  toto 
corde  tuo,  et  in  tota 
anima  tua,  et  in 
tota  mente  tua. 

38.  Hoc  est  maxi- 
mum  et  primum 
mandalum. 


28.  Et    accessit 
unus  de  scribis, 

qui  audierat  illos 

conquirentes  ;  et  vi- 

dens  quoniam    bene 

illis  responderit, 

interrogavit  eum 

quod  esset 

primum  omnium 
mandatum. 

29.  Jesus  autem 
respondit  ei  :  Quia 
p  r  i  m  u  m  o  m  n  i  u  m 
mandatumest:  Audi, 
Israel  :  Domin  u  s 
Deus  tuus,  Deus 
unus  est. 

30.  Etdiliges  Do- 
minum  Deum  tuum 
ex  toto  corde  tuo,  et 
ex  tota  anima  tua, 
et  ex  totamente  tua, 
et  ex  tota  virtutetua. 
Hoc  est  primum 
mandatum. 


184.  Repondant  ensuite  a  la  demande  qui  lui  est  faite  par  un  Docteur  de  la  Loi 
touchant/e  premier  et  le  plus  grand  cqniman.ie:nenti  Jesus  met  fin  aux  questions 
insidieuses  4e  ses  ennemis, 
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39.  Secundum  au- 
tem  simile  est  huic  : 
Diliges  proximum 
tuum  sicut  teipsum. 


40.  In  his  duobus 
mandatis  universa 
lex  pendet,  et  pro- 
phetae. 


(41.       p.  seq.) 


31.  Secundum  au- 
tem  simile  est  illi  : 
Diliges  proximum 
tuum  tamquam  te- 
ipsum.Majus  horum 
aliud  mandatum  non 
est. 


32.Etait  illisoriba: 
Bene,  Magister,  in 
veritate  dixisti,  quia 
unus  est  Deus,  et 
non  est  alius  praater 
eum. 

33.  Etut  diligatur 
ex  toto  corde,  et  ex 
toto  intellectu,  et  ex 
tota  anima,  et  ex 
tota  fortitudine  ;  et 
diligere  proximum 
tamquam  seipsum, 
majus  est  omnibus 
holocautomatibus  et 
sacrificiis. 

34.  Jesus  autem 
videns  quod  sapien- 
ter  respondisset, 
dixit  illi  :  Non  es 
longe  a  regno     Dei. 

Et  nemo  jam    aude- 
bateuminterrogare. 

(35.    p.  sc(j.) 


p.seq.)        (37.      p.     369) 


*  II  semble  quo  ce  soit  ici  la  fin  d'une  journee,  mais  pas  encore  de  la  derniere» 
Car,puisqu'apres  ce  jour,  selon  lestrois  Synoptiques,  onnosera  plus  Vinterroger-, 
il  faut  qu'il  y  <ut  au  moins  une  autre  journee  encore,  dans  laquelle  on  pourrait 
linterroger  et  on  ne  le  fait  point.  Selon  saint  Malthieu,  en  effet,  Notre-Seigneur 
va  parler  aux  Pharisiens  de  nouveau  rassembles  :  ils  setaient  donc  separes,  appa- 
rcmment  a  la  <in  d'une  journee.  Saint  Marc  egalement,  qui,  au  commencement  des 
discours  du  Seigneur,  avait  indique  que  cetait  dans  le  temple  (XI,  27),  en  no- 
tantde  nouveau  ici  la  presence  de  Jesus  dans  le  Temple  (XII,  35)  n'indique-t-il  pas 
quentre  les  deux  il  en  est  sorti  (naturellement  aussi  a  la  fin  de  la  journee),  et 
qu'il  y  revenait  au  coinmencement  d'une  autre,  par  consequent  le  mercredi  ? 
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185.  Christus  filius  David  et  Dominus. 


41.  Congregatis 
autem  pharisaeis, 

interrogavit  eos 
Jesus, 

42.  Dicens  : 
Quid  vobis    videtur 
de  Christo    ?   cujus 
filiu9  esl  PDicunt  ei: 
David. 

43.  Ait  illis  : 


Quomodo  ergo  Da- 
vid  in  spiritu  vocat 
eum      Dominum, 

dicens  : 


kk.Dixit  Dominus 
Domino  mco  :  Sede 
a  dextris  meis,  do- 
nec  ponam  inimi- 
cos  tuos  scabellum 
pedum  tuorum  ? 


45.  Si  ergo  David 
vocateum  Dominum, 
quomodo  filius  ejus 
est  ? 

46.  Et  nemo  po- 
terat  ei  respondere 
verbum  :  neque  au- 
sus  fuit  quisquam 
ex  illa  die  eum  am- 
plius  interrogare. 


35.  Et  respondens 
Jesus   dicebat, 

docens    in    templo  : 


Quomodo  dicunt 
scribae  Christum  fi- 
lium  esse  David  ? 


36.  Ipse       enim 
David  dicit 

in    Spiritu    sancto  : 

Dixit  Dominus  Do- 
mino  meo  :  Sede  a 
dextris  meis,  donec 
ponam  inimicos  tuos 
scabellum  pedum 
tuorum. 

37.  Ipse     ergo 
David      dicit     eum 

Dominum, 


et  unde      est   filius 
ejus  ? 


4.1.      Dixit    autem 
ad  illos   : 
Q  u  o  m  o  d  o     dicunt 
Christum  filium  esse 
Dasid  ? 


42.  El  ipse  David 

dicit 

inlibro  Ps;«lmorum  : 
Dixit  Dominus  Do- 
mino  meo  :  Sede  a 
dextris  meis, 

43.  Donec  ponam 
inimicos  tuos  sca- 
bellum  pedum  tuo- 
rum. 

44.  David  ergoDo- 
minum  illum  vocat  ; 


et    quomodo     filius 
ejus  est  ? 


185.  (Mercredi).  On  l'a  beaucoup  interroge  la  veillc  ;  ce  jour-la,  disent  les  Evan- 
gelistes,  on  ne  lui  fait  plus  de  questions.  Mais  c'est  Lui  mainleuant  qui  interroge, 
qui  presse  etqui  sligmatise. 

La  question  au  sujet  du  Chfist,  fils  de  David  et  a  la  fois  son  Seigneur,  est  dans 
»es  trois  Synoptiques, 
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186.  Judaei  increduli  aut  timidi. 


(XXIII.  p.  311) 


(3: 


p.seq.) 


(45.         p.  311) 


37.  Cum  autem 
tanta  signa  fecisset 
coram  eis,  non  cre- 
debant  in  eum, 

38.  Ut  sermo 
Isaiae  prophetae  im- 
pleretur,  quem  di- 
xit  :  Domine,  quis 
credidit  auditui  nos- 
tro  ?  et  brachium 
Domini  cui  revela- 
tum  est  ? 

39.  Propterea  non 
poterant  credere, 
quia  ilerum  dixit 
Isaias   : 

40.  Excaecavit 
oculos  eorum,  et  in- 
duravit  cor  eorum, 
ut  non  videant  ocu- 
lis  et  non  intelli- 
gant  corde,  et  con- 
vcrlanlur,  ct  sauem 
eos. 

41.  Haec  dixit 
Isaias,  quando  vidit 
gloriam  ejus,  et  lo- 
cutus  est  de  eo. 

42.  Verumtamen 
et  ex  principibus 
multi  crediderunt 
in  eum  ;  sed  propter 
pharisaeos  non  con- 
fitebantur,  ut  e  sy- 
nagoga  non  ejiceren- 
tur. 

43.  Dilexerunt 
enim  gloriam  homi- 
nuin  magis  quam 
gloriam  Dei. 


186.  La  suile  du  chapilre  XII  de  saint  Jean  est  un  douloureux  echo  de  la  pro- 
phetie  dlsaie  sur  1'aveuglement  et  lendurcissement  des  Juifs,  incredules  qu  timi- 
des,  qui  n'ont  pas  su  reconnaitre  leur  Seigneur. 
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Suprema  Christi  monitio. 


37fc.El  multa  turba 
eumlibenter  audivit. 


44.  Jesus  autem 
clamavit,  et  dixit  : 
Qui  credit  in  me, 
noncreditin  me,sed 
in  eum  qui  misit  me. 

45.  Et  qui  videt 
me,  vWet  eum  qui 
misit  me. 

46.  Ego  lux  in 
mundum  veni,utom- 
nis  qui  creditinme, 
in  tenebris  non  ma- 
neat. 

47.  Et  si  quis  au- 
dierit  verba  mea,  et 
non  cuslodierit,  ego 
non  judico  eum  ; 
non  enim  veni  utju- 
dicem  mundum,  sed 
ut  salvificem  mun- 
dum. 

48.  Qui  spernit 
me,  et  non  accipit 
verba  mea,  habet 
qui  judicet  eum. 
Sermo,quem  locutus 
sum,  ille  judicabit 
eum  in  novissimo 
die. 

49.  Quia  ego  ex 
me  ipso  non  sum  lo- 
cutus,  sed  qui  misit 
me  Pater,  ipse  mihi 
mandatum  dedit 
quid  dicam,  et  quid 
loquar. 

50.  Et  scio  quia 
mandatum  ejus  vita 
aeterna  est.  Quae  er- 
go  ego  loquor,  sicut 
dixit  mihi  Pater,  sic 
loquor. 


Enfiu  un  dernier  appel  du  Sauveur  pour  les  faire  venir  a  la  lumiere  et  les  soiis- 
traire  a  la  condamnation  qui  les  menace,  trouve  ici  nalurellement  sa  place. 
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CAPUT  XXIII 


187.  Ad  populum  de  Scribis  et  Pharisaeis. 


1.  Tunc  Jesus  lo- 
cutus  est  ad  turbas 
et  ad  discipulos  suos , 

2.  Dicens  : 


Super  cathedram 
Moysi  sederunt  scri- 
bae  et  pharisaei. 

3.  Omnia  ergo 
quaecumque  dixerint 
vobis,  servate  et 
facite  ;  secundum 
opera  vero  eorum 
nolite  facere:  dicunt 
enim,  etnon  faciunt. 

4.  Alligant  enim 
onera  gravia  et  im- 
portabilia,  et  impo- 
nunt  in  humeros  ho- 
minum  ;  digito  au- 
tem  suo  nolunt  ea 
movere. 


38.  Et  dicebat  eis 
in  doctrina  sua; 

Cavete  a  scribis,qui 
volunt  in  stolis  am- 
bulare,  et  salutari 
in  foro. 

39.  Et  in  primis 
cathedris  sedere  in 
synagogisyet  primos 
discubitus  in  ccenis; 

40.  Qui  devorant 
domos  viduarum  sub 
obtentu  prolixaiora- 
tionis  :  hi  accipient 
prolixius  judicium. 


(41.         p.  316) 


45.    Audiente    au- 
tem    omni     populo, 


dixit  discipulis  suis: 


46.  Attendite  a 
scribis,  qui  volunt 
ambulare  in  stolis, 
et  amant  salutatio- 
nes  in  foro,  et  pri- 
mas  cathedras  in 
synagogis,et  primos 
discubitus  in  convi- 
v}is. 

47.  Qui  devorant 
domos  viduarum, 
simulantes  longam 
orationem.  Hi  acci- 
pient  damnationem 
majorem. 


(XXI.       p.376) 


(Xiii.  p.   m) 


187.  Car  apres  cela  arrivent  presses  et  terribles,  en  presence  de  tout  le  peuple, 
d'abord  la  denonciation  des  Scribes  et  des  Pharisiens. 

Faire  ce  quils  disent  puisquils  ont  lautorite  poar  enseigner,  mais  se  garder  de 
les  imiter  dans  ce  quils  font. 
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[p.  311] 


[p.  310] 


MATTH. XXIII. 

5.  Omnia  vero 
opera  sua  faciuntut 
videantur  ab  homi- 
nibus;  dilaiant  enim 
phylacteria  sua,  et 
magnificant  fim- 
brias. 

6.  Amant  autem 
primos  recubitus  in 
ccenis,et  primas  ca- 
thedras    in    synago- 

7.  Et  salutationes 
in  foro,  et  vocari  ab 
hominibus  Rabbi. 

8.  Yos  autem  no- 
lite  vocari  Rabbi  ; 
unus  est  enim  Magis- 
ter  vester,  omnes 
autem  vos  fratres 
estis. 

9.  Et  patrem  noli- 
te  vocare  vobis  super 
terram  ;  unus  esl 
enim  Pater  vester 
qui  in  ccelis  est. 

10.  Nec  vocemini 
magislri  ;  quia  Ma- 
gister  vester  unus 
est,  Christus. 

1 1.  Qui  major  esl 
vestrum,  erit  minis- 
ter  vester. 

12.  Qui  autem  se 
exaltaverit  humilia- 
bitur,et  qui  sehtimi- 
liaverit  exaltabitur. 

188.  Ad  ipsos  Scribas  et  Pharisaeos. 

13.  Vce  autem  vo- 
bis,  scribae  et  phari- 
saei  hypocrita?,  quia 
clauditis  regnum  cce- 
lorum  anlehomines! 
vos  enim  non  intra- 
tis,  nec  introeuntes 
sinitis  intrare. 

188.  Puis  les  anathem.es  a  eux  directement    adresses,    comme    etant  refract?;res 
au  Royaume  de  Dieu  et,  plus  encore,    empechant  les  autres  d'y  entrer. 
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14.  Vae  vobis,  scri- 
bae  et  pharisaei  hy- 
pocritae,  quia  come- 
ditis  domos  vidua- 
rum,  orationes  lon- 
gas  orantes  !  propter 
hocamplius  accipie- 
tis  judicium. 

15.Vaev0bis,  scri- 
bae  et  pharisaei  hy- 
pocritae,  quiacircui- 
tis  mare  et  aridam 
ut  faciatis  unum 
proselytum.  et  cum 
fuerit  factus,  faci- 
tis  eumfilium  gehen- 
nae  duplo  quam  vos. 

16.  Vae  vobis,  du- 
ces  caeei,  qui  dicitis; 
Quicumque  jurave- 
rit  per  templum, 
nihil  est  ;  qni  autem 
juraverit  in  auro 
templi,  debet ! 

17.  Stulti  et  caeci! 
Quid  enim  majus 
est,  aurum,  an  tem- 
plum  quod  sanctifi- 
cat  aurum? 

18.  Et  quicumque 
juraverit  in  altari, 
nihil  est ;  quicum- 
que  autem  juraverit 
in  dono  quod  est 
super  illud,  debet. 

19.  Oci  !  Quid 
enim  majus  est,  do- 
num,analtare  quod 
sanctificat  donum   ? 

20.  Quiergo  jurat 
in  altari,  jurat  in  eo, 
et  in  omnibus  quap 
super  illud  sunt. 

21.  Et  quicumque 
juraverit  in  templo, 


(41./?.  376). 


(XXI.   p.  376) 


(XIII.    p.  400). 


Hypocrites  qui  simulent  la  devolion  et  ne  visent  qu'a  leurs  interets,allant  a  la  re- 
cherche  des  proselytes  mais  pour  ne  reussir  qu'a  en  faire  avec  eux  des  reprouves, 
et  absolvant   jusqu'au  parjure  pourvu  qu'ils  y  aient  eux-memes  quelque  profit, 
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jurat  in  illo,  et  in  eo 
qui  habitat  in  ipso. 

22.  Et  qui  jurat 
in  coelo  jurat  in 
throno  Dei,  et  in  eo 
qui  sedet  super  eum. 

23.  Vaevobis,scri- 
bae  et  pharisaei  hy- 
pocritse,  quidecima- 
tis  mentham,  et  ane- 
thum,  et  cyminum, 
et  reliquistis  quae 
graviora  sunt  legis, 
judicium  et  miseri- 
cordiam,  et  fidem  : 
haec  oportuit  facere, 
etillanon  omittere, 

24.  Duces  caeci, 
excolantes  culicem, 
camelum  autem  glu- 
tientes. 

25.  Vae  vobis,  scri- 
ba?  et  pharisaei  hy- 
pocritae,  quia  mun- 
datis  quod  deforis 
est  calicis,  et  paro- 
psidis  :  intus  autem 
pleni  estis  rapina  et 
immunditia. 

26.  Pharisaee  cae- 
ce,  munda  prius 
quod  intus  est  cali- 
cis  et  paropsidis, 
ut  fiat  id,  quod  de- 
foris  est,  mundum. 

27.Vae  vobis,  scri- 
bae  et  pharisaei  hy- 
pocritse,  quia  simi- 
les  estis  sepulcris 
dealbatis,  quae  a  fo- 
ris  parent  homini- 
bus  speciosa,  intus 
vero  plena  sunt  ossi- 
bus  mortuorum,  et 
omni  spurcitia  ! 


(40./?.  316) 


[p.  371] 


[p.  -970] 


Saint  Matthieu,  selon  la  methode  que  nous  lui  connaissons,  ajoute  d'autres  griefs 
deia  rapportes.par  saint  Luc  dans  le  cours  de  la  derniere  mission  en  Galilee  (p.  268) . 
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28.  Sic  et  vos  a 
foris  quidem  pare- 
tis  hominibus  justi  ; 
intus  autem  pleni 
estis  hypocrisi  et 
iniquitate. 

29.Vae  vobis,  scri- 
bae  et  pharisaei  hy- 
pocritae,  qui  aedifi- 
catis  sepulcra  pro- 
phetarum,  et  ornatis 
monumenta  justo- 
rum,  t 

30.  Et  dici  is  :  Si 
fuissemus  in  diebus 
patrum  nostrorum, 
non  essemus  socii 
eorum  in  sanguine 
prophetarum  ! 

31.  Itaque  testi- 
monio  estis  vobis- 
metipsis,  quia  iilii 
estis  eorum  qui  pro- 
phetas  occiderunt. 

32.  Et  vos  implete 
mensuram  patrum 
vestrorum. 

33.  Serpentes,  ge- 
nimina  viperarum, 
quomodo  fugietis  a 
judicio  gehennse  ? 

34.  Ideo  ecce  ego 
mitto  ad  vos  pro- 
phetas,  et  sapientes, 
et  scribas,  et  ex  illis 
occidetis,  et  crucifi- 
getis,  et  ex  eis  fla- 
gellabitis  in  synago- 
gis  vestris,  et  per- 
sequemini  de  civi- 
tate  in  civitatem  : 

35.  Ut  veniat  su- 
per  vos  omnis  san- 
guisjustus,  qui  effu- 
sus  est  super  ter- 
ram,      a      sanguine 


(41.  p.   seq,) 


(XXI.  p.  376) 


(XJII.  p.  £00). 


Aussibienles  memes  anathemes  formules  auparavant  en  d'auti*es  circonstance» 
ont-ils  pu  etre  repetes    encore  cette  fois. 
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Abeljusti  usque  ad 
sanguinem  Zacha- 
rise,  filii  Barachiee, 
quem  occidistis  in- 
ter  templum  et  al- 
tare. 

36.  Amen  dico  vo- 
bis,  venient  haec 
omnia  super  gene- 
rationem  istam. 

37.  Jerusalem,  Je- 
rusalem,  quse  occi- 
dis  prophetas,  et  la- 
pidas  eos  qui  ad  te 
missi  sunt,  quoties 
volui  congregare  fi- 
lios  tuos,  quemad- 
modum  gallina  con- 
gregat  pullos  suos 
sub  alas,  etnoluisti  ? 

38.  Ecce  relinque- 
tur  vobis  domus  ves- 
tra  deserta. 

39.  Dico  enim  vo- 
bis,  non  me  videbi- 
tis  amodo,  donec  di- 
catis  :  Benedictus 
qui  venit  in  nomine 
Domini. 


(40.       p.  311) 


[p.    371] 


[p.    370] 


CAPUT  XXI 


189.   Pauperis  viduae  minuta  duo. 


41.  Et  sedens  Je- 

sus  contra  gazophy- 

lacium,       aspiciebat 

quomodo   turba 

jactaret  aes  in 

gazophylacium,  1.   Respiciens  au- 

tem,  vidit  eos  qui 
mittebant  munera 
sua  in  gazophyla- 
cium,  divites. 
et  multi  divites  jac- 
tabant  multa. 


189.  Saint  Marc  et  saint  Luc  rapportent  ensuite  1'eloge  accorde    par  le  Maitre  a 
Yoffrande  d' une  pauvre  veuve,  deux  menus  deniers  qui  etaient  tout  son   avoir. 
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CAPUT  XXIV 


42.    Cuin   venisset 
autem      vidua       una 
pauper, 


misit  duo  minuta, 
quod  est    quadrans. 

43.  Et  convocans 
discipulos  suos,  ait 
illis  :  Amen  dico  vo- 
bis,  quoniam  vidua 
haec  pauper  plus 
omnibus  misit,  qui 
miserunt  in  gazo- 
phylacium. 

44.  Omnes  erJmex 
eo   quod  abundabai 

ittiSj  miserunt  ; 

haec  vero  de  penuria 
sua  omnia  quae  ha- 
buit  misit  totum  vic- 
tum  suum. 

CAPUT  XIII 


2.    Vidit    autem 
et  quamdam  viduam 
pauperculam  mitten- 
teni  asra  minutaduo. 


3.  Et  dixit  :  Vere 
dico  vobis  quia  vi- 
dua  hsec  pauper 
plus  quam  omnes 
misit. 

4.  Nam  omnes  hi 
ex  abundanti  sibi 
miserunt  in   munera 

Dei  ; 
hxc     autem    ex     to 
quod  deest  illi,  om- 
nem    victum     suum, 
quem  habuit,   misit. 


190.  Prophetia  de  Templo   evertendo. 


1 .  Et  egressus  J  2- 
sus  de  templo,  ibat. 
Et  accesserunt  dis- 
cipuli  ejus  ut  oslen- 
derent  ei  aedifiealio- 
ncs  templi. 


2.  Ipse  autem  res- 
pondens,  dixit  illis  : 
Videtis  haec  omnia  ? 


1.    Et  cum    egre- 
deretur    de    templo, 


ait  illi  unus  ex  disci- 
pulis  suis  :  Magis- 
ter,  aspice  qualcs 
lapides,  et  quales 
struclurse. 


2.  Et    respondens 
Jesus,  ait  illi  :  Vides 

has    omnes    magnas 
a^dificationes  ? 


5.  Et  quibusdam 
dicentibus  dc  lem- 
plo  quod  bonis 
lapidibus  ct  donis 
ornatum    esset, 

dixit  : 


(XIII.     p.  400) 


190.  A  la  sortie  du  Temple,  ou  il  ae  devait  plus  rentrer,  et  en  reponse  aux  dis- 
eiples  qui  iui  monLraient  la  masse  superbe  du  somptueux  edilice,  Jesus  en  predit 
la  ruine  :  «  il  n'en  restera  pas  pierre  sur  pierre  ». 

25 
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Amcn    dico      vobis. 


non  relinquetur  hic 
lapis  super  lapidem, 
qui  non  destruatur. 


Non  relinquetui  la- 
pis  super  lapidem, 
qui  non  destruatur. 


6.  Ilajc  quaa  vide- 

tis,       venient       dics 

in  quibus 
non   relinquetur   la- 
pis    super   lapidem. 
qui  non    destruatur. 


191.  De  malis  futurorumtemporum. 


3.  Sedente   autem 

eo     super     montem 

Oliveti, 

accesserunt    ad 

eum      discipuli 


secreto, 

dicentes  :  Dic  nobis, 
quando  hsec    erunt  ? 


et  quod  signum  ad- 
ventus  tui,  et  con- 
summationis  sasculi? 


4.  Et  respondens 
Jesus  dixit  eis  : 
Videte  ne  quis  \os 
seducat. 

5.  Multienim  ve- 
nient    in   no m ine 

meo,  dicentes  : 
Ego  sum  Christus  ; 


et  multos   seducent. 


3.  Et  cum  sederet 
in   monte    Olivarum 
contra  templum, 

interrogabant  eum 
separatim  Petrus  et 
Jacobus  et  Joannes 
et  Andreas    : 


4.Dic  nobis,quan- 

do    ista    fient    ?     et 

quod     signum    erit, 

quando   haec     omnia 

incipient 

consummari  ? 


7.Interrogaverunl 
autem  illum 

dicentes:  Praeceplor, 

quando    hsec    erunt, 
et  quod  signum  cum 

fieri    incipient  ? 


Pseudochristi,   Bella,    mala  omnimoda. 


5.  Et  respondens 
Jesus  coepit  dicere 
illis  :  Yidete  ne  quis 
vos  seducat  ; 

6.  Mul  ti  e  ui  m 
venient  in  nomine 
meo    dicentes,    quia 

ego  sum  : 


et  multos  seducent 


8.       Qui     dixit     : 

Videte     ne   seduca- 

rnini  ;     multi    enim 

venient    in     nomine 

meo,    dicentes    quia 

ego  sum, 

et  tempus 

appropinquavit  ; 

nolile   ergo  ire  post 
eos. 


[/,.376'] 


191.  Ayant  repris  le  chemin  de  Bethanie,  on  fait  halte  sur  le  mont  des  Oliviers. 
Jesusest  assis,  le  regard  tourne  vers  le  Temple.  Alors  quelques  disciples,  les 
privilegies,  lui  demandent  avec  anxiete  :  Quando    hiec     erunt  ?    et  qitod    signum  ? 

On  voit  en  saint  Matthieu  que  la  pensee  des  disciples  embrassait  a  la  fois, 
comme  devant  arriver  dans  le  meme  lemps,  la  ruine  de  Jerusalem,  le  dernier 
avenement  du  Christ  et    la  fin  de  toutes  choses. 
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6.  Audituri  enim 
eslis  prselia  et  opi- 
niones      prseliorum. 

Videte  ne  turbcmini ; 

opprtet    enim 
hsec  fieri,    sed    non- 
dum  est  finis. 


7.  Consurget  enim 
gens  in  gentem,  et 
regnum  in  regnum, 
et  erunt  pestilenliie 
et  fames  et  terroz- 
motus  per  loca. 


8.  Haec  autem  om- 
nia  initia  sunt  dolo- 
rum. 


9.    Tunc     tradent 
vosintribulationem, 


7.  Cum  audieritis 
autem   bella 
et  opiniones 
bellorum, 

ne  timueritis  ; 
oportet    enim 
hsec   fieri,  sed   non- 
dum  finis. 


8.  Exurget    enim 

gens  contra  gentem, 

et      regnum      super 

regnum,      et     erunt 

terrsemotus  per 

loca,    et  fames. 


In  itium 
hsec. 


dolorum 


9.      Cum       aulem 
audieritis   proelia 
et    sediliones, 


nolite  terreri  ; 

oportet 

primum    hgec     fieri, 

sed   nondum    statim 

finis. 

10.  Tunc  dicebat 
illis  :  Surget  gens 
contra  gentem,  et 
regnum  adversus 
rcgnum. 

!  1.  Et  terraemotus 
magni  erunt  per 
loca,  et  pestilentia' 
et  fames,  terrores- 
que  de  coelo,  et  sig- 
na  magna  erunt. 


Persecutiones    et   marlyria 


12.    Sed  ante 
ha^c    omnia 


9.    Videte     autem 
vosmetipsos. 


Tradent  enim  vos  in 
conciliis,  et  in  syna- 
gogis  vapulabitis, 
et  ante  pnesides 
et  reges  stabitis 
propler  me, 


injicientvobismanus 
snas,  et  persequen- 
tur  tradentes  insyna- 

gogas  et    cuslodias, 


trahentes  ad   reges 

et  prsesides 

propter 

nomen    meum  ; 


(XIII.     p.  400.) 


Notre-Seigneur  commencc  par  corriger  1'erreur  des  disciples  :  1°  son  dernier 
avenement  et  la  fin  du  monde  n'arriveront  pas  de  si  toL  :  il  pourra  y  avoir,  il  y 
aura  en  elfet  de  faux  Ckrists,  des  guerres  et  des  fleaux,  des  persecutions  contre 
les  sainls,  sans  que  l'on  soit  pour  cela  si  pres  de  la  fin  (nondum  statim  fiuis). 
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in  testimonium  illis, 

10.  Et  in  omnes 
gentes  primum  opor- 
tet  praedicari  Evan- 
gelium. 

11.  Et  cum  duxe- 
rint   vos    tradentes, 

nolite     prozcogitare 
quid  loquamini  ; 

sed  quod  datum  vo- 
bis  fuerit  in  illa  ho- 
ra,    id    loquimini      ; 


et  occident  vos  ; 

et  eritis  odio  omni- 
bus  gentibus  pro- 
pter  nomem  meum. 


13.  Conliuget 
autem     vobis 
in  testimonium, 


[P.  m\ 


Tous  ces  maux  et 
rent  les  apdtres  et  q 
ses     caracteriseront 
etre  vises  deja  dans 
a  saint  Matthieu  (10- 


14. P  o  ni  te  e  r  go 
in  cordibus  vestris 
non  praemeditari 
quemadmodum  res- 
pondeatis. 


15.Egoenim   dabo 

vobis  os    et    sapien- 

tiam,  cui   non    pole- 

runt  resislere  et  con 

tradicere  omnes  ad- 

versarii  vestri. 
non  enim    vos    estis 
loquentes,   sed   Spi- 
ritus  sanctus. 

12.  Tradet  autem 
frater  fralrem  in 
mortem,  et  pater  fi- 
lium  ;  et  consurgent 
lilii  in  parentes,  et 
morte    afficient  eos.       16.  Trademini  au- 

tem  a  parentibus,  et 

fratribus,   et  cogna 

tis,    et     amicis,      et 

morte     afficient     ex 

vobis 

17.  Et  eritis  odio 
omnibus  propter 
nomem  meum. 

18.  Et  capillus  de 
capite  vestro  non 
peribit. 

19.  In  patienlia 
vestra  possidebitis 
animas  vestras, 

ces  scandales  se  rapportent  directement  aux  lemps  ou  vecu- 
ui  precederent  la  ruine  de  Jcrusalem  ;  mais  les  memes  cho- 
plus  encore  les  derniers  temps  du  monde,  qui  sont  peut- 
plus  d'un  passage  et  notamment  dans  les  versets  particuliers 
14.) 


13.  Et  eritis  odio 
omnihus     propter 
nomem     meum. 
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10.  Et  tunc  scan- 
dalizabuntur  multi, 
et  invicem  tradent, 
et  odio  habebunt 
invicem. 

11.  Et  multi  pseu- 
dopropheteo  sur- 
gent,  et  seducent 
multos. 

12.  Et  quoniam 
abundabit  iniqiytas, 
refrigescet  charitas 
multorum. 

13.  Qui  autem 
perseveraverit  us- 
que  in  finem,  hic 
salvus  erit. 

14.  Et  praedicabi- 
tur  hoc  Evangelium 
regni  in  universo 
orbe,  in  testimo- 
nium  omnibus  gen- 
tibus  ;  et  tunc  veniet 
consummatio. 


15.  Cum  ergo  vi- 
deritis  abominatio- 
nem  desolationis, 
quae  dicta  cst  a 
Daniele      propheta, 


stantem  in  loco 
sancto,  qui  legit, 
intelligat. 


Maxima  in  fine  scandata 


Qui  autem  su.sti- 
nuerit  infinem,  hic 
salvas  erit. 


192.  De  Urbis  excidio. 

20.  Cum  autem 
videritis  circumdari 
ab  exercitu  Jerusa- 
lem,  tunc  scitole 
quia  appropinquavit 
desolatio  ejus. 
14.  Cum  autem 
videritis  abomina- 
tionem  desolationis 


stantem       ubi 
debet. 


non 


qui  legit,   intelligat: 


(21.       p.  seq.J 


(XIII.    p.  $00) 


192.  En  cc  qui  regarde  la  ruine  de  Jerusalem  (2°),  les  disciples  ont  demande  a 
quel  signe  on  pourrait  en  connaitre  Fapproche.  Roponse  :  Ce  sera  lorsqu'on  verra 
ven^r  une  arrnee  faire  le  siege  de  Jerusalem,lequel  se  terminera  paruneruine  epou- 
vantable   qui  naura  de  pareille  que  celle  de  la  fin  des  temps. 

D'apres  une  opinion  particuliere,  le  seul  recit  de  saint  Luc  concerne  l'annonce  de 
la  ruine  de  Jerusalem.  Les  recits  de  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc  qui  evoquent 
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16.  Tunc  qui  in 
Judsea  sunt,  fugiani 
ad  montes  ; 


17 .  Et  qui  in  tec- 
to,  non  descendat 
tollere  aliquid  de 
domo  sua  ; 

18.  Et  qui  in 
agro,  nonrevertatur 
tollere  tunic  am 
suam. 


19.  Vse  autem 
prsegnantibus  et  nu- 
trientibus  in  illis 
diebus. 

20.  Orate   autem 

ut  non  fiat  fuga 
vestra  in  hieme,  vel 
sabbato. 

21.  Erit  enim 
tunc  tribulatio  mag- 
na,  qualis  non  fuit 
ab  initio  mundi  us- 
que  modO)  neque 
fiet. 


tunc    qui    in    Judaea 

sunt,        fugiant      in 
montes  ; 


15.  Et  qui  super 
tectum,  ne  descen- 
dat  in  domum,  nec 
introeat  ut  tollat 
quid   de  domo  sua  ; 

16.  Et  qui  in  agro 
erit,  non  revertatur 
retro  tollere  vesti- 
mentum  suum. 


17.  Va^  aulem 
prcegnantibus^et  nu- 
trientibus  in  illis 
diebus. 

18.  Orate  vero  ut 
hieme  nori  fiant. 


19,  Erunt  enim 
dies  illi  tribulatio- 
nes  tales,  quales 
non  fuerunt  ab  ini- 
lio  creaturae  quam 
condidit  Deus,usque 
liiuic,  neque  lient. 


2i.    Tunc    qui    in 
Jud&a  sunt,  fugianl 

ad  montes  ; 
et  qui  in  medio  ejus, 
discedant  ;  et  qui  in 
regionibus,    non  in- 
trent  in  eam. 


22.  Quia  dies  ul- 
tionis  hi  sunt,  ut 
impleanlur  omnia 
quae  scripta  sunt. 

23.  Vse  autem prse- 
gnantibus  etnutrien- 
libus  in  illis  diebusl 


[p.    3:0] 


Erit  enim  pressura 
magna  super  ter- 
ram,  et  ira  populo 
huic. 

24.  Et  cadent  in 
ore  gladii,  et  cap- 
tivi  ducentur  in  oni- 
nes  gentes,  et  Jeru- 
salem  calcabitur  a 
gentibus,  donec  im- 
pleantur  tempora 
ualionum. 

1'abomination  de  la  desolation  predite  par  le  prophete  Daniel,  se  rapporteraient 
aux  maux  des  derniers  temps  —  dont  Jerusalein  et  la  Judee  alors  devenues  chre- 
tiennes  auront  purliculierement  a  souiTrir. 
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22.  Et  nisi  bre- 
viaii  fuissent  dies 
illi,  non  fieret  salva 
omnis     caro  ;      sed 

propter  electos 


breviabuntur 
illi. 


aies 


20.    Et    nisi    bre- 
viasset  Dorainus 

dies,  non  fuisset 
salva  omnis  caro  : 
sed  propter  electos 

quos  elegit, 
breviavit  dies. 


193.  De  adventn  Filii  hominis. 

2 1.  Et  tunc  si  quis 
vobis  dixerit  :  Ecce 
hic  est  Christus,  ec- 
ce  illic,  ne  credide- 
ritis. 

22.  Exurgent  enim 
pseudochristi  ci 
pseudoprophetre,  et 
dabunt  signa  et  pov- 
tenta  adseducendos, 
si  fieri  putest,  etiam 
electos. 

23.  Vos  ergo  vide- 
te  ;  ecce  pra^dixi 
vobis   omnia. 


23.  Tunc  si  quis 
vobis  dixerit  :  Ecce 
hic  est  Christus,aut 
illic,  nolite  credere. 

24.  Surgent  enim 
pseud  och  r  i  sti  el 
pseudoprophelae  ;  et 
dabunt  signa  magna 
et  prodigia,  ita  ut 
in  errorem  inducan- 
tur  (si  fieri  polesl) 
etiam  electi. 

25.  Ecce  prsedixi 
vobis. 

26.  Si  ergo  dixe- 
rint  vobis  :  Eccc  in 
deserto  est,  nolite 
exire  ;  Ecce  in  pene- 
tralibus,  nolite  cre- 
dere. 

27.Sicut  enim  ful- 
gur  exit  ab  Oriente, 
et  paret  usquein  Oc- 
cidentem,  ita  erit 
et  adventus  Filiiho- 
minis. 

28.  Ubicumque 
fuerit  corpus,  illic 
congregabuntur  ct 
aquilse.  (24.    p.  seq.)  (25.    p.  seq.) 

Au  reste^lc  point  de  demarcation  entre  la  ruine  de  Jerusalem  et  la  ruine  du  mon- 
de  n'est  pas  facile  a  determiner,  si  bien  que  le  meme  verset  en  saint  Matthieu  (22) 
et  en  saint  Marc  (20)  est  applique  par  les  commentateurs  soit  a  Tune  soit  a  1'autre 
catastrophe. 

193.  Apres  la  ruine  de  Jerusalem  il  n'y  a  plus  de  Christ  a  attendre.  V Avene- 
ment  du  Fils  de  Ihomme,  annonce  dans  les  trois  Synoptiques,  est  generalement 
eutendu  de  sa  venue  comme  Juge  a  la  fin  des  temps. 

Pour  quelques-uns,  il  ne  serait  autre  que  sa  venue  comme  Roi  dans  lasociete  et 


(XIII.      p.  k00) 
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29.  Statim  autem 
post  tribulalionem 
dierum    illorum, 


sol   obscurabitiiVy 

et   luna  .  non    dabit 

lumen  suuni, 

et  stellce  cadent 

de  ccelo, 


et  virtutes  coclorum 
commovebuntur. 

30.  Et  tunc  pare- 
bit  signum  Filii  ho- 
minis  in  coelo  ;  et 
tunc  plangent  omnes 

tribus  terrse  ; 

et  videbunt 
Filium  hominis 
venientem    in    nubi- 
bus  coeli  cum-  virlu- 
te  multa    et    majes- 
tate. 

31.  Et       mitlet 
angelos  suos 

cum  tuba  et  voce 
magna  ;  et  congre- 
gabunt  electos  ejus 
a     quatuor     ventis, 

a  summis  ccelorum 
usque  ad  terminos 
eorum 


24.     Sed    in    illis 
diebus, 
post    tribulationem 
illam, 


sol  eontenebrabitur, 

et    luna     non    dabit 

splendorem    suum  ; 

25.  Et  stellx  cocli, 

erunt  decidentcs. 


et  virtutes  quse  in 
coclis  sunt  move- 
buntur. 


26,  Et  tunc  vide- 
bunt  Filium  hominis 

ven  i  e  nte  m    i  n 
nubibus    cum 
virlule  multa. 
et  gloria. 

27.  Et  iunc  mittet 
angelos  suos. 

et  congregabit 
electos  suos 
a  quatuor  ventis, 
a  summo  terrse 

usque    ad    summum 
cocli. 


25.         Et 

erunt    signa   in  sole 
et     luna    et    stellis, 


et  in  terris  pressura 
gentium  prae  confu- 
sione  sonitus  maris 
et  fluctuum, 

26.  Arescentibus 
hominibus  prse  ti- 
more,  et  expectatio- 
ne,quse  supervenient 
universo  orbi  ;  nam 
virtutes  coelorum 
movebuntur  ; 


27.  El  tunc  vide- 
bunt  Filium  hominis 
venientem  in  nube 
cum  potesiate  ma- 
gna  el  majestate. 


[p.  370] 


dans  les  ames  par  1'etablissement  aussi  prompt  que  mervcillcux  de  la  foi  et  de  la 
loi  chrelienne  sur  lcs  ruines  du  monde  Juif  et  du  monde  paien.  Ils  disent  que  cer- 
taiDS  details,  tels  par  exemple  que  «  les  eloiles  tombant  du  ciel  »,  ne  pouvant  etre 
pris  a  la  lettre,    appellent  par  consequent  une  interprctation  symbolique. 
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194.   Tempus  vastandae  Urbis  proximum. 

28.  His  autem  fi- 
eri  incipientibus, 
respicite,  et  levate 
capita  vestra,  quo- 
niam  appropinquat 
redemptio  vestra. 

29.  Et  dixit    illis 
similitudinem  : 


32.      Ab      arbore 
autem      fici    discite 
parabolam  ; 

cumjam  vamus 

ejus     tener     fuerit, 

et  folia.  nata} 


scitis  quia  prope 
est  xstas  ; 

33.  Ita  et  vos  cum 
videritis  haec  omnia, 

scitote 
quia    prope    est    in 
januis. 

34.  Ainen  dico  vo- 
bis,  quia  non  prx- 
teribit  gcneratio 
hxc,  donec  omnia 
hcec  fiant. 

Sb.Coelum  et  ter- 
ra  transibunt,  verba 
autem  mea  non  prse- 
teribunt. 


28.  A  ficu    autem 
discite    parabolam. 


Cum  jam  ramus 
ejus  tener  fuerit,  et 
nata     fuerint    folia, 


cognoscitis     quia  in 
proximo   sit  aestas  ; 

29.  Sic  et  vos  cum 
videritis  hxc 
fieri,  scitote 

quod  in  proximo  sit 
in  ostiis. 

30.  Amen  dico  vo- 
bis,  quoniam  non 
transibit  gcneratio 
luec,  donec  omnia 
ista  fiant. 

31.  Coelum  et  ter- 
ra  transibunt,  verba 
autem  mea  non  tran- 
sibunt. 


Videte       ficulneam, 


ct    omnes    arbores  : 

30.  Cum  produ- 
cunt      jam      ex     se 

fructum, 
scitis  quoniam  pro- 
pe  est  oestas. 

31.  Ita  et  vos   cum 
videritis  hxc 
fieri,  scitole 

quoniam    prope    est 
regnum  Dei. 

32.  Amen  dico  vo- 
bis,  qitia  non  proe- 
l  eribit  gcneratio 
hxc  donec  omnia 
fiant. 

33.  Coelum  et  ter- 
ra  transibunt  :  ver- 
ba  autem  mea  non 
transibunt. 


(XIII.   p.  400), 


Enfin  un  autre  sentiment  a  ete  ainsi  formule:  «  Le  discours  tout  entier  ne  pour- 
rait-il  pas  s'entendre  de  la  ruine  de  Jerusalem  »  ? 

194.  Sans  etre  aussi  exclusif  et  tout  en  admettant  qu'il  a  plus  d'une  fois  touehe 
dans  son  discours  aux  evenements  de  la  fin,  on  peut  admettre,  avec  bon  nombre 
d^interpretes,  que  Notre-Seigneur  revient  en  dernier  lieu  sur  ce  qui  concerne  Je- 
rusalem.  Quando  hxc  erunt  ?  avaient  demande  les  disciples  (4°).  La  reponse  du 
Seigncur  :  ///5  autem  fieri  incipientibus ,peut  se  rapporter  aux  signes  precurseurs 
de  la  ruine  de  Jerusalem,  et  celte  aulre  parole  :  Non  prxteribit  generatio  hxc,  k 
la  generation  alors  vivante  qui  devait  etre  temoin  de  1'epouvantable  ruine.eclatante 
revanche  du  Christ  et  des  siens  sur  la  ville  et  sur  le  peuple  deicides.  —  D'autres 
preferent  lcs  appliquer    aux  signes  avaut-coureurs  des  derniers  temps  et  a  la  race 
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195.  De  ultimo  die  ignoratio. 


32.  De  die  aulcm 
illo  vel  hora  nemo 
scit,  neque  angeli  in 
coelo,  neqne  Filins, 
nisi  Pater. 


36.  De  die  autem 
illa  et  hora  nemo 
scit,     neque    angeli 

coclorum , 
nisi  solus  Pater. 

37.  Sicut  autem 
in  diebus  Noe,  ita 
erit  et  adventus  F.i- 
lii  hominis. 

38.  Sicut  enim 
erant  in  diebus  ante 
diluvium  comeden- 
tes  et  bibentes,  nu- 
b  e  n  t  e  s  et  nuptui 
tradentes,  usque  ad 
eum  diem  quo  intra- 
vit  Noe  in  arcam, 

39.  Et  non  cogno- 
verunt  donec  venit 
diluvium,et  tulit  om- 
nes  :  ita  erit  et  ad- 
ventus  Filii  hominis. 

34.Attendite  autcm 
vobis,  ne  forte  gra 
ventui'   corda  vestra 
in  crapula  et  ebrie 
tate    et  curis    huju 
vilae,    et  superveniat 
in       vos      repentina 
dies  illa. 

35.  Tanquam      la 
queus    enim    super- 
veniet  in  omnes  qui 
sedent  super  faciem 
omnis  terrae 

40.  Tunc  duo 
erunt  in  agro  ;  unus 
assumetur,  et  unus 
relinquetur  ; 

41.  Duae  molenles 
in  mola  ;  una  assu- 
metur,  et  una  relin- 
qurtur. 

Juive  elle-meme,  ainsi  annoncee  comme  devant  ^ubsister  jusqu'a  la  fin. 

195.  Quant  au  jour  de  la  ruine  du  monde,  (5°)  de  die   autem  illo  et   hora    nemo 
scit,comme  au  temps  dudeluge  ou  de  LotU,  il  surprendra  fatalemcut  les  humains. 
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36.  Vigilate  ita- 
que,  omni  tempore 
orantes,  ut  digni 
habeamini  fugere 
ista  omnia  quaj  fu- 
tura  sunt,  et  stare 
ante  Filium  hominis. 


196.  De  vigilantia  monitio  et  exempla. 


33.  Videte,  vigila- 
te,  et  orate  ;  nesci- 
tis  enim  quando 
tempus  sit. 

34.  Sicut  homo 
qui  peregre  profec- 
tus  reliquit  domum 
suam,  et  dedit  ser- 
vis  suis  potestatem 
cujusque  operis,  et 
janilori  praecepit  ut 
vigilet. 

35.  Vigilate  ergo 
(nescitis  enim  quan- 
do  dominus  domus 
veniat  :  sero,  an 
media  nocte,  an 
gallicantu,an  mane), 

36.  Ne  cum  vene- 
rit  repentc,  inve- 
niat  vos  dormientes. 


42.  Vigilate  ergo. 
quia  nescitis  qua 
hora  Dominus  ves- 
ter  venturus  sit. 
.  43.  Illud  autem 
scitote,  quoniam  si 
sciret  paterfamilias 
qua  hora  fur  ventu- 
rus  esset,  vigilaret 
utique,  et  non  sine- 
ret  perfodi  domum 
suam. 


(37.  p.  seq,) 


(37.      p.  395) 


(XIII.     p.  kOQ) 


196.  De  la  fin  des  temps  a  la  fin  de  chaque  homme  en  particulier,  la  transition 
est  nalurclle  :  d'ou  la  recommandation  de  la  vigilance.  Saint  Marc  et  saint  Matthieu 
nous  en  rapportentd.es  modeles  dans  le  «  bon  serviteur  qui  attend  son  mailre  »  et 
dans  le     «  pere  de  famille  qui  garde  contre  les  voleurs  les  abords   de  samaison  », 
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44.  Ideo  et  vos 
estote  purati,  quia 
qua  nescitis  hora 
Filius  hominis  ven- 
turus  est. 


4'5.  Quis,  putas, 
est  fidelis  servus  et 
prudens,quem  cons- 
tituit  dominus  suus 
super  familiam  su- 
am,  ut  detillis  cibum 
in  tempore  ? 

46.  Beatus  ille 
servus,  quem  cum 
venerit  dominus 
ejus,  invenerit  sic 
facientem. 

47.  Arnen  dico  vo- 
bis,  quoniam  super 
omniabonasuacons- 
tituet  eum. 

48.  Si  autem  dixe- 
rit  malus  servus  ille 
in  corde  suo  :  Moram 
facit  dominus  meus 
venire  ; 

49.  Et  coeperit 
percutere  conservos 
suos,  manducet  au- 
tem  et  bibat  cum 
ebriosis  ; 

50.  Veniet  domi- 
nus  servi  illius  in 
die  qua  non  sperat, 
et  hora  qua  ignorat, 

51. Et  dividet  eum, 
partemque  ejus  po- 
net  cum  hypocritis  : 
illic  erit  fletus,  et 
stridor  dentium. 


37.  Quod  autem 
vobis  dico,  omnibus 
dico  :  Vigilate. 


(36.    [>.     3S~) 


[p.  370.] 


Ce  dernier  exemple,  avec  les  recompenses  ou  les  severites  a  attendre,  s'est 
deja  trouve  en  saint  Luc  parmi  les  enseignements  de  la  derniere  mission  en  Gah- 
lee     (n.  131,  v.  39-48,  p.  275-277.; 


IN  MONTE  OLIVETI 


389 


MATTH.   XXV. 


MAltC. 


LUC.    XX 


JOAN. 
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197. 

1.  Tunc  simile 
erit  regnum  coelo- 
rum  decem  virgini- 
bus,  quae  accipien- 
tes  lampades  suas 
exierunt  obviam 
sponso  et   sponsae. 

2.  Quinque  autem 
ex  eis  erant  fatuae, 
et  quinque  pruden- 
tes. 

3.  Sed  quinque 
fatuae,  acceptis  lam- 
padibus,  non  sump- 
serunt  oleum  se- 
cum. 

4.  Prudentes  vero 
acceperunt  oleum  in 
vasis  suis  cum  lam- 
padibus. 

5.  Morara  autem 
faciente  sponso.dor- 
mitaverunt  omnes  et 
dormierunt. 

6.  Media  autem 
nocte  clamor  factus 
est  :  Ecce  sponsus 
venitjexiteobviam  ei. 

7.  Tunc  surrexe- 
runt  omnes  virgines 
illae,  et  ornaverunt 
lampades   suas. 

8.  Fatuae  autem 
sapientibus  dixe- 
runt :  Date  nobis  de 
oleo  vestro,  quia 
lampades  nostrae 
extinguuntur. 

9.  Responderunt 
prudentes,  dicentes: 
Ne  forte  non  sufli- 
ciat  nobis  etvobis, 
ite  potius  advenden- 
tes,  et  emite  vobis. 


De   Virginibus  prudentibus  et  fatuis. 


(XIV.      p.  395) 


(37.        p.  395.) 


(XIII.      p.    WO) 


197.  La  meme  lecon  de  vigilance  sert  de  conclusion  a  la parabole  des  dix  vievge»y 
sagement  attentives   ou  trouvees  en  defaut  a  1'arrivee  de  1'epoux. 
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10.  Duin  auLern 
irent  emere,  venit 
sponsus:  et  qua3  pa- 
ratae  erant,  intrave- 
runt  cum  eo  ad  nup- 
tias,  et  clausa  est 
janua. 

11.  Novissime  ve- 
roveniunt  et  reliquse 
virgines,  dicentes  : 
Domine,  Domine, 
aperi  nobis. 

12.  At  ille  res- 
pondens.  ait  :  Amen 
dico  vobis,  nescio 
vos. 

13.  Vigilate  ita- 
que,  quia  nescitis 
diem  neque   horam. 


[p.   388] 


(36.        p.387) 


[P.  370] 


198.  De  talentis  augendis. 


14.  .Sicut  enim 
homo  peregre  pro- 
ficiscens  vocavit 
servos  suos,  et  tra- 
didit  illis  bona  sua. 

15.  Et  uni  dedit 
quinque  talenta,  alii 
autem  duo,  alii  vero 
unum,  unicuique  se- 
cundum  propriam 
virtutem  et  profec- 
tus  est  statim. 

16.  Abiit  autem 
qui  quinque  talenta 
acceperat,  et  opera- 
tus  est  in  eis,  et  lu- 
cratus  est  alia  quin- 
que. 

17.  Similiter  el 
qui  duo  acceperat, 
lucratus  est  alia 
duo. 


198.  Ellesedegage,sous  uneautre  forme,de  la  parabole  des  talents  a  faire  fruc- 
tifier  et  dont  il  est  demande  compte  a  chacun  en    proportion    de  ce  qu'il     a    recu, 
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18. 


Qui  autem 
u  n  u  111  a  c  c  e  ])  e  r  a  t , 
abiens  fodit  in  ter- 
ram.et  abscondit  pe- 
cuniam   domini    sui. 

19.  Post  multum 
vero  temporis  venit 
dbminus  servorum 
illorum,  et  posuit 
rationem  cum  eis. 

20.  Et  accedens 
qui  quinque  talenta 
acceperat,  obtulit 
alia  quinque  talenta, 
dicens  :  Domine, 
quinque  talenta  tra- 
didisti  mihi,  ecce 
alia  quinque  super- 
lucratus  sum. 

21.  Ait  illi  domi- 
nus  ejus:  Euge,serve 
bone  et  fidelis,  quia 
super  pauca  fuisti  li- 
delis,  super  multa  te 
constituam,  intra  in 
gaudium  domini  lui. 

22.Accessit  autem 
et  qui  duo  talenta 
acceperat,  et  ait  : 
Domine,  duo  talenta 
tradidisti  mihi,  ecce 
alia  duo  lucratus 
sum. 

23.  Ait  illi  domi- 
nus  ejus  :  Euge,ser- 
ve  bone  et  fidelis. 
quia  super  pauca 
fuisti  fidelis,  super 
multate  constituarn, 
intra  in  gaudiumdo- 
mini  tui. 

24.  Accedens  au- 
tem  et  qui  unum  ta- 
lentum  acceperat, 
ait  :  Domiue,  scio 
quia  homo  durus  es  : 


I-UC.   XXI 


.IOAN 


(XIV.      p.395) 


(37.      p.    395) 


[XIII.   p.  400.] 


Notre-Seigueur  a  Jericho  (XIX,  11-27,^335)  *S         PassaSe  d* 
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metis  ubi  non  semi- 
nasti,  et  congregas 
ubinon  sparsisti  ; 

25.  Et  timens 
abii,  et  abscondi  ta- 
lentum  tuum  in  ter- 
ra  :  ecce  habes  quod 
tuum  est. 

26.  Respondens 
autemdominus  ejus, 
dixit  ei  :  Serve  male 
et  piger,  sciebas 
quia  meto  ubi  non 
semino,  et  congrego 
ubi  non  sparsi  ; 

27.  Oportuit  ergo 
te  committere  pecu- 
niam  meam  nummu 
lariis,et  veniensego 
recepissem  utique 
quod  meum  est  cum 
usura. 

28.  Tollite  itaque 
ab  eo  talentum,  et 
date  eiqui  habet  de- 
cem  talenta. 

29.  Omni  enim 
habenti  dabitur,  et 
abundabit  ;  ei  autem 
qui  nou  habet,  et 
quod  videtur  habe- 
re  auferetur    ab  eo. 

30.       Et   inutilem 
servum  ejicite  inte 
nebras  exteriores 
illic    erit  fletus,    et 
stridor  dentium. 


[p.  388] 


[/>•  370] 


199.  De  extremo  et  universali  Judicio 


31.  Cum  autem 
venerit  Filius  homi- 
nis  in  majestate  sua, 
et  omnes  angeli  cum 
eo,  tunc  sedebit  su- 
per  sedem  majesta- 
tis  suae. 

199.  Enfin  U  ve,tu  de  ^^-:^^",^^ 
derniev  et  universel  jugement  ou  tout  le  genre 
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32.  Et  congrega- 
bunlur  ante  eum 
omnes  gentes,  ct  so- 
parabit  eos  ab  invi- 
cem,  sicnt  paslor 
scgregat  oves  ab 
hcedis  ; 

33.  Et  statuet 
oves  quidem  a  dex- 
tris  suis,  hcedos  au- 
tem  a  sinistris. 

34.  T.unc  dieet  rex 
his  qui  a  dextris 
ejus  erunt  :  Venile, 
benedicti  Patris  mei, 
possidete  paratum 
vobis  regnuin  a  cons- 
titutione  mundi. 

35.  Esurivi  enim, 
et  dedistis  mihi 
manducare  ;  sitivi, 
et  dedislis  mihi  bi- 
bere  ;  hospes  eram, 
et  collegistis   me  ; 

36.  Nudus,  et 
cooperuist;s  me;in- 
firmus,  et  visitastis 
me  ;  in  carcere  e- 
ram,  et  venistis  ad 
mc 

37.  Tunc  respon- 
debunt  ei  jnsti,  di- 
centes  :  Domine, 
quando  te  vidiraus 
esurientem,  et  pavi- 
nius  te  ;  sitientem, 
et  dedimus  tibi  po- 
tum  ? 

38.  Quando  au- 
tem  te  vidimus  hos- 
pitem,  et  collegiraus 
te  ;  ani  nudum,  et 
cooperuimus  te  ? 

39.  Aut  quandb 
te  vidimus  infir- 
mum,aut  i:i  carcere, 
ct  veniraus  ad    te  :' 


MAHC. 


LUC.    XXI 


JOAN. 


[XIV.   p.  395) 


(37.        p.  39 j). 


(Xiii.  P.  m). 


parls,  et  entendra  de  Labouchedu  Souverain  Jugela  sentence  de  benediction  pour 
les    instes  misericordieux.  destincs  au   royaume  celeste,et  la  sentence  de  condam- 
J  26 
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40.  Et  respondens 
rex,  dicet  illis  :  A- 
men  dico  vobis, 
quamdiu  fecistis  uni 
ex  his  fratribus 
meis  minimis,  mihi 
fecistis. 

41.  Tunc  dicet  et 
his  qui  a  sinistris 
erunt  :  Discedite 
a  me,  maledicti,  in 
ignem  aeternum,  qui 
paratus  est  diabolo 
et  angelis  ejus. 

42.  Esurivi  enim, 
et  non  dedistis  mihi 
manducare  ;  sitivi, 
et  non  dedistis  mihi 
potum  ; 

43.  Hospes  eram, 
et  non  collegistis 
me  ;  nudus,  et  non 
cooperuistis  me  ;  in-l 
firmus,  etin  carcere, 
et  non  visitaslis  me. 

44.  Tunc  respon- 
debunt  ei  et  ipsi,  di- 
centes  :  Domine, 
quando  te  vidimus 
esurientem,  aut  si-| 
tientem,  aut  hospi- 
tem,  aut  nudum,  aut 
infirmum,  autincar- 
cere,  et  non  minis- 
travimus  tibi  ? 

45.  Tunc  respon- 
debit  illis,    dicens 
Amen     dico     vobis, 
quamdiu   non   fecis 
tis  uni  de  minoribus 
his,  nec  mihi   fecis 

tis. 

46.  Elibunt  hi    in 

frupplicium         aitei 

num,  justi  aulem   in 

vitam  asternam. 


MAKC  .XIII 


[p.  38G\ 


LUC.      XXI. 


JOAN.    XII. 


(36.        p.  381) 


[p.   370] 


nation  pourles  aulres,  vides  debonnes  oeuvrcs    oi    ^,'    - 

P.r.bole.  c.  de.crip.ion  remplissen.  le  ch.pi^xlv' £".£/ ME£ 
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CAPUT  XXVI 


CAPUT  XIV 


37.  Erat  aulem 
diebus  docens  in 
templo  ;  noctibus 
vero  exiens,  mora- 
batur  in  monte  qui 
vocatur  Oliveti. 

38.  Et  omnis  po- 
pulus  manicabat  ad 
eum  in  templo  au- 
dire  eum. 

CAPUT  XXII 


200.  De  Christo  jamjam  tradendo. 


1.  Et  factum  est  , 
cum  consummasset 
Jesus  sermones  hos 
omnes,  dixit  disci- 
pulis  suis  : 

2.  Scitis  quia  post 
biduum  Pascha  fiet, 
et  Filius  hominis 
tradetur  ul  crucifi- 
gatur. 

3.  Tunccongrega- 
ti     sunt      principes 

sacerdotum 

et  seniores  populi 
in  atrium  principis 
sacerdotu  m,  qui 
dicebatur   Caiphas  ; 


1.    Erat 
Pascha      et 

post   biduum  ; 


autem 
azyma 


et  quxrebant 

summi    sacerdotes 

et  scribse 


1.  Appropinqua- 
bat  autem  dies  fes- 
tus  azymorum  qui 
dicitur  Pascha  ; 


2.  Et  quserebunt 
principes  sacerdo- 
tum        et         scribx 


tXIII.     p.  m) 


*  Deux  versets  de  saint  Luc,  indiquant  1'emploi  respectif  des  jours  et  des  nuits 
du  Sauveur  pendaut  cette  semaine,  comme  plus  tard  cette  parole  :  Quotidie  eram 
apud  vos  in  templo  docens  (Marc.  14,49),  viennent  corroborer  le  sen  timent  que, 
meme  le  mercredi,  Jesusest  venu  enscigner  dans  le  temple. 

200. La  journee  du  mercredi  se  termine  par  les  graves  paroles  ou  Jesus  annonce 
sa  mort  imminente. —  Gomme  elle  doit  avoir  lieu  le  vendredi,  Notre-Seigneur  peut 
dire,  le  mercredi  soir,  que  ce  sera  dans  deuxjours,  «  post  biduum». 
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4.    Et      consilium 
f ecerunt 
ut 
Jesum  dolo  tenerenl 
et  occiderent. 


S.Dicebantautem: 
Non  in  die  festo,  ne 
forte  tumultus  fieret 
in  populo. 


1...    quomodo 
eum   dolo    tenerenl, 
et  occiderent. 


2.Dicebant  autem  : 
Non  in  die  festo,  ne 
iorte  tuinullus  lieret 
in  populo. 


2...     quomodo 
Jesum 
interficerent  ; 

timebant    vcro    ple- 
bem. 


[p.  310} 


Hoc  Matthaei  et  Marci  jam  lectum  cum  Joanne,  n.  170,  p.339, 


6  Cum  aulem  Je- 
sus  esset  in  lietha- 
nia  in  domo  Simo- 
nis  leprosi, 

7.  Accessit  ad 
eurtx  mulier  hahens 
alahastrum  unguen- 
ti  pretiosi,et  effudil 
super  caput  ipsius 
recumbentis. 

8.  Videntes  autem 
discipuli,    indignati 


3.  Et  cun  essei 
Bethanix  ii  domo 
Simonis  leprosi,  ei 
recumbei  ct,  vcnil 
mulier  kabens  ala- 
bastrum  unguenti 
nardi  spicati  pre- 
tiosi,  et  fracto  ala- 
bast.ro.  effudit  super 
caput  ejus. 

4.  Eiant  aulcm 
quidam  indigne  fe- 
rentes  intra    scmet- 

sunt  dicentes     :     Ut  ipsos,  et    dicenles   : 


quid  perditio  hxc  ? 


9.  Potuit  enim  is- 
tud  venumdari  mul- 
to,  ct  dari  pauperi- 
bus. 


10.  Sciens  autem 
Jesus,  ait  illis 
Quid  molesti  estis 
huic  mulieri  ?  opus 
enim  bonum  opera- 
ta  est  in  me. 

( 1 1  ***  \ 


Utquid perditio  ista 
unguenti  facta  est   ? 

5.  Poterat  enim 
uncru  entu  m  istud 
venunidari  plus 
quain  trecentis  de- 
nariis,  et  dai  i  pau- 
peribus.  Et  freme- 
bant  in  eam . 

6.  Jesus  autem 
dixit  :  Sinite  eam  : 
quid  ilii  molcsli  es- 
tis  ?  Bonum  opus 
operala  est  in  me. 


') 


(Matth.) 


I  I .  Nam  semper 
pa  u  p  e  r  e  s  habetis 
\'obiscum  ;  uie  atilem 
non  semper  habetis. 


12.  Miitens  enim 
hxc  unguentum  hoc 
in  corpus  meum,  ad 
sepeliendum  me  fe- 
cit. 

13.  Amen  dico  (,o- 
bis,  ubicumque  prse- 
dicalum  fuerit  hoc 
evangelium  in  toto 
mundo,  dicetur  et 
'juod  hsec  fecit  in 
memoriam  cjus. 


(Marc 


7.  Semper  enim 
pa uperes  habet  i s 
vobiscum  :  et  cum 
voluertiis.  potestis 
illis  benefacere  :  me 
autem  non  semper 
habetis. 

8.  (Juod  habuit 
iixc,  fecit  :  prxvenit 
ungere  corpus  meum 
in  scpultui  am. 

9.  Amen  dico  vo- 
b  is :  Ub  ic  u  m  q  u  e  p  rx- 
dicatum  juerit  evrtn- 
geiium  istud  in  uni- 
vcrso  mundo.et quod 
fecit  luec .  narrahilur 
in  inemoriam  ejus. 


Or,  en  meme  temps  que  Jesns  rannonce,  le  Sanhedrin  en  delibere,  reuni  ch^z 
Caiphe,  et  le  mecontentement  de  1'Iscariote  depuis  le  festi/i  cle  Bethauie  —  ici  re- 
trospectif,  deja  lu  a  sa  place  (p.  330), —  va  avoir  son  denouenieiit. 
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201.  Pactum  de  pecunia. 


l 


Tunc 


abiit  unus  de  duo- 
decim,  qui  diceba- 
turJudas  /scariotes, 

ad  principcs  sacer- 
dotum. 


15.    Et    ait    illis  : 
Quid       vultis      mihi 
dare,    ct    ego    vobis 
eum  tradam? 


At  illi   constilnerunt 
ei  triginta  argenteos. 


16.  Et  exindequae- 
rebat     opportunita- 

tcm  ut  eum  traderct. 


10.      Et  Judas 
Iscariotes, 
unus  de    duodecim, 

abiit 
ad  suminos      sacer- 
dotes,     ut    proderet 
cum  illis. 


11 .  Qui  audienlcs 
gavisi  sunt,  et  pro- 
miscrnnt  ei  pccu- 
niam  sc  dalnros. 


Et (fuocrebat  quomo- 
do  illum  oppurtune 
traderet. 


3.  Intravit    autem 

Salanas  in  Judam, 
qui  cognominabatur 
lscariotes,  unum  de 
duodecim. 

4.  Et  abiit, 


et  locutus  est  cum 
principibus  sacer- 
dotum  ct  magistra- 
libus,  quemadmo- 
diim  iilum  traderet 
ois. 


5.  Et  gavisi  sunt 
et  pacti  sunt  pecu- 
niam  illi  dare. 


6.    Et    spopondit. 

Et  qucerehat 

opportunitatem 
ut     traderet      illum 
sine   turbis. 


(XIII.     p.  iQO.) 


201.  Judas  s'a  faire pacte  avec  les  enncmis  de  Jesus  pourleur  livrer  son  Maitre! 
Le  mercredi  sera  pour  ce  motif,  dcs  les  premiers  temps  du  christianisme,  un  des 
jours  consacres  a  la  penitence  et  au  jeunc  (S.  Aug.). 
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PASCHA 

QUARTUM    VIT^B    PUBLIC^    ET    ULTIMUM 


202.    Coanae  paschalis  praeparatio. 


17.  Prima   autem 
die  azymorum, 


accesserunt 

discipuli  ad  Jesum, 

dicentes: 

TJbi  vis 

paremus  tibi 

comedere  pascha? 


12.  Et  primo 
die  azymerum, 

quando  pascha 
immolabant, 


dicunt  ei  discipuli  : 
Quo  vis  eamus,et 

paremus        tibi     ut 

manducespascha? 
13.  Et  mittit  duos 

ex  discipulis  suis, 


7.  Venit    autem 
dies  azymorum, 

in  qua  necesse    erat 

occidi  pascha. 


18.  At  Jesus 
dixit  :    Ite    in  civi- 
tatem  ad  quemdam, 


et      dicit     eis  :     Ite 
in  civitatem,  et 


occurret  vohis  homo 
lagenam  aquse  baju- 
lans,  se  quimini 
eum: 


8.  Et  misit 
Petrum  et  Joannem, 
dicens  :  Euntes  pa- 
rate    nobis    pascha, 
ut  manducemus. 

9.  At  illi  dixe- 
runt :  Ubi  vis  pare- 
mus  ? 

10.  Et  dixit 
ad  eos  : 

Ecce  introeuntibus 
vobis  in  civitatem, 
occurret  yobishomo 
quidam  amphoram 
aquae  portans  :  se- 
quimini  eum  in  do- 
mum  in  quam  in- 
trat. 


dis2c°inleseauT,?r,tnrae  !'" *?*?■  ^1™  .e»"'e    J-«*  et    quelque.-un,    des 
;^°     „   ,  aoen'r'  Je"d''  cl"cIulem'->    o«>-  de  la  semain ..  a  lieu    selon  le 

e  r    iC:lb7a  ludT  ^Pti™* &{«"*>*  **  <«  Pdque.Le  soin  en'e"  peui- 
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et  dicite  ei 


Magister  dicit: 
Tempus  meum  pro- 
pe  est,   apud  te    fa- 
cio  Pascha  cum  dis- 
cipulis  meis. 


19.  Et  fecerunt 
discipuli  sicut  cons- 
tituit  illis  Jesus,  et 
paraverunt    pascha. 


1  4.  Et  quocumque 
introierit,      dicite 

domino  domus,quia 
magister  dicit  : 


Ubi  est  refectiomea, 

ubi pascha  cum  dis- 
cipulis  meis  man- 
ducem  ? 

15.  Et  ipse  vobis 
demonstrabit  coena- 
culum  grande,  stra- 
lum  ;  et  illic  parate 
nobis. 

16.  Et  abierunt 
discipuli  ejus,  et  ve- 
nerunt  in  civitalern, 
et    invenerunt    sicut 

d  i  x  e  r  a  t  i  1 1  i  s} 


et   paraverunt 
pascha. 


1 1 .  Et  dicetis 
patrifamilias 
domus    ; 
Dicit  tibi  magister 


Ubi  est  diversorium, 
ubi  pascha  cum  di- 
scipulis  meis  man- 
ducem  ? 

12.  Et  ipse  osten- 
detvobis  cmnaculum 
magiium  stratum}  et 
ibi  parate. 


13.      Euntes     au- 
tem,  inveneruntsicut 
dixit   illis, 


et  paraverunt 
pascha. 


(XIII.    p.  dOO.) 


Rappelons  sommairement,  dapres  lcs  Uradilions  juives,  la  composition  et 
le  ceremonial  du  festin  pascal.  Sur  une  ou  plusieurs  tables  disposees  enfcr 
a  cheval  elaient  servis  successivement  — lcs  kerbes  ameres,  souvenir  dcs  epreuves 
du  peuple  hebreu  en  Egypte.— ^les  pains  azymes.ou  sans  levain  comme  1  -s  pains 
cuitsa  la  bate  ;m  momcnt  de  la  fuite  au  desert, — Yagneau pascal  roti.qui  rappelait 
celui  dont  lc  sang  servit  a  tcindre  Jes  portes  des  maisons  pour  en  defendre  Ten- 
tree  a  1'Ange  exterminateur.Un  melange  de  divers  fruits.appcle  Charozetk,  rappe- 
lantpar  sa  couleur  celle  des  briques  fabriquces  par  leurs  peres  au  service  des 
Pharaons,  servait  d'assaisonnement.  Une  coupe  commune,  emplie  de  vin  mele 
d'eau,  circulait  dans  le  cours  du  rcpas,  au  moins  quatre  fois  :  la  premicrc,  au 
debut;  la  scconde,  apres  le  service  des  herbes  amcres  ;  la  troisieme.  apres  la 
manducalion  de  l'agncau  ;  la  quatrieme.  a  la  suite  d'autres  menus  plats,  mettait 
fin  au  repas.  Le  tout,  accompagne  d'ablutions  soit  avant  de  se  mettre  a  tablc, 
soit  entre  les  divers  services,de  recits  par  lesquels  on  rappclait  la  memoire  de  la 
servitude  et  celle  de  la  delivrance,enfin  de  solennclles  luuanges,  ou  Hallel,  au 
Dicu  puissant  et  bon,  Liberateur  dlsracl. 

Ceci  dit,  on  peut    reconnaitre   1'ordre    des  divers    incidents  dc  la  Ccne   pascale 
d'apres  la  suite  des  textes  religieusement  observee. 
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CAPUT   XIII 


20.  Vespere 
autem    facto, 


discumbebat 
cum     duodecim 
discipulis  suis. 


203.  Ccenae  initium,  pedum  lotio. 


17.  Vespere 
autem  facto, 


venit  cum  duodecim 


14.  Et  cum  facta 
esset  hora,  discu- 
buit,  et  duodecim 
aposloli  cum  eo. 

15.  Et  ait  illis  : 
Desiderio  desidera- 
vi  hoc  pascha  man- 
ducare  vobiscum, 
antequam  patiar. 

16.  Dico  enim  vo- 
bis,  quia  ex  hoc  non 
manducabo  illud, 
donec  impleatur  in 
regno  Dei. 

17.  Et  accepto  ca- 
lice,  gratias  egit,  et 
dixit  :  Accipite,  et 
dividite  inter  vos. 

18.  Dico  enim  vo- 
bis  quod  non  bibam 
de  generatione  vitis, 
donec  regnum  Dei 
veniat.     . 


1.  Ante  diem 
festum  Paschae, 


sciens  Jesus  quia 
venit  hora  ejus  ut 
transeatex  hoc  mun- 
do  ad  Patreni,  cum 
dilexisset  suos  qui 
erant  in  mundo,  in 
finem  dilexit  eos. 


203. Le  commencement  de  la  Cdne  est  marque  en  saint  Luc  (Vf.15  -18).  Le  Sei- 
gneur,  apres  avoir  declare  a  ses  disciples  que  c'est  la  derniere  paque  qu'il  celebre 
avec  eux,  leur  fait  passcr,  selon  le  rite  legal,  une  prerniere  coupe.  11  peut  se  faire 
toutefois  quecelle  qui  servait  de  pielude  au  repas,  n  ait  pas  etc  mentionnee,et  qu'il 
sagisse  plus  vraisemblablemcnt  de  celle  qui  circulait  aprcs  le  service  des  herbes 
ameres. 


IN  CCENACULO  PASCHA 
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(2i.       P  m) 


(i8.   p.m.) 


(19.      p.  405). 


2.  Et  ccena  facta, 
cura  diabolus'  jam 
misisset  in  cor  ut 
tradcret  eum  Judas 
Simonis  Iscariotse, 

3.Sciens  quia  om- 
nia  dedit  ei  Pater  in 
manus,  et  quia  a 
Deo  exivit,  et  ad 
Deum  vadit  ; 

4.  Surgit  a  ccena, 
et  ponit  vestiraenta 
sua  ;  et  cumaccepis- 
set  linteum,  prae- 
cinxit  se. 

5.  Deinde  mittit 
aquara  in  pelvim,  et 
ccepit  lavare  pedes 
discipulorum,  et  ex- 
tergcre  linteo  quo 
erat  pra^cinctus. 

6.  Venit  ergo  ad 
Simonein  Petrum. 
Et  dicit  ei  Petrus  : 
Doinine,  tu  mihi  la- 
vas   pedes  ?    * 

7.  Respondit  Je- 
sus,  et  dixit  ei  : 
Quod  cgo  facio,  lu 
nescis  raodo,  scies 
autein  postea. 

8.Dicit  ei  Petrus  : 
Non  lavabis  niilii 
pedes  in  eeternum. 
Respondit  ei  Jesus  : 
Si  non  laverote,  non 
habebis  partem  me- 
cum. 

9.  Dicit  ei  Simon 
Petrus  :  Domine, 
non  tantum  pedes 
meos,  scd  et  manus 
et  caput. 


Cest  sans  doute  au  moinent  ou  devait  avoir  lieu,    entre  deux  services.  l'une  des 
ablulions  d  usage,  que  Notre-Seigncur  lave  les  pieds  aux    apotves.    L'expression 
Ccena  facja  {veiset  l2)  ne  signifie  pas  que  le  repas  fut  acheve,  inais  seulement  com- 
mence,  dt  la    inaniere  qu'on  vient  de  dire  ;  il  est  facile  de   seu    convaincre  par  la 
suite  du  recit. 
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18.        p.  k00) 


10.  Dicit  ei  Jesus: 
Qui  lotus  est,  non 
indiget  nisi  ut  pe- 
des  lavet,  sed  est 
mundus  totus.  Et 
vos  mundi  estis,sed 
non  omnes. 

11/  §ciebat  enim 
quisnam  esset  qui 
traderet  eum  ;  prop- 
terea  dixit  :  Non  es- 
tis  mundi  omnes. 

204.  Resumpta  coena,  de  proditione  declaratio. 

12.  Postquam  er- 
go  lavit  pedes  eo- 
rum,  et  accepit  ves- 
timenta  sua  :  cum 
recubuisset  iterum, 
dixit  eis  :Scitis  quid 
fecerim  vobis  ? 

13.  Vos  vocatis 
me  Magister  et  Do- 
mine  ;  et  bene  dici- 
tis  ;  sum  etenim. 

14.  Si  ergo  ego 
lavi  pedes  vestros, 
Dominus  et  Magis- 
ter,  |et  vos  debetis 
alter  alterius  lavare 
pedes. 

15.  Exemplum  e- 
nim  dedi  vobis,  ut 
quemadmodum  ego 
feci  vobis,  ita  et  vos 
faciatis. 

16.  Amen,  amen 
dico  Tobis  :  JNon  est 
servus  major  domi- 
no  suo,  neque  apos- 
tolus  major  est  eo 
qui  mi&it  illum. 

204.  Apresle  lavement  des  pieds  Jesws  est  denouveau  a  table  (XIII.  12);  et,  plus 
tard  encore,  il  donnera  a  Judas  le  petit  morceau  de  pain  trempe  (XIII,  20).  Ccst 
d'apres  celte  double  remarque  qu'il  faut  traduire  «  Coena  facta,  8tt7ivoj  yevoaevou  : 
une  des  proprietes  deTaoriste  est  de  signilier  une  chose  a  son  debut,  commencee 
et  non  pas  achevee. 

On  est  vraisemblablement  au  second  service,  celui  des  pains  azynies  et  de 
1'agneau  pascal. 
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21.   Et   edentibus 
illis,  dixit  : 
Amen    dico     vobis, 
quia    unus    vestrum 
me  traditurus  est. 


18.  Et   discum- 
bentibus    eis,  et 

manducantibus, 


ait  Jesus  : 

Amen  dico  vobis, 

quia  unus    ex   vobis 

tradet  me,  qui  raan- 

ducat  mecum. 


(19.  p.  k05) 


17.  Si  haec  scitis, 
beati  eritis  si  fece- 
ritis  ea. 

18.  Non  de  omni- 
bus  vobis  dico;  ego 
scio  quos  elegerim  ; 
sed  ut  adimpleatur 
Scriptura:  Qui  man- 
ducat  mecum  pa- 
nem,  levabit  contra 
me  calcaneum  suum. 

19.  Amodo  dico 
vobis,  priusquam 
fiat,  ut  cum  factum 
fuerit,  credatis  quia 
ego  sum. 

20.  Amen,  amen 
dico  vobis  :  Qui  ac- 
cipit  si  quem  mise- 
ro,  me  accipit ;  qui 
autem  me  accipit, 
accipit  eum  qui  me 
misit. 


21.      Cum      haec 
dixisset      Jesus, 


turoatus  est  spiritu, 
et  protestatus  est, 
et      dixit    :      Amen, 

amen  dico   vobis, 
quia    unus  ex  vobis 
tradet  me. 


h'annonce  de  la  trahison  a  ete  faite  par  Notre-Seigneur  a  plusieurs  reprises 
et  graduellement  :  au  moment  du  lavement  des  pieds,  par  une  discrete  allusion 
(J.  XII],  10),  — de  retour  a table,  par  la  citation  dun  texte  prophetique  (v.  18), — 
maintenant  par  une  declaration  nette,  telle  que  nous  la  lisons  parallelement  dans 
trois  evangelistes  (Matth.,  Marc,Jean)  :  «  En  verite,  je  vous  le  dis,l'un  de  vous  me 
trahira»* 


404 


MAJOR.    HEBD.    DIE     V 


MATTH.    XXVi, 


MAIiC.    XIV. 


LUC.    XXII 


JOAN.X:!!. 


A  n x i i  D i s c  ip  uli. 


22.  Et  constristati 
valde,      coeperun  t 

singuli  dicere  : 

Numquid    ego    sum 
Domine  ? 

23.  At  ipse 
respondens, 

ait  : 

Qui  intingit 

mecum  manum 

in  paropside,hic  me 

tradet. 

2^.FiIius  quidem 
hominis  vctdit, 
sicut  scriptum  est 
de  illo  ;  vae  autem 
homini  illi  per 
quem  Filius  hominis 
tradctur  !  bonum 
erat  ei,  si  nalus  non 
fuisset  homo  ille. 

25.  Respondens 
autem  Judas,  qui 
tradidit  eum,  dixit  : 
Numquid  ego  sum, 
Rabbi  ?  Ait  illi  :  Tu 
dixisti. 


19.  At   illi 
cceperunt 
contristari, 
et  dicere 
ei  singulatim  : 
Numquid  ego? 


20.  Qui 

ait  illis  :  Unus  ex 
duodecim  qui  intin- 
git  mecum  manum 
in  catino. 

21 .  Et  Filius  qui- 
dem  hominis  yadit, 
sicut  scriptum  est 
de  eo :  vx  autem  ho- 
mini  illi,  per  quem 
Filius  hominis  tra- 
detur  :  bonum  erat 
ei  si  non  essct  natus 
liomo  ille. 


22.  Aspiciebant 
ergo  ad  invicem  dis- 
cipuli,liEesitantes  de 
quo  diceret. 


De  la,  Yanxiete  des  disciples,  les  amenant  a  demander  chacun  en  particulier, 
Judas  lui-meme:  Est-ce  moi  ?  «  singuli,  singulatim  »,  disent  lcs  Evangelistes.  — 
S"imagine-t-on,  autrement,  les  disciples  adressant  a  haute  voix  pareille  demande 
et  s'exposant  a  rccevoir  pareille  reponse  entendue  de  tous  ?  Non.  Mais  la  reponse 
que  nous  voyons  en  saint  Matthieu  adressee  au  traitre,  n'est  entendue  que  de 
celui-ci,  il  peut  donc  rester,  sans  qu'il  y  ait  trace  dindignation  de  la  part  de  ses 
coilegues,  assistcrpar  consequent  a  l'institution  du  divin  sacrement,  consecration 
de  l'un  des  pains  azymes,  et  consecrati  on  de  la  troisieme  coupe,  dite  coupe  de 
benediction. 
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26.       Coenanlibus 
autem     eis,    aecepit 
Jesus  panem, 

et  benedixit,  ac  fre- 
git,  deditque  disci- 
pulis  suis,  et  ait  : 
Accipite,  et  comedi- 
te  ;  hoc  eet  corpus 
meum. 


27.     Et    accipiens 
calicem, 

eratias  egit, 
et    dedit  iilis, 
dicens    :    Bibite    ex 
hoc  omnes. 


28.   Hic    est   enim 
sanguis   meus 
novi  testameuti, 

qui  pro  multis  effun- 
detur  in  remissio- 
nem  peccatorum. 


(29.    p.  bl5) 


22.  Et  manducan- 
libus    illis,     accepil 
Jesus  paneni  ; 


et  henedicens  fregit. 
et  dedit  eis,  et  ait . 
Sumite,  hoc  est  cor- 
pus  nieum. 


23.  Et  accepto 

calice, 

gratias  agens 
dedit  eis  ; 

et    biberunt    ex  illo 
omnes. 

24.  Et  ait.illis  : 
Hic  est 

sanguis  meus 
novi  testamenti, 

</ui  pro  multis 
effundetuv. 


(25.  p.  fil5) 


19.  Et  accepto 

panej 
gratias  egit, 

et  fregit,  et  dedit 

eis,  dicens :   Hoc 

est  corpus  meum, 

quod  pro  vobis  da- 
tur  ;  hoc  facite  in 
meam  commemora- 
tionem. 

20.  Similiter 

et  calicem , 
postquam     coenavit, 


dicens: 
Ilic  est  calix 
novum  testamentwn 
in  sanguine  meo, 

qui  pro  vobis 
fundetur. 


21.  Vcrumtamen 
ccce  manus  traden- 
tis  me,  mecum  est 
in  mensa. 


(23.        p.  seq.) 


205.  Uinstitution  de  VEucharistie  est  rapportee  par  les  trois  premiers  Evangc- 
listcs,  elle  est  passee  sous  silence  par  le  quatfieme  :  on  peut  dire  que  celui-ei 
en  avait  suffisamment  parle  cn  donnant  tout  uu  long  le  discours  prohonce  par 
Notre-Seigneur  daus  la  synagog^ue  dc  Capharnaiim  apres  le  miracle  de  la  muiti- 
plication      des  pains  (p.194/. 

Ici.  il  semble  que  saint  Jean  ajt  voulu  seulement  complcter  le  recit  des  trois 
Synoptiques  en  ce  qui  concerne  le  tratlre.  11  est  tres  rCmavquable,  en  effet,  que 
les  trois  evangelistes  qui  ont  rapporle  rinstitutiou  de  l'Eucharistie,  ne  parlent  de 
la  denonciation  du  traitre  qu  eu  peu  de  mats  et  une  seule  fbis,  saint  Matthieu  et 
saint  Marc  avant  rinstilution  sacree  (p.  404),  saint  Luc  aprcs  (versets  21-23). 
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22.  Et  quidem  Fi- 
lius  hominis,  secun- 
dum  quod  definitum 
est,  vadit;  verumta- 
men  vse  homini  illi 
per  quem   tradetur. 


206.   Proditor  signatur  et  exit. 

23.  Et  ipsi  coepe- 
runt  quaerere  inter 
se,  quis  esset  ex  eis 
qui  hoc  facturus 
esset. 


(22.         p.  403) 


23.  Erat  ergo  re- 
cumbens  unus  ex 
discipulis  ejus  in 
sinu  Jesu,  quem  di- 
ligebat  Jesus. 

24.  Innuit  ergo 
huic  Simon  Petrus, 
et  dixit  ei  :  Quis  est 
de  quo  dicit  ? 

25.  Itaque  cum 
recubuisset  ille  su- 
pra  pectus  Jesu,  di- 
cit  ei  :  Domine,  quis 
est  ? 

26.  ResponditJe- 
sus  :  Ille  est,  cui 
ego  intinctumpanem 
porrexero.  Et  cum 
intinxisset  panem. 
dedit  Judae  Simonis 
Iseariotae. 


SaintJean,  au  contraire,  a  voulu  consigner  progressivement  et  a  la  suite  tous 
les  details  de  la  denonciation  du  traitre,  depuis  le  debut  jusqu'a  sa  sortie  finale 
(22-30);  il  a  donc  naturellement  omis  la  Cene  Eucharistique  qui  est  intermediaire 
entre  les  diverses  denonciations. 

La  denonciation  du  traitre  qui  se  lit  en  saint  Luc  apres  1'institution  du 
divin  sacrement,  s'y  trouve  tellement  liee(verset  21),qu'onne  saurait  a  bon  droit 
la  supprimer.  lnfliger  a  1'Evangeliste,  qui  nous  a  tant  charmes  par  la  suite  par- 
faitement  coordonnee  de  tout  son  recit,  une  telle  suppression  ou  interversion,  ne 
voir  dans  1'expression  «verumtcunen»  qu'une  «tournure  litteraire  sans  signification 
reelle  et  dont  on  n'a  pas  a  tenir  compte  »,  serait  au  nioins  de  lirreverence.Judas, 
d'apres  saint  Luc,  au  moment  ou  etaient  donnes  le  corps  et  le  sang  de  Christ, 
etait  la  present. 

206.  Saint  Jean  nous  a  raeonte  comment  lui-meme,    sur  1'initiative   de  Pierre,  a 
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27.  Et  post  buc- 
cellam,  introivit  in 
eum  Satanas.  Et  di- 
xit  ei  Jesus  :  Quod 
facis,  fac  citius. 

28.  Hoc  autem 
nemo  scivit  discum- 
bentium  ad  quid  di- 
xerit  ei. 

29.  Quidam  enim 
putabant,  quia  locu- 
los  habebat  Judas, 
quod  dixisset  ei  Je- 
sus  :  Eme  ea  quae 
opus  sunt  nobis 
diem  festum  ;  ad 
egenis  ut  aliqaut 
daret.  uid 

30.  Cum  ergo  ac- 
cepisset  ille  buc- 
cellam,  exivit  con- 
tinuo.  Erat  autem 
nox. 


207.  Jam  clarificandus  cum  Patre  Filius. 


(29.         p.  415) 


(25.        p.k!5.) 


(24. 


p.  seq 


31.  Cum  ergo 
exisset,  dixit  Jesus  : 
Nunc  clarificatus  est 
Filius  hominis,  et 
Deus  clarificatus  est 
in  eo. 

32.  Si  Deus  clari- 
ficatus  est  in  eo,  et 
Deus  clarificabit 
eum  in  semetipso, 
et  continuo  clarifi- 
cabit  eum. 


obtenu  le    signalemeut     du    traitrp  •   nrm    K^»»i.^       i  -    — _ 

Seir  ^i&ji**  s  fe-p™!  rnui£nnee  par  Notre- 


*       p  — • -~ .eow..HVBUWJJ    ueieur    iviaure,  enten< 

maniere  tout  humaine,   leur  etait  une    occasion  de  rever  a  en  revpn, 
pour  lui-meme  une   part  choisie,    et  ce  fut  la    ce  sernhlp    l!  a  q  a°UU 

dispute  quil  ne  faut  pas  dailleur    confondre  avec  unlit klLTT    ,  "^  ^0"^ 
par  les  trois  Synoptiques  (p.252)  tait  depuis  longtemps  raconte 
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208    Inter  discipulos  de  praeeminentia. 


24.  Facta  est  au- 
tem  et  contentio  in- 
ter  eos,  quis  eoruin 
videretur    esse    ma- 

25.  Dixit  autem 
eis  :  Reges  gentium 
dominantur  eorum  ; 
et  qui  potestatem 
habent  super  eos, 
benefici  vocantur. 

26.  Vos  autem 
non  sic ;  sed  qui 
major  est  in  vobis. 
(iat  sicut  minor  ;  et 
qui  praecessor  est, 
sicut  minislrator. 

27.  Nam  quis  ma- 
jor  est,  qui  recumbit 
an  qui  ministrat  ? 
nonne  qui  recumbit? 
Ego  autem  in  medio 
vestrum  sum,  sicut 
qui  ministrat. 

28.  Vos  autem  es- 
tis  qui  permansistis 
mecum  in  tentatio- 
nibus  meis. 

29.  Et  ego  dispo- 
no  vobis  sicut  dis- 
posuit  niihi  Pater 
meus  regnum. 

30.  Ut  edatis  et 
bibalis  super  men- 
sam  meam  in  regno 
meo,  et  sedeatis  su- 
per  thronosjudican- 
tcs  duodecim  tribus 
Israel. 


308.  La  contesfalion  Je  preseance  entre  lcs  disciples,  rapporlee  par  saint  Luc, 
vient  dans  le  texte  apres  1  institution  de  1'Eucharistie  et  avant  les  averi  issements 
donnes  a  Pierre  ;  ne  lui  cherchons  pas  ■  place,  sous  pretexte  quelle    aurait 

ete  provoquee  soit  par  le  ratig  que  les  Ap^tres  avaient  d\\  prendre  a  lable! — mais 
leurranga  table  ctait  dcpuis  longlemps  delermine  — ,  soit  par  1'esperance  d'he- 
riter  des  prerogatives  de  Pierre  —  mais  il  n'a  pas  encore  ete  question  de  son  re- 
niement. 
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(25.        p.  $15) 


209.    Discessuri  Magistri  mandatum  novum. 

Ad   Petrum  monitio  1*. 

33.  Filioli,  adhuc 
modicum  vobiscum 
sum.  Qaeretis  me  ; 
etsicut  dixi  Judaeis : 
Quo  ego  vado,  vos 
non  potestis  venire; 
et  vobis  dico  modo. 

34.  Mandatum  no- 
vum  do  vobis  :  Ut 
diligatis  invicem, 
sicut  dilexi  vos,  ut 
et  vos  diligatis  invi- 
cem. 

35.  In  hoc  cognos- 
cent  omnes  quia  dis- 
cipuli  mei  estis,  si 
dilectionem  habue- 
ritis  ad  invicem. 


36.  Dicit  ei  Simon 
Petrus:  Domine,quo 
vadis  ?  Respondit 
Jesus  :  Quo  ego  va- 
do,  non  potes  me 
rnodo  sequi  ;  seque- 
ris  autempostea. 

37.Dicitei  Petrus: 
Quare  non  possum 
te  sequi  modo  ? 
animam  meam  pro 
te  ponam. 

38.  Respondit  ei 
Jesus:Animam  tuam 
pro  me  pones  ?  A- 
men,  amen  dicotibi, 
non  cantabit  gallus, 
donec  ter  me  neges. 


(31.         p.  424.) 


Aux  visees  personnelles  et  etroites  des  disciples  le  Maitre  repond  par  une  lecon 
et  une  promesse:  lecon  d'humilite  pour  ce  monde  (Luc,25-27)et  promesse  de  gloire 
mais  pour  1'autrc  seulement  (28-30/ 

209.  Les  adieux  commencent  pleins  de  tendresse,  dans  le  recit  de  saint  Jean, 
avec  la  recommandation  de  saimerles  uns  les  autres,  recommandation  supreme 
du  Maitre  aux  disciples  quil  va  quilter  ( Jean,  33-35J. 

Et  deja  Vardeur  de  Pierre  a  ne  pas  vouloir  enlendre  parler  de  separalion  lui 
xaut  un premier  avertissement  au  sujct  de  sa  prochaine  faiblesse  (36-38). 

27 
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:hristi  sermo  post  ccenam  dictus 


ULTIMA    CUM    DISCIPULIS    COLLOQUIA 


210    Deo  et  Christo  eadem  fides. 


CAPUT  XIV 

1.  Non  turbetur 
cor  vestrum.  Credi- 
lis  in  Deum,  et  in 
me  crecUte. 

2.  In  domo  Palris 
mei  mansiones  mul- 
ta?  sunt.  Si  quo  mi- 
nus,dixissem  vobis, 
quia  vado  parare 
vobis  locum. 

3.  Et  si  abiero,  et 
praeparavero  vobis 
locum.iterum  venio, 
et  accipiam  vos  ad 
meipsum,  ut  ubi 
sum  ego_,  et  vos  si- 
tis. 

ri .  Et  quo  ego  va- 
do  scitis,  et  viam 
scitis. 

5.  Dicit  ei  Tho- 
mas  :  Dominc,  ne- 
scimus  quo  vadis;et 
quo  modo  possumus 
viara  scire  ? 

6.  Dicit  ei  Jesus: 
Ego  sum  via,  et   ve- 
rilas,  et  vita.    Nemo 
venit  ad  Patren,nisi 
pcr  me. 


210.  II  faut  cependant  affermir  ces  faibles  coears  contre  les  cpreuves  qui  se 
preparent  et  plus  encore  conlrc  le  decouragement  dont  ils  pourraient  etre  lentes 
apres  leur  defection  .Foi,  confiance.  amour,  devouernent  jusqu'au  martyre,  assu- 
rance  du  bonheuret  de  la  gloire  inlinis  quils  parlageront  avec  Lui  :  c'(;st  lobjet 
des  entretiens  qui  remplissent  les  chapitres  XIV  a  XVII  de  saint  Jean,  et  que 
nous  appelons  Discours  apres  la  Cj/ie.  Neanmoins  on  est  encore  a  table  quelque 
temps. 
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(25.         p.  U5) 


(31, 


p.  m) 


7.  Si  cognovisse- 
lis  me,  et  Patrem 
meum  utique  cogno- 
vissetis  ;  et  amodo 
cognoscetis  eum,  et 
vidistis  eum. 

8.  Dicit  ei  Philip- 
pus  :  Domine,osten- 
de  nobis  Patrem,  et 
suflieit  nobis. 

9.  Dicit  ei  Jesus  : 
Tanto  tempore  vo- 
biscum  sum;  et  non 
cognovistis  me  ? 
Philippe,  qui  videt 
me,  videt  etPatrem. 
Quomodo  tu  dicis  : 
Ostende  nobis  Pa- 
trem  ? 

10.  Non  creditis 
quia  ego  in  Patre, 
et  Pater  in  me  est  ? 
Verba  quse  ego  lo- 
quor  vobis,  a  me 
ipso  non  loquor. 
Pater  autem  in  me 
manens,  ipse  facit 
opera. 

11.  Non  creditis 
quia  ego  in  Patre, 
et  Pater  in  me  cst  ? 

12.  Alioquin  pro- 
pter  opera  ipsa  cre- 
dite.  Amen,  amen 
dico  vobis  ;  Qui  cre- 
dit  in  me,  opera 
quae  ego  facio,  et 
ipse  faciet-  et  majo- 
ra  horum  faciet  ; 
quia  ego  ad  Patrem 
vado. 


D'abord  les  motifs  de  croire  en  Lui  et  de  compter  sur  Lui  :  II  va  preparcr  leur 
place  daiis  la  demeurc  du ^ere  ceieste.    II  est  Lui-meine    la    voie    pour  y    arriver 

(I-('m. 

Bien   plus.  il  ne  fait  qiiun    ovec  le  Perc,  teinoin    les  ozuvres   qu'il   a    accomplies 
sous  leurs  yeux  ct  qu'eux-memes  accompliront  en  son  nom  (7-15). 
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p.  405.) 
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(30.        p.  m.) 


De  alio  Paraclito 


13.  Et  quodcum- 
que  petieritis  Pa- 
trem  in  nomine  meo, 
hoc  faciarn,  ut  glo- 
rificetur  Pater  in  Fi- 
lio. 

14.  Si  quid  petie- 
ritis  me  in  nomine 
meo>  Jioc  faciam. 

15.  Si  diligitis 
me,  mandata  mea 
servale. 


16.  Et  ego  rogabo 
Patrem,  et  alium 
Paraclilum  dabit 
vobis,  ut  maneat  vo- 
biscum  in  aeternum, 

17.  Spiritum  ve- 
ritatis,  quem  mun- 
dus  non  potest  ac- 
cipere,  quia  non  vi- 
det  eum,  nec  scit 
eum.  Vos  autem  co- 
gnoscetis  eum,  quia 
apud  vos  manebit, 
et  in  vobis  erit. 

18.Non  relinquam 
vos  orphanos  ;  ve- 
niam  ad  vos. 

19.  Adhuc  modi- 
cum,  et  mundus  me 
jam  non  videt.  Vos 
autem  videtis  me, 
quia  ego  vivo,  et 
vos  vivetis. 

20.  In  illo  die  vos 
cognoscetis  quia  e- 
go  sum  iu  Patre 
meo,  et  vos  in  me, 
et  ego  in  vobis. 


c  est  leur' amour  et, 


Ce  qu'il  leur  demande  —  et  il    y  reviendra  maintes  fois 
cornme  preuve,  /  observation  des  preceptes  quil  leur  a  donnes  (15; 

Et  Lm,  du  sein  de  son  pere  il  leur  enverra  un  aulre  Lui-meme,  l'e    Saint  Esprit 
qui  le  remplacera  et  qui  serapour  toujours  avec  eux  (16-17/ 
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(29.        p.  4/5) 


(25.         p.  H5) 


(39.         p.  i30) 


21.  Qui  habet 
mandata  mea,  et 
servat  ea,  ille  est 
qui  diligit  me.  Qui 
autem  diligitme,  di- 
ligetur  a  Patremeo; 
etego  diligam  eum, 
et  manifestabo  ei 
meipsum. 

22.Dicit  ei  Judas, 
non  ille  Iscariotes  : 
Domine,quid  factum 
est  quia  manifesta- 
turus  es  nobis  te- 
ipsum,  et  non  mun- 
do  ? 

23.|Respondit  Je- 
sus,  et  dixit  ei  :  Si 
quis  diligit  me,  ser- 
monem  meumserva- 
bit,  et  Pater  meus 
diliget  eum,  et  ad 
eum  veniemus,  et 
mansionem  apud 
eum  faciemns. 

24.  Qui  non  dili- 
git  me,  sermones 
meos  non  servat.  Et 
sermonem  quem  au- 
distis,  non  estmeus, 
sed  ejus  qui  misit 
me  Patris. 

25.  Haec  locutus 
sum  vobis,  apud  vos 
manens. 

26.^Paraclitus  au- 
tem  Spiritus  sanc- 
tus,  quem  mittet 
Pater  in  nomine 
meo,  ille  vos  doce- 
bit  omnia,  et  sugge- 
ret  vobis  omnia, 
quaecumque  dixero 
vobis. 


Lui-meme  toulefois   se  retrouvera  avec  eux,  se  communiquera  a  eux,  et  habitera 
en    eux  avec  le  Pere  par   le     Saint  Esprit  (18-26). 
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0361133. 
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27.  Pacem  relin- 
quo  vobis,  pacem 
mcam  do  vcbis  ;non 
quomodo  mundus 
diit,  ego  do  vobis. 
Noh\  turbetur  cor 
vestrum,  neque  for- 
midct. 

28.  Audistis  quia 
ego  dixi  vobis  :  Va- 
do,  et  venio  ad  vos. 
Si  diligeretis  me, 
gauderetis  utique 
qnia  vado  ad  Pa- 
trem,  quia  Pater 
major  me  est. 

29.  Et  nunc  dixi 
vobis  prius  quam 
fiat,  ut,  cum  factum 
fuerit,  credatis. 

30.J;im  non  multa 
loquar  vobiscum. 
Venit  enim  princeps 
mundi  hujus,  et  in 
me  non  liabet  quid- 
quam  ; 

31.  Sed  ut  co- 
g  n  o  s  c  a  t  m  u  n  d  u  s 
quia  diligo  Patrem, 
et  sicut  mandatum 
dedit  mihi  Paler, 
sic  facio.  Surgite, 
eamus  hinc. 


211    Ilsnedoiventdoncpointetro    troubles  :  son    depart    de    ce  monde    lui    est 

.Tg:s:onevi;sl(2d;e-3s1a,pa,'tm,:,cie  ^una  ctede  def™  ••  *«»••'* 

lelle^ZtlL^  ™Se.,"ef.delable,:,la  COUp°  <=omm»»«  circuleunedernicre  tois- 

10)  e      de  s„   ',    MS,gn'^Ca"°n  ?'.  teHp  i,USSi  la  P'ilCe  d"  vprsel    de  »*«»t  Matthieu 

renas    ou  ilvll  ¥        (   V~  ''  ''""^  ~"*n*  *  SeS  dis,iiPles  a"c  <='est  le  dernier 
repas    qu  ,]  vleDt  de  p        ,,.e  ;|vec  C1|x    g^  L  me„tionie  la    meme  chose 

fa^::::rn'c,;!  d"  rrs- u  n> a  p:,s  *  de,ni,nde''  «w*.  d« «*«  ^-  - 

ues   aeuxautresSyoopUques,l'a   rapporlce  a  sa    place  :  e'eat      chose    aui     se    dit 
^lm-ellement  en  se  mettant  a  tahleei  en  finissant,  chosequi    sed.t 
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29.  Dico  autem 
vobis, 
non  bibam  amodo 
de  hoc  genimiue 
vitis  usque  in  diem 
illum,  cum  illud 
bibam  vobiscum 
novum  in  vegno 
Patris  mei. 


A   Ccena  surgendo. 


25.    Amen    dico 
vobis,   quia  jam 

non  bibam 

de  hoc  genimine 

vitis   usque  in  diem 

illum.       cum      illud 

bibam 
novum  in  regno  Dei. 


CAPUT  XV 


212.  Vitis  Christus,  Discipuli  palmites. 


(30.         p.  430) 


(26.      p.  430) 


(39.    p.  430) 


1.  Ego  sum  vitis 
vera,  et  Pater  meus 
agricola  est. 

2.  Omnem  palmi- 
tem  in  me  non  fe- 
rentera  fructum,tol- 
let  eum  ;  et  omnem 
qui  fert  fructum, 
purgabit  eum,  ut 
fructum  plus  affe- 
rat. 

3.  Janp  vos  mundi 
estis,  pVopter  ser- 
monem  qucin  locu- 
tus  sum  vobis. 

4.  Manete  in  rae, 
et  ego  in  vobis .  Si- 
cut  palmes  non  po- 
lest  ferre  fructum  a 
semetipso,nisi  man- 
serit  in  vite,  sic  nec 
vos.nisi  in  me  man- 
seritis. 


•212.  Avant  de   partir  pour  le  jardin   des  Olmers,  le  Seigneur,qui  venait  de  leur 

dire  en  prenant  la  derniere  coupe  :  «  Je    ne  boirai  plus  avec  vous  de  ce  fruit  de  la 

vigne  »,reprend  aussitdt  :«  Cesl  moi  qui   suis  la  vigue.la  vraie.rj  a.[j.r.z\o^  f]  aX^xtv^. 

Ce  rapprochement   si  siinple,    contiairement    a    certains    autres,a- t-il    ete  assez 

remarque  ? 
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I  Ou  . 


408. 


5.  Ego  sum  vitis, 
vos  palmiles  :  qui 
inanet  in  me,  et  ego 
in  eo,  hic  fertfruc- 
Lum  multum  ;  quia 
sine  me  nihil  potes- 
tis  facere. 

6.  Siv  quis  in  me 
non  manserit,  mitte- 
tur  foras  sicut  pal- 
mes  et  arescet,  et 
colligent  eum.  et  in 
ignem  mittent,  et 
ardet. 

7.  Si  manseritis 
in  me,  et  verba  mea 
in  vobis  manserint, 
quodcumque  volue- 
rilis  petelis,  et  fiet 
vobis. 

8.  In  hoc  clariti- 
catus  est  Pater 
meus,  ut  fructum 
plurimum  afferatis, 
et  efficiamini  mei 
discipuli. 

9.  Sicut  dilexit 
me  Pater,  et  ego  di- 
lexi  vos.  Manete  in 
dilectione  mea. 

10.  Si  prascepta 
mea  serva veri tis, 
manebitis  in  dilec- 
lione  mea,  sicut  ct 
ego  Palris  mei  prae- 
cepta  servavi,  et 
maneo  iu  ejus  di- 
lectione. 

11.  Ha3C  locutus 
sum  vobis,  ut  gau- 
dium  meum  in  vobis 
sit,  et  gauditnn  ves- 
Irum  inipleatur. 


La  comparaison  prise  de  la  vigne  donne  plusienrs  lecons  :  elle  doit  porter  du 
fruit,si  non  etre  arrachee(I-2;; —  pouren  porter  davantage  et  de  meilleur  ,etre  laillee. 
emoudee  (3-4); —  1'union  indispensable  des  sarments  avee  le  cep  apprend  aux  dis- 
ciples    la  necessite    de  leur  uuion  avec  le   Christ  et  par  lui  avec  le  Pere  (.5-11.) 
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12.  Hoc  est  prae- 
ceptum  meum,  ut 
diligatU  invicem, 
sicut  dilexi  vos. 

13.  Majorem  hac 
dilectionem  nemo 
habet,  ut  animam 
suam  ponat  quis  pro 
amicis  suis. 

14.  Vos  amici  mei 
estis,si  feceritis  quae 
ego  prsecipio  vobis. 

15.  Jam  non  di- 
cam  vos  servos, 
quia  servus  nescit 
quid  faciat  dominus 
ejus.  Yosautemdixi 
amicos,  quia  omnia 
quaecumque  audivi 
a  Patre  meo,  nota 
feci  vobis. 

16.  Non  vos  me 
elegistis,  sed  ego 
elegi  vos  ,  et  posui 
vos  ut  eatis  et  fruc- 
tum  afferatis,  et 
fruclus  vester  ma- 
neat  ;  ut  quodcum- 
que  petieritis  Pa- 
trem  in  nominemeo, 
det  vobis. 

17.  Hsec  mando 
vobis,  ut  diligatis 
invicem. 


213.A.dversus  Christum  ac  discipulos  odium  mundi. 


(30.      p.  430). 


(26.      p.  430). 


(39.       p.  430). 


18.  Si  mundus 
vos  odit,scitotequia 
me  priorem  vobis 
odio  habuit. 


Et  comme  sont  unis  enlre  eux  les  sarmenls  dun  meme  cep,  ainsi  doit-il  exister, 
par  ordre  du  Christ,  anion  entre  les  disciples  :  leur  amour  mutuel  doit  elre  sem- 
blable  a   1'amour  qu  il  a  eu  lui-meme  pour  eux  (12-17). 

213.  Mais  lc  inonde  les  haira  et  leur    fera  opposition,    a    eux  comme    au   Christ 
lui-meme  :   les  disciples  ne  seront  pas  autrement  traites  que  le  Maitre  !   (18-20). 


418 


MAJOR.  HEBD.  DIE  V 


M/VTTH.   XXVI. 


marc.  yjv. 


LUC.    XX3I. 


JOAN.    XV. 


(29.       p.  475.) 


(25.       p.  445).  (38.       p.  408) 


19.  Si  de  mundo 
fuisselis,  mundus 
quod  suum  erat  di- 
ligeret  ;  quia  vero 
de  mundo  non  estis_, 
sed  ego  elegi  vos  de 
mundo.  propterea 
odit  vos^mundus. 

20.  Mementote 
sermonis  mei,  quem 
ego  dixi  robis  :  Non 
est  servus  major 
domino  suo.  Si  me 
persecuti  sunt,  et 
vos  persequentur : 
si  sermonem  meum 
servaverunt,  et  ves- 
trum  servabunt. 

21.  Sed  haec  om- 
nia  facient  vobis 
propter  nomen 
meum,  quia  ne- 
sciunt  eum  qui  mi- 
sit  me. 

22.  Si  non  venis- 
sem,  et  locutus  fuis- 
sem  eis,  peccatum 
non  haberent  :  nunc 
autem  excusationem 
non  habent  de  pec- 
cato  suo. 

23.  Qui  me  odit 
et  Patrem  meum 
odit. 

24.  Si  opera  non 
fecissem  in  eis  qua3 
nemo  alius  fecit, 
peccatum  non  habe- 
rent;  nunc  autem  et 
viderunt,  et  oderunt 
et  me  et  P  a  t  rem 
meum. 

25.  Sed  ut  adim- 
pleatur     sermo     qui 


Ccltc  haine  et  cette  oppositlon  du  monde  a  son  egard  sont  sans  excuse  (21-25)  ; 
il  en  sera  venge  par  le  lcmoignage  quil  recevra  du  Saint  Esprit  et  par  celui  de 
leur  propre  devouement  (26-27). 
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Ad  persecutionem  sint  pavati. 


(39.        p.  430.) 


(26.        p.k30) 


(30.        p.  430) 


in  lege  eorum  scrip- 
tus  est  :  Quia  odio 
habuerunt  me  gra- 
tis. 

26.  Cum  autem 
venerit  Paraclitus, 
quem  ego  mittam 
vobis  a  Patre,  Spi- 
ritum  veritatis  qui 
a  Patre  procedit, 
ille  testimonium 
perhibebit  de  me. 

27.  Et  vos  testi- 
monium  perhibebi- 
tis,  quia  ab  initio 
mecum  estis. 

CAPUT  XVI 

1.  Haec  locutus 
sum  vobis,  ut  non 
scandalizemini. 

2.  Absque  syna- 
gogis  facient  vos  ; 
sed  venit  hora,  ut 
omnis  qui  interficit 
vos.  arbitretur  ob- 
sequium  se  praesta- 
re  Deo. 

3.  Et  haee  facient 
vobis,  quia  non  no- 
verunt  Patrcm  ne- 
que  me. 

4.  Sed  haec  locu- 
tus  sum  vobis,  ut 
cum  venerit  hora 
eoruin,  reminisca- 
mini  quia  ego  dixi 
vobis. 

5.  Haec  autemvo- 
bis  ab  initio  non 
dixi,  quia  vobiscum 
eram. 


Le  temoignagc  qirilslui  rendront  ira  jusqu'au  martyre,  jusqua  la  mort.  Car    les 
persecutions  ne  leur  manqueront  pas(l-5). 
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214.  Vadit  Christus,  veniet  Paraclitus. 


5. ..  Et  nunc  vado 
ad  eumqui  misit  me; 
et  nemo  exvobis  in- 
terrogcrt  me  :  Quo 
vadis  ? 

6.  Sed  quia  haec 
locutus  sum  vobis, 
tristitia  implevit  cor 
vestrum. 

7.  Sed  ego  verita- 
tem  dico  vobis  :  ex- 
pedit  vobis  ut  ego 
vadam  ;  si  enim  non 
abiero,  Paraclitus 
non  veniet  ad  vos  ; 
siautem  abiero,mit- 
tam  eum  ad  vos. 

8.  Et  cum  venerit 
ille,  arguet  mundum 
de  peccato,  et  de 
justilia,  et  de  judi- 
cio. 

9.  De  peccato  qui- 
dem,  quia  non  cre- 
diderunt  in  me  ; 

10.  De  justitia  ve- 
ro,  quia  ad  Patrem 
vado,  et  jam  non  vi- 
debitis  me ; 

11.  De  judicio  au- 
tem,  quia  princeps 
hujus  mundi  jam 
judicatus  est. 

12.Adhucmultaha- 
beo  vobis  dicere  ; 
sed  non  potestispor- 
tare  modo. 


214.  Quanta  leur  sonaration  iffiminente,  qui  les  afflige,  elle  est  la  condition  ne- 
cessaire  de  la  venue  du  Saint  Espi  it  qu'il  leur  a  promis  (5-7).  Ce  que  sera  Vorn- 
vi  e  du  Saint  Esprit  dans  le  monae,  (8-11). 
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(30.  PA30) 


Tristitia  vertetur  in  gaudium. 


(26.         p.  $30) 


(39.        p.  $30) 


13.Cum  autemve- 
neritille  Spiritus  ve- 
ritatis,  docebit  vos 
omnem  veritatem. 
Nonenim  loquetura 
semetipso ;  sed  quae- 
cumque  audiet  lo- 
quetur,  et  quae  ven- 
tura  suntannuntiabit 
vobis. 

14.111e  me  clarifi- 
cabit,  quia  \  de  meo 
accipiet,et  annuntia- 
bit  vobis. 

15.  Omnia  quae- 
cumquehabet  Pater, 
mea  sunt.  Propterea 
dixi  :  quia  de  meo 
accipiet,  et  annun- 
tiabitvobis. 


16.  Modicum,  et 
jam  non  videbitis 
me  ;  et  iterum  mo- 
dicum,  et  videbitis 
me,  quia  vado  ad 
Patrem. 

17.  Dixerunt  ergo 
ex  discipulis  ejus  ad 
invicem  :  Quid  est 
hocquod  dicitnobis: 
Modicum,  etnonvi- 
debitis  me  ;  et  ite- 
rum  modicum,et  vi- 
debitis  me,et:  Quia 
vado  ad  Patrem  ? 

18Dicebantergo  : 
Quid  est  hoc  quod 
dicit  :  Modicum  ? 
nescimus  quid  loqui- 
tur. 


OEuvre  du  Saint  Esprit  a  Vegard  des  disciples,  pour  unc  plus  parfaile  intelli- 
gence  des  enseignements  qu'ils  ont  recusf  12-15). 

La  separation  dont  ils  s'attristent  ne  sera  dailleurs  que  passagere,  elle  fera 
placea  une  joie  parfaite  et  inamissible  (16-22). 
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29.  p.  U5) 


(25.  p.  415j 


(38.         p.  ti08) 


19.  Cognovit  au- 
tem  Jesus  quia  vo- 
lebant  eum  interro- 
gare,  et  dixit  eis  : 
De  hoc  quaeritis  in- 
ter  vos  quia  dixi  : 
Modicum,  etnonvi- 
debitis  me  ;  et  ite- 
runv  .  modicum,  et 
videbilis  me. 

20.  Amen,  amen 
dico  vobis,quia  plo- 
rabitis  et  flebitis  vos, 
mundus  autem  gau-- 
debit  ;  vos  autem 
contristabimini,  sed 
t r i  s  l i  t  i  a  vestra 
verteturin  gaudium. 

21.  Mulier.  cum 
parit,  tristiliam  ha- 
bet,  quia  venit  hora 
ejus  ;  cum  autem 
pcpererit  puerum, 
jam  non  meminit 
pressurae  p  r  o  p  t  e  r 
gaudium,quia  natus 
esthomoinmundum. 

22.  Et  vos  igitur 
nuncquidem  tristi- 
tiam  habetis  ;  iterum 
autem  videbo  vos  ; 
et  gaudebit  cor  ves- 
trum  ;  et  gaudium 
vestrum  ncmo  tollet 
a  vobis. 

23.  Et  in  illo  die 
me  non  rogabitis 
quidquam.  Amen, 
amen  dico  vobis,  si 
quid  petieritis  Pa- 
trem  innomine  meo, 
dabit  vobis. 


Aprescela,  ils  n'auront  plus  rien  a  dcmander,  etant  devenus,en  recompense  de 
leur  ndelite  et  dc  leur  amour.  1'objet  des  elernelles  cornplaisances  du  Pere,  dont 
ils  ne  doutent  plus  qu'il  est  sorti  et  vcrs  lequel  il  va  retonrner(25-28). 

En  altend.mt,  leur  trislesse  aura  sa  consolalion  dans  la  priere  faite  en  son  nom 
el  par  son  inlermcdiaire  (23-24). 
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24.  Usque  modo 
non  petistis  quid- 
qua  m  in  nominc  meo. 
Pelile,  et  accipietis, 
ut  gaudium  veslrum 
sit  plenum. 

25.Haec  in  prover- 
biis  locutus  sum  vo- 
bis.  Venit  hora  cum 
jam  non  in  provcr- 
biis  loquar  vobis, 
sed  palam  de  Patre 
annunliabo  vobis. 

26.  In  illo  die  in 
nomine  meo  petelis; 
ct  non  dico  vobis 
quia  ego  rogabo  Pa= 
trem  de  vobis. 

27.  Ipse  enim  Pa- 
lcr  aniat  vos,  quia 
vos  me  amastis,  et 
credidistis  quia  ego 
a  Deo  exivi. 

28.  Exivi  a  Patre, 
et  vcni  in  mundum; 
iterum  relinquo 
mundum,  et  vado 
ad  Palrem. 


215.  Discipulorum  fides  mox  defectura. 


(30.         p.  430) 


(26. 


p.  430) 


(39.  p.  430) 


29.  Dicunt  ei  dis- 
cipuli  cjus  :  Ecce 
nunc  palam  loque- 
ris,  et  proverbium 
nullum  dicis. 

30.  Nunc  scimus 
quia  scis  omnia.  et 
non  opus  est  tibi  ut 
quis  te  inlerroget  ; 
in  hoc  credimus 
quia  a  Deo  existi.     , 


215.  Dc  tclles  paroles  de  la  part  du  Maitre  ont  reveille  ct  affermi  les  dispositions 
genereuses  des  Apotres,  ils  font  en  ce  moment  leur  pro/ession  de  foi  (29-30). 

Mais  Jesus  se  devait  a  Lui-meme  et  en  quelque  sorle  a  nous  tous  de  ne  point 
paraitre  ignorer  leur  defection  prochaine  (31-32). 
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(29.        p.  k!5) 


(25.      p.    k!5) 


(30.         p.  408) 


31.  Respondit  eis 
Jesus  :  Modo  credi- 
tis  ? 

32.  Ecce  venit  ho- 
ra,  et  jam  venit,  ut 
disperganiini  unus- 
quiscjue  in  propria, 
et  mev  solum  relin- 
quatis  ;  et  non  sum 
solus,  quia  Pater 
mecum  est. 


216.  Fides  Petri  non  deficiet. 

Ad  eumdem   monitio  2a. 


31.  Ait  autem  Do- 
minus  :  Simon,  Si- 
mon,  ecce  Satanas 
expetivit  vos  ut  cri- 
braret  sicut  triti- 
cum  : 

32.  Ego  autem 
rogayi  pro  te  ut  non 
deficiat  fides  tua  ; 
et  tu  aliquando  con- 
versus  confirma  fra- 
tres  tuos. 

33.  Qui  dixit  ei  : 
Domine,  tecum  pa- 
ratus  sum  et  in  car- 
cerem  et  in  mortem 
ire. 

34.  At  ille  dixit  : 
Dico  tibi,  Petre,non 
cantabit  hodie  gal- 
lus,  donec  ter  abne- 
ges  nosse  me. 


i  \  r'-n  U1Sq,ie  C,6St  T.qU,est  a»n0nc^  aux  disciples,  dans  le  recit  de  saint  Jean, 
ladefaillance.de  leur  foi,  il  semble  qu'ici  egalement,  et  non  pas  plus  tot,  doit  etre 
la  place  du  passage  de  saint  Luc  assurant  que  la  foi  de  Pierre  ne  faillira  point  et 
quil  aura  la  charge  d  affermir  ses  freres  (Luc,  31-32,  _  nouvelle  occasion  pour 
1  apotre  de  protester  de  sa  fidehte  et,  par  suite,  de  s'entendre  donner  un  second 
avertisseinentqu\l  aura  la  faiblesse  de  reni^r  son  Maitre  (33-34\ 
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(30.    p.  430) 


(26.         p.  430) 


Et  dixit  eis  : 

35.  Quando  misi 
vos  sine  sacculo,  el 
pera,  et  calceamen- 
tis,  numquid  aliquid 
defuit  vobis  ? 

36.  At  illi  dixe- 
runt  :  Nihil.  Dixit 
ergo  eis  :  Sed  nunc 
qui  habet  sacculum, 
tollat,  similiter  et 
peram  ;  et  qui  non 
habet,  vendat  tuni- 
cam  suam,  et  emat 
gladium. 

37.  Dico  enim  vo- 
bis  quoniam  adhuc 
hoc  quod  scriptum 
est,  oportet  impleri 
in  me  :  Et  cum  ini- 
quis  deputatus  est 
Etenim  ea  qua  sunt 
de  me,  finem  ha- 
bent. 

38.  At  illi  dixe- 
runt  :  Domine,  ecce 
duo  gladii  hic.  At 
ille  dixit  eis  :  Satis 
est. 


33.  Haec  locutus 
sum  vobis,  ut  in  me 
pacem  habeatis.  In 
mundo  pressuram 
habebitis  ;  sed  con- 
fidite,  ego  vici  mun- 
dum. 


217 

vie  m 


'    La  sultedu  meme  evangeliste,    ou  il   est  question    de  glaives   accen 
iliiante  reseiree  aux  disciples  du  Cvucifie,  et  le  discours  en  saint  Jean( 


ccentue    la 
ples  du  Crucifie,  et  le  discours  en  saint  Jean(35-38) 
s  acheve  comme  il  a  commence  :  Paix.    confiance   et    promesse  de  la  victoire  finale 
avec  et  par  Jesus-Christ  (33).  ' 

28] 
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218.  Christi  oratio^ad  Patrem. 


Pro  se   ipso. 


Pro  discipulis  prseseniibus 


CAPUT    XVII 


1.  Hseclocutus  est 
Jesus.  ct  sublevatis 
oculis  in  coelum,  di- 
xit  :  PYiler,  veuit  ho- 
ra,  clarifica  Filium 
tuum,  ut  Filius  tuus 
clarificet  te  ; 

2.  Sicut  dedisti  ei 
potestatem  omnis 
carnis,ut  omne  quod 
dedisti  ei,  det  eis  vi- 
tam  seteruam. 

3.  Heec  est  autem 
vita  seterna  :  ut  co- 
gnoscant  te,  solum 
Ueum  verum,  et 
quem  misisti  Jesum 
Chrislum. 

4.  Ego  te  clarifi- 
cavi  super  terram  ; 
opus  consummavi 
quod  dedisti  mihi  ut 
faciam. 

5.  Et  nunc  clari- 
tica  me  tu,  Pater, 
apud  temetipsum, 
claritate  quam  ha- 
bui,priusquam  mun- 
dus  esset,  apud  te. 


6.  Manifestavi  no- 
men  tuum  homini- 
bus,  quos  dedisti 
mihi  de  mundo. 
Tui  erant,  et  mihi 
eos  dedisti  ;  et  ser- 
monem  tuum  serva- 
verunt. 


Jes 

es 


218  Le  chapitreXVII  de  saint  Jean  nous  rapporle  enfm  la  sublime  priere  d( 
sus  a  son  Pere  :  d'abord  pour  lui-meme,afin  qu'en  retour  de  la  divine  gloire  qu  i 
t  venu  procurer  en  ce  monde,  il  soit  lui-meme  rendu  a  la  gloire  celeste  il-5). 
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JOANXVII. 

7.  Nunc  cognove- 
runt  quia  omnia  quse 
dedisti  mihi,  abs  te 
sunt. 

8.  Quia  verba  quae 
dedisti  mihi,  dedi 
eis  ;  et  ipsi  accepe- 
runt,  et  cognoverunt 
vere  quia  a  te  exivi, 
et  crediderunt  quia 
tu  me  misisti. 

9.  Ego  pro  eis  ro- 
go.  Non  pro  mundo 
rogo,  sed  pro  his 
quos  dedisti  mihi, 
quia  tui  sunt  ; 

10.  Et  mea  omnia 
tua  sunt,  et  tua  mea 
sunt  ;  et  clarificatus 
sum  in  eis. 

il.  Et  jam  non 
sum  in  mundo,  ethi 
in  mundo  sunt,  et 
ego  ad  te    venio. 

Pater  sancte,  serva 
eos  in  nomine  tuo, 
quosdedisti  mihi.ut 
sint  unum  sicut  et 
nos. 

12.  Quum  essem 
cum  eis,  ego  serva- 
bam  eos  in  nomine 
tuo.  Quos  dedisti 
mihi,  custodivi  ;  et 
nemo  ex  eis  periit, 
nisi  filius  perditio- 
nis,  ut  Scriptura  im- 
pleatur. 

13.Nunc  autem  ad 
te  venio,  et  hfec  lo- 
quor  in  mundo,  ut 
habeant  gaud  iu  m 
meum  impletum  in 
semetipsis. 


428 


MAJOR.    HEBD.    DIE     V 


MATTH.    XXVi. 


MAP.C.    "XIV. 


LUC.    XXII 


JOAN.XVH. 


(29.        p.  415) 


,25.     p.       klro) 


(38.         />.42G) 


Pro  futuris  discipulis 


14.  Ego  dedi  eis 
sermonem  tuum,  et 
mundus  eos  odio 
habuit  quia  non 
sunt  de  mundo,sicut 
et  ego  non  sum  de 
mundo. 

15.  I\^pn  rogo  ut 
tolias  eos  de  mundo, 
sed  ut  serves  eos  a 
malo. 

16.  Demundonon 
sunt,  sicut  et  ego 
non  sum  de  mundo. 

17.  Sanclifica  eos 
in  verilate.  Sermo 
tuus  \eritas  est. 

18.  Sicut  tu  me 
misisti  in  mundum, 
et  ego  misi  eos  in 
mundum. 

19.  Et  pro  eis  ego 
sanctifico  meipsum, 
ut  sint  et  ipsi  sanc- 
tificali  in  veritate. 


20.  Non  pro  eis 
autem  rogo  tantum, 
sed  et  pro  eis  qui 
credituri  sunt  per 
verbum  eorum  in 
me, 

21.  Ut  omnes 
unum  sint,sicut  tu, 
Pater,  in  me,  et  ego 
in  te,  ut  et  ipsi  in 
nobis  unum  sint  ; 
ut  credat  mundus 
quia  tu    me    misisli. 

22.  Et  ego  clarila- 
tem  quam  dedisti 
mihi,  dedi  eis  ;  ut 
sint  unum,  sicut  et 
nos  unum  sumus. 


Enfin   pour    tous    ceux    qui  seront  ses    disciples   dans  les   temps    a  venir  :  eux 
aussi.  quils  soient  un  par  la    foi  eu  lui  et  parl'amour,un  entre  eux,  un  avec  Dieu 

(20-23). 
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23.  Ego  in  eis,  et 
tu  in  me,  ut  sint 
consummati  in 
unum,  et  cognoscat 
mundus  quia  tu  me 
misisti,  et  dilexisti 
eos,  sicut  et  me  di- 
lexisti. 

24.  Pater,  quos 
dedisti  mihi  volo  ut 
ubi  sum  ego,  et  illi 
sint  mecum  ;  ut  vi- 
deant  claritatem 
meam,  quam  dedisli 
mihi  ;  quia  dilexisti 
me  ante  constitutio- 
nem  inundi. 

25.  Pater  juste, 
mundus  te  non  co- 
gnovit.  Ego  autem 
te  cognovi,  et  hi 
cognoverunt  quia  tu 
me  misisti. 

26.  Et  notum  feci 
eis  nomen  tuum,  et 
notum  faciam  ;  ut 
dilectio,  qua  dilexis- 
ti  me,  in  ipsis  sit,  et 
ego  in  ipsis. 


tous  ne  faisant  qu'un  en  ce  monde,pour  ne  taire   qu'un  dans  la  vue  et  dans  la  par- 
ticipation  de  la  divine  gloire,dans  1'unite  du  divin  amour  (24-26). 
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PASSIO 
DOMINI  NOSTRI  JESU  CHRISTI 

1.    IN    HORTO    GETHSEMANI 


CAPUT  XVIII 


219.  Egressio  in  montem  Olivarum. 
Ad  discipulos  de  imminenti  ipsorum  scandalo. 


30.      Et      hymno 
dicto, 


exierunt     in 
tem  Oliveti. 


mon- 


31.  Tunc  dicit  il- 
lis  Jesus  :  Omnes 
vos  scandalum  patie- 
mini  in  me.  in  ista 
nocle.  Scriptum  est 
enim  :  Percutiam 
pastorem,et  disper- 
gentur  oves  gregis. 

32.  Postquam  au- 
tem  resurrexero, 
praecedam  vos  in 
Galilasam. 

33.  Respondens 
autem  Petrus 

ait  illi  •*  Et  si  omnes 

scandalizati 

fuerint  in  te, 

ego  numquam  scan- 

dalizabor. 


26. 


Et       hymno 
dicto. 


exierunt     in     mon 
tem  Olivarum. 


39.  Et  egressus 
ibat  secundnm  con- 
suetudinem  in  mon- 
tem  Olivarum.  Se- 
cuti  sunt  autem 
illum  et  discipuli. 

Ad  Petrum  monitio  3a 

27.  Et  ait  eis  Je- 
sus  :  Omnes  scan- 
dalizabimini  in  me 
in  nocle  ista  ;  guia 
scriptum  est  :  Per- 
cutiam  pastorem,  et 
dispergentur     oves. 

28.  Sed  poslquam 
resurrexero,  prsece- 
dam  vos  in  Gali- 
Iseam. 


29.  Petrus  autem 
ait  illi  :  Et  si  omnes 
scandalizati  luerint 
in  te,  sed  non  ego. 


1.     Haec    cum 
dixisset  Jesus, 


egressus     est 


cum 
discipulis    suis 


219.  Uhjmne  d'action  de  grdces  lermine,  on  partait  vers  le  mont  dcs  01iviers,au 
dela  du  torrent  de  Cedron.  Cest  alors  qu'est  plus  explicitement  annonce,  dans  le 
texte  de  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc.  le  prochain  scandah  des  disciples. 
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34.    Ait  illi  Jesus. 
Amen  dico  tibi 
q  u  ia 
in  hac  nocte, 

antequam 
gallus  cantet, 


ter  me  negabis. 


35.  Ait  illi  Petrus: 
Etiamsi  oportuerit 
me  mori  tecum,  non 
te  negabo. 

Similiter 
et    omnes    discipuli 
dixerunl. 


36.      Tunc      venit 
Jesus  cum   illis 
ui    villam  quse  dici- 
tur   Gethsemani,    el 


dixit  discipulis  suis: 
Sedetc  liic,  donec 
vadam  illuc^ct  orem. 

37.    Et     assumplo 
Pelro      et       duobus 
fi  1  i  i  s  Z  c  b  e  d  ae  i . 


ccepit       contrislaii 
et  mcestus  esse. 


30.    Et  ait  illi  Je- 
sus  :  Amen  dico    ti- 
bi     quia      tu     hodie 
in  nocte  hac, 

priusquam  gallus 
vocem  bis  dederit, 
ter  me  es  negaturus. 

31. At  ille  amplius 
loquebatur  :  Etsi 
oportuerit  me  simul 
commori  tibi,  non 
te  negabo. 

Similiter  autem 
et  omnes 
dicebant. 


220.   Passionis   Christi  initium. 

32.  Et  veniunt 


inprsedium     cui  no- 

men  G  e  th  s  e  m  an  i. 


40.    Et    cum    per- 
venisset     ad  locum, 
Et     ait       discipulis  dixit  illis 

suis     :    Sedetc     hic 
donec  orem  Orate,  ne  intretis  in 

tcntationem, 
33.    Et      assumit 
Petrum    et 

Jacobum  etJoannem 
secum  ; 
et    cozpit 

pavere,  et  laedere. 


trans  torrentem  Ce- 
dron,  ubi  crat  hor- 
tus_,  in  qucm  introi- 
vit  ipse,  etMiscipuli 
ejus. 


(2.  p.kZk.) 


Pierre,  une  fois  de  plus,  protcste  de  sa  fidelile,  et  recoit  un  troisieme  avertisse- 
ment    plus  explicite  contre  lequel  il  proteste  encore,  et  les  autres  avec  lui. 

220.  Les  qualre  evangelistes  disenl  enSemble  1'arrivee  de  Notre-Seigneur  au 
jardin  dc  Gethsemani)  en  compagnie  dc  ses  disciples. 

Trois  d  enlre  eux,  selon  saint  Matthieu  et  saint  Marcrle  suivent  de  plus  pres 
et  sont  bientot  les  temoins  et  les  confidents  de  sa  tristesse  morleUe.  Cest  le  com- 
menccmcnt  de  la  douloureuse  Passion. 
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38.  Tunc  ait  illis  : 
Tristis  est  anima 
mea  usque  ad  mor- 
tem  :  sustinete  hic, 
et  vigilate  mecum, 


34.  ^  ait  illis  : 
Tristis  est  anima 
mea  usque  ad  mor- 
tem  ;  sustinete  hic, 
et  vigilate, 


LUC.    XXII 


JOAN.    XVII 


(1.  p.  430; 


221.  Christi  oratio  et  agonia, 
dormientibus  discipulis. 


39.  Et  progressus 
pusillum, 


procidit 
in  faciem  suam, 


orans. 


et  dicens  : 

Pater    mi,  si  possi- 

bile     est,      transeat 

a  me  calix  iste  ; 


verumtamen 


non  sicut  ego   volo, 
sed  sicut  tu. 

40. Et  venit  ad  dis- 
cipulos  suos,et  inve- 
nit   eos  dormientes, 


35.  Et    cum     pro- 
cessisset  paululum, 


procidit 

super  terram  :  et 
orabat  ut,  si  fieri 
posset,  transiret  ab 
eo  hora. 

36.     Et      dixit     : 


Abba,  Pater,  omnia 
tibi  possibilia  sunt, 

transfer      calicem 
hunc    a      me,     sed 


non  quod   ego    volo, 
sed  quod  tu. 

37.      Et        venit, 
et       invenit         eos 
dormientes. 


41.  Et  ipse    avul- 

sus  est  ab  eis  quan- 

tum  jactus  est  lapi- 

dis  ;  e  t      positi  s 

genibus 


orabat, 
k2.Dicens:  Pater, 


si  vis,  transfer  cali- 
cem  islum  a  me  ; 
verumtamen  non 
mea  voluntas,  sed 
tua  fiat. 


221.  Jesus  s'eloigne  meme  de  ses  disciples  privilegies,  qui  se  laissent  aller  au 
sommeil  pendant  qn  il  est  lui-meme  prosterne  dans  la  priere,  a  trois  reprises  suc- 
cessives  bien  marquees  par  saint  Matlhicu  et  saint  Marc.  Ce  dernier  detail  ayant 
ete  omis  parsaint  Luc,on  ne  sait  pas  si  Yapparition  de  1'ange  et  la  sueur  desang, 
que  seul  il  mentionne,  appartiennent    au    commencement,   ou  au    milieu,   ou  a    la 
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et     dicit      Petro 

Sic  non  potuistis 
una  hora  vigilare 
mecum  ? 

41.  Vigilate,  et 
orate,ut  non  intretis 
in  teutationem.  Spi- 
ritusquidem  promp- 
tus  est,  caro  autem 
infirma. 

42.  Iterum  secun- 
do  abiit,     et  oravit, 

dicens  : 
Pater  mi,  si  non  po- 
test   hic  calix  trans- 
ire  nisi  bibam  illum, 
fiat  voluntas  tua. 

kZ.Etvenititerum, 
et  invenit  eos  dor- 
mientes  ;  erantenim 
oculi  eorum  gravati. 


44.Etrelictis  illis, 
iterum  abiit,  et  ora- 
vit  tertio,  eumdem 
sermonem  dicens. 


Et     ait        Petro 
Simon,      dormis      ? 


38.  Vigilate  et 
orate,utnon  intretis 
in  tentationem.  Spi- 
ritus  quidempromp- 
tus  est,  caro  vero 
infirma. 

39.  Et  iterum 
abiens  oravit, 
eumdem  sermonem 
dicens. 


40.  Et  reversus. 
denuo  invenit  eos 
dormientes  (erant 
enim  oculi  eorum 
gravatij,  et  ignora- 
bant  quid  responde- 
rent  ei. 


43.Apparuit  autem 
illi  Angelus  de  coelo, 
confortans  eum. 
Et  faclus  in  agonia, 
prolixius         orabat. 

44.  Et  factus  est 
sudor  ejus,  sicut 
guttae  sanguinis  de- 
currentis  in  terram. 


(2.         p.     seq.) 


dcrniere  partie,  ou  meme  a  toute  la  duree  de  la  priere  du  Seigneur.  Ce  passage 
peut  donc  se  trouver  differemment  place  dans  les  concordances,selon  que  le  verset 
45  de  saint  Luc  est  attribue  a  la  premiere  fois  que  Notre-Seigneur  va  retrouver  ses 
disciples,  ou  seulement  a  la  troisieme  et  derniere  fois,  ce  qui  parait  plus  vraisem- 
blable. 
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45.       Tunc 

venit       ad 
discipulos     suos, 


et  dicit  illis  : 

Dormite  jam, 
et    requiescite  ; 


ecce  appropinquavit 
hora,  et  Filius  ho- 
minis  tradetur  in 
manus  peccatorum. 
46.Surgite,eamus 


41.  Et  venit 
tertio, 

et  ait  illis  : 

Dormite  jam, 
et  requiescite. 
Sufficit  ; 

venit  hora  :  Ecce  Fi- 
lius  hominis  trade- 
tur  in  manus  pecca- 
torum. 
i2.Surgite,eamus. 


ecce  appropinquavifjEcce  qui  me  tradet, 
qui  me  tradet.  \prope  est. 


45.  Et  cum  sur- 
rexisset  ab  oreitio- 
ne,     et   venisset    ad 

discipulos  suos, 

invenit  eos  dormien- 
tes  prae  tristitia. 

46.  Et  ait    illis   : 
Quid  dormitis   ? 


surgite,  orate  ne  m- 
tretis  in  tentationem 


222.  Judas  cum  turba. 


47.    Adhuc 
eo    loquente, 

ecce  Judas, 
unus    de    duodecim 
venit, 


43.  Et,  adhuc 
eo    loquente, 

venit  Judas 

Iscariotes,    unus 

de  duodecim, 


47.  Adhuc 

eo  loquente, 

ecce  turba    ;    et  qui 

vocabatur  Judas, 

unus 

de  duodecim , 

antecedebat  eos  ; 


2.  Sciebat  autem 
et  Judas,  qui  trade- 
bat  eum,  locum, 
quia  frequenter  Je- 
sus  convenerat  illuc 
cum  discipulis  suis. 

3.Judas  ergo  cum 
accepissetcohortem, 
et  a  pontificibus  et 
pharisaeis  ministros, 
venit  illuc  cum  la- 
ternis,     et    facibus, 


222.  Arrivee  de  Judas  et  de  sa  troupe.  Lc  recit  qu'en  fontles  quatre  evangelis- 
les  presente  cette  difference,  que  les  trois  premiers  mentionnent  le  baiser  d?  Ju- 
das,  et  le  quatrieme,  le  renversement  de  la  troupe.  —  Saint  Jean  Chrysostome 
donnait  1'anteriorite  au  renversement  de  la  troupe,saint  Augustin  au  baiser  du  trai- 
tre,pour  ce  motif  quapres  la  reponse  reiteree  «  ego  sum  »,  le  signc  du  baiscr  eut 
ete  inutile  (nonopus  fuisset  osculi  signo). 
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et    cum       eo     turba 

multa     cum    gladiis 

et  fustibus,  missi    a 

principibus 

sacerdotum 

etsenioribuspopuli. 


^S.Qui  autetn  tra- 
didit  eum,dedit  illis 
signum,  dicens  : 
Quemcumque  oscu- 
latus  fuevOyipse  est, 
tenete  eum. 

49.    Et    confestim 


accedens  ad  Jesum, 
dixit:  Ave.Rabbi.Et 
osculatus  est  eum. 

50.  Dixitque  illi 
Jesus  :  Amice,  ad 
quid  vcnisti  ? 


et  cum  eoturba  mul- 
ta    cum    gladiis    et 
lignis,    a    summis 
sacerdotibus 


et  scribis 
et  senioribus. 


44.Dederat  autem 
traditorejus  signum 
eis,  dicens  :  Quem- 
cumque  osculalus 
fuero,ipse  est,tenete 
eum.etducite  caule. 
45.Etcum  venisset, 
statim 


accedens  ad  enm, 
ait  :  Ave,  Rabbi  ; 
et  osculatus  est 
eum. 


Et 

appropinquavit  Jesu 
ut  oscularetur  eum. 


48.    Jesus    autcm 
dixit  illi : 

Juda,  osculo  Filium 
liominis  tradis  ? 


et  armis, 


4.  Jesus  itaque 
sciens  omnia  qiue 
ventura  erant  super 

eum.  processit, 


et   dixit    eis  :  Quem 
quasritis  ? 

5.  Responderunt 
ei  :  Jesum  Nazare- 
num.Dicit  eis  Jesus: 
Ego  sum.  Stabat 
aulem  et  Judas,  qui 
tradebat  eum,  cum 
ipsis. 

6.  Ut  ergo  dixit 
eis  :  Ego  sum,  abie- 
runt  retrorsum,  et 
cecideruntin  lerrara. 


Les  deux  recits  doivent  elre  combines  ensemble  de  man  iere  que  ces  mots 
«  sinite  hos  abire  »  (v.  8,),  de  l'incident  rapporte  par  saint  Jean,se  rvent  de  finale 
aux  deux  reunis,  et  de  lien  avec  ce  qui  va  suivre. 
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7.  Iterum  ergo 
interrogavit  eos  : 
Quem  quaeritis  ?  Illi 
autem  dixerunt  :  Je- 
sum  Nazarenum. 

8.  Respondit  Je- 
sus  :  Dixi  vobis 
quia  ego  sum  ;  si 
er^o  me  quasritis, 
sinite  hos    abire. 

9.  Ut  impleretur 
sermo  quem  dixit  : 
Quia  quos  dedisti 
mihi,non  perdidi ex 
eis  quemquam. 


223.  Comprehensus  Jesus,  a  suis  derelictus. 

Vulneratus  Malchus  et  sanatus 


Tunc  accesserunt, 
et  manus  injecerunt 
in  Jesum,  et  tenue- 
runt  eum. 


51.    Et  ecce  unus 
ex    his     qui     erant 
cum    Jesu, 


extendens  manum, 
exemit  g  1  a  d  i  um 
suum,  et  percu- 
tiens  servum  prin- 
cipis  sacerdotum, 
am  p  ut  avit 
auriculam  ejus. 


46. 


At  illi 


manus  injecerunt  in 
eum,  et  tenucrunt 
eum. 


47.     Unus    autem 
quidam    de  circum- 
stantibus, 


educens  gladium, 
percussit  s  e  rvum 
summi  sacerdotis,et 

amputavit 
illi  auriculam. 


49.  Yidentes  au- 
tem  hi  qui  circa  ip- 
sum  erant.  quod  fu- 
turum  erat.dixerunt 
ei  :  Domine,  si  per- 
cutimus  in  gladio  ? 


50.  Et  percussit 
unus  ex  illis  servuin 
principis  sacerdo- 
tumy  et  amputavit 
auriculam  ejus  dex- 
teram. 


10.     Simon     ergo 
Petrus    habens 
gladium, 

eduxit  eum  ;  et  per- 

cussit pontificis  ser- 

vum  ,      et     abscidit 

auriculam  ejus 

dexteram. 

Erat  autem    nomen 
servo  Malchus. 


223.  Au  moment  ou  les  satellites  ont  mis  la  main  sur  Jesus,  Pi  jrre    a   degaine  ; 
mais  apres  cet  elan  genereux  de    Tapolre  pour    defendre    son    maitre,  -=-  le   doux 
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52.  Tunc     ait 
illi  Jesus  : 

Converte  gladium 
tuuminlocumsuum; 

omnes  enim  qui  ac- 
ceperint  gladium 
gladio  peribunt. 

53.  An  putas  quia 
non  possum  rogare 
Patrem  meum,  et 
exhibebit  mihi  mo- 
do  plus  quam  duo- 
decim  legiones  an- 
gelorum  ? 


54.  Quomodo  er- 
go  implebuntur 
Scripturae,  quia  sic 
oportet  iieri  ? 

55.  In   illa    hora 

dixit  Jesus 
turbis  : 


Tamquam  ad 
latronem     e  x  istis 

cum   gladiis 
et   fustibus   com- 
prehendere  me  ; 


51.  Respondens 
autem  Jesus,  ait  : 
Sinite  usque  huc. 
Et  cum  tetigisset 
auriculam  ejus,  sa- 
navit  eum. 


Ad  Petvum  de  gladio, 
dein  ad  Judxos. 


48.  Et  rcspondens 
Jesus    ait    illis  : 


Tanquam    ad 
latronem  exislis 

cum  gladiis 
et  lignis  comprehen- 
dcre  me  ? 


52.   Dixit     auiem 

Jesus 

ad  eos  qui  venerant 

ad  se,  principes  sa- 

cerdotum  et  magis- 

tratus       templi       et 

seniores  : 

Quasi  ad 

latronem   existis 


ciim    g 


^lad 
et  fustibus  ? 


as 


11.     Dixit      ergo 
Jesus  Petro  : 
Mitte  gladium  tuum 

in  vaginam. 


Calicern,  quem  de- 
dit  mihi  Pater,  non 
bibam  illum  ? 


maitre  qui  ne  veut  d'ailleurs  pas  etre  defendu  par  le  glaive^mais  qui  declare  a  la  fa- 
ce  de  ses  ennemis  qu'il  se  livre  a  eux  volontairement,  —  tous  deja  Tabandonnent. 
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quotidie  apud  vos 
sedebam  docens  in 
templo,  et  non  me 
tenuistis. 


56.      Hoc     autem 
totum     factum    est, 
ut   adimplerentur 
Scripturae 
prophetarum. 


Tunc  discipuli  om- 
nes,  relicto  eo,  fu- 
gevunt. 


49.  Quotidie  evam 
apud  \'0s  in  templo 
docenSy  et  non  mc 
tenuistis. 


Sed     ut    impleantur 
Scripturae. 


53,  Cum  quotidie 
v  ob  is cu m    fuevim 
in  templo, 

non  exlendistis  ma- 
nus  in  me  ;  sed  haec 
est  hora  vestra,  et 
potestas  tenebra- 
rum. 


Fuga  Discipulovum 


50.  Tunc  discipu- 
li  ejus  relinquentes 
eum,  omnes  fuge- 
runt. 

51.  Adolescens 
autem  quidam  se- 
quebalur  eum,  a- 
mictus  sindone  su- 
per  nudo  ;  et  tenue- 
•unt  eum. 

52.  At  ille,  rejecta 
sindone,  nudus  pro- 
fugit  ab  eis. 


12.  Cohors  ergo, 
et  tribunus,  et  mi- 
nistri  Judaeorum 
comprehe  n  d  e  r  u  n  t 
Jesum,  et  ligaverunt 
eum. 


La  fuite  des  Apotves,  rapportee  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc,  met  fln  a  la 
premiere  partie  du  drame  de  la  Passion,  et  Jesus  garrote  va  etre  conduit  chez  le 
Grand  Pretre. 

Cependant,au  depart  de  Gethsemani  pour  Jerusalem,  se  produit  l'incident  rap- 
porte  par  saint  Marc,relatif  a  un  jeune  homme  qu'on  arrete^mais  qui  sechappe  en 
laissant  auxmains  de  ceuxqui  croient  le  saisir  le  simple  manteau  dont  il  s'etait 
enveloppe. 


APUD  ANNAM 


439 


MATTH.   XXVI. 


MARC  .XIV. 


LUC.    XXII. 


JOAN.    XVII. 


II.  APUD  SACERDOTES 


224.  Eundo  ad  Caipham,  apud  Annam  statio 


57.  At  illi  tenen- 
tes  Jesum,duxerunl 
ad  Caipham,  princi- 
pcm  sacerdotum,ubi 
scribse  et  seniores 
convenerant. 

58.  Petrus    autem 
sequcbatur    eum 

a  longe 


(58b      p.  442). 


53.  Et  adduxe- 
runt  Jesum  ad  siun- 
mum  sacerdotem  :et 
convenerunt  omnes 
sacerdotes  et  scri- 
bae  et  seniores. 

54.  Petrus  autem 
a  longe 


54b       p.  442) 


54.       Comprehen- 
dentes  autem    eum, 
duxerunt  ad  domum 
principis 
sacerdotum; 


Petrus  vero   seque- 
batur  a  longe. 


(55.       p.  seq.) 


13.  Et  adduxerunt 
eum  ad  Annam  pri- 
mum  ;  erat  enim 
socer  Caiphse,  qui 
erat  pontifex  anni 
illius. 

14.  Erat  autem 
Caiphas  qui  consi- 
liumdederatJudseis: 
Quia  expedit  unum 
hominem  mori  pro 
populo. 

15.  Sequeb  atur 
autem  Jesum  Simon 
Petrus.et  alius  dis- 
cipulus.  Discipulus 
autemille  eratnotus 
pontifici,  et  introivit 
cum  Jesu  in  atrium 
pontificis. 


224.  Ou  Jesus  est-il  conduit  ?  —  «  Chez  Caiphe  »,  est-il  dit  expressement  par 
saint  Matthieu  et  equivalemment  par  saint  Marc  ct  par  saint  Luc.  Mais  saint  Jean, 
qui  a  ecrit  apres  les  autres,  distingue  mieux  les  choses,  a  savoir  :  avant  larrivee 
chez  Caiphe,une  halte  chez  Anne.  Celui-ci,qui  avait  ete  grand-pretre^en  avait  con- 
serve  le  titre  [sub  principibus  sacerdotum  Anna  et  Caipha,  Luc  III,  2).  Sa  demeu- 
re,  selon  les  traditions  localcs,  etait  distincte  de  celle  de  Caiphe,  l'une  a  la  mon- 
tee,  1'autre  sur  la  hauteur  meme  du  Mont  Sion  idomus  Annse  in  via  euntibus  ad 
Caipham,  s.  Aug)  :  celle  d'Anne  fut  une  etape,  celle  de  Caiphe  etait  le  but,  et  a  ce 
titre  on  peut  en  placer  la  mention  en  tete  du  present  recit,meme  avaut  de  parler  dc 
larrivee  chez  Anne. 
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Apud  Arinam  prima  Petri  negatio 


69.  Petrus   vero 

sedebat 
foris  in  atrio, 


et  accessit  ad    eum 

una  anciUa,dicens: 

Et    tu    cum    Jesu 

Galilaso 

eras. 


70.       At     ille 

negavit 
coram  omnibus, 

dicens: 


Nescio  quid   dicis. 


66.  Et   cum  esset 
Petrus 

in  atrio 
deorsum,  venit  una 
ex  ancillis    summi 
sacerdotis  ; 

67.  Et     cum 
vidisset  Petrum 

calefacientem    se, 


55.Accenso  autem 
igne  in  medio  atrii, 
et  circumsedentibus 
illis,  erat  Petrus  in 
medio  eorum. 


16.  Petrus  autem 
stabat  ad  ostium 
foris.  Exivit  ergo 
discipulus  alius,qui 
erat  notus  pontifici, 
et  dixit  ostiariae,  et 
introduxit    Petrum. 


aspiciens  illum,ait: 
Et      tu     cum    Jesu 

Nazareno  eras. 


68.    At    ille 
negavit, 

dicens  : 


Neque    scio,   neque 
novi      quid     dicas. 


56.        Quem 
cum    vidisset 

ancilla  qusedam 
sedentem  ad  lumen, 
et  eum  fuisset  intui- 
ta,dixit  :  Et  hiccum 
illo  erat. 


17.     Dicit 
Petro 
ancilla  osliaria  : 


ergo 


57.  At  ille 
negavit    eum, 

dicens  :  Mulier, 

non  novi  illum. 


Numquid        et       tu 

ex       discipuHs      es 

hominis  isiius  ? 


Dicit  ille  : 
Non  sum. 


Pierre,  qui  a  su.vi  Jesus  de  lo.n,  est  d'abord  entre,lui  aussi.chez  Anne,  et  c'est  la 
qu  a  eu  l.eu  son  premier  reniement.CeU  est  certa.n  dapres  e  texte  d sa  nt  Jean 
cela  resuhe  auss,    de   la  forme    du  recit  de  saint   Luc  oi   le  ren.ement  P        I 

arnve  sans  deta.I  .ntermediaire.parallelement  avec  le  texte  de  saint  Jean  0„cn 
meme  von-    un  md.ce  ceHain  dans  saint  MaUhieu  et  saint  Marc     lcsqueis  raconte 
soe 'tif    W*  ^'  V  ^V?™™^,  mais  le  premicr  ave X sen TlTrZ 
autre  '  ***  ^  '  b°n  dr°!t'    «lre  ici  "PP»^  e"  «gard  des  deux 
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Apud  Annam  inlerrogatio  cl  alapa 


E  donw  Annoc  ad  Caipham. 
Exit  ct  Petrus. 


68. ..Et  exiit  foras 
ante  airium,  et 
gallus  cantavit. 


18.  Stabant  autora 
servi  et  ministri  ad 
prunas  quia  frigus 
erat,et  calefaciebant 
se  ;  erat  aulem  cum 
eis  et  Petrus  stans, 
et  calefaciens  se. 

13.  Pontifex  ergo 
interrogavit  Jesum 
de  diseipulis  suis,ct 
de  doctrina  ejus. 

20.  Respondit  ei 
Jesus  :  Ego  palam 
locutus  summundo; 
ego  semper  docui 
in  synagoga  et  in 
templo,  quo  omnes 
Judwi  conveniunt  ; 
et  inocculto  locutus 
sum  nihil. 

21.Quid  me  inter- 
rogas  ?  interroga 
eos  qui  audierunt 
quid  locutus  sim 
ipsis  :  ecce  hi  sciunt 
quie  dixerim   ego. 

22.  Haee  autem 
cum  dixisset,  unus 
assistens  ministro- 
ruin  dedit  alapam 
Jesu,  dicens  :  Sic 
respondes  pontifici? 

23.  Respondit  ei 
Jesus  :  Si  male  lo- 
cutus  sum,  testimo- 
n  i  u  m  p  e  r  h  i  b  e  d  e 
malo;si  autem  bene, 
quid  me  ca^dis  ? 

24.  Et  misit  eum 
Annas  ligatum  ad 
Caipham  pontUieem. 


Ccst  bien  aussi  chez  Ar.ne  qu'a  lic-u  )c  premier  interrogatoire,  pendant  lequel 
Jesus  subit  la  honte  d'un  souflot.  Le  nom  de  Pontii'e(r.  19)  que  l'on  oppose,parce 
qu'on    1'atli'ibue  seulement  a   Caiphe,  ne     convient    pas     moins  a      Anne.    Gelui-ci, 

29 
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58...  usque  in 
atrium  principis 
sacerdotum.  Et  in- 
gressus  intro,  sede- 
bat  cum  ministris, 
ut  videret  finem. 


K  /, 


Intrat  et  Petrus  apud   Caipham 

(57.       p.  kkO). 


t... 

seculus       est      eum 

usque      intro 

in     atriuin      sunimi 

sacerdotis, 

et  sedebat 

cum    ministris 

ad  ignem,  et  calefa- 

ciebat  se. 


(24.         p.kki) 


225.  Apud  Caipham  damnatio  et  opprobria. 


59.  Principes  au- 
tem  sacerdotum  et 
omne  concilium  quae- 
rebant  falsum  testi- 
monium  contra  Je- 
sum,  ut  eum  morti 
traderent  ; 

60.  Et  non  invene- 
runt,cum  multi  falsi 
testes    accessissent. 


Novissime        autem 
venerunt    duo     falsi 
testes, 
61.  Et 


dixerunt  : 
Hic  dixit  :    Possum 
destruere    templum 
Dei.  et  post  triduum 
reaedificare   illud. 


55.  Summi  vero 
sacerdotes  et  omne 
concilium  qiixrebant 
adversus  Jesum  tes- 
timonium,  ut  eum 
morti         traderent, 

nec 
inveniebant 

56.  Multi  enim 
testimonium  fal- 
sum  dicebant  adver- 
sus  eum  ;  et  conve- 
nientia  lestimonia 
non    erant. 


57.  Et  r/uidam 
surgenles,  falsum 
teslimonium  fere- 
bant  adversus  eum, 
dicentes   : 


ainsi  nomme  au  chapitrem  [v.  2)  de  1'Evangile  de  saint  Luc,  le  sera  de  meme 
encore  au  Chapitre  IV,  6,  des  Actes  des  Apotres. 

Ce  n'est  qu'a  Ia  suile  de  1'interrogaloire  et  au  verset  24  que  Jesus  est  envoye 
par  Anne  chezCaiphe.  Rien  n'<>blige,  comme  quclques-uns  le  veulent,  de  porler 
le  verset  24  entre  le  versei  14  et  le  verset  15,  ni  de  remplacer  misit  par  miserat. 
Le  recit  de  saint  Jeanse  soulient  par  lui-meme  tel  quil  <-st. 

223.  Renvoye  par  Annc  chcz  Caiphe  oii  est  reuni  le  Sanhedrin,  Jesus  Jevant 
les  depositions  mensongeres  et  contradictoires  de  faux  lemoins,  garde  un  digne 
etmajestueux  silence. 
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62.     Et      surgens 
princeps      sacerdo- 
tuin ,  ait  illi    :  Nihil 
respondes 


ad  aa  quae  isti  adver- 
sum  te  teslificantur  ? 
63.     Jesus    autem 
tacebat. 


Et  princeps    saccr- 

dotum  ait  illi  : 
Adjuro  te  per  Ueum 
vivum,  ut  dicas    no- 
bis  si  lu  cs  Christus 
Kilius  Uei. 

64.  Dicil   illi    Je- 
sus  :   Tu    dixisti  ; 

verumtamcn  dico  vo- 
bis,  amodo  videbitis 
Filium  homiuis  se- 
dentem  a  dextrisvir- 
tutis  Dei,  et  venien- 
tem  in  nubibus  cceli. 

65.  Tunc  princeps 
sacerdotum  scidit 
vestimenla  sua,  di- 
cens'  Blasphemavit : 


58.  Quoniam  nos 
audivimus  eum  di- 
centem  ;  Ego  dissol- 
vam  lemplum  hoc 
manu  factum,  et  per 
triduum  aliud  non 
manu  factum  sedi- 
ficabo. 

59.  Et  non  erat 
conveniens  testimo- 
nium  illorum. 

60.  Et  cxsurgens 
summus  sacerdosin 
medium,  inlerroga- 
vit  Jcsum,  dicens  : 
Non  respondes  quid- 
quain  ad  ea  quae  tibi 
objiciuntur  ab    his  ? 


6  I .  Ille  autem 
laccbat,  elnihil  res- 
pondit.  Kursus  sum- 
imn  sacerdos  inlcr- 
rogabat  eutn,  et 
dixit  ei   : 


Tu  es  Christus  Fi- 
lius  Dei   benedicti  ? 

62.  Jesus    auteni 
di.vit  illi  : 
Ego  sum; 

ct  videbitis  Filium 
hominis  sedenlem  a 
dextris  virtutis  Dei, 
et  vcnicntem  cuin 
nuhihus  cceli. 

63.  Suminus  au- 
tem  sacerdus  scin- 
dens  vcstiinentasua, 

ait  : 


(58.         p.  U5) 


(25.         p.  445) 


Mais  il  repond  au  grand  Pretrc  quand  celui-ci  lui  demande  au  nom  du  Dieu  Vi- 
vant  s'il  est  le  Christ   Fils  de  Dieu. 

L'inlerrogatoire  se  termine  par  des  cris  de  mort  et  des  avanies  contre  la  douce 
Yiclime. 
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quid  adhuc  egeraus 
testibus  ?  ecce  nunc 
audistis  blasphe- 
miam  ; 

66.     Quid     vobis 
videtur    ?     At      illi 


respondentes  dixe- 
runt  :  Reus  est  mor- 
tis. 

67.  Tunc 

expuerunt  infaciem 
ejus,     et      colaphis 

eum  ceciderunt: 
alii  autem  palmas  in 
faciem     ejus     dede- 
runt, 

68.  Dicentes:  Pro- 
phetiza  nobis,Chris- 
te,  quis  est  qui  te 
percussit  ? 


Quid  adhuc  deside- 
ramus  testes? 

64.  Audistis  hlas- 
phemiam  ;  quid  vo- 
his     videlur   ?     Qui 

omnes       condemna- 
verunt  eum 

esse  reum  mortis. 

65.  Et  cpeperunt 
quidam  conspuere 
eum,et  velare  faciem 
ejus,      et     colaphis 

eum  coedere, 


et  dicere    ei  :   Pro- 
phetiza  ; 

et     ministri      alapis 
eum  caedebant. 


(57.        p.    UO) 


(24.         p.kkl) 


226.  Petri  negationes. 


69.  Petrus  vero 
sedehat  foris  in 
atrio,  et  accessit  ad 
eum    una     ancilla, 


dicens  :  Et  tu    cum 
Jesu  Galilxo  eras. 

70.  At  ille  nega- 
vit  coram  omnihus, 
dicens  :  Nescio  quid 
dicis. 


Prima  apud  Annam,  jam  lecta,  p    400. 

66.  Et  cum  esset 
Petrusin  atrio  deor- 
sum,  venit  una  ex 
ancillis  summi  sa- 
cerdotis  ; 

67.  Et  cum  vidis- 
set  Petrum  calefa- 
cientem  se.aspiciens 
illum,  ait.Et  tu  cum 
Jesu  Nazareno  eras. 

68.  At  ille  negavil 
dicens  :  Neque  scio, 
neque  novi  quid  di- 
cas.  Et  exiit  foras 
antc  atrium,et  gallus 
cantavit. 


226.  — Le  triple  reniement  de  Pierre  est  alors  rapporte  en  bloc  par  les  evange- 
listes  qui  n'ont  pas  menlionne  la  comparution  chez  Anne  ;  et  ceci  explique  qu'ils 
n'aient  pas  encore  parle  de  reniernent.  Mais  quand  ils  viennent  a  raconter  ce  qui 
»'est  passe  chez  Caiphe,  il  n'est  pas  possible  qu  ils  ne  mentionnent  pointles  trois, 
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Secunda  et  tertia  Petrl  negatio  apud  Caiphav. 


7 1 .     Exeiinte     au- 
tem      illo     januam, 


vidit  eum  alia  ancilla, 


et  ait  his  qui  erant 

ibi  : 
Et  hic  erat  cum  Je- 
su  Nazareno. 


72.  Et 

iterum    ne<_ 
cum      juramenlo      : 


iteruin    negavit 


Quia       non        novi 
hominem. 


69.  Rursus  autem 

cum  vidisset  illum 
ancilla,  coepit  dicere 
circumst  a  n  t  ibu  s  : 
Quia  hic  ex  illis  est. 


70.    At      ille 
ilcrum  negavit. 


58.  Et 

post    pusillum, 


alius   videns  eum  di- 
xil  :  Et  tu  de  illis  es. 


Pelrus      vero 

ait  : 


O  homo,  non  sum, 


25.     Erat     autem 
Simon  Petrus  stans, 
et  calefaciens  se. 


Dixerunt  ergo  ei  : 
Numquid  et  tu  ex 
discipulis    ejus   es  ? 

Negavit  ille, 

et  dixit  : 
Non  sum. 


quoiqu'il  y  en  ait  un,  le  premier,  qui  a  deja  eu  lieu.  La  mention  de  celui-la  est 
retrospective  et  sert  seulement  d 'introduction  aux  deux  autres.  Ainsi,  la  lecture  de 
ce  passage  plus  haut  rapporte,  p.  140,  peut  ici  elre  omise. 

Les  evangelistes  savent  dailleurs  fort  bien  et  ils  le  disent  suffisamment  que  les 
reniements  nont  pas  eu  lieu  lous  au  meme  endroit.  En  effet.  apres  le  premier  re- 
niement,  saint  Malthieu  i7l)et  sainl  Marc  (68)  racontent  que  Pierre  est  sorti... 
d'ou  sortait-il  ?  Non  pas  de  la  cour  pour  aller  au  vestibule  —  cela  ne  s'appellerait 
pas  «  sortir,  »  —  mais  «  il  est  sorti  dehors  »  (exiit  foras,  e^XGsv  s^w)  c'est-a-dire 
de  chez  Anne  quand  Jesus  lui-meme  en  sortait  ;  et  de  chez  Anne  Pierre  a  la  suite 
de  son  Maitre  passe  aussi  chez  Caiphe.  Ainsi  lindiquent  les  deux  prepositions  du 
texte  grec  (ecjsXOovia  et;  xov  ^uXo>vaj  dont  1'une,  e;,  marque  la  sortie  de  chez  Anne 
et  1'aulre,  si;,  marque  Yentree  dans  latrium  de  Caiphe. 

On  ne  peut  supprimer  le  recit  de  saint  Jean,  mais  il  y  faut  accommoder  les 
Synoptiques  en  regardant,  disons-nous,  le  recit  du  premier  reniemeiit,  au  moins 
en  saint  Matthieu  et  en  saint  Marc.comme  retrospeclif. 

Au  lieu  du  participe  present  (exeunte,  Matth.71)il  faut  remarquer  qu'il  y  a  dans 
le  texte  primitif  e^eXOovra^au  participe  passe,avec  le  sers  «  cumexiisset,transisset  » 
qu'ainsile  second  reniement  eut  lieu,  non  a  la  porte  quand  Pierre  penetrait  chez 
Caiphe,  mais  apres  quil  y  fut  entre  et  pendant  qu'il  etait  pres  du  feu  a  se  chauffer 
(Jean,  25). 
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73.        Et  post 
pusillum 


accesserunt  qui  sta- 
bant,  et  dixerunt 
Petro  :  Vere  et  tu 
ex  illis  es  : 
nawi  et 
loquela  tua  manifes- 
tum  te  fecit. 

74.       Tunc    ccepit 
detestari, 

et    jurare    quia  non 
novisset     hominem. 


Et      post     pusillum 
rursus 


Et   continuo    gallus 
cantavit. 


qui  adslabant.dice- 
bant    Petro    :    Vere 

e.z  illis  es  ; 
nam  et  GalilaDUS  es. 


71.  Ille     autem 
cozpit 

anathematizare, 
et  jurare  : 

Quia  nescio  homi- 
nem  istum  quem 
dicitis. 

72.  Et    satim 

gallus  iterum 
cantavit. 


59.  Et  intervallo 
f  a  c  t  o  q  u  a  s  i  hora? 
unius,  alius  quidam 
aflirmabat,  dicens  : 
Vere  et  hic  cum  illo 
erat  ;  nam  et  Gali- 
laeus  est. 

60.  Et  ait  Petrus: 
Homo,  nescio  quid 
dicis. 


Et     continuo, 
adhuc  illo  loquente 
cantavit  gallus. 


26.  Dicit  eis  unus 
ex  servis  ponlificis, 
cognatus  cjus  cujus 
abscidit  Petrus  au- 
ricularn  :  Nonne  ego 
te  vidi  in  horto  cum 
illo  ? 

27.  Iterum    ergo 
negavit  Petrus  ; 


et    slatim  gail  u  s 
cantavit. 


Le  deuxieme  et  le  troisieme  reniement,  qui  se  lisent  parallelement  dans  les  qua- 
tre  evangelistes,  ont  eu  lieu  dans  la  maison  de  Caiphe,  lun  quand  on  y  est  arri- 
ve"  de  chez  Anne  pour  la  seance  nocturne  du  Sanhedriu  («Q  225),  1'autre  quand 
cette  meme  seance  prenail  fin.apres  une  heurc   environ  dintei-valle  /^Luc.  59). 

Le  chant  du  coq, qui  avait  commence  de  se  faire  entendre  a  la  sortie  de  chez  Anne, 
comme  l'a  dit  saiut  Marc,  v.  68,  se  fail  entendre  de  nouveau  a  la  suile  du  troi- 
sierne  reniement  ;  et  le  regard  de  Jesus  (  circonstance  mentionnee  par  saint  Luc) 
rappelle  a  Pierre  ce  qui  avait  ete  predit  a  sa  presomption. 
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75.  Et  recordatus 
est  Petrus  verbiJesu, 

qiiod  dixerat:  Prius 
quam  gallus  cantet, 

ter  me  negabis. 
Et    egressus    foras, 
flevit  amarc. 


CAPUT  XXVII 


1. 


Mane 
facto, 


autem 


consilium      inierunt 
omncs    p  r  in  c  ipes 

sacerdoturn 
et     seniores  populi 


adversus  Jesum,    ul 
eum  morti  traderent, 


Et  recordatus  est 
Petrus  verbi  quod 
dixerat  ei  Jesu  : 
Priusquam  gallus 
cantet  bis,  ter  me 
negabis.  Et  ccepit 
flere. 


61.  Et  conversus 
Dominus   respexit 

Petrum. 
Et  recordatus  est 
Pelrus  verbi  Domini, 
sicut  dixerat  :  Quia 
priusquam  galLus 
cantet,  ter  me  nega- 
b  is . 

62.  Et  egressus 
foras  Pelrus  flevit 
amare. 


227.  Reliquae  noctis  opprobria. 

63.  Et  viri  qui 
tenebant  illum,  illu- 
debant  ei,  caedentes. 

64.  Et  velaverunt 
eum,  et  percutiebant 
faciem  ejus  ;  et  in- 
terrogabant  eum  di- 
cenles  :  Prophetiza, 
qnis  est  qui  te  per- 
cussit  ? 

65.  Et  alia  multa 
blasphemanlcs  dice- 
bant  in  eum. 

CAPUT  XV 

228.  In  Synhedrio  de  mane. 


1. 


Et    confestim 
mane 


consilium    facicntes 
summi     sacerdotes, 

cum    senioribus,    et 

scribis,  et  universo 

concilio, 


66.    Et    ut    factus 

est  dies, 

coweneruntseniores 

plebis  et    principes 

sacerdotum 

ct  scribx, 


p.  450.) 


227.  —  Cependant  les  avanies  snccedent  aux  avanies.apres  celles  des  hommes 
du  Sanhedrin  ( Matthieu  et  Marc,  p.  144),  celles  de  leurs  valets.A  ceux-ci  mainte- 
nant  est  livree  la  sainte  Victime  pour  tout  le  reste  de  la  nuit. 

228.  La  condamnation  portee  parles  Juifs  dans  une  seauce  de  nuit  n'etait  pas  le- 
galement  valable  ;  elle  devait  etre  prononcee  pendant  le  jour.  On  a  vu  qu'elle  arait 
eu  lieu  chez  le  Grand-Prelre,  il  y   aurait  peut-etre  fallu   la    solennite  du  Temple. 
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ct  daxerunt  illum 
in  concilium  suum, 
dicenles  :  Si  tu  es 
Christus,  dic  nobis. 

67.  Et  ait  illis  : 
Si  vobis  dixero,  non 
credelis   mihi  ; 

68.  Si  autem  et 
interrogavero,  non 
rcspondebitis  mihi, 
neque  dimittetis. 

69.  Ex  hoc  autem 
erit  Filius  hominis 
sedens  a  dextris  vir- 
tutis  Dei. 

70.  Dixerunt  au- 
tem  omnes  :  Tu  er- 
go  es  Filius  Dei  ? 
Qui  ait  :  Vos  dici- 
tis,  quia  ego  sum. 

7J.  At  illi  dixe- 
runt  :  Quid  adhuc 
dcsideramus  testi- 
monium  ?  ipsi  enim 
audivimus  de  ore 
ejus. 


p.  44, 


CAPUT  XXIII 
229.  Delatus  Jesus  ad  Prsesidem.  Desperatio  Judae 


2.     Et   vinctum 

adduxerunt  eum,  et 
tradiderunt  Pontio 
Pilato  prsesidi. 


L.vincientes  Jesum 
duxerunt,  et  tradi- 
derunt  Pilalo. 


1.       Et       surgens 
omnis     multitudo 

eorum, 
duxerunt    illum    ad 
Piiatum. 


Cetait  dans  une  de  ses  dependances  appelee  Gazith, sn\\e  des  pierres  taillees,  que 
se  tenaient  les  seances  officielles.Ccllc  de  la  nuit  avait  du  etre  partielle  ;  celle  du 
jour  est  pleniere,  avec  les  trois  Ordres,  Pretres,  Scribes  et  Anciens  du  peuple, 
qui  composaient  ensemble  le  grand  Conscil  de  la  Nation. 

Cette  reunion  matinale  et  solcnnelle  du  Sanhedrin,  menlionnce  par  ]es  trois 
synoptiques,  a  ete  raconlee  en  dclail  par  le  troisieme  cvangeliste  qui  n'avait  ricn 
dit  de  la  seance  de  nuit. 

229.  De  la,  selon  les  quatre  evangelistes,  Notre-Seigneur  va  etre  conduit  chez 
Pilate,  procurateur  pour  lcs  Romains.Cetait  a  son  tribunal  quil  fallait  alier  pour 
que  la  peiue  capitale  put  etre  defiuitivement  prononcee. 
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3.  Tunc  videns 
Judas,  qui  eum  tra- 
didit,  quod  damna- 
tus  esset,  poeniten- 
tia  ductus,  retulil 
triginta  argenteos 
principibus  sacerdo- 
tum    et    senioribus, 

4.  Dicens  :  Pecca- 
vi,  tradens  sangni- 
nem  justum.  At  illi 
dixerunt  :  Quid  ad 
nos   ?  tu  videris. 

5.  Et  projectis 
argenteis  in  templo, 
recessit  ;  et  abiens. 
laqueo  se  suspendit. 

6.  Principes  au- 
tem  sacerdotum,  ac- 
ceptis  argenteis,  di- 
xerunt  :  Non  licet 
eos  mittere  in  cor- 
bonam,  quia  pre- 
tium    sanguinis   est 

7.  Consilio  autem 
inito,  emerunt  ex 
illis  agrum  figuli, 
in  sepulturam  pere- 
grinorum. 

8.  Propter  hoc 
vocatus  est  age  r 
ille  Halceldama,hoc 
est,  ager  sanguinis, 
usque  in  hodiernum 
diem. 

9.  Tunc  impletum 
est  quod  dictum  est 
per  Jeremiam  pro- 
phetam,    dicentem  : 


p.    451) 


(2- 


p.  451.) 


•28. 


p.     seq.) 


Et  saint  Matthieu  raconte  le  rcpcntir  tardif,  le  desespoir  de  Judas  qui,  apres 
avoir  jcte  dans  le  temple  le  prix  de  sa  truhison,  s'en  va  se  pendre  (sur  ie  champ 
peut-etre,  ou  peut-etre  un  peu  plus  tard  ), 
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Etacceperunt  trigin- 
ta  arg  ?nteos,prelium 
appretiati  qucm  ap- 
pretiaverunt  a  filiis 
Israel  ; 

10.  Et  dederunt 
eos  in  agrum  figuli, 
sicut  constituit  mi- 
hi  Dominus. 


1. 


LUC.    XXIII 


p.  447)  (1.  p.  44S) 


JOAN.    XVIII. 


(27.         p.  445) 


III.   IN  PRETORIO 


230.  Apud  Pilatum  accusatus  Jesus. 


28.  Adducunt  er- 
go  Jesum  a  Caipha 
in  prsetorium.  Erat 
autem  mane  ;  et  ip- 
si  non  introierunt  in 
praetorium,  ut  non 
contami  narentur, 
sed  ut  manducarent 
Pascha. 

29.  Exivit  ergo 
Pilatus  ad  eos  foras 
et  dixit  :  Quara  ac- 
cusationem  affertis 
adversus  hominem 
hunc  ? 

30.  Responderunt 
et  dixerunt  ei  :  Si 
non  esset  hic  tnale- 
factor,  non  tibi  tra- 
didissemus  eum. 


230.  Au  pretoire  les  Juifs  emmenent  Jesus  sans  y  vouloir  entrer  eux-memes, 
«  afin,  dit  saint  Jean,  de  ne  pas  se  souiller  et  afin  d'etre  ainsi  en  etat  de  manger 
la  Paque  »  . 

De  la  le  sentiment  que  les  Juifs  n'auront  pas  celebre  ia  Paquc  le  meme  soir  que 
Notre-Seigneur  et  quils  allaient  la   faire,  le  soir  de  ce  jour,    le    Vendredi. 

Qu' il  suflise  dc  faire  ici  deux  remarques  :  la  prcmiere,  que  Notre-Seigneur  a  du 
celebrer  la  Paque  legale,  et  au  temps  legal,  si  non  avec  tous  les  Juifs,  du  moins 
avec  ceux  de  la  Galilee  jdans  le  preniier  cas,  lexpression  de  saint  Jean  «  nianger 
la  Pdque  »  s'entendrait  non  pas  de  1'agneau  pascal,  mais  des  autres  victimes 
et  des  pains  azymes,  seuls  en  usage  pendant  toule  loctave.  La  seconde  remarque 
est  celle-ci  :  que  si  le  cinquantieme  jour  apres  paque,  c'est-a-dire  la  fete  de  la 
Pentecote  ful ,  comme    on  le  croit^  un  dimanche,  cest  que  la  Paque  avait  du  etre 
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2.  Coeperunt  au- 
tem  illum  accusare, 
dicentes  :  Hunc  in- 
venimus  subverten- 
tem  gentemnoslram 
et  prohibentem  tri- 
buta  dare  Caesari, 
et  dicentem  se  Cliris- 
tum  regem  esse 


231.  A  Prseside  interrogatus  invenitur  insons. 


31.  Dixit  ergo  eis 
Pilatus  :  Accipite  e- 
um  vos,  et  secun- 
dum  legem  vestram 
judicate  eum.  Dixe- 
runt  ergo  ei  Judaei  : 
Nobis  non  licet  in 
terficere  quemquam. 

32.  UtsermoJesu 
impleretur.  quem 
dixit,significans  qua 
morte  esset  moritu- 
rus. 


11.  Jesus  autem 
stetit  ante  praesi- 
dem,  et  intcrrogavit 
enm  praeses.dicens  : 
Tu  es  Rex  Judaeo- 
rum  ? 


2.  Et  interrogavit 
euni  Pilatus  :  Tu  es 
rex    Judieorum     ? 


3.  Pilatus    autsm 
interrogavit  eum,  di- 
cens   :    Tu     es    rex 
Judscorum  ? 


33.  Introivit  ergo 
iterum  in  praetorium 
Pilatus,     et    vocavit 
Jesum, 


et  dixit  ei    :    Tu  es 
rex  Judoeorum  ? 


comptee  comme  ayant  ete  le  samedi  (commencant  le  vendredi  soirj,  qu'ainsi  elle 
aura  etc  celebree  deux  jonrs  fcomme  lc  font  encore  les  juifs)  soit  a  cause  de  la 
difliculte  d  egorger  en  une  meme  journee  un  si  grand  nombrc  de  victimes,  soit 
pour  1«  cominodite  de  ceux  qui  nevoulaient  pas  sastreindre  a  d«ux  jours  con- 
seculifs  de  fete  et  de  repos,  lc  repos  du  sabbat  proprement  dit  et  celui  de  la  fele 
tombantle  vendredi. 

Au  Pretoire,  ovi  Jesus  a  ele  conduit,  ?;iint  Jean  nous  fait  assistcr  aux  pour- 
parlers  preliminaires  enlre  les  Juifs  et  Pilate,  saiut  Luc  aux  diveses  accusations 
formulees  conlre  le  Christ. 

231. De  ces  accusations  le  gouverneur  ne  retient  que  la  derniere,  cellc  de  setre 
dit  le  Christ  roi. 


452 


PASSIONIS  DIE 


MATTH. XXVII. 


MARC.    XV. 


LUC.    XXIII 


JOAN.   XVIJZ 


1  1 ...  At  ille  respon- 
dens,  ait  :    Tu  dicis 


2...  Dicit  illi  Jesus 
Tu  dicis. 


3,.    At  ille    respon- 
dens  ait  :  Tu  dicis. 


A.  Ait  autem  Pila- 
tus  ad  principes  sa- 
cerdolum  et  turbas 

Nihil  invenio   causa? 
in  hoc  homine. 


34.  Respondit  Je- 
sus  :  A  temetipso 
hoc  dicis,  an  alii  di- 
xerunt  tibi  de  me  ? 

35.  Respondit  Pi- 
latus  .-Numquidego 
Judseus  sum  ?  Gens 
tua  et  pontifices 
tradidel^unt  te  mihi  : 
quid  fecisti  ? 

36.  Respondit  Je- 
sus  :  Regnum  meum 
non  est  de  hoc 
mundo.  Si  ex  hoc 
mundo  essetregnum 
meum,  ministri  mei 
utique  decertarent 
ut  non  traderer  Ju- 
daeis  ;  nunc  autem 
regnum  meum  non 
est  hinc. 

37.  Dixit  itaque  ei 
Pilatus  :  Ergo  rex 
es  tu  ?  Respondit 
Jesus  :  Tudicisquia 
rex  sum  ego.  Ego  in 
hoc  natus  sum  et 
ad  hoc  veni  in  mun- 
dum,uttestimonium 
perhibeam  veritati  ; 
omnis  qui  est  exve- 
ritate,  audit  vocem 
meam. 

38:  Dicit  ei    Pila- 

tus  :  Quid    est  veri- 

tas  ?  Et  cum  hoc  di- 

xisset,  iterum  exivit 

ad  Judasos, 

et    dicit  eis  : 


Ego 
mullam  in  venio  in  eo 
causam. 


Dans  le  recit  des  quatre  evangelistes,  mais  avec  plus  de  details  dans  le  quatrie- 
me,  Jesus  affirme  en  effet  sa  royaute  et  en  meme  temps  sa  mission  de  rendre  te- 
moignage  a  la  verite — de  quoi  Pilate  ne  montre  d'ailleurs  qu'un  mediocre  souci — 
neanmoins,  1'interrogatoirc  se  termine,  selon  saint  Luc  et  saint  Jean,par  une  sorte 
de  declaration  de  non-lieu. 
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IOAN.    XVII.'. 

odem. 


:39.        p.   456) 


par  saint  Luc,  et 
-iction  dllerode. 
i-meme  a    Pilate. 


I 
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MATTH.  XXVII. 


\  !...  At  ille  resp 
dens,  alt  :    Tu  d 


Dans  le  recit  d< 
me,  Jesus  affirac 
moignage  a  la  vei 
neaiimoins,  1'inte 
de  declaration  d( 


aJ^Hav^   vtv   J't   W3   U  tjt^vui^    &tfUoj(c   i/ v^l 

(JV    ,     tt    C»i//LuA/1  ,  **vOaU     .    %  Jja.uA  i^  /l^vW^CA^A^-- 

>UtMTv»M^   :   <c  'VVteu*  ^vv^  \tgu*wwc  ^Vl  jatw  (TiccXftWi 
Hkx  uX    »1/1  wm^W  Xi  Mu«  n^^e^^vvA*!  <>0  Jt/i  4liM 
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232.  Invalescentibus  Judaeis  mittitur  ad  Herodem. 


(12.  p.  &55) 


f3. 


p.    seq.) 


5.  At  illi  invales- 
cebant,  dicentes  : 
Commovetpopulum, 
docens  per  univer- 
sam  Judaeam,  inci- 
piens  a^Galiliea  us- 
que  huc. 

6.  Pilatus  autem 
audiens  Galilaeam, 
interrogavit  sihomo 
Galilaeusesset. 

7.  Et  ut  cognovil 
quod  de  Herodis 
potestate  esset,  re- 
misit  eum  ad  Hero- 
dem,  qui  etipse  Je- 
rosolymis  erat  illis 
diebus. 

8.Herodes  autem. 
viso  Jesu,  gavisus 
est  valde  ;crat  eniin 
cupiens  ex  multo 
lempore  videre  eum, 
eo  quod  audierat 
multa  de  eo,  et  spe- 
rabat  signum  ali- 
quod  videre  ab  eo 
(ieri. 

9.  Interrogabat 
autem  eum  mullis 
sermonibus.  At  ipse 
nihil  illi  responde- 
bat. 

10.  Stabant  au- 
tem  principessacer- 
dotum  et  scribae, 
constanter  accusan- 
tes  eum. 


(39.         p.    45G) 


232.  D'oules  protestations  des  Grands-Pretres,  mentionnees  par  saint  Luc,  et 
1'expedient,  imagine  par  Pilate,  d'envoyer  Jesus  devar.t  la  judiriction  dllerode. 
Mais  celui-ci,  apres  en  avoir  fait  un  objet  de  risee,  le  renvoie   lui-meme  a    Pilate. 


454 


PASSIONIS  DIE 


MATTH. XXVII 


(11.         p.      k51) 


MAIiC.      XV 


LUC.    XXill. 


JOAN.       XVIJZ. 


(2. 


p.  k52) 


11.  Sprevit  autem 
illum  Herodes  cum 
exercitu  suo  ;  et  il- 
lusit  indutum  veste 
alba,  et  remisit  ad 
Pilatum. 

12.  Et  facti  sunt 
amici  Herodes  et 
Pilatus  in  ipsa  die  ; 
nam  antea  inimici 
erant  ad    invicem. 


(38. 


k52\ 


233.  Apud  Pilatum  iterum  accusatus  et  silens. 


13.Pilatus  autem, 
convocatis  principi- 
bus  sacerdotum  et 
magistratibus  et 

plebe, 

14.  Dixit  ad  illos  : 
Obtulistis  mihi  hunc 
hominem,  quasi  a- 
vertentem  populum; 
et  ecce  ego,  coram 
vobis  interrogans, 
nullam  causam  in- 
veni  in  homine  isto 
ex  his  in  quibus  eum 
accusatis. 

I5.Sed  neque  He- 
rodes  :  nam  remisi 
vos  ad  illum,et  ecce 
nihildignum  morte 
actum  est  ei. 

16.  Emendatum 
ergo  illum  dimittam. 


3.  Et  accusabant 
eumsummi  saccrdo- 
tes  in   multis. 


233.  Jesus  ainsi  deolare  innocent  par  les  deux  juridictions,  le  gouverneur  es* 
pvet  a   le  relaxev  en  lui  infligeant  une  cowection. 

Mais  alors  accusations  vepetees  des  Grands-Pretres,  selon  saint  Matthieu  et 
saint  Marc  ;  silence  de  Jesus,  malgre  les  inslances  et  au  grand  etonnement  du  gou- 
verneur.  (Ges  accusations  des»  prelres  et  ces  instances  de  Pilale  auxquelles  Jesus 
ne  repond  pas  seraient  a  tort  placees.  —  comme  on  les  voit  en  quelques  recits  — 
immediatement  a    la  suite  du  premier  interrogatoire  chez    Pilate.  Celui-ci^en  effet 
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12.  Et  cum  accu- 
saretur  a  principi- 
bus  sacerdotum  el 
senioribus.nihil  res- 
pondit. 

13.  Tunc  dicit   illi 
Pilatus  : 


Non  audis  quanta 
adversum  te  dicunl 
teslimonia  ? 


14.         Et  non 
respondit  ei    ad   ul- 
lum  verburn,    ita   ut 
mirareturpraeses  ve- 
hementer. 


4.  Pilatus  autem 
rursum  intcrrogavit 
eum  dicens  :  Non 
respondes  quid- 
quain  ? 


vidc     in    quantis     te 
accusant. 

5.     Jesus      autem 
amplius  nihil 
respondit,  ita  ut  mi- 
raretur  Pilalus. 


234.   Jesum  inter  et  Barabbam  optio  data. 


lb.Per  diemautem 

solemnem 
consueverat  pra^ses 


populo    dimittere 

unum 
vinctum,     qucm   ro- 
liiisscnt. 

16.  Habebat  an- 
icm  tunc  vinctum  in- 
signem  qui  diceba- 
tur  Barabbas. 


6.  Per  diem  autem 
festum 

solebat 


dimittere  illis  unum 

ex  vinctis,quemcum- 
que  petiissent. 

7  Erat  autem  qui 
dicebatur  Barabbas, 
qui  cum  seditiosis 
erat  vinctus,  qui  in 
seditionc  fecerat  ho- 
micidium. 


17.Necesse  autem 
habebat 
dimittere     eis,    per 
dicm  feslum ,  unum . 


(.18. 


pJi51\ 


(29.        p.seq.) 


venait  de  laisser  Jcsus  dans  1'interieur  du  preloire  pour  aller  dehors  conferer  avee 
les  Juifs.  A  ce  momentmi  Piiate  ne  pouvait  parler  a  Jesus  ni  Jesus  lui  repondre. 
Inutilement  on  supposerail  que  Pilale  pour  iui  parler  avait  du  revenir  aupres  de 
lui,  ce  serait  ajoutcr  au  texte.  II  en  est  autrement  au  retour  de  chez  Herode  : 
alors  — sur  la  lerrasse  d  j  pretoire  —  et  Jesus  et  ses  accusateurs  et  le  gouverneur 
se  trouvert  au  meme  lieu. 

234  La  coutume  delargir  un  prisounier  a  la  fetede  Paques,  selon  les  quatre 
evangelistes,  vient  offrii  au  gouverneur  un  nouvel  expedient  :  entre  Jesus  et  Ba- 
rabbas,  un  insigne  malfaitcur,  le  peuplc  pourrait-il  hesiter  ! 
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17. C  ongrega  t  i  s 

ergo     illis, 
dixit  Pilatus    : 


8.  Et   cum    ascen 
disset    lurba,    coepit, 
rogare,sicut  semper 
faciebat  illis. 


9.    Pilalus    autem 
respondit  eis, 
et  dixit  : 


Quem  vultis  dimit- 
tam  vobis  :  Barab- 
bam.  an  Jesum  qui 
dicitur  Christus    ? 


18.  Sciebat  enim 
quod  per  invidiam 
iradidissent  eum. 


19.Sedente  autem 
illo  pro  tribunali, 
misit  ad  eum  uxor 
ejus,  diceus  :  Nihil 
tibi  et  justo  illi  ; 
multa  enim  passa 
sumhodie  per  visum 
propter  eum. 

20.        Principes 
autem      sacerdotum 
et  seniores 


persuaserunt 

populis  ut   peterent 

Barabbam, 

Jesum  vero    perde- 
rent. 


Vultis  dimittam 

vobis  regem   Judseo- 
rum  ? 

10.  Sciebat  enim 
quod  per  invidiam 
tradidissent  eum 
summi     sacerdoles. 


11.    Pontifices 
autem 

concitaverunt 
turbam. 


ut  magis  Barabbam 
dimitteret  eis. 


LUC.    XXIII. 


(17.      p.  i55) 


JOAN. XVIII. 


(38.        p.  452). 


39.  E  s  t  a  u  tem 
consueludo  vobis, 
ut  unum  dimittam 
vobis     in     Pascha    : 


vultis  ergo  dimit- 
tam  vobis  regem  Ju- 
daeorum   ? 


Puis,  dapres  saint  xMatthieu,  Pintervention  de  la  femme  de  Pilate  lui  apporte  une 
force  deplus.  Maisles  menees  des  Grands-Pretres  vout  l'ernporter(Matth.  Marc  )• 
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21.       Respondens 

autem     praeses      ait 

illis  :    Qucm    vullis 

vobis    de    duobus 

dimitti  ? 


At     illi     dixeruni 
Barabbam. 


22.    Dicit  illis 
Pilatus  : 


Quid  igitur  faciani 
de  Jesu,  qui  dicilur 
Christus  ? 


23.  Dicuut  omnes: 


Crucifigalur. 

Ait  illis 
proeses  : 

Q  u  i  d   e  n  i  m  m  a  li 
fecit  ? 


12.  Pilatus   aulem 
iterum     respondens 


ait  illis 


Quid  ergo  vultis  fa- 
ciam  regi  Juduio- 
rum  ? 

13.  At  iili    iterum 

clamavei-unl  : 
Crucifige  euin. 


14.     Pilalus    vero 

dicebat  illis  :     Quid 
enim  mali  fecit  ? 


18.  E xclam  avit 

autem 
simul 
universa    turba 
dicens: 
Tolle    hunc,     et   di- 
milte   nobis    Barab- 
bam. 

19.  Qui  crat  prop- 
ter  seditionemquam- 
dam  factam  in  civi- 
tate,  et  homicidium, 
missus  in  carcerem. 

20.  Iterum   aulem 
Pilatus 

locnlus  est  ad  eos, 
volens  dimillere  Je- 
s  u  m . 


21.  Alilli 

succlamabant 
dicenles  :  Cruciiige, 
crucifige  eum. 

22.  Ille  autem 

tertio  dixit  ad  illos  : 
Quid  enim  mali  fecit 
iste  ?  nullam  causam 
mortis  invenio  in  eo; 
c  o  r  r  i  p  ia  m  ergo 
illum,  et  dimitlam. 


40.      Clamaverunt 
ergo  rursum  oranes, 

dicentes:  Non  hunc, 
scd  Barabbam. 


Erat  autem    Barab- 
bas  latro. 


(XIX.    p.  seq.) 


0:i  entend,  dans  les  qualre  evangelistes,  les  cris  du  peuple  donnant  la  preference 
a  Barrabbas.  Les  inslances  de  Pilale,  daus  lcs  trois  Synoptiques,  commencent  a 
ceder  devant  lout  le  peuple  ameute. 

30 


458 


PASSIONIS    NOCTE 


MATTH.XXVli. 


MARC.    XV. 


LUC.    XXIII. 


JOAN.XIX, 


(23« 


p.  457)  (14a        p.  krol)         (22.        p.  457) 


CAPUT  XIX 


235.  Flagellatus  Jesus  ac  spiiris  coronatus 
populo  producitur. 


Cf.    p.  462. 


1.  Tunc  ergo  ap- 
prehendit  Pilalus 
Jesum,et  flagellavit. 


2.  Et  milites  plec- 
tentes  coronam  de 
spinis.  imposuerunt 
capiti  ejus,  et  veste 
purpurea  circumde- 
derunt  eum. 

3.  Et  veniebant 
ad  eum,et  dicebant: 
Ave,  rex  Juda2orum; 
et  dabant  ei    alapas 


4.  Exivit  ergo  ite- 
rum  Pilatus  foras, 
et  dicit  eis  :  Ecce 
adduco  vobis  eum 
foras,  ut  cognoscatis 
quia  nullam  invenio 
in  eo  causam. 

5.(Exivit  ergo  Je- 
sus  portans  coronam 
spineam,  et  purpu- 
reum  vestimentum  .) 
Et  dicit  eis  .  Ecce 
homo. 


235.  Cependant,encore  un  expedient,/«  flagtllation.  Elle  doit  avoir  sa  place  a  cet 
endroit  du  recit  (apres  Luc,  22^,  quoique  saint  Matlhieu  et  saiut  Marc  nen  par- 
lent  quun  peu  plus  bas.  alois,  il  est  vjai,comme  une  chose  deja  laite  (  Jesum  fla- 
gellatum  tradidit  ut  crucifigeretur). 

Mentionnee  ici  d'un  seul  mot  par  sa  it  Jean,  elle  est  suivie  du  coiironnement 
J'e/?t/2e5,(rapporte  aussi  un  peu  plus  bas  par  saint  Matthieu  et  saint  Marc,cf.p.462], 
jeu  cruel  invente  par  l'ironic  des  soldats.  suivi  bienlot  apres  de  la  presentation  de 
la  Victime  devant  tout  le  peuple  :  «  Ecce  Uomo  .'  » 
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6.  Cum  ergo  vi- 
dissent  eum  ponti- 
fices  et  ministri, 
clamabant  dicentes: 
Crucifige,  crucifige 
eum.  Dicit  eis  Pila- 
tus  :  Accipite  eum 
vos,  et  crucifigile  ; 
ego  enim  non  inve- 
nio  in  eo  causam. 

7.  Responderunt 
ei  Judaei :  Nos  legem 
habemus,  et  secun- 
dum  legem  debet 
mori,  quia  filium 
Dei  se  fecit. 


236.  Unde  sit  Christus,  Pilatus  anceps. 


(23.      p.  seq.) 


4". 


p.  seq  ) 


/Of> 


p.  seq,). 


8.  Cum  ergo  au- 
disset  Pilatus  hunc 
sermonem,  magis 
timuit. 

9.  Et  ingressus 
est  praetorium  ite- 
rum,  et  dixit  ad  Je- 
sum  :  Unde  es  tu  ? 
Jesus  autem  respon- 
sum  non  dedit  ei. 

10.  Dicit  ergo  ei 
Pilatus  :  Mihi  non 
loqueris  ?  nescis 
quia  polestatem  ha- 
beo  crucifigere  te, 
el  poteslalem  habeo 
dimittere  te  ? 

11.  Respondit  Je- 
sus  :  Non  haberes 
potestatem  adver- 
sum  me  ullam,  nisi 
libi  datum  esset  de- 
super.Propterea  qui 
me  tradidit  tibi,  ma- 
jus  peccatum  habet. 


236.  Yains  eflorts  du  Gouverneur  pour  exciler  la  pitie  !  Apres  les  dernieres 
paroles  du  Christ  a  son  juge,  nous  assistons  aux  dernieres  hesilations  de  Pilate 
(J.    7-1'»;. 
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(23*.        p.  457) 


(14*.       p.  475.) 


(22.        p.k51) 


237.  Instantibus  Judaeis, 
traditur  Jesus  ut  crucifigatur. 


23....  At  illi  magis 
clamabant  dicentes: 


14...   At  illi  raagis 
clamabant  : 


Crucifigatur. 


Crucifigeeum. 


23. 


A  t   illi 


instabant,  vocibus 
magnis  postulantes 
ut  crucifigerelur:  et 
invalescebant  voces 
eorura. 


Tolle,  tolle, 
crucifige    eum. 
Dicit  eis    Pilatus: 
Regem  veslrum  cru 
cifigam    ?      Respon 
deruut    Pontifices 
Non     habemus     re 
gem,  nisi  Caesarem 


237.  La,  le  recit  de  saint  Jean  e  ;t  rejoi  it  par  celui    des  Synopliques  pour  nous 
faire  euteudre  des  Juifs  les  instanc3s  suctorieuses.Oa  voit  en  elfet,  des  ce  moment. 


12.  Et  exindequio 
rebat  Pilatus  dimit 
tere  eum.  Judaei  au 
tem  clamabant  di 
cenles  :  Si  hunc  di 
miltis,  non  es  ami 
cus  Caesaris  ;  orani 
enim  qui  se  regen 
Tacit,contradicitCa? 
sai  i. 

13.  Pilalus  auten 
cum  audisset  ho 
sermones,  adduxi 
foras  Jesum,  et  se 
dit  pro  tribunali,  i 
loco  qui  dicitur  Li 
lhostr(U:os,  Hebrai 
ce  autem  Gabbatha 


14.  Erat  auter 
parasceve  Paschae 
hora  quasi  sexta,  e 
dicit  Judieis  :  Ecc 
rex  vester. 

15.  Illi       auter, 
clamabant  : 


i" 


ui 


1! 
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24.  Videns  aulem 
■Mlalus  quia  nihil 
proficeret,  sed  ma- 
;is  tumultus  fieret, 
ccepta  aqua,  lavil 
nanus  coram  popu- 
o,dicens  :  Innocens 
>go  sum  a  sanguine 
usli  hujus  ;  vos  vi- 
leritis. 

25. Et  respoudens 
miversus  populus 
lixit  :  Sanguis 
•jus  super  nos,  et 
uper  filios  nostros. 


26. 


Tunc 


dimisit  illis 


Barabbam  ; 

Josum   autem 

flagellatiim 

tradidit  eis 

ut  crucifigeretur 


15.  Pilatus  autem 

volens  populo 
satisfacere, 


ditnisit  illis 


Barabbam, 
et  tradidit  Jesum 
flagellis  caesum, 


ut  crucifigeretur 


24.    Et    Pilatus 


adjudicavit  fieri  pe- 
titionem  eorum. 

25.  Dimisit  autem 
illis  eum  qui  pro- 
pter  homicidium  et 
seditionem  missus 
fuerat  in    carcerem, 

quem  petebant ; 

Jesum  vero 

tradidit  voluntati 
eorum. 


16.  Tunc  ergo 


tradidit    eis     illum 
ut  crucifigeretur. 


3ilate  se  lavant  les  mains  pour  rejeler  la  responsabilite  du  sang  verse,  responsa- 
jilile  que  le  malhcureux  peuple  accepte  ;  dans  les  trois  premiers  evangelistes, 
Barrabbas  elargi,  et  finalement,  dans  les  quatre,/esws  condamne  au  supplice  de 
a  croix. 

Cest  apres  cela  seulement  qu'on  lit  dans  saint  Matlhieu  et  saint  Marc  la  scene 
lu  Courunnement  d'epines  :  mais  elle  avait  commence  auparavant;avant  la  scene 
le  YEcce  homo.  (il  conviendra  de  donner  aux  vcrsets  27-29  de  saint  Matthieu,  16- 
17  de  saint  Marc  le  sens  du  plusqueparfait). 
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238.  A  militibus  irridetur  Rex  Judaeorum. 


27.  Tunc    mililes 
prsesidis 

suscipientes    Jesum 
in     prxtorium, 

congregaverunt  ad 
eum  universam  co- 
hortem. 

28.  Et  exuentes 
eum,  chlamydem 
coccineam  circum- 
dederunt  ei. 

29.  Et  plectentes 
coronam  de  spinis, 
posue  runt  super 
c  a  pu  t  ej  u  s,  et 
arundin  em  in 

dextera   ejus. 

Et  genu  flexo  ante 
eum,  illudebant  ei, 
dicentes  :  Ave,  rex 
Judseorum. 

30.  Et  expuentes 
in  eum, 

acceperunt  arun- 
dinem.  et  percu- 
tiebant  caput  ejus. 


31.  Et  postquam 
illuserunt  ei,  exue- 
runt  eum  chlamyde, 
et  induerunt  eum 
vestimentis  ejus, 


16.  Milites  autem 


duxerunt  eum  in  a- 
trium  praetorii,  et 
cpnvocant  totam  co- 
hortem. 


17.  Et       induunt 
eum  purpura, 

et  imponunl  ei  plec- 
tenlesspineam  coro- 
nam. 

18.  Et    cceperunt 
i     salutare  eum  : 


Ave,  rex  Judceorum. 
19.    Et 


percutiehant 
caput  ejus 
arundine,       et    con- 
spuebant      eum,      et 
ponentes         gen  u  a 
adorabant  eum. 

20.  Et  poslquam 
illuserunt  ei,  exue- 
runt  illum  purpura, 
et  induerunt  eum 
vestimentis   suis  ; 


Susceperunt    autem 
\  .     Jesum. 


238.  Ce  qui  alieu  reellement  ici,  ou  plutot  ce  qui  se  continue  a  1'envi  de  la  part 
des  soldats  de  la  cohorte,  c'cst  la  scene  de  derision  et  d^oulrages  (Matth.  29-30, 
Marc.  18-19)  pendant  que  se  font  bs  prepctratifs  de  lexecution. 

Cette  continuite  d'insultes  est  evidemment  liee,  dans  le  recit  des  deux  premiers 
evangelistes  ,'Matth.  31,  Marc,  20),  avec  le  depart  pour  le  supplice  (fin  des  racraes 
versets,   n.  239). 


E   PR^ETORIO  IN    GOLGOTHA 


463 


MATTH,  XXVI! 


MARC.    XV. 


LLCXXIII 


JOAN.   XIX. 


IV.   IN    GOLGOTHA 


239.   In   via  ad  Calvariae  locum. 


et  duxerunt  eum 
crucifigerent. 


ul 


et  educunt  illum    ul 
crucifigerent  eum. 


32.    Exeuntes 
autem     invenerunl 


hominem 
Cyrenaeum,    nomine 
Simonem  : 


hunc 

angariaverunlut  lol- 
leret  crucem  ejus. 


21.  Et 

angariav  e  runt 
praetereuntem 

quempiam, 

SimonemCyrenreum , 

venientem  de    villa, 

patrem       Alexandri 

et  Rufi. 


ut  tollerct 
ejus. 


crucem 


26.Etcum   ducerunt 

eum. 


apprehenderunt 
Simonem    quemdam 

Cyrenensem. 
venientem   de  villa  : 
et     imposuerunt  illi 
crucem  portare  post 
Jesum. 


27.  Sequebatur 
autem  illum  multa 
lurba  populi,et  mu- 
lierum,  quae  plange- 
bant  et  lamenlaban- 
tur  eum. 


et  eduxerunt. 


17.  Et  bajulans 
sibi  crucem,exivitin 
eum  qui  dicitur  Cal- 
variaelocum,  hebrai- 
ce  autem  Golgotha  : 


239.  Sur  le  chemin  du  Calvaire,  saint  Jean  nous  montre  Jesus  portant  sa  croix; 
les  trois  Synoptiques,  la  rencontre  de  Simon  de  Cyrene;  saint  Luc,  celle  des  fern- 
mes  en  pleurs,  avec  mention  de  deux  larrons  menes  avec  Jesus  au  bupplice. 
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(21.        p.  463.) 


28.  Conversus  au- 
tem  ad  illas  Jesus, 
dixit  :  Filia?  Jei  usa- 
lern,  nolite  flere  su- 
per  me,  sed  super 
vos  ipsas  flete,  et 
super  iilios  vestros. 

29.  Quoniam  ecce 
venient  dies  in  qui- 
bus  dicent  :  Beatae 
steriles,  et  ventres 
qui  non  genucrunt, 
et  ubera  quce  non 
laclaverunt. 

30.  Tunc  incipient 
dicere  montibus  : 
Cadile  super  nos  ; 
et  collibus  :  Opcrile 
nos. 

3 1 .  Quia  si  in  vi- 
ridi  ligno  hrec  fa- 
ciunt,  in  arido  quid 
fiet  ? 

32.  Ducebantur 
autem  et  al.ii  duo 
nequam  cum  eo,  ut 
interficerentur. 


(17.     p.  463) 


240    Locus  Calvariae.    Jesus  crucifixus 


33.  Et    venerunt 
in  locum 

qui  dicitur 

Golgotha, 

quod  est 

Calvarix  locus. 

34.  Et    dederunt 
ei  vinum  bibere 

cum  felle  mistum. 
Et  cum  gustasset, 
noluit  bibere. 


22.  Et   perducunt 
illum 
in  Golgotha    locum} 

quod  est  interpre- 
tatum  Calvariae  lo- 
cus. 

38.       Et     dabant 
ei     bibere 
myrrhatum    vinum  ; 


ct  non  accepit. 


33.   Et    postquam 
venerunt     in    locum 


qui  vocatur 
Calvarise. 


240.  Arrivee  au  Calvaire.  Lc  vin  alors  offert  a  Jesus  [cum  felle  mistum,   d'apres 
saiut  Matthieu  ;  myi rhatum, selon  saint  Marc)  etait  une  boisson  que  la  piete  privee 
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i b i  crucifixerunt 
eum,  et 


latrones,  unum  a 
dexlris,  et  alterum 
a  sinistris. 


34.  Jesus  autem 
dicebat  :  Pater,  di- 
mitle  illis  ;non  enim 
sciunt  quid    faciunt, 


JOAN    XIX. 


18.      Ubi      cvuci- 
fixerunt  eum,  et 
cum    eo  alios    duos 
hinc  et  hinc, 


medium    autem    Je- 
sum. 


241.  Titulus  cruci  affixus. 


(35. 


p.  seq. 


(24.         p.seq.) 


f34.         p.  seq.) 


!9.  Scripsit  au- 
tem  et  titulum  Pila- 
tus  ;  etposuit  super 
crucem.  Erat  autem 
scriptum      :       jesus 

NAZARENUS,    REX      JU- 

D/EORUM. 

20.  Hunc  ergo 
tilulum  multi  Ju- 
dacorum  legerunt, 
quiaprope  civitatem 
erat locus  ubi  cru- 
cifixus  est  Jesus  ; 
et  erat  scriptum  he- 
braice,gra:ce  et  la- 
tine. 

21.  Dicebant  ergo 
Pilato  Pontifices  Ju- 
dceorum  :  Noli  scri- 
bere  :  Rex  Judaeo- 
rum,  sed    quia  ipse 


avait  coutume  de  presenler  aux  patienls  pour  les  rendre  moins  sensibles  a  la  dou- 
leur.  Jesus  se  conlenla  d'y  toucher. 

Avec  le  crucifiement,  rapporte  ici  par  saint  Luc  et  par  saint  Jean,  le  troisieme 
evangeliste  fait  entendre  une  parole  de  pardon,  la  premiere  des  sept  paroles  de 
Jesus  en  croix. 

241.  Nous  lisons  dans  saint  Jean,  un  peu  plus  tot  et  un  peu  plus  longuement  que 
dans  les  trois  Synoptiques,  le  titre  ou  ecriteau  fixe  par  ordre  de  Pilatc  au- 
dessus  de  lu  croix  :  jesus  de  kazaketh,  koi  des  juifs, 
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35.      Postquam 

autem   crucifixerunt 

eum, 

diviserunt 

vestimenta  ejus, 

sortem    mittentes 


ut  impleretur  quod 
dictum  est  per  Pro- 
phetam  dicentem  : 
Diviserunt  sibi  ves- 
timenta  mea,  et  su- 
per  vestem  meam 
miserunt  sortem. 


242.  Vestimenta  divisa 


24.     Et 

crucifigerxtes 

eum, 

diviserunt 

vestimenta  ejus, 


inittenles  sortem  su- 
per  eis,  quis  quid 
tolleret. 


25.  Erat  autem 
hora  tertia,  et  cru- 
cifixerunt  eum. 


34...  Dividentes 
vero  vestimenta  ejus, 

miserunt  sortes. 


dixit  :  Rex  sum    Ju- 
daeorum. 

22.  Respondit  Pi- 
latus  ;quod  scripsi, 
scripsi. 


23.  Milites  ergo 
cum  crucifixissent 
eum,acceperuntves- 
timenta     ejus     (et 

fecerunt      quatuor 

partes,        unicuique 

militi    partem), 


et  tunicam.  Eratau- 
tem  tunica  inconsu- 
tilis,  desuper  con- 
texta  per  totum. 

24.  Dixerunt  ergo 

ad      invicem  ;     Non 

scindamus  eam,  sed 

sortiamur    de     illa 

cujus  sit. 

Ut  Scriptura 
impleretur  dicens  : 
Partiti  sunt  ves- 
timenta  mea  sibi, 
et  in  vestem  meam 
miserwit  sortem. 

Et  milites  quidem 
haec  fecerunt. 


242.  Tous  mentionnent  ensemble  le  partage  des  velements  de  Jesus  par  voie  du 
sort  entre  les  quatre  soldats   faisant  fonclion  dexecuteurs. 

On  est,  dapres  sainlMarc.  dans  le  cours  de  la  troisieme  heure.  qui  allait  de  9 
heures  du  matin  a  midi,  oii  commencait  la  sixieme. 

Or,  si  l'on  etait  plus  pres  de  midi  que  de  9  heures,  saint  Jean  a  pu  dire  que  la 
condamnation  avait  ete  prononcee  vers  la  sixieme  heuie^hord  quasi  sexta  (XIX, 14). 
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36.    Et     sedentes 

servabant  eum. 

37  .Et  imposuerunt 
super  caput  ejus 
causam  ipsius sciip- 
tam  :  hic  est  Je- 
sus  Rex  Judseo- 
rum, 

38.  Tunc  crucifixi 
sunt  cum  eo 

duo  latrones,  unus 
a  dextris,  et  unus  a 
sinistris. 


26. 


Et       erat 


titnlus    causae     ejus 
inscriplus  :  kex    ju- 

D.EORUiM. 


27.  Et  cum  eo 
crucifigunt  duo  la- 
trones  :  unum  a 
dexlris,  et  alium  a 
sinistris  ejus. 

28.  Et  impleta  est 
scriptura,  quas  di- 
cit  :  Et  cum  iniquis 
repulatus  est. 


243.Spectantes  et  illudentes. 


39.  Prxtereuntes 
autem  blasphema- 
bant  eum  moventes 
capita  sua. 

40.  Et  dicentes  : 
Vah  1  qui  destruis 
t  e  m  p  lum  Dei,  et 
in  triduo  illud  re- 
aedificas,  salva  te- 
metipsum  ;  si  Filius 
Dei  es,  descende  de 
cruce. 


29.  Et  praelereun- 
tes     blasphemabant 

eum,  moventes 
capila  su;i, 
et  dicentes  :  Vah\ 
qui  destruis  tem- 
plum  Dei,  et  iu  iri- 
hus  diebus  rcxdifi- 
cas  : 

30.  Salvum  fac 
temetipsum,  descen- 
dens  de  cruce. 


35.    Et    stabat    po- 
pulus    spectans, 


(35b         p.  seq.) 


(35b.       rp.seq.) 


Mais  peut-etre  est-ce  la  une  erreur  de  copiste.  Car  on  a  conserve  longtemps  a 
Ephese  (selon  Pierre  Alexandre,  cite  par  le  P.  Petau)  un  manuscrit,  peut-etre  l'o- 
riginal  de  saint  Jean.portant  comine  en  saint  Marc  :hora  tertia.  Cette  expression, 
prise  a  la  lettre,  porlerait  a  six  heures  et  non  a  trois  seulement,  la  duree  du  sup- 
plice  du  Sauveur  sur  la  Croix,  comme  leuseigne  saint  Cyrille  de  Jerusalem  Ad 
Cathechum. 

Saint  Matthieu  nous  montre  ensuile  les  soldats  faisant  la  garde  et  mentionne 
alors  sculement,  avcc  saint  Marc,  le  titre  ou  ecriteau  dont  saint  Jean  a  plus  haut 
parle,  ainsi  que  les  deux  larrons  crucifies  avec  Jesus. 

243.  Suivent  dans  les  trois  synoptiques  les    insultants  defis    adresses  au    divin 
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41.  Similiter  et 
principes  sacerdo- 
tum    ULudentes  cum 

scribis 
et  senioribus,  dice- 
bant  : 

42.  Alios  salvos 
fecit,  seipsum  non 
potest  salvumfacere; 


si  rex  Israel  est, 

descendat  nunc     de 
cruce, 

ct   credimus  ei  : 

43.  C  o  nfi  d  i  t  in 
Deo  :  liberet  nunc,si 
vult  eum;dixit  enim: 
Quia  Filius  Dei  sum 


44.1dipsum  autem 
et  latrones,rjui  cru- 
cifixi  erant  cum  eo, 
improperabant  ei. 


31.  Similiter  et 
summi  sacerdotes, 
illudentes,  ad  alter- 
utrum     cum   scribis 

dicebant  :  Alios  sal- 
vos  fecit,  seipsum 
non  potest  salvum 
facere. 


32.  Christus  rex 
Israel  d  e  s  cend  a  t 
nunc  de  cruce,  ul 
videamus 

et       credamus. 


ct    deridebant     eum 
principes     cum   eis, 


dic<'ntes:  Alios 
salvos  fecit, 

se  salvum  faciat,  si 
hic  est  Christus  Dei 
electus. 


36.  Illudebant  au- 
tem  ei  et  milites  ac- 
cedentes  ei, 

37.  Et  dicentes  : 
Si  tu  es  rex  Judaeo- 
rum,  salvum    te  fac. 

38.  Erat  autem  et 
superscriptio  scrip- 
ta  supereum  litteris 
grsecis  et  latinis 
et    hebraicis    :      hic. 

EST  KKX  JUDiEORUM. 


Et  qui  cum  eo  cru- 
cifixi  erant  convi- 
ciabantuv  ei. 


(24.         p.  466) 


Crueifie.  Insulles  du  peuple,  insultes  des  chefs  et  des  pretres  eux-memes,  aux- 
quelles  s'ajoutent,  dans  saintLuc,les  ironies  des  soldats  au  sujetdu  titrc :  roi  des 
.tuifs. 
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244.  Latro  poenitens. 


39.  Unus  autem  de 
his  qui  pendebant, 
latronibus,  blasphe- 
mabat  eum  dicens  : 
Si  tu  es  Christus, 
salvum  fac  temet- 
ipsum,  et  nos. 

40.  Respondens 
autem  alter  increpa- 
bat  eum  dicens  ; 
Neque  tu  times  De- 
um,  quod  in  eadem 
damnatioae  es  ? 

-  41.  Et  nos  quidem 
juste,nam  digna  fac- 
tis  recipimus  ;  hic 
vero  nihil  mali  ges- 
sit. 

42.  Et  dicebat  ad 
Jesum  :  Domine, 
memento  mei,  cum 
veneris  in  regnum 
tuum. 

43.  Et  dixit  illi 
Jesus  :  Amen  dico 
tibi,  hodie  mecum 
eris  in  paradiso. 


245.  Mater  et  discipulus. 


(45.        p.  seq.) 


(33.      p.  seq.) 


(44. 


p.    seq.) 


25.  Stabant  autem 
juxta  crucem  Jesu 
maler  ejus,  et  soror 
malris  ejus,  Maria 
Cleophae,  et  Maria 
Magdalene. 


244.  Les  blasphemes  des  larrons,  du^recit  de  saint  Matthieu  et  de  saint  Marc, 
sont  compenses  en  saint  Luc  par  le  consolant  episode  du  larron  converti,  auquel 
s'adresse  la  deuxieme  parole  de  Jesus  en  ctoix  :  Hodie  mecum  eris  in  Paradiso. 

245.  La  troisieme  parole  est  celle  qui  confiail  la  Mere  de  Jesus  a  la  piete  fi- 
liale  du  disciple  bien  aime,  Jean,de  qui  uous  tenons  ce  touchant  recit  :«  Ecce  filius 
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(44.        p.  W8). 


(32. 


p.  m) 


(43.        p.  434.) 


246.  Ab  hora  sexta  ad  nonam, 


45. .4  sexta  autem 
kora  tentbrx  factx 
sunt  super  univer- 
sain  terrani  usque 
ad  horam  nonam. 


33.  Et  facta  hora 
sexta,tenebrx  factse 
sunt  per  totam  ter- 
ram  usque  in  horam 
nonam. 


46.        Et  circa 
horam     nonam 
clamasit  Jesus    voce 
magna,  dicens :  Eli, 
Eli,    lamma  sabac- 
thani    ?    hoc    est    : 

Deus  meus,  Deus 
meus,  ut  quid  dere- 
liquisti  me  ? 

47.  Quidam  au- 
tem  illic  slanies,  et 
audientes,  dicebant: 

Eliam  vocat  iste. 


34.  Et  hora  nona, 
exclamavit  Jesus  vo- 
ce  magna,  dicens  : 
lEloi,  Eloi.  lamma 
'sabacthani  ?  quod 
est  interpretatum  : 
Deus  meus,  Deus 
meus,  ut  quid  dere- 
liquisli  me  ? 

35.  Et  quidam  de 
circumstantibus  au- 
dientes,    dicebant    : 

Ecce 
Eliam  vocat. 


44.  Erat  autem 
fere  hora  sexta,  et 
tenebise  factae  sunt 
in  universam  terram 
usque  in  horam  no- 
nam. 

45.  Et  obscuratus 
est  sol  ;  et  velum 
tempti  scissum  est 
medium. 


26.  Cum  vidisset 
ergo  Jesus  matrem, 
et  discipulum  stan- 
tem,  quem  dilige- 
bat,  dicit  matri  suae: 
Mulier,  ecce  filius 
luus . 

2  7.  Dcinde  dicit 
discip^lo  :  Ecce 
mater  tua.  Et  ex  illa 
hora  accepi  t  eam 
discipulus  rn  sua. 


vr^fla  ,^™\  p7p/ir8l00laq,'-'i'irt  1!'  P"rles   t™i.  premier.  evangelistes,    cou- 
vtent  Ja  terre  a  pailir  de  la  sixieme  heure,  c  est-a-dire  depuis  midi 

Vers  la  neuv.eme  heure,  3  heures  du  scir,la  qua.rieme  parole  de  Jesus  en  croix 
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48.  Et  continuo 
currens  unus  ex  eis 
acceptam    spongiam 

implevit  aceto, 

et  imposuit 

arundini,  et 

dabat  ei  bibere. 

49.  Cseteri    vero 
dicebant  :    Sine,  vi 
dearaus     an     veniat 
Elias,  libcrans  eum 


50.     Jesus    autem 
i  t  e  r  u  m     c  1  a  m  a  n  s 
voce  magna, 


Sb.Currens  autem 
unus,     et      implens 
spongiam  aceto 
circumponensque 
calamo, 

poium  dabai  ei, 


dicens  :  Sinite,  vi- 
deamus  si  veniat 
Elias  ad  deponen- 
dum  eum. 


37.    Jesus   autem 
emissa  voce  magna, 


emisit  spiritum. 


expiravit. 


48.  Et  clamans 
voce  magna  Jesus, 
ait  :  Paler,  in  ma- 
nus  tuas  commendo 
spiritum  raeum. 

Et    haec  dicens. 


expiravit. 


28.  Postea  sciens 
Jesus  quia  omnia 
consummata  sunt, 
ut  consummarelur 
Scriptura,  dixit  : 
Sitio. 

29.  Vas   ergo  erat 
positum  aceto 

plenum. 


////  autem  spongiam 
plenam  aceto 


hyssopo 

circumponentes,  ob- 
tulerunt  ori  ejus. 


30.  Cum  ergo  ac- 
cepisset  Jesus  ace- 
tum,  dixit  :  Con- 
summatum  est. 


Et  inclinato    capite, 
tradidit  spiritum. 


«Eloi,  Eloi  »,rapportee  par  les  deux  premiers  evangelistes,  el  la  cinquieme  «sitio» 
rapportec  par  sainfc  Jean,  se  suivenl  de  si  pres  quelles  ont  dans  les  trois  evange- 
listes  une  seule  etmeme  consequence,le  breuvage  offert  a  Jesus  par  un  des  soldats. 
Eniin  dans  saint  Jean.la  sixieme  parole  «  consummatum  est  »  et  dans  saint  Luc 
la  septierae  «.  Pater,  in  manus  tuas»,  sont  immediatement  suivies  du  dernier 
soupirde  1'homme-Dieu  ;  «  emisit  spiritum  »,selon  saint  Matthieu,  — «  expiravit», 
disent  saint  Marc  et  saint  Luc,  —  et  saint  Jean,  «   iradidit  spiritum   ». 
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247.  Moriente  Christo  portenta. 


51.  Et  ecce  velum 
templi  scissum  est 
in  duas  partes  a 
summo  usque  deor- 
sum  ;  et  terra  mota 
est,  et  pelrae  scis- 
sae  sunt. 

52.  Et  monumenla 
aperta  sunt;  et  mul- 
ta  corpora  sanclo- 
rum,  qui  dormie- 
rant,  surrexerunt. 

53.  Et  exeuntes 
de  monumentis  post 
resurrectionem  ejus, 
venerunt  in  sanctam 
civitatem,  et  appa- 
ruerunt  multis. 

54.  Centurio 
autem, 


et  qui  cum  eo  erant, 
custodientes  Jesum, 
viso  terraemotu  et 
his  quae  fiebant,  ti- 
muerunt  valde,  di- 
centes  :  Vere  Filius 
Dei  erat  iste. 


38.  Et  velum  tem- 
pli  scissum  est  in 
duo,  a  summo  usque 
deorsum. 


39.  Yidens  autem 
centurio,       qui      ex 
adverso   stabat, 

quia       sic     clamans 
e  xpirasset, 

ait  : 

Vere   hic    homo  Fi- 
lius  Dei  erat. 


47.  Videns'autem 
centurio 

quod  faclum  fucrat. 


glorificavit  Deum, 
dicens  :  Vere  hic 
homo  justns  erat. 


247.  Le  voile  du  iemple  est  dechire  :  ce  detail  donne  deja  par  saint  Luc,  au  mo- 
ment  ou  Jesus  allait  expirer  (V.  45),  lest  maintenant  par  saint  Matthieu  et  saint 
Marc. 

Le  premier  evangeliste  menlionne  a  la  suile  le  tremblement  de  terre  qui  fendit 
le  rocher  du  Calvaire,  Vouverture  des  tombeaux  et  les  resurrections  qui  suivirent 
celle  du  Seigneur  ;  —  lcs  trois  Synoptiques,  la    confession  du  centurion    et  de    sa 
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48.  Et  omnis  tur- 
ba  eorum,,qui  simul 
aderant  ad  specta- 
culum  istud,et  vide- 
bant  quae  fiebant, 
percutientes  pectora 
sua  revertebantur. 


248.  Stantes  noti  et  mulieres 
a  Galilaea. 


55.Erantautemibi 
mulieres     multse     a 

longe, 
quae  secutas  erant 
Jesum  a  Galilaea 
ministrantes  ei  ; 

56.  Inter  quas 
erat  Maria  Magda- 
lene,  et  Maria  Jaco- 
bi    et  Joseph  niater, 

et 
mater  filiorum  Zebe- 
drei. 


(57. 


p.  kll 


40.    Erant    autem 
et  mulieres  de  longe 
aspicientes  ; 


inter  quas  erat  Maria 
Magdalene,  et  Maria 
Jacobi  minoris  et 
Joseph  maler,  et 
Salome  ; 


41.  Et  cum  esset 
in  Galilaea,  seque- 
bantur  eum,  et  mi- 
nislrabant  ei,et  aliae 
multae  quae  simul 
cum  eo  ascenderanl 
Jerosolymam. 

(42.  p.    475) 


49.  Stabant  autem 
omnes    noti    ejus    a 
longe, 

et  mulieres  quse  se- 
cutse  eum  erant  a 
Galilsea,  hsec  viden- 
tes. 


(50.         p.  475) 


(31.     p.     seq.) 


-troupe  ; —  saint  Luc,  le  remords  de  la    foule  revenant  consternee  vers  Jerusalem. 

248.  Sous  la  plume  de  chacun  des  Synoptiques  se  trouvent  les  textes  nous 
raontrant  aux  abords  de  la  Croix,  avec  les  aniis  de  Jesus,  lcs  saintes  femmes  qui 
out  suivi  et  servi  Jesus  depuis  la  (ialilee,  et  qui  sont  montees  avec  lui  a  Jerusa- 
lem  (  textes  qui  ont  servi  pour  placer  en  Galilee,  non  a  Bethanie  en  Judee,  la  vi- 
site  du  Sauveur  aux  deux  sceurs  Marthe  et  Marie,  visite  rapportee  par  saint  Luc 
(X,  38-42,  p.  261;. 

31 
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249.  Christi  latus  transfixum. 


31.  Judaei  ergo 
(quoniam  Parasceve 
erat)  ut  non  remane- 
rent  in  cruce  corpo- 
ra  sabbato(eratenim 
magnus  dies  ille 
Sabbati),  rogaverunt 
Pilatum  ut  frange- 
rentur  eorum  crura, 
et  tollerenlur. 

32.  Veneruntergo 
milites,  et  primi 
quidem  fregerunt 
crura,  et  alterius, 
qui  crucifixus  est 
cum  eo. 

33.  Ad  Jesum  au- 
tem  cum  venissent, 
ut  v^derunt  eum  jam 
mortuum,  non  fre- 
gerunt  ejus  crura. 

34.  Sed  unus  mi- 
litum  lancea  latus 
ejus  aperuit,  et  con- 
tinuo  exivit  sanguis 
et  aqua. 

35.  Et  qui  vidit, 
testimonium  perhi- 
buit,  et  verum  est 
testimonium  ejus.Et 
ille  scit  quia  vera 
dicit  ;  ut  et  vos  cre- 
datis. 

36.  Facta  sunt 
enim  haec  ut  Scrip- 
tura  impleretur  : 
Os  non  comminue- 
tis  ex  eo. 

37.  Et  iterum  alia 
Scriptura  dicit  :  Vi- 
debunt  in  quem 
transfixerunt. 


249.  Enfin  le  quatrieme  evangeliste  raconte  comment  furent  acheves  les  larrons 
et  perce  d'un  coup  de  lance  le  corps  inanime  de  Jesus. 
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250.  Corpus  Jesu  e  cruce  depositum. 


57.    Cum      autem 
sero  factum  esset. 


venit   quidam  homo 
di  ves 


ab  Arimathxa, 
nomine  Joseph, 


qui  et   ipse  discipu- 
lus  erat  Jesu. 


58.    Hic    accessit 
ad  Pilatum,  et  petiit 
corpus  Jesu. 


Tunc  Pilatus    jussit 
reddi  corpus. 


42.  Et  cum  jam 
sero  esset  factum 
(quia  erat  parasceve 
quod  est  ante  sab- 
balum), 

43.  Venit    Joseph 
ah  Ammathxa, 

n  ob  ili  s 


de 


curio 


qui  et  ipse  erat  exs- 
pectans  regnumDei, 


et  audacter  inlroivit 
ad  Pilatum,  et  petiil 

corpus  Jesu. 

44.  Pilatus  aulem 
mirabatur  si  jam 
obiissct.Etaccersilo 
centurione,  interro- 
gavit  eum  si  jam 
morluus  esset. 

45. Et  cum  cogno- 
visset  a  centurionc. 


donavit  corpus     Jo- 
seph. 


50.      Et  ecce 
\'ir 


nomine  Joseph,  qui 
erat  decurio,  vir  bo- 
nus  et  justus  ; 

51.  Hic  non  con- 
senserat  consilio  et 
actibus  eorum,  ab 
Arimathasa  civitate 
Judseae,  qui  exspec- 
tabat  et  ipse  regnum 
Dei. 


38.Post  haec  autem 


52.    Hic  accessit 
ad  Pilalum,et  petiit 
corpus  Jesu  : 


rogavit  Pilatum  Jo» 
sepkab  Arimathseay 


eo  quod  esset 
discipulus  Jesu, 

oc  c  ult  us    aut  e  m 

propter    metum 

Judaeorum. 


ut    tolleret     corpus 
Jesu. 


Et permisit    Pilatus 


250.  Uensevelissement  du  Seigneur  est  raconte  par  les  quatre"]  evangelistes  a 
1'honneur  de  Joseph  d'Arimathie  homme  riche  et  membre  du  Sanh^edrin,  disciple 
jusque-la  timide  du  Sauveur  Jesus. 
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59.  Et  accepto 
c orp  ore,  Jo s eph 
involvit  illud  in  sin- 
done  munda. 


46.  Joseph  autem 
mercatus  sindonem, 

e  t    deponens 


eum  involvitsindone, 


53.  Et  depositum 


involvit  sindone, 


Venit  ergo, 

et  tulit 
corpus  Jesu. 


39.  Venit  autem 
et  Nicodemus,  qui 
venerat  ad  Jesum 
nocte  primum,  fe- 
rens  mixturam  myr- 
rhse,  et  aloes,  quasi 
libras  centum. 

40.  Acceperunt 
ergo  corpus  Jesu.et 
ligaverunt  illud  lin- 
teis  cum  aromatibus 
sicut  raos  est  Judseis 
sepelire. 


251.  Sepulcrum  Christi. 


bO.Et posuit  illud 

in  monumento 

suo  novo 

quod  exciderat 

in  petra. 


et     posuit     eum    m 
monumento, 

quod    erat   excisum 
de  petra, 


et     posuit    eum    in 
monumento, 


e  x cis o 


in  quo  nondumquis- 
quampositus  fuerat. 


41.  Erat  autem  in 

loco,  ubi   crucifixus 

est,    hortus,     et    in 

horto    monumenlum 

n  o  v  u  m . 


in  quo  nondum  quis- 
quam  positus    erat. 


Le  recit  de  saint  Jean  lui  adjoinl  dans  ce  pieux  devoir,  un  autre  membre  du  San- 
hedrin,   Nicodefne  que  le  meme  evangeliste  nous  a  deja  fait  connaitre. 

251.  Le  divin  corps  descendu  de  la  croix,  enveloppe  d'un  blanc  et  precieux  lin- 
ceul,  lie  de  bandeleltes  avec  plusieurs  couches  d'aromates,  est  mis  dans  un  tom- 
beau  nouvellement  creuse  dans  le  roc,  appartenant  a  Joseph  d'Arimalhie,  tout 
pres  du  Calvaire. 
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Et  advolvit  saxum 
magnum  ad  ostium 
monumenti,  etabiit. 


61.  Erat  autem  ibi 
Maria  Magdalene,  et 
altera  Maria,  seden- 
tes  contra  sepul- 
crum. 


54.  Et  dies  erat 
parasceves,  et  sab- 
batum  illucescebat. 


et  advolvit  lapidem 
ad  ostium  mon  u- 
menti. 


47.  Maria  autem 
Magdalene,  et  Maria 
Joseph,  aspiciebant 
ubi  poneretur, 


55.     Subsecutae 
autem  mulieres  quse 
cum      eo      venerant 
de    G  alil  sea, 


viderunt  monumen- 
tum,  et  quemadmo- 
dum  positum  erat 
corpus  ejus. 

56.  Et  revertentes 
paraverunt   aromata 

et  ungu  enta  ; 


et  sabbato  quidem 
siluerunt,  secundum 
mandatum. 


42.1bi  ergo  prop- 
ter  Parasceven  Ju« 
daeorum,  quia  juxta 
erat  monumentum, 
posuerunt  Jesum, 


L'ouverture  du  lombeau  regarde  TOrient.  A  droite,  contre  la  paroi  du  nord, 
legerement  creusee  en  forme  d'auge,  est  depose,tourne  aussi  vers  l'Orient,le  saint 
corps  du  Redempteur.  Puis,  1'entree  ayant  ete  fermee  par  une  grande  pierre,on  se 
retire. 

Parmi  les  pieuses  galileennes  dont  les  Synoptiques  constatent  la  encore  la 
presence,  quelques-unes,  selont  saint  Luc,s'en  vont,  avant  que  le  sabbat  ne  com- 
mence,  faire  leurs  achats  de  parfums,  afin  de  venir  plus  tard  avec  plus  de  loisir 
embaumer  le  corps  deJesus  ;  et  dautres,  parmi  lesquelles  Madeleine,  s'etant, 
comme  le  dit  saint  Matthieu,  attardees  au  saint  tombeau,  ne  pourront  faire  leurs 
achats  que  le  lendemain  ,ainsi  que  le  dira  saint  Marc,  apres  que  le  sabhat  sera 
passe  (XYI.  l).  '  r      \* 
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222.  Custodes, 


62.  Altera  autem 
die,  quae  est  post 
Parasceven,  conve- 
nerunt  principes  sa- 
cerdotum  et  phari- 
saei  ad  Pilatum, 

63.  Dicentes  :  Do- 
mine,  recordati  su- 
mus,  quia  seductor 
ille  dixit  adhuc  vi- 
vens  :  Post  tres  dies 
resurgam. 

64.Jubeergo  cus- 
todiri  sepulcrum  us- 
que  in  diem  tertium, 
ne  forte  veniant  dis- 
cipuli  ejus,et  furen- 
tur  eum,  et  dicant 
plebi  :  Surrexit  a 
mortuis  ;  et  erit  no- 
vissimus  errorpejor 
priore. 

65.  Ait  illis  Pila- 
tus  :  Habetis  custo- 
diam  ;  ite,  custodite 
sicut    scitis. 

66.  Illi  autem 
abeuntes,  munierunt 
sepulcrum,  signan- 
tes  lapidem,  cum 
custodibus. 


252.  Qaantaux  Juifs,  il  est  dit  par  le  premier  evangeliste    qu'ils    prennent    eux 
aussi  leurs  precautions.  Apres  reqnele  presentee  au  Procurateur,   le  scpulcve    est 
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CAPUT  XXVIII 


CAPUT  XVI 


CAPUT  XXIV 


CAPUT  XX 


1.  Vespere  autem 
sabbati,  quae  luces- 
cit  inprima  sabbati, 


venit  Maria  Magda- 
lene,  et  altera  Maria, 
videre  sepulcrum. 


253.  Mulieres  ad  sepulcrum  de  mane. 


1.  Et  cum  tran- 
sisset  sabbatum, 
Maria  Magdalene, 
et  Maria  Jacobi,  et 
Salome  emerunt  aro- 
mata  ut  venientes 
ungerent  Jesum. 


2.  Et  valde  mane, 
una  sabbatorum, 


veniunt  ad  monu- 
mentum  orto  jam 
sole. 


1.     Una  autem 
sabbati, 


valde  dihiculo, 


venerunt  ad  monu- 
mentum,  portanles, 
quae  paraverant,aro- 
mata  : 


1.     Una  autem 

sabbati. 

Maria     Magdalene 

venit  mane, 


cum  adhuc    tenebrae 
essent, 

ad   monumentum    * 


Les  chapitres  XXVIII  de  saint  Matthieu,  XVI  de  saint  Marc,  XXIV  de  saint 
Luc,  qui  sonl  les  derniers,  et  le  chapitreXXou  avant-dernier  de  saint  Jean  pre- 
sentent  dans  leur  ordre  naturel  les  divers  incidents  de  la  journee  de  la  r^surrec- 
tion.  Gest  le  premier  jour  de  la  semaine,  desormais  Dimanche. 

253.   Visite  matinale  des  galileennes  au  saint  tombeau. 

L'expressionde  saint  Matthieu  «  vespere  autem  sabbati»,  qui  parait  tout  d'a- 
bord  indiquer  le  samedi  soir,  ne  peut  etre  separee  de  ce  qui  suit,  uqux  luceseit 
in  prima  sabbati  »  et  qui  indique  le  matin  du  jour  suivant.  Si  les  femmes  etaient 
allees  le  samedi  soir  au  sepulcre,  elles  n'auraient  pas  ignore,  le  diraanche  matin, 
qu'on  y  avait  appose  les  scellds  et  qu'une  garde  en  defendait  1'approche. 

D'un  autre  cote,  les  diverses  expressions  dont  se  servent  les  evangelistes, 
(saint  Jean,  «  dum  adhuc  tenebrse  essent  »,  —  saint  Luc,  «  valde  diluculo  »,  — 
saint  Marc,  «  valde  mane  »)  doivent  s^entendre   de  la  meme  heure  tres  matinale, 
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PRIMA  SABBATI  RESURRECTIO 


MATTH.XXVJII. 


marc.  yvi. 


2.  Et  ecce  terrse- 
mo tu  s  f actus  est 
magnus.  Angelus 
enimDomini  descen- 
dit  de  ccelo,  et  ac- 
cedens  revolvit  la- 
pidem,  et  sedebat 
super  eum. 

3.  Erat  autem  as- 
pectus  ejus  sicut 
fulgur,  et  vestimen- 
tnm  ejus  sicut  nix. 

4.  Pr&e  timore  au- 
tem  ejus  exterriti 
sunt  custodes,et  fac- 
ti  sunt  velut  mortui. 


2.  Et  dicebant 
ad  invicem  :  Quis 
revolvet  nobis  lapi- 
dem  ab  ostio  monu- 
menti  ? 


4.  Et  respicientes 
viderunt 
revolutum   lapidem . 

Erat  quippe  magnus 
valde. 


LUC.    XXIV. 


JOAN.    XX. 


2.  Et  invenerunt 
lapidem  revolutum 
a  monumento. 


3.Et  ingressse  non 
invenerunt  corpus 
Domini  Jesu. 


et  vidit 
lapidem      sublatum 
a  monumento. 


Car  Madeleine  quiparaitrait,  selon  saint  Jean,  etre  venue  avant  toutes  les  autres, 
netait  point  seule,  puisqu'elle  va  dire  aux  disciples  «  nescimus,  nous  ne  savons 
pas  ou  on  a  mis  le  Seigneur  ».  Meme  larrivee  au  tombeau,  indiquee  par  saint 
Marc,  «  orto  jam  sole  w,  (selon  une  autre  version,«  oriente  jam  sole  »)  ne  peut  pas 
etre  larrivee  d'un  groupe  de  femmes  en  retard,  car  ce  sont  les  memes  qui  disent : 
Qui  nous  otera  la  pierre  ?  et,  la  voyant  otee,  elles  s'etonnent.  Quoi  detonnant 
pour  elles  si  elles  n'etaient  venues  qu'apres  d'autres  ?  11  n'y  a  qu'un  meme  grou- 
pe  de  femmes,  il  ne  faut  point  les  separer. 

La  resurrection  de  Jesus  ayant  deja  eu  lieu,  saint  Malthieu  nous  raconle  le 
tremblemenl  de  terrej 'apparition  de  Vange,  ecartant  la  pierre  de  1'entree  du  tom- 
beau,  et  Yeffroi  mortel  des  gardes. 

Ainsi,selon  les  trois  aulrcs  evangelistcs;les  saintes  femmes  arrivees  au  sepulcre, 
le  trouvent  ouvert  et  vide. 
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MARC.  XVI 


LUC.    XXIV. 


JOAN.    XX. 


4.  Et  faclum  est 
duin  menle  conster- 
natae  essent  de  isto, 


254.    Non  invento  corpore,  Petrus  et  Joannes  moniti 


2.  Cucurrit  ergo 
et  venit  ad  Simonem 
Petrum,et  ad  alium 
discipulum,  quem 
amabat  Jesus,  et  di- 
cit  illis  :  Tulerunt 
Dominum  de  monu- 
mento,  et  nescimus 
ubi  posuerunt  eum. 

3.  Exiit  ergo  Pe- 
trus,  et  ille  alius 
discipulus,  et  vene- 
runt  ad  monumen- 
tum. 

4.  Currebant  au- 
tem  duo  simul,  et 
ille  alius  discipulus 
praecucurrit  citius 
Petro,  et  venit  pri- 
mus  ad  monumen- 
lum. 

5.  Et  cum  se  in- 
cliuasset,  vidit  posi- 
ta  linteamina,  non 
tamen  introivit. 

6.  Venit  ergo  Si- 
mon  Petrus  sequens 
eum,  et  introivit  in 
monumentum,  et  vi- 
ditlinteaminaposita. 

7.  Et  sudarium 
quod  fuerat  super 
caput  ejus,  non  cum 
linteaminibus  posi- 
tum,  sed  separatim 
involutum  in  unum 
locum. 


254.  Avis  aussitot  donne  aux  disciples  Pierre  et  Jean  qui,  etant  accourus  au 
tombeau,  trouvent  les  choses  comme  il  leur  a  ete  dit  et  s'en  retournent.  Tel  est 
le  recit  parliculier  a  saint  Jean  ;  il  n'y  a  pas  eu  encore,  ni  pour  les  disciples  ni 
pour  les  saintes  femmes,   d'apparition  angelique, 
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MATTH. XXVIII. 


MARC.    XVI. 


LUC.    XXIV, 


JOAN.    XX. 


8.  Tunc  ergo  in- 
troivlt  et:  ille  disci- 
pulus,  qui  venerat 
primus  ad  monuraen- 
tum  ;  et  vidit,  et 
credidit. 

9.  Nortdum  enim 
sciebant  Scriptu- 
ram;  quia  oportebat 
euma  mortuisresur- 
gere. 

10.  Abierunt  ergo 
iterum  discipuli  ad 
semetipsos. 


255.  Angeli  nuntiant  Jesum  surrexisse,- 


5.  Respondens  au- 
tem     angelus     dixit 
mulieribus    :  Nolite 
timere,   vos, 


scio  enim  quod  Je- 
sum,  qui  crucifixus 
est,  quaeritis  : 


5.  Et  introeuntes 
in  monumentum,  vi- 
derunt juvenem  se- 
dentem  in  dextris, 
cooperlum  stola 
candida,  et  obstu- 
puerunt. 

6.  Qui  dicit   illis: 

Nolile  expavescere  ; 
Jesum  quaeritis  Na- 
zare  nu  m,  c  r  u  c  i- 
fixum  : 


11.  Maria  autem 
stabatad  monumen- 
tum  foris,  plorans. 
Dum  ergo  fleret,  in- 
clinavit  se,  et  pros- 
pexit  in  monumen- 
tum  • 


255.  Aux  pieuses  Galileenues  demeureas  pres  du  tombeau,  apparition  des 
anges  leur  aimoncaut  la  resurreclion  de  Jesus.  L'apparition  est  racontee,  miis 
avec  quelques  differeuces  de  delails  par  les  quatre  evangelistes. 

Dans  le  recit  de  sahit  Matthieu  et  de  saint  Marc  il  est  question  d'un    ange  ;   en 
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MATTH.XXVIII. 


MARC.XVl. 


LUC.XX5V, 


JOAN.XX. 


4...  ecce  duo  viri 
steterunt  secus  illas 
in  veste  fulgenti. 

5.  Cura  timerent 
autem,  et  declina- 
rent  vultum  in  ter- 
ram,  dixerunt  ad 
illas  :  Quid  quaeri- 
tis  viventem  cum 
mortuis  ? 


12.  Et  vidit  duos 
angelos  in  albis,  se- 
dentes,  unum  ad  ca- 
put  et  unum  ad  pe- 
des,  ubi  positum 
fuerat  corpus    Jesu. 

13.  Dicunt  ei  illi: 
Mulier.quid  ploras  ? 
Dicit  eis  :  Quia  tu- 
1  er  u  n  t  Dominum 
meum,  et  nescio 
ubi  posuerunt  eum. 

14.  Haec  cum  di- 
xisset,  conversa  est 
retrorsum,  et  vidit 
Jesum  stantem  ;  et 
non  sciebat  quia  Je- 
sus  est. 

15.  Dicit  ei  Jesus: 
Mulier,  quid  ploras? 
quem  quaeris  ?  Illa 
existimans  quia  hor- 
tulanus  esset,  dicit 
ei  :  Domine,  si  tu 
sustulisti  eum,  di- 
citomihi  ubi  posuis- 
ti  eum  ;  et  ego  eum 
tollam. 


saint  Luc  et  en  saint  Jean,  il  est  fait  mention  de  deux.  Selon  saint  Luc,  ils  s'ap- 
prochcnt  des  saintes  femmes  ;  selon  saint  Jean,  Madeleine  les  voit  dans  linterieur 
du  tombeau,  un  a  Pendroit  de  la  tete,  un  autre  a  lendroit  des  pieds  du  Sauveur. 
Tout  cela  est  parfait  d'exactitude. 

Les  compagnes  de  Madeleine  voient  un  ange,  un  seul,  parce  que  1'ouverlnre  du 
sepulcre  leur  laisse  apercevoir  seulement,  a  droite  et  au  fond,  1'endroit  ou  avait 
ete  la  tete  du  Sauveuravec  1'ange  qui   est  a  cette  place  ;  Madeleine  en   voit  deux. 
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MATTH.XXVII. 


MARC.      XV. 


LUC.  XXIII. 


6.    Non    est   hic  ; 


surrexit,JWJi  est  hic 


surrexit  enim,  sicut 
dixit.  Venite,  et  vi- 
dete  locum  ubi  po- 
situs  erat  Dominus. 


7.  Et    cito  euntes 
dicitediscipidis  ejus 

quia     surrexit  ;     et 
ecce     praecedit    vos 

in  Galilaeam  ; 
ibi  eiun    videhitis    : 

ecce  praedixi    vobis 


ecce    locus    ubi  po- 
suerunt  eum. 

6.  Sed  ite, 

dicite  discipulis  ejus 
et  Petro 

qui  praecedit   vos   iji 

Gcdilseam  ; 
ibi     eum     videbitis, 
sicul  dixit  vobis. 


6.  Non  hic  est, 
sed  surrexit:  recor- 
damini  qualiter  lo- 
cutus  est  vobis,cum 
adhuc  in  Galilaea 
esset. 

7.  Dicens  :  Quia 
oportet  Filium  ho- 
minis  tradi  in  ma- 
nus  hominum  pec- 
catorum,  et  crucifi- 
gi,  et  die  tertia  re- 
surgere. 


8.     Et    recordalae 
sunt  verborumejus. 


JOAN.    XX. 


parce  qu  en  s  avancant  pour  regarder  dans  linterieur,  elle  voit  aussi  1'autre  ansre 
demere  bn.ro,  a  endroit  des  pieds.  Mais  bienlot  les  deux  se  sont  ava»  es  vefs 
les  samtes  femmes.les  mvitant  a  entrer  et  a  voir  la  place  meme  ou  on  avah  mis  le 

et SSi  1°7  1<?  ftUt  aVeC  tOU?-  SeS  det"ils  P™  du  texte.  Selon  saint  MaUhieu 
il     1"AMaiCJi,1^e'   aPercu  !>ar  les  saintes  femmes,  commence  par  les   rassurer 


le8Am^Iaidlen,dl J? fele[ne  ^  hrh^l"d?  de:  ses  compagnes  il  est  rcpondu  par 
aS'   T'  b  le&    V0lS  «ynoptiques,  que Jesus  est  ressuscite  comme  il  Favaitdit 
et  qu  elles  doivent  aller  Tannoncer  aux  disciplcs. 
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MATTH.XXVTII. 


MAKC.    XVI 


LUC.   XXIV. 


JOAN.    XX. 


256.  De  Angelorum  visione  nuntium  ad   discipulos. 


8.  Et  exierimt 
cito  de    monumento 


cum  timore  et  gau- 
dio  magno,  curren- 
tes  nuutiare  discipu- 
lis  ejus. 


8.  Atillae  exeuntes, 
fugerunt 

de  monumento  ; 
invaserat  enim  eas 
tremor  et  pavor  ;  et 
nemini  quidquam 
dixerunt,  timebant 
enim. 


9.  Et  regressae 
a  monumento, 


nuntiaverunt  ha3C 
omnia  illisundecim, 
et  caeteris   omnibus. 

10.  Erat  autem 
Maria  Magdalene,  et 
Joanna,  et  Maria 
Jacobi,  et  caeterae 
quae  cum  eis  erant, 
quce  dicebant  ad 
apostolos  ha?c. 

11.  Et  visa  sunt 
ante  illos,  sicut  de- 
liramentum,  verba 
isla  ;  et  non  credi- 
derunt   illis. 

12.  Petrus  aulem 
surgens  cucurrit  ad 
monumentum      : 


256.  Ainsi,  aprcs  i'appaiition  des  anges  et  d'apres  leurs  instructions,  second 
message  aux  disciples  pour  leur  annoncer  la  vision  celeste  et  la  joyeuse  nouvelle 
de  la  resurrection  du  Maitre. 

Pleines  d'efFroi,  sclon  saint  Marc,  —  moitic  craintives  et  joyeuses  selon  saint 
Matthieu,  elles  courent  ensemble,  Madeleine  a  leur  tcte,  selon  saint  Luc,  annoncer 
aux  disciples  qu'elles  ontvu  et  entendu  les  anges,  pas  encore  le  Seigneur. 

L'annonce  de  1'apparition  des  anges,  portce  par  Madeleine  aux  disciples,  est 
formelle  en  saint  Luc  saus  quil  y  soit  question  encore  de  lapparition  du  Sei- 
gneur. 

Saint  Luc  continuant  son  recit,  place  a  cet  endroit  une  visite  de  Pierve 
au  sepulcre.  Iln'estpas  necessaire  de  supposer  que   saint  Luc  ait  ici    interverti, 
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PRIMA  SABBATI 


MATTH.XXVIM 


MA.KC.    XVI. 


LUC.    XXIV. 


et  procurabens,  vidit 
linteamina  sola  po- 
sita,  et  abiit,  secum 
mirans  quod  factum 
fuerat. 


JOAN.   XX. 


257.  Christi  apparitio  Magdalenae  et  aliis'v 

Ad    discipulos  nuntium. 


9.  Surgens  autem 
mane,  prima  sabba- 
ti,  apparuit  primo 
Mariae  Magdalene, 
de  qua  ejecerat  sep- 
tem  dsemonia. 

16.  Dicit  ei  Jesus: 
Maria.Conversailla, 
dicit  ei  :  Rabboni 
(quod  dicitur  Ma- 
gisterj. 

17.  Dicit  ei  Jesus: 
Noli  me  tangere, 
nondumenim  ascen- 
di  ad  Patremmeum, 

ni  que  la  visite  de  Pierre  qu'il  mentionne  soit  la  meme  que  celle  des  deux  disciples 
plus  haut  rapporlee  par  saint  Jean.  Quand  il  leur  a  ete  annonce  que  le  corps  du 
Seigneur  a  disparu  du  sepulcre,  ils  y  ont  aussitot  couru,  selon  saint  Jean.  Appre- 
nant  ensuite  1'apparition  et  les  paroles  des  Anges,  Pierre,  selon  saint  Luc,  y 
accourt  encore.  Quoi  de  plus  naturel  ? 

257.  Enfin  Apparition  duMaitre  lui-meme,  et  d'abord  a  Madeleine,  comme  il 
est  dit  dun  mot  par  saint  Marc,  avec  quelque  detail  par  saint  Jean. 

A  noter  categoriquement  que  le  moment  ou  Notre-Seigneur  sest  manifeste  a 
Madeleine  (v.  16.)  n'a  pas  pu  suivre  immediatement  celui  ou  II  venait  de  lui  de- 
mander  pourquoi  elle  pleurait(v.l5).  En  effet.  quand  elle  pleurait,clle  n'avait  pas 
encore  appris  la  nouvelle  de  la  resurrection  :  et  quaud  elle  l'a  apprise.elle  a  du 
aller  avec  ses  cjmpagnes  porler  aux  disciples  le  message  donne  par  les  anges 
(Luc.  v.  9/Mais  ce  message  accompli,  il  est  naturel  de  retrouver  Madeleine  et  ses 
compagnes  aupres  du  saint  tombeuu  ;  alors  le  Seigneur  1'appelle  «Marie  !  »,etclle 
se  tourne  a  sa  voix  (v.  16). 

Qu'on  le  remarque  bien,  il  y  a  dans  le  recit  de  saint  Jean,  entre  le  verset  15 
et  le  verset  16  une  coupure  necessaire.  En  effet,  aux  versets  14,  15,Marie  Madelei- 
ne  est  tournee  {conversa,)  vers  le  Seigneur,qui  lui  parle  et  a  qui  elle  repond  mais 
sans  le  connaitre.  Puis,  au  verset  16,  quand  le  Seigneur  lui  dit  :  Marie  !  celle-ci 
se    tourne    aussi    (conversa,)  vers    le    Maitre    que  cette  fois  elle   reconnait:  Donc 
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MATTH. XXVIII 


9.  Et  ecce  Jesus 
occurritillis,dicens : 
Avete.  Illae  autem 
accesserunt,  et  te- 
nuerunt  pedes  ejus, 
et  adoraverunt  eum. 

10.  Tunc  ait  illis 
Jesus  :  Nolite  feime- 
re.  Ite,  nuntiate 
fratribus  meis  ut 
eant  in  GaJilaeam  ; 
ibi  me  videbunt. 


MARC.     XVI. 


10.     Illa     vadens 
nuntiavit  his, 
qui  cum  eo    fuerant 
lugentibus  et  flenti- 
bus. 


11.  Et  illi  audien- 
tes  quia  viveret,  et 
visus  esset  ab  ea, 
non  crediderunt. 


luc.  xxiv. 


JOAN.XX. 


Vade  autem  ad  fra- 
tres|meos,etdic  eis  *: 
Ascendo  ad  Patrem 
meum  et  Patrem 
vestrum,Deum  me- 
um  et  Deum  ves- 
trum. 


18.    Venit     Maria 
Magdalene      annun- 
tians  discipulis  : 


Quia  vidi  Dominum, 
et  haec  dixit  mihi. 


il  y  a  eu  entre  le  verset  15  el  le  verset  16,  un  intervalte  pendant  lequel  Madeleine 
netait  pas  tournee  vers  Jesus.  II  n'est  pas  dauteur  expliquant  cette  parlicularite 
du  texte,  qui  ne  soit  obliige  de  reconnaitre  entre  les  deux  versets  une  lacune,  quel- 
que  chose  que  saint  Jean  a  passe  sous  silence  On  1'explique  dilTererriment,  mais 
on  le  constate.  A  quoi  donc  Madeleine  a-t-elle  employe  ret  intervalle  ?  Eh  !  sans 
nul  doute,  a  ce  que  rapporte  saint  Luc,  que  Marie  Madeleine  est  allee  apporter 
aux  disciples  la  nonvelle  de  1'apparition  des  Anges  annoncant  la  resurrection  de 
Jesus.  11  n'y  a  pas  dautre  inoment  que  celui-la  ou  elle  ait  pu  accomplir  ce  raessa- 
ge  dont  saint  Luc  teraoigne  expressement(v.  10). 

Vapparition  aux  femmes  reunies  se  lit  en  saint  Matthieu,  identique  peut-etre 
ou  du  moins  faisant  suite  immediate  a  1'apparition  a  Madeleine. 

Cest  alors  qu'a  lieu  le  troisieme  message,  rapporte  par  saint  Marc  et  par 
saint  Jean,  de  la  part  de  Madeleine  aux  disciples,  mais  cette  fois  pour  leur  an- 
noncer  que  c'est  le  Maitre  lui-meme  quelle  a  vu  et  entendu  et  touche.  Mais  ils 
sont  encore  incredules. 
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11.  QuaB  cum  abi- 
issent,  ecce  quidam 
de  custodibus  vene- 
runt  in  civitatem,  et 
nuntiaverunt  prin- 
cipibus  sacerdotum 
omniaquae  facta  fue- 
rant. 

12.  Et  congregati 
cum  senioribus  , 
consilio  accepto, 
pecuniam  copiosam 
dederunt  militibus, 

13.  Dicentes  :  Di- 
cite  quia  discipuli 
ejus  nocte  venerunt, 
et  furati  sunt  eum, 
nobis  dormientibus. 

14.  Et  si  hoc  au- 
ditum  fuerit  a  prse- 
side,  nos  suadebi- 
mus  ei,  et  securos 
vos  faciemus. 

15.  At  illi,accepta 
pecunia,  fecerunt 
sicut  erant  edocti. 
Et  divulgatum  est 
verbum  istud  apud 
Judaeos,  usque  in 
hodiernum  diem. 


MARC.  XVI, 


LUC.    XXIV. 


JOAN.XX, 


258.  Custodes  pecunia  edocti. 


On  voit    d'apr6s  cette  disposition  logique  des  falts    m,P  1*e  ,    »* 
avertisde  la  resurrection  dc Sjesus  graL^lLmen    ^nfrnl     f  '^8    aUr0nt    4t* 
laprem.ere  fois,  ils  apprennent  dcs^ainte femmeg    a       lc    cVrn    T  T^*  '' 
pius  dans  le  sepulcre  ;  —  la  seconde  mm  1p«       "  q   f  0rPs  de   J^s  nest 

««.  ;-  la  tro/sieme/que  jIsuTlu l^j *       ^£  ^  U  ^    W~- 

Que  pent-on  demander  de  plus  precis  £?&£&".£  ^^ 

^&^g^  ^  la  ^  --sion  des  textes  sans  besoin  de 

l^»^  saint  Matthieu  qui 

leurs  chefs  de  ce  qui  sLt  passtf  u"?.J«  Kw  '  P"'  S°lU  ^8   ™ 
d  argent  pour  qu'ils   aient dire    que    6tZ    euJ^  ^Y    GSt    d°nn^    a  Pl>ix 

Jesusaetederobeparlesdisciples  eux-memes    endormis,  le    corps    de 
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MATTII.XXVIIl. 


MAItC.    XVI 


LUC.    XXIV, 


JOAN.    XX. 


259.   Christi  manifestatio  duobus  in  via. 


12.Postha?c  autemi 

duobus  ex  his  am- 
bulantibus  ostensus 
est  in  alia  efligie, 
euntibus   in    villam. 


13.     Et    ecce 

duo  ex  illis 


(16.       p.     500.) 


(13.        ;;.    492.) 


ibant  ipsa  die  in 
castellum.quod  erat 
in  spatio  stadiorum 
sexaginta  ab  Jerusa- 
lem,  nomine  Em- 
maus. 

14.  Et  ipsi  loque- 
bantur  ad  invicem 
de  his  omnibus  quae 
acciderant. 

15.  Et  factum  est, 
dum  fabularentur,et 
secum  qnaererent,  et 
ipse  Jesus  appro- 
pinquans  ibat  cum 
illis. 

16.  Oculi  autem 
illorum  tenebantur 
ne  eum  agnoscerent. 

17.  Et  ait  ad  illos: 
Qui  sunt  hi  sermo- 
nes  quos  confertis 
ad  invicem  ambulan- 
tes,  et  estis  tristes  ? 

18.  Et  respondens 
unus,  cui  nomen 
Cleophas,  dixit  ei  : 
Tu  solus  peregri- 
nus     in    Jerusalem, 


(19.        p.  m) 


159.  Trols  autres  apparitions  du  Sauveur  ressuscite  sont  mentionnees  dans 
1'Evangile   connne  ayant  eu  lieu  le  meme  jonr  : 

Apparition  de  Jcsus  a  deux  disciples  sur  le  chemin  d'Emnaus,  a  quelque  dis- 
tance  de  Jerusalein    :  recit  abrege  dans  saiut  Marc,  en  detail   dans  saint  Luc. 
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PRIMA  SABBATI 


MATTH.XXVJII. 


MARC.    XVI, 


LUC.    XXIV, 


JOAN.  XX. 


(15;  p.  488) 


(12.         p.  480) 


et  non  cognovisti 
quae  tacta  sunt  in 
illa  his  diebus  ? 

19.  Quibus  ille 
dixit  :  Quae  ?  Et  di- 
xerunt  :  De  Jesu 
Nazareno,  qui  fuit 
vir  propheta,  potens 
in  opere  et  sermone 
eoram  Deo  et  omni 
populo  ; 

20.  Et  quomodo 
eum  tr  a  did  e  run  t 
summi  sacerdotes 
et  principes  nostri 
in  dam  na  tion  em 
mortis,  et  crucifixe- 
runt  eum. 

21.  Nos  autem 
sperabamus  q  u  i  a 
ipse  esset  redemp- 
turus  Israel;  et  nunc 
siiper  haec  omnia, 
tertia  dies  est  hodie 
quod  haec  facta  sunt. 

22.  Sed  et  mulie- 
res  queedam  ex  nos- 
tris  terruerunt  nos, 
quae  ante  lucem  fue- 
runt  ad  monumen- 
tum, 

23.  Et  non  inven- 
to  corpore  ejus,  ve- 
nerunt  dicentes  se 
etiam  visionem  an- 
gelorum  vidisse,  qui 
dicuut    eum    vivere. 

24.  Et  abierunt 
quidam  ex  nostris 
ad  mouumentum  ;  et 
ita  invenerunt  sicut 
mulieres  dixerunt, 
ipsum  vero  non  in- 
venerunt. 


(18.        p.  487) 


L'ordre  dans  lequel  les  deux  disciples    racontent    les   incidenls  de    la  matinee 
(22-24)  est  celui-la  meme  qae  nous  venons  de  voir  etubli  par  la  simple  succession 
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MATTH.XXVIII.  MARC.    XVI. 


LUC.    XXIV. 


JOAN.     XX. 


(16. 


p.  500)     l     (13.        p.  seq.) 


25.  Et  ipse  dixit 
ad  eos  :  O  stulti.  et 
tardi  corde  ad  cre- 
dendura  in  omnibus 
quae  locuti  sunt  pro- 
phetae   ! 

26.  Nonne  haec 
oportuit  pati  Chris- 
tum,  et  ita  intrare 
in  gloriam  suam  ? 

28.  Et  incipiens  a 
Moyse,  et  omnibus 
prophetis,  interpre- 
tabatur  illis  in  om- 
nibus  Scripturis 

quae  de  ipso  erant. 

28.  Et  appropin- 
quaverunt  castello 
quo  ibant,  et  ipse 
se  finxit  longius  ire. 

29.  Et  coegerunt 
illura  dicentes  :  Ma- 
ne  nobiscum,  quo- 
niam  advesperascit, 
et  inclinata  est  jam 
dies.Et  intravit  cum 
illis. 

30.  Et  factum  est, 
dum  recu  mberet 
cum  eis,  accepit  pa- 
nem,  et  benedixit.ac 
fregit,  et  porrigebal 
illis. 

31.  Et  aperti  sunt 
oculi  eorum,  et  co- 
gnovcrunt  eum  ;  el 
ipse  cvanuit  ex  ocu- 
lis  eorum. 

32.  Et  dixerunt  ad 
invicera  :  Nonne  cor 
nostrum  ardens  erat 
in     nobis,     dum    lo- 

(uerelur  in  via,  el 
aperiretnobis  Scrip- 
turas  ? 


(19.       p.  seq.) 


des  textts,  moins  toulefois  la   mentionde  1'apparition  meme   de    Jesus,  apparition 
que  ces  deux  disciples  pouvaient  ignorer  encore  a  cette  heure. 
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PRIMA  SABBATI 


MATTH.XXVMl. 


MAHC.    XVI. 


LUC.    XXIV. 


JOAN.  XX. 


fi5.     P.  m.) 


13. 


Et  illi 
euntes 


nuntiaverunt 
caeteris  ; 


nec  illis  crediderunt, 


33.  Et  surgentes 
eadem  hora  regressi 
sunt  iu  Jerusalera  ; 
et  invenerunt  con- 
gregatos  undecira, 
et  eos  qui  cum  illis, 
erant, 

34.  Dicentes  : 
Quod  surrexit    Do- 
minus  vere,  et  appa- 
ruit  Simoni. 

35.  Et  ipsi 
narrabant 

quae  gesta  erant  in 
via,  et  quomodo 
cognoverunt  eum  in 
fractione  panis. 


18. 


487, 


260.   Apparitio  Jesu  discipulis  undecim. 


14.  Novissime  re- 
cumbentibus  illis 
undecim  apparuit    ; 


36.     Dum     aulem 
haec  loquntur, 


stetit  Jesus 
in  medio   eorum,  et 
dicit  eis  ;  Pax  vobis 
ego  sum,   nolite   ti- 
mere. 


19.  Cum  ergo  ser 
esset  die  illo,  un; 
sabbatornm,  et  fo 
res  essent  clausae 
ubi  erant  discipul 
congregati  propte 
raetum    Judoeorum 


venit  Jesus,  et  steti 
in  medio,  et  dixi 
eis  :  Pax  vobis. 


Apparition  a  Pierre^  incidemment  racontee  aux  precedents  quand  ils  sont  d< 
retour  d'Emnaus  a  Jerusalem. 

260.  Enfin  apparition  aux  apotres  reunis,  omise  seulement  par  saint  Matthieu 
car  le  recit  de  saint  Marc  «  novissime  recumbentibus  illis  (v.  14^  »    ne   parait    pas 
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MATTH.XXVIU. 


MARC.     XVI. 


LUC.    XXiV. 


JOAN.  XX. 


(16. 


WO) 


et  cxprobravitincre- 
dulitatem  eorum  el 
d  u  r  i  t  i  a  m  c  o  r  d  i  s ; 
quiaiis  qui  viderant 
eum  resurrexisse, 
non  crediderunt. 
(15.         p.501.) 


37.  Conturbati 
vero  et  conterriti, 
existimabant  se  spi- 
ritum  videre. 

38.  Et  dixit  eis  : 
Quid  turbati  estis, 
et  cogitationes  as- 
cendunt  in  corda 
vestra  ? 

39.  Videte  manus 
meas  et  pedes,  quia 
ego  ipse  sum  ;  pal- 
pate,  et  videte  ; 
quia  spiritus  car- 
nem  et  ossa  nonha- 
bet,  sicut  me  vide- 
tis  habere. 

40.  Et  cum  hoc 
dixisset,  ostendit  eis 
manus  et  pedes. 

41.  Adhuc  autem 
illis  non  credentibus, 
et  mirantibus  prae 
gaudio,dixit  :Habe- 
tis  hic  aliquid  quod 
manducetur  ? 

42.  At  illi  obtule- 
runt  ei  partem  pis- 
cis  assi  et  favum 
mellis 

43.  Et  cum  man- 
ducasset  coram  eis, 
sumens  reliquias, 
dedit  eis. 


(44.        p.500.) 


20.    Et  cum    hoc 
dixissety  ostendit 

eis  manus 
et latus. 


Gavisi  suntergodis- 
cipuli,  visoDomino. 


(21.       p.  seq.) 


devoir  etre  renvoye  au  jour  de  1'Ascension.  Alors,  ce  serable,  ce  n'aurait  plus  ete 
le  cas  de  leur  faire  le  reproche  dincredulite  a  1'egard  de  la  nouvelle  de  sa  resur- 
rection,  mais  bien  au  soir  de  lajournee  qui  vient  d/etre  racontee. 
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POST  DIES  OCTO 


MATTH.  XXVIII, 


MARC.  XVI 


LUC.    XXIV 


JOAN. 


XX 


(15.         pA88) 


(14. 


pA92) 


(43.      P.  m) 


21.  Dixit  ergo  eis 
iterum  :  Pax  vobis. 
Sicut  misit  me  Pa- 
ter,  et  ego  mitto 
vos. 

22.Haeccumdixis- 
set,  insufflavit  et 
dixit  eis  :  Accipite 
Spiritum  Sanctum. 

23.  Quorum  remi- 
seritis  peccata,  re- 
mittuntur  eis  ;  et 
quorum  retinueri- 
tis,  retenta  sunt  . 


261.  Post  dies  octo  praesente  Thoma . 


24.  Thomas  au- 
tem  unus  ex  duode- 
cim,  qui  dicitur  Di- 
dymus,  non  erat 
cum  eis  quando  ve- 
nit  Jesus. 

25.  Dixerunt  ergo 
ei  alii  discipuli :  Vi- 
dimus  Dominum.Ille 
autem  dixit  eis  :  Ni- 
sivideroin  manibus 
ejus  fixuram  clavo- 
rum,  et  mitlam  di- 
gitum  meum  in  lo- 
cum  clavorum,  et 
mittam  manum 
meam  in  latus  ejus, 
non  credam. 

26.  Et  post  dies 
octo,  iterum  erant 
discipuli  ejus  intus, 
et  Thomas  cum  eis. 


261.  A  la  suite  de  cette  apparition  alaquelle  Thomas  nassista  point,  saint  Jean 
raconte,  commeayant  eu  lieu  huit  jours  ;»pres,  une  nonvelle  apparition  aux  memes 
disc\p\es, Thomas  present  cetle  fois,  oblige  enfin  de  ceder  a  levidence  et  au  contact 
mexne  des  plaies  p!e  son  Dieu, 
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MATTH. XXVIII. 


MARC.    XVI, 


LUC.   XXIV. 


JOAN.      XX, 


fl6.        p.500) 


(15.        p.  501) 


(44.        p.hOO) 


Venit  Jesus  januis 
clausis,  et  stetit  in 
medio,  et  dixit :  Pax 
vobis. 

27.  Deinde  dicit 
Thom£e  :  Infer  digi- 
tum  tuum  huc,  et 
vide  manus  meas,  et 
affer  manum  tuam, 
et  mitte  in  latus 
meum  ;  et  noli  esse 
incredulus.sed  fide- 
lis. 

28.  Respondit 
Thomas,et  dixit  ei  : 
Dominus  meus,  et 
Deus  meus. 

29.Dixit  ei  Jesus  : 
Quia  vidisti  me, 
Thoma,  credidisti  ; 
beati  qui  non  vide- 
runt  et  crediderunt. 

30.  Multa  quidem 
et  alia  signa  fecit 
Jesus  in  conspectu 
discipulorum  suo- 
rum,  quae  non  sunt 
scripta  in  libro  hoc. 

31.  Haec  autem 
scripta  sunt  ut  cre- 
dalis  quia  Jesus  est 
Christus,  FiliusDei, 
et  ut  credentes  vi- 
tam  habealis  in  no- 
mine  ejus. 


La,  le  quatrieme  evangeliste  parait  avoir  voulu  clore  son  Evangile  quil  resume 
dans  ce  mot  :  la  Foi  au  Christ  Fils  de  Dieu  (30-31).  Mais  il  ajoutera  apres  cela 
encore  un  autre  chapitre  pour  raconter  une  des  apparitions  qui  eurent  lien  en 
Galilee. 

Bien  que  le  nom  de  Galilee  soit  resle  a  l'un  des  monticules  qui  avoisinent  Jeru- 
salem  et  que  Notre-Seigneur  y  ait  pu  quelquefois  reunir  ses  disciples  ou  s'y  mon- 
trer  a  eux  apres  sa  resurrection,  c'est  dans  la  Galilee  proprement  dite  qu'il  leur 
avait  donne  rendez-vous  et  que  les  disciples  le  retrouvent, 
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INTRA  DIES  QUDRAGINTA 


MATTH.      XXVIll. 


MARC.   XVI. 


LUC.    XXIV. 


JOAN. XXI 


GAPUT  XXI 


262.  Manifestatio  Jesu  ad  mare  Tiberiadis, 


Piscalio  et  prandium, 


1.  Postea  manifes- 
tavit  se  iterura  Je- 
sus  r  ^liscipulis  ad 
raareTiberiadis.Ma- 
nifestavit  autera  sic: 

2.  Erant  simul  Si- 
mon  Petrus,et  Tho- 
mas,  qui  dicitur  Di- 
dymus,etNathanael, 
qui  erat  a  Cana  Ga- 
lilsea^  et  filii  Zebe- 
dsei,  et  alii  ex  disci- 
pulis  ejus  duo. 

o.Dicit  eis  Simon 
Petrus  :  Vado  pis- 
cari.  Dicunt  ei  :  Ve- 
nimusetnos  tecum. 
Et  exierunt,  et  as- 
cenderunt  in  navim; 
et  illa  nocte  nihil 
prendiderunt. 

4.  Mane  autem 
facto  stetit  Jesus  in 
littore  ;  non  tamen 
cognoverunt  disci- 
puli  quia  Jesus   est. 

5.  Dixit  ergo  eis 
Jesus  :  Pueri,num- 
quid  pulmentarium 
habetis  ?  Responde- 
runt  ei  :  Non. 

6.  Dicit  eis  :  Mit- 
tite  in  dexteram  na- 
vigii  rete.  et  inve- 
nietis.  Miserunt  er- 
go  ;  et  jam  non  va- 
lebant  illud  trahere 
prae  mullitudinepis- 
cium. 


262.  L'apparition  aux  pecheurs  sur  le  lac  de  Tiberiade,avec  une  peche  mervcil- 
leuse  et  un  repas  sur  la  greve,est  racontee  par  saint  Jean,  l'un  des  sept  qui  furent 
presents. 
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MATTH.XXVIII 


MAHC.XVI 


IA1C.  XXIV 


JOAN.     XXI 


7.  Dixit  ergo  dis- 
cipulus  ille  quem 
diligebat  Jesus,  Pe- 
tro  :  Dominus  est. 
Simon  Petrus,  cum 
audisset  quia  Domi- 
nus  est,  tunica  suc- 
cinxit  se  (erat  enim 
nudus),et  misitse  in 
mare. 

8.  Alii  autem  dis- 
cipuli  navigio  vene- 
runt  (non  enim  lon- 
ge  erant  a  terra,,sed 
quasi  cubitis  ducen- 
lis),  trahentes  rete 
piscium. 

9.  Ut  ergo  des- 
cendernntin  terram, 
viderunt  prunas  po- 
sitas,  et  piscem  su- 
perpositum,  et  pa- 
nem. 

10.  Dicit  eis  Je- 
sus  :  Afferte  de  pis- 
cibus  quos  prendi- 
distis  nunc. 

11.  Ascendit  Si- 
mon  Petrus,  et  tra- 
xit  rete  in  terram, 
plenum  magnis  pis- 
cibus  centum  quin- 
quaginta  tribus.  Et 
cum  tanti  essent. 
nonest  scissumrete. 

12.Dicit  eis  Jesus: 
Venite,  prandete.Et 
nemo  audebat  dis- 
cumbentium  inter- 
rogare  eum  :  Tu 
quis  es  ?  scientes 
quia    Dominus    est. 


cette  apparition  est  comptee  par  lui  comme  la  troisieme  aux  disciples  reunis  (la 
premiere  ayant  eu  lieu  le  soir  memo  de  la  resurrectiou  dans  la  salle  ineme  du  Ge- 
nacle,  la  seconde  huit  jours  apres  et  dans  1?  njeme  endroit  a  Jerusalem). 
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INTRA  DIES  QUADRAGINTA 


MATTH.XXVlll 


MAHC.    XV! 


(15.       p.  488) 


(14.       p.    492) 


mc.xxiv 


(43.        p.  k(rS) 


JOAN.  XXI. 


13. Et  venit  Jesus, 
et  accipit  paneni,  et 
dat  eis,  et  piscem 
similiter. 

14.Hoc  jam  tertio 
manifestatus  est  Je- 
sus  discipulis  suis, 
cum  resurrexisset  a 
mortui^. 


263.  Petri  triplex  amoris  professio, 
primatus,  martyrium. 


15.Cumergopran- 
dissent,  dicit  Simo- 
ni  Petro  Jesus  :  Si- 
mon  Joannis,diligis 
me  plus  his  ?  Dicit 
ei  :  Etiam,  Domine, 
tu  scis  quia  amo  te. 
Dicit  ei  :  Pasce  ag- 
nos  meos. 

16.Dicitei  iterum: 
Simon  Joannis,  di- 
ligis  me  ?  Ait  illi  : 
Etiam,  Domine,  tu 
scis  quia  amote.Di- 
cit  ei  :  Pasce  agnos 
meos. 

17.  Dicit  ei  tertio: 
Simon  Joannis,  amas 
me  ?Co  n  t  rist  atus 
est  Petrus  quia  di- 
xit  ei  tertio  :  Amas 
me  ?  et  dixit  ei  : 
Domine,  tu  omnia 
nosti  :  tu  scis  quia 
amo  te.  Dixit  ei  : 
Pasce  oves  meas. 


263.  Dans  celle-ci,  apres  une  triple  protestation  damour  en  reparation  de  son 
triple  reniement,  Pierve  est  consiitue  Pasteur  uaiversel.  II  recoit  en  effet  graduel- 
lement,  de  la  bouche  du  Pasteur  supreme,  la  charge  des  simple"»  agneaux,  celle 
des  agueaux  maitres  ou  petites  brebis  et  celle  des  brebis  meres  (  Bosxs  xa  apvta, 
—  ITottaatv£  xa  rp ooaTia,  —  Bfia/.£  xa  7wpo'6a7a). 
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MATTH.XXVIH. 


MARC.    XVI 


LUC.   XXIV. 


JOAN.XXl. 


(16.        p.   500) 


(15. />.    501) 


(44. 


/>.  .300) 


18.  Amen,  amen 
dico  tibi.  cum  esses 
junior,  cingebas  te, 
et  ambulabas  ubi 
volebas  ;  cum  autem 
senueris,  extendes 
manus  tuas,  et  alius 
te  cinget,  et  ducet 
quo  tu  non  vis. 

19.  Hoc  autem 
dixit,significans  qua 
morte  clarificaturus 
esset  Deum.  Et  cum 
hoc  dixisset,  dicit 
ei  :  Sequere  me. 

20.  Conversus  Pe- 
trus  vidit  illum  dis- 
cipulum  quem  dili- 
gebat  Jesus,sequen- 
tem,  qui  et  recubuit 
in  coena  super  pec- 
tus  ejus,  et  dixit  : 
Domine,  quis  est 
qui  tradet  te  ? 

21.  Hunc  ergo 
cum  vidisset  Petrus, 
dixit  Jesu  •  Domine, 
hic  autem  quid  ? 

22.Dicit  ei  Jesus: 
Sic  eum  volo  mane- 
re  donec  veniam, 
quid  ad  te  ?  tu  me 
sequere. 

23.  Exiit  ergo  ser- 
mo  iste  inter  fratres, 
quia  discipulus  ille 
non  moritur.  Et  non 
dixit  ei  Jesus  ;  Non 
moritur,  sed  :  Sic 
eum  volo  manere  do- 
nec  veniam,  quid  ad 
le  ? 


Mais  il  entend  aussi  Yannonce  de  son  martyre,  avec  une  parole  mysterieuse 
concernant  la  destinee  du  bien-aime  disciple,  celui-la  meme  qui  est  1'auteur  du 
present  recit. 
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INTRA  DIES  QUADRAGINTA 


MATTH.XXVUl. 


MAHC.    XV! 


LUC.      XXIV. 


JOAN.     XXI. 


24.  Hic  est  disci- 
pulus  ille  qui  testi- 
moniura  perhibet  de 
his,et  scripsit  haec  ; 
;t  scimus  quia  ve- 
rum  esttestimonium 
ejus. 

264.  Christi  apparitio  in  monte  Galilaeae, 
aliaeque  intra  dies  quadraginta. 

16.  Undecim  au- 
tem  discipuli  abie- 
runt  in  Galilaeam,  in 
montem  ubi  consti- 
tuerat  illis  Jesus. 

17.  Et  videntes 
eum  adoraverunt  ; 
quidam  autem  dubi- 
taverunt. 

44.  Et  dixit  ad 
eos  :  Haec  sunt  ver 
ba  quae  locutus  sum 
ad  vos.  cum  adhuc 
essem  vobiscum, 
quoniam  necesse  est 
impleri  omnia  quae 
scripla  sunt  in  lege 
Moysi,  et  Prophetis, 
et  Psalmis  de  me 

45.  Tunc    aperuit 
illis  sensum    ut   in 
lelligcrent    Scriptu 
ras. 

Actuum  Apostol.  I,  3 

3.Quibus  et  praebuit  se  ipsum  vivum,  I  mentis,  per  dies  quadraginta  apparens 
post  passionem  suam  in  multis    argu     |  eis,  et  loquens  de  regno  Dei. 

264.  Dans  lapprn ition  sur  lamonlagne  en  Galilee,  il  est  dit  par  saint  Matthieu 
que  quelques-uns  encore  douterent.ee  quine  peutscntendre  que  du  comraencement 
de  lappafition,  et  non  pas  de  loule  la  suite  du  fait  lui-meme.  On  cite,  au  reste, 
une  version  qui  portc  plus  naturellement  que  «  aucun  desormais  ne  douta    plus.    » 

Les  instructions  qui  sont  a  la  suite  en  saint  Matthieu  (18-20),  quoiqu'elles  sem- 
blent  d'abord  ne  faire  quun  avec  cette  apparilion  en  Galilee,  appartiennent  plutot 
aux  approches  de  1'Ascension. 

On  peut  lire  dans  les  Acies  des  Apolres  que  Notre-Seigneur,  pendant  quarante 
jours  depuis  sa  resuirectiou,  leur  apparut  plusieurs  fois,  raangeant  avec  eux  et 
achevant  de  les  instruire  (Act.  I,  1-9), 


MATTH.  XXVIII, 


E  GALILiEA  IN  JERUSALEM 


MARC.     XVI. 


LUC.  XXIV. 


46.  Et  dixit  eis  : 
Quoniam  sic  scrip- 
tum  est,et  sic  opor- 
tebat  Christum  pa- 
ti,  et  resurgere  a 
mortuis  tertia    die  ; 

47.  Et  prsedicari 
in  nomine  ejus  pce- 
nitentiam  et  remis- 
sionem  peccatorum 
in  omnes  gentes,  in- 
cipientibus  ab  Jero- 
lyma. 

48.  Vos  autem 
testes    estis  horum. 
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JOAN.    XXI 


265.  Ultima  Jesu  monita. 


18.  Et  accedens 
Jesus  locutus  est 
eis,  dicens  :  Dala 
est  mihi  omnis  po- 
testas  in  ccelo  et  in 
terra. 

19.  Euntes  ergo 
docete  omnes  gentcs, 


baptizantes  eos  in 
nomine  Patris,  et 
Filii,  et  Spiritus 
sancti, 


15.  Et  dixit  eis 


Euntes  in  mundum 
universum  prsedica- 
te  Evangelium  omni 
creaturae. 


Dans  le  recit  de  saint  Luc,  la  division  entre  ce  qui  fut  dit  au  soir  de  la 
resurrection  et  ce  qui  naura  ete  dit  que  plus  tard,  sans  etre  distinctement  mar- 
quee,parait  etre  au  v.  44  :  Et  dixit  ad  eos  ;  alors  est  donnee  aux  apotres  Yintelli- 
<*ence  des  Ecrituves,  la  mission  d'aller  annoncer  au  monde  le  salut  par  le  Christ 
mort  et  ressuscite  :  ce  quil  faut  placer,  avec  Dom  Calmet,  un  peu    avant  FAscen- 

sion. 

265.  Un  peu  plus  tard,  probablement  le  jour  meme  de  1'Ascension,  les  paroles 
finales  rapportees  par  saint  Malthieu  :  «  Euntes  docete  omnes  gentes  »,leur  don- 
nant  mission  de  baptiser,  enseigner,  gouvemer,  en  meme  temps  que  celles-ci  de 
saint  Marc  :  «  Prxdicate  Evangelium  oinni  creaturx  »,  suivies  de  la  promesse  du 
don  des  miracles. 
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ANTE  ASCENSIONEM 


MATTH.XXVIII. 

20.  Docentes  eos 
servare  omnia  quae- 
cumque  mandavi  vo- 
bis. 


MARC.XVI 


LUC.    XXIV. 


JOAN.    XXI. 


Etecce  ego  vobis- 
cum  sum  omnibus 
diebus,  usque  ad 
consumm  a  t  i  o  n  e  m 
saeculi. 


16.  Qui  credide- 
rit,  et  baptizatus 
fuerit,  salvus  erit  ; 
qui  vero  non  credi- 
derit,  condemnabi- 
tur. 

17.  Sigua  aulem 
eos  qui  crediderint, 
haec  sequentur  :  In 
nomine  meo  daemo- 
nia  ejicient  ;  linguis 
loquentur  novis  ; 

18.  Serpentes  tol- 
lent  ;  et  si  mortife- 
rum  quid  biberint, 
non  eis  nocebit  ;  su- 
per  aegros  manus 
imponent,  et  bene 
habebunt. 


(24.        p.     500) 


49.  Et  ego  mitto 
promissum  Patris 
mei  in  vos.  Vos  au- 
tem  sedete  in  civita- 
te,  quoadusque  in- 
duamini  virtute  ex 
alto  (•). 


*  Act.  Apost.  4-5 


4.Et  convescens.prcecepit  eis  ab  Jero- 
solymis  ne  discederent,  sed  exspecta- 
rent  promissionem  Patris,  quam  au- 
distis  (inquitj  per  os  meum  ; 


5.  Quia  Joannes  quidem  baptizavit 
aqua,  vos  autem  baptizabimini  Spiritu 
Sancto  non  post  multos  hos  dies. 


Enfin,    selon    le   v.  4    des    Acles  «  Et    convescens,  »,     Notre-Seigneur    a    Jeru 
salem,  prenant  avec   ses  disciples  un  dernier  repas,   leur    renouvelle  la    promesse 
de  la  venue  du  Saint  Espnt,vixppovlee  ici  egalementpar  saintLuci  49".  et  celledeson 
assistance  dmne  pour  toute  la  duree  des  siecles,  par  ou  se  termine"l'Evanp-ile  Hp 
saint  Matthieu.  »ue  ae 


DE  MONTE  OLIVETI 
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MATTH.XXVIU. 


MARC.    XVI. 


LUC.XXIV. 


JOAN.    XXI. 


266.  Ascensio  Domini  Jesu  in  ccelum. 


19.  Et  Dominus 
quidem  Jesus  post- 
quamlocutusesteis, 


in 


assumptus     est 

cceluniy 
et    sedet    a    dextris 
Dei. 


50.  Eduxit  autem 
eos  foras  in  Betha- 
niam  (a)  ;  et  elevatis 
manibus  suis,  bene- 
dixit  eis. 

51.  Et  factum  est, 
dum  benediceret 
illis,  recessit  ab  eis, 
et  ferebatur  in  cce- 
lum  (b). 


Post  Ascensionem. 


52.  Et  ipsi  ado- 
rantes,regressi  sunt 
in  Jerusalem  cura 
gaudio  magno   ; 

53.  Et  erant  sem- 
per  in  templo,  lau- 
dantes  et  benedicen- 
tes  Deum.   Amen. 


(*)Act.  Apost.  I,  6-8. 

6.  Igitur  qui  convenerant,  interroga- 
bant  eum  dicentes  :  Domine,  si  in  tem- 
pore  hoc  restitues  regnum  Israel. 

7.  Dixit  autem  eis  :  Non  est  vestrum 
nosse  tempora  vel  momenta  quae  Pater 
posuit  in  sua  potestate. 

8.  Sed  accipietis  virtutem  superve- 
nientis  Spiritus  Sancti  in  vos,  et  eritis 
mihi  testes  in  Jerusalem.  et  in  omni 
Judaea,  et  Samaria  et  usque  ad  ultimum 
terrae. 


(b)Act.  Apost.  1,9-11 

9.  Et  cum  haec  dixisset,  videntibus 
illis  elevatus  est,  et  nubes  suscepit 
eum  ab  oculis  eorum. 

10.  Cumque  intuerentur  in  coelum 
euntem  illum,  ecce  duo  viri  adstite- 
runt  juxta  illos  in  vestibus  albis, 

11.  Qui  et  dixerunt  :  Viri  Oalilaei, 
quid  statis  aspicientes  in  ccelum  ?  Hic 
Jesus  qui  assumptus  est  a  vobis  in 
ccelum,  sic  veniet  quemadmodum  vi- 
distis  eum  euntem  in  coelum. 


266.  Selon  le  contexte  du  second  et  du  troisieme  evangelistes,etant  sorti  de  J6- 
rusalem  dans  la  direction  du  mont  des  Oliviers,  qui  touche  a  Bethanie,et  en  pre- 
sence  de  ses  disciples,  Je"sus  s'eleve  dans  le  ciel  ou  il  va  prendre  place  a  la  droite 
de  Dieu. 

Saint  Luc  termine  son  Evangileen  rapportant  le  retour  des  disciples  a  Jerusa- 
lem  et  leur  assiduite  dans  le  teniple,  nous  invilant  avec  eux  a  «  louer  et  benir  le 
Seigneur.  Amen  ». 
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POST  ASCEiNSIONEM 


20.  Illi  autem  pro- 
fecti  praadicaverunt 
ubique,  Domino  co- 
operante,  et  sermo- 
nem  confirmante.se- 
quentibus  signis. 


25^  Sunt  autem 
et  alia  quae  fecit 
Jesus  ;  quae  si  scri- 
bantur  per  singula, 
nec  ipsum  arbitror 
mundum  cap  ere 
posse  eos,  qui  scri- 
bendi    sunt,   libros. 


^^l^^^^^^.^^W^^ 


Cest  ici  la  fin  du  recit  emngeliaue,  avec  cette  remarque  de  saint  Jean    oue  le 
monde  enlier  ne  saurait  contenir  les  livres  ou'il  eut    f,T|„  l  v  '  * 

rapporter  e»  de.ail  tout  ce  q„'a  fait  le  S^ \isvf  "     °"  <"  ^" 

A     QUI    HONNEUR,    GLOIRE    ET   PUISSANCE 

EN     UNITE     AVEC     LE     PERE     ET    LE    SAINTESpRIT 

DANS    LES   SIECLES  DES  SIECLES. 
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Interieur  du   Saint   Sepulcre. 

Largeur  dans  ceuvre,  1  metre  93  c. 

Longueur  dans  ceuvre,  2   m.  7   c. 

Place  du  sainl  Corps  :  longueur  1.  89.  largeur  0,  93. 

Place  de  la  tete. 

Place  des  pieds. 

Ange    place   du  cole  de  la  tete,  visible   du  dehors,  seul  vu  d'abord  par  les 

saintes  fenimes  a  leur  entree  dans  le  vestibule  (Maic.  xvr    5.  p.  482). 
Ange   place  du  cote  des  pieds,  invisible  du  dehors,   vu  par  Madeleine  ainsi 

que  le  premier  quand  elle  eut  regarde  au  dedans  (Joan.  xx^li ,  12,  p.  483). 
Entree  basse  du  Saint  Sepulcre,  regardant  1'orient. 


Excavation  exterieure  servant  de  vestibule  ou  les  anges  a1 
en  second  lieu  aux  saintes  femmes  (p.  483,  484), 


a2  vinrent  parler 
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Abilina  :  Sic  dicla  est  regio  ab  Abila   civitate,    sita   inter  Libanum   et    Antiliba- 
num  ».  p.  30. 

Ce  district,  avec  ceux  de  lTturee  et  de  la  Trachonite,  avait  ete, 
par  la  faveur  d'Auguste,  annexe  au  royaume  d'Herode.  Comme  il  avait 
ete  auparavant  gouverne  par  un  prince  du  nom  de  Lysanias  et  que  le 
second  Lysanias  ne  serait  connu  que  par  le  texte  de  saint  Luc,il  en  est 
qui  pensent  que  le  texte  primitif  devait  porter  «  Abilene  de  Lysanias  » 
au  lieu  de  «  Lysanias  d'Abilene.  »  Mais  ilya  des  inscriptions  et  des 
medailles  qui  prouvent  qu'il  y  a  cu  sous  Herode  et  apres  lui  des  princes 
du  nom  de  Lysanias  ;  elles  juslilient  le  texte  de  saint  Luc. 

/Egyptus  :  Prxcipue  nota  regio.  Palestinx  finitiina.  p.  25. 

Elle  occupe  1'angle  Nord-Est  de  1'Afrique  et  confine  par  ce  cote  a 
la  frontiere  Sud-Ouest   de  la  Terrc  Sainte. 

TEnnon  :  a  Octavo  milliario  ad  meridiem  urbis  Bethsan.  p.53. 

Nomme  avec  Salim,  parmi  les  lieux  ou  Jean  baptisait,  non  loin  de 
la  rive  occidentale  du  Jourdain.  /Le  mille  romain  vaut  environ  un 
kilometre  et  demi.)  Dans  la  cartedecouverte  a  Madaba,  iEnnon  et  Salim 
sontpres  1'une  de  1'aulre,  mais  separees  par  le  Jourdain,  la  premiere 
sur  la  rive  orientale,  la  scconde  sur  la  rive  occidentale  (1). 

Arim.vth^ea  «  Civitas,  tribus  Juda  (judic.  9,  41  ;  iv  reg.   53.  36)  ».  p.  487. 

Generalement  identiliee  avec  Ramleh,  a  peu  de  distance  de  Jafla  sur 
la  route  de  Jerusalem.  Dans  la  carte  de  Madaba.  s<>  voit,  avec  Rama  et 
Gabaon,  au  sommet  des  montagnes  du  nord  de  Jerusalem. 

(1)  La  Revuc  hiblique  internationale,  Avril  1897,  signale  la  precieuse  decouverte 
recemment  faite  a  Mddaba,  au  dela  du  Jourdain,  dun  ancien  pave  en  mosalque 
representant  la  carte  de  la  Palestine  au  temps  de  Notre-Seigneur. 

Cette  oeuvre,  qui  serait  du  commencement  du  Ve  siecle,  parait  setre  generale- 
vient  inspiree  de  l  Onomasticoji  d^Eusebe.Elle  ne  fixe  pas  precisement  Vemplace- 
ment  reet  de  toutes  les  localites,  mais  elle  nous  apprend  quelle  place  leur  etait 
attribuee  par  Vartiste  lui-meme  ou  par  Vopinion  de  son  temps. 

C'est  sous  cette  reserve  quil  faut  lire  les  indications  rapporiees  ici  de  cette 
carte. 
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Austri  :  (Regina)  seu  Meridiei.  p.  134. 

Le  royaume  de  Saba  en  Arabie. 
Beroth  :  El-Bireh  :  «  Ostenditur     villa     ab     JElia,    seu      Jerusalem,     euntibus 
Neapolim  (Sichem)  in  septimo  lapide  ».  p.  28. 

Selon  la  tradition  locale,  ce  fut  a    El-Bireh,  premiere  etape  des    pe- 
lerins    revenant  de  la  Paque,  que    Marie  et  Joseph    s'apercurent  de  la 
disparition  du  Saint-Enfant  Jesus. 
Bethania  r  «  Villa  in  secundo  ab  JElia  milliario,  in  latere  montis  Oliveii  ».  p.  318. 
Sur  le  flanc  oriental    de  la    montagne    des    Oliviers,  a    trois    quarts 
d'heure  de  marche  de  la  Ville  Sainte.  '  \ 

Bethania  :  Trans  Jordanem  ubi  Joannes  baptizabat  ».  p.  42. 

Bethabara,  qui  se  lit  en  certains  manuserits  pour    Bethania,  est  marquee   dans   la 
carte  de  Madaba,  sur  la  rive  occidentale  du  Jourdain,distincte  par  con- 
sequent  de  Bethania  trans  Jordanem.   L'expression  «  Bethabara  »   pa- 
rait  signifier  1'endroit  du  gue  ou  l'on  passait  le  Jourdain. 
Bethel  :  «    Vicus  in  duodecimo  ab  JElia  lapide  euntibus  Sichem   ».  p.  45. 

Jacob,  fuyant  la  colere  d'Esa(i,y  eutla  vision  de  1'echelle  mysterieuse 
a  laquelle  semble  faire  allusion  le  passage  de  saint  Jean,  1,  51. 
Bethlehem  Juda  :  «  In  sexto  ab  ^Elia     milliario  conira  meridianam  plagam  juxta 
viam  quse  ducit  Hebron  ».  p.  18. 

Outre  Bethlehem  de  Juda  adeux  lieues  au  sud  de  Jerusalem,il  yavait 
un  autre  Bethlehem  en  Galilee  dans  la  tribu  de  Zabulon. 
Bethphage  :  «   Villula  in  monte  Oliveti  ».  p.  342. 

L'etymologie  du  mot  hebraique  indiquerait  moinsunelocalitepropre- 
ment  dite  que  le«  croisement  de  deux  voies  »entre  Bethanie  et  Jerusalem. 
Bethsaida  :  «  Civitas,  in  Galilxa,  Andrexa,  Petri  et  Philippi    apostolorum, prope 
stagnum  Genezareth  ».  p.  44. 

Les  traditions  en  indiquent  1'emplacement  a  Khan-Minieh  entre  Tell- 
Houm  au  nord  et  Medjel  ausud.   Ce  serait,  selon  d'autres,  au    nord  du 
lac,  pres  du  petit  Jourdain.  qu'aurait  ete  la  ville  de    Bethsaide,    origine 
du  bourg  de  meme  nom  surla  rive  opposee.  (?) 
Bethsaida-Julias  :  «  Trans  Jordanem  in  terris  Philippi  ».  p.  179. 

D'un  bourg  peu  important,  le  Tetrarque  d'Ituree  en  fit,  au  nord-est 
du  lac,  une  ville  considerable  a  laquelle  ildonna  le  nom  de  la  fille  d'Au- 
guste,  Julie. 
Bethsaida,  en  grec  BsQsoSa  et  B^GCaGa,  p.  107  :  noms  de  la  piscine  de  Jerusa- 
lem,  appelee  aussi  probatique,  soit  parce  qu'elle  etait  situee  pres  de  la 
porte  par  laquelle  entraicnt  les  troupeaux  (^po6ata),  soit  qu'on  y  lavat 
les  animaux  avant  de  les  offrir  en  sacrifice  dans  le  Temple.  Les  deux 
expressions  grecques,  formees  de  larameen,  signifient  :  la  premiere, 
«  Lieu  de  misericorde  »  ;  la  seconde  «  endroit  des  trouveaux  ou  des 
brebis  »,  semble  etre  la  vraie  fRev.  bibl.  1901,  457), 
Bethsan     seu    Scythopolis  :  Urbs  nobilis  Palestinse  ». 

Aux  confins  de  la  Galilee  et  de  la  Samarie,  a    une  lieue    de  la   rive 
occidentale  du   Jourdiin. 
C.esarea  :  «  In  maritimis,  cui  pridem  Stratonis  turris  nomen  fuerat». 

La  ou  il  n'y  avait  auparavant  qu'une  tour,  le  roi    Herode    construisit 

une  ville,   avec  un  port  d'une  grande    magnificence,  a  600   stades,  envi- 

ron  trente  lieues  au  nord-ouest  de  Jerusalem.  Elle   devint  la  residence 

ordinaire  des  procurateurs  romains  en  Judee  (5  stades  ZZ  1  kilm.) 

C.esarea  Philippi  :  «  Antea  Paneas,  ad  radices  montis  Hermon.inlturseaf).  p'    210. 

Agrandie  par  Herode  et  dediee  a  Cesar  Auguste,  elle  devint  ensuite 
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1'apanage  de  Philippe  qui  lui  donna  ce  double  nom    pour  la   distinguer 

de  la  precedente. 
Cana  ;   «  Vicus  Galilsex  in  tribu  Zahulon  ».  p.  45-61. 

A  quatre    milles  au    nord-est    de   Nazareth,    aujourd'hui  Kefr-Kenna 

II  y  a  aussi  Kana-el-Jelil,  a  9  milles  ouest  de  Nazareth. 
Capharnaum  :  «Juxta  stagnum   Genesar,  in  Galilsea  Gentium,    in  finibus  Zabulon 

et  Nephthali  ».  p.  47.62.  etc. 

1°  I/apres  toutesles  relations  des  anciens    pelerins  et  voyageurs,  au 

nord  du  lac  a  1'endroit  appele  Tell-Houm. 

2°  D'apres  quelques  modernes,  a    une  lieue  plus  bas  et  a   1'occident 

du  lac  a  Khan-Minieh. 

La  decouverte  dun   vieil  aqueduc  et  d'un  cours   deau  a    cet    endroit, 

(serait-ce  la  siirement  lafontaine  que    1'historien    Josephe  appelle    Ca- 

pharnaum).ne  saurait  contredire  lexistence  de  la  ville  meme  de  ce  nom 

aTendroit  marque  par  toules  les  traditiou*,a  une    lieue  de    1'entree    du 

Jourdain  dans  le  lac.  Dans  1'Evangile  est  mentionnee   une    traversee  qui 

a  pour  point  de  depart  Capharnaiim  et  la  terre  de  Genesar  pour    point 

d'arrivee  :  Capharnaiim  n'est  donc  pas  dans  la  terre  de  Genesar  ou    se 

trouve  Khan-Minieh,  mais  plus  au  nord  (p.  192). 
Carmelus  :  La  montagne  du    Carmel,  celebre    dans  lhistoire    du  prophete     Elie, 

forme  promontoire  sur  la  Mediterranee,  entre  Ptolemais  et  Cesaree.  a 

huit  lieues  de  Nazareth,et,en  s'etendant  vers  le  Sud-Est,  ouvre  la  limi- 

te  entre  la  Galilee  et  la  Samarie. 
Cedron  :  «  Torrens  seu  vallis  juxta  Jerusahm  ad  orientaJem  plagam  ».  p.  431. 

Entre  ]a  Yille  Sainte  et  le  mont  des  Oliviers.    II  va  se    perdre    dans  la 

Mer  Morte  apres  un  cours  de  six  a  sept  lieues. 
Corozain  :  «    Oppidum    Galilsex    nunc  desertum   in  secundo    lapide  a    Caphar- 

nrtwm»,pp.  139,  257. 

Le  site  eu  parait  tout  indique  a  1'endroit  appele  Corazeh,  a  quarante 

minutes  de  marche  des  ruines    appelees  Tell-Houm.    Vu    lidentite    de 

distance,  si  Corazeh    est  1'emplacement   de    Corozain,  Tell-Houm    est 

l'emplacemcnt  de  Capharnaiim. 
Cyrenen  :  «  In  finihus  Mgypti  ».  p.  463. 

Dans  le  territoire  appele  aujourdhui  Tripolilaine,  entre    1'Egypte    et 

la  Tunisic.  Cetait  une  colonie  grecque  oii  les  Juifs  s'etablirentengrand 

nombre.  La  colonie  Juive  de  Cyrene   avait  une  synagogue  a  Jerusalem, 

et  eut  un  role  important  dans  les  origines   chretiennes. 
Dalmanutha  :  «  Oppidum  in  finibus  Magaden.x  prope  stagnum  Genesareth)).i).207 . 
1°  A  1'ouest,  selon  les  uns,  qui  identifient  Magedan  avec    Magdala    ; 

2°  a  1'orient,    selon    d'autres    ;  3°,    plus   vraisemblablement  au  midi  du 

lac,  pres  de  la  rive  orientale  du  Jourdain,    peut-etrc    au    lieu  actuelle- 

ment  appele  El-Delhemiyeh. 
Decapolis  :  «  Regio  decem  urbium    trans  Jordanem,    circa   Hippum    et    Pellam  et 

Gadaram  ».  pp.  73,  204. 

Cette  confederation  de  dix  villes.  autour  du  lac     de    Genezareth,   s'e- 

tendait  au  nord  jusqu'a  Danias  et  comprenait,  au  midi,    en  deca    meme 

du  Jourdain,  la  ville  de  Bethsan    ou   Scythopolis. 
Descensus  «  Ab  Jerusalem  in  Jericho  »,  nomine  Adumnim    :  Latine    vocatur   rufo- 

rum  sive  rubentium,  propter   sanguinem  qui  illic    crebro  a   latronibus 

funditur  ».  p.  260. 

Licu  indiquc,  sans  toutefois    etre   nomnc,    dans  la  parabole    du   bon 

Samaritain. 


524 


INDEX  LOCORUM 


Desertum   ;  Sous  ce  nom  il  faut  comprendre  : 

1°  A  1'Ouest  de  Jerusalem,Saint-Jean  du  desert  qui  a  vu  les  premie- 
res  annees  du  Precurseur.  p,  13. 

2°  Le  desert  de  Judee,  qui  s'etend  le  long  de  la  Mer  Morte  jusque 
vers  Jericho.  p.  30. 

3o  Le  desert  de  la  Quarantaine  au  Nord-O.de  cettederniere  ville  p.38. 

4°  Le  desert  de  Bethsaide  ou  eut  lieu  le  miracle  de  la  multiplication 
des  pains.  p.  179,  etc. 

5°  Le  desert  dans  le  voisinage  duquel  Notre-Seigneur  dutse  retirer 
un  peu  de  temps  avant  la  derniere  Paque.  p.  323.  %  > 

Emmaus  ;  «  Casteilum  in  spalio stadiorum  sexagintaab  Jerusalem  »  .  p.  489. 

1°  Est-ce  Emmaus-Nicopolis,  (dans  la  carte  de  Madaba,  a  la  meme 
place  que  le  moderne  Amwas),  a  cinq  ou  six  heures  de  marche  sur  la 
route  de  Jerusalem  a  JafFa  par  Ramleh  ? 

2°  Ou  bien  Emmaus-Quobebeh,  au  nord-ouest  et  a  deux  ou  trois 
heures  de  marche  de  la  ville  sainte  ?  Cette  derniere  distance  est  plus 
conforme  au  texte  generalement  recu  (60  stades  et  non  pas  160)  ainsi 
qu'a  la  vraisemblance  du  recit. 
Ephrem  :  «  Civitas,  juxta  desertum,  ad  quam  venit  Dominus  ante  ultimum  Pas- 
cha».  p.  323. 

1°  Ad  septentrionem.octavo  milliario  (Euseb.) 

2°  Ad  septentrionem,  vicesimo  miiliario  {Hieron.) 

3°  Ad  meridiem,  puta  in  Bethlehem  [Leontius.  ) 

4°  Dans  la  carte  de  Madaba,  Ephrem  ou  Ephron  est  marquee  entre 
Jericho  et  Jerusalem.  Les  deux  dernieres  indications  sont  evidemment 
contraires  aux  donnees  evangeliques  d'apres  lesquelles  Notre-Seigneur, 
venant  d'Ephrem  a  Jerusalem,  traversa  la  ville  de  Jericho.L'indication 
/  donnee  par  Eusebe  a  fait  penser  a  Ephrem,  pres  de  Bethel,  mentionnee 
par  Josephe  ;  ce  serait  maintenant  Taiyibeh.  Celle  de  saint  Jero- 
me  permettrait-elle  daller  chercher  1'Ephrem  de  saint  Jean  jusqua 
lancienne  ville  d'Ephron  en  face  de  Bethsan  (l.Macch.  5,46  ;  2.  Macch. 
12,27.)? 

Quoi  qu'il  en  soit,  d'apres  le  contexte  des  Evangiles,  il  ne  parait 
pas  possible  de  placer  cette  Ephrem  ailleurs  que  dans  la  region  au- 
dela  du  Jourdain(Dr  Sepp.  P.  Ollivier^  sans  qu'on  puisse  toutefois  en 
determiner  la  place  precise. 

Gadara  :   <l  Trans  Jordanem,  contra  Scrythopolim  et    Tiberiadem  ad    orientalem 

plagam.  » 

Situee  sur  unemontagne  prcs  du  fleuve    Hieronax,  qui  se   jette   dans 

le  Jourdain  au  midi  du  lac  de  Tiberiade,   Gadara    donnait  son   nom    au 

pays  qui  avoisine  la  rive  orientale  du  lac.  p.  158. 
Galil^ea  :  «  Duse   sunt  Galilxx,    una    Galilsea  Gentium,vicina  finibus    Tyriorum: 

altera  vero  circa  Tiberiadem  et  stagnum  Genezareth  ». 

Galilee  superieure   et  inferieure    comprenaient    ensemble  les    quatre 

anciennes  tribus,  de     Nephthali  au  nord  (62),    de    Zabulon    au  centre, 

appuyee  sur  le  lac  (62J;  d'Aser  a  l'ouest,le  long  de  la  Mediterranee  (23); 

d'Issachar   au    sud-est.   Sa    limite    meridionale,    en    partant    du    Mont 

Carmel,  passait  par  Ginasa    (Djennine)  et  par  Bethsan    pour   aller    re- 

joindre  le  Jourdain. 
Geheisna  :  «  Ge  Hennon,  seu    Vallis  Hinnon  juxta   murum  Jerusalem  ».  (passim.) 
Cette  vallee,  dans  la  direction  de  1'ouest  au  sud-est,    entre  le    Moat 
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Sion  et  le  Mont  du  Mauvais  Conseil,  ayant  servi  au    culte     idolatrique, 
etait  devenue,  pour  ce  motif,un  objet  dhorreur  et  le  receptacle  de  tou- 
tes  les  immondices  de  la  ville  :  ce  qui  fit  donner  le  nom  de   Gehenne    a 
1'abime  des  enfers. 
Genesar  Terra  :  «  Optimus   ager  Galilxx  in    ora  lacus  Genes arethici  ».  p.  194. 
La  contree  situee  sur  la  rive  occidentale    du  lac     et   dont    Tiberiadc 
etait  la  ville  principale  ,  plus  particulierement,la  plaine  comprise  entre 
Khan-Minieh  au  nord  etMagdala  au  midi.  » 
Genesareth  Lacus:  «  Jordane  influente  efficitur  ».  (66,  71,  92,  145,  156,  186,  207) 
II  separe  la  Galileede  la  Gaulanite  sur   une  etendue  de  13    milles  en 
longueur,  et  de  6  milles   en  largeur,  avec  Capharnaiim,  Magdala,  Tibe- 
riade,  Tarichee,  du  nord  au  midi  le  long  de  la  rive  occidentale    et,    sur 
la  rive  opposee,  en  remontant  du  midi    au  nord,  Hippos,  Gamala,   Ger- 
gesa,  Bethsaide-Julias. 
Gerasa  :  ((    Urbs  insignis  Arabix,  juncta  monti  Galaad  ». 

Au   centre  de  la  Peree,  au  dela  du  Jourdain.   (On  a  ecrit  quelquefois 
Gerasa  pour   Gadara  qui  est  plus  pres  du  lac).  p.  158. 
Gergesa  :  «    Viculus  super  moniem,  juxta  stagnum  Tiberiadis}  in  quod  porciprx- 
cipitati  sunt  ».  p.  158. 

Aujourd'hui  Kersa,  dans  le  pays  dont  Gadara  etait  le  chef-lieu. 
Gethsemani  :  «  Locus  ad  radices  montis  Oliveti  ».  p.  431. 

A  1'Orient    de  Jerusalem,   apres  avoir  passe  le  Cedron. 
GiNiEA  :  «  A    vico  in  planitie  posito,    cui  nomen  est    Ginxa,  incipit  Samariensis 
regio,. 

Aujourd'hui  Djennine  ou  l'on  place  la  guerison  des  dix  lepreux.p.305. 
Golgotha  :    «  Locus   Calvarix   in  Jerusalem  ad    septentrionalem   plagam    montis 
Sion  »  p.  463. 

Au  lemps  de  Notre-Seigneur,en  dehors  du  mur  occidental,  non  loin 
de  la  porte  judiciaire  :  depuis,  dans  1'enceinte   meme  de  la  ville. 
Gomorrha  :        Una  de  quinque  civitatibus  Sodomorum  qux  cum  reliquis  divina  ul- 
tione  subveisa  est  ».  p.   103. 

A  la  pointe  nord-ouest  de  la  Mer  Morte,  quelques  ruines  appelees 
Kerbeth-Goumran  indiquent  assez  vraisemblablementremplacement  de 
Tancienne  Gomorrhe. 

Haceldama  :  «  Ager  sanguinis  qui  hodieque    monstratur  ad    australem  plagam 
montis  Sion  ».  p.  4. 

Cest  le   champ  qu'acheterent  les   Grands-Pretres  pour  la  sepulture 
des  etrangers  avec  les  trente  deniers  rejetes  dans  le  Temple  par  Judas. 
L'arbre  ou  se  pendit  le  traitre  parait  avoir   ete  sur  la  rive  gauche  du 
Cedron. 
Hebron   •  «  Urbs  Palestinx  antiquissima  » 

Elle  fut  la  residence  preferee  des  Patriarches  Abraham,  Isaac  et  Ja- 
cob.  Quelques-uns  y  ont  place  la  demeure  de  Zacharie  ou  Marie     alla 
visiter  Elisabelh.   (vid.  Montana). 

Idum^a:  «  Regio  Esau,qux  exeo  quod  ille  Edom  vocabatur  nomen  accepit  ».p,117. 
Son  premier  nom  etait  Seir.  (Edoni  signifie  rouge,  la  couleur  du  plat 
de  lentilles  pour  lequel  Esaii  vendit  son  droit  d'ainesse.)C'est  la  contree 
montagneuse  situee  au  midi  de  la  Palestine  et  de  la  Mer  Morte  et  qui 
s'etend  jusqu'au  dela  de  Petra  dans  1'Arabie. 

IiuRiEA  :  «   Cujus  tetrarcha  fuit  Philippus  ».  p.  30. 
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L'Ituree,au  pied  dn  grand  Hermon,etait  renfermee  entre  la  plaine 
de  Damas  au  nord,  la  Gaulanite  au  sud  (comprise  dans  la  Decapole), 
et  la  Trachonite  a  l'est.  La  tetrarchie  de  Philippe  comprenait  en  outre, 
au  sud-est,  la  Batanee  et  1'Auranite,  voisines  du  dcsert. 

Jericho  .*  Urbs  quamJordane  transgresso  subvertit  Josue,  pro  qud  exstruxit  aliam 
Onam  de  Bethel  ».  p,  333. 

Cetait  la  principale  ville    de  Judee    apres    Jerusalem,   a    1'extremite 

ouest  de  la  belle  plaine  traversee  par  le  Jourdain,  a  50   ou    60    stades 

(10  kilometres  de  ce  fleuve,150  stades  (sept  lieues  ou  30  Julometres)  de 

Jerusalem.  Cest  aujourd'hui  un  miserable  petit  village  sous   le  nom  de 

Rihha. 

Jerusalem:  «  In  Genesi  scribitur  Salem,suL  rege  Melchisedech.Postea  eamtenuere 
Jebusmi,  e  quibus  sortita  vocabulum  est.  David  eam  Judsese  provincioz 
metropolim  fabricatus  est.   Fuit  in  tribu  Benjamin.  » 

La  ville  de  Jerusalem  coraprit  successivement  dans  son  enceinte  plu- 
sieurs  collines  d'inegale  hauteur:d'abord,Sion,  la  plus  haute,  au  midi: 
Moriah,  et  Ophel,  a  Porient ;  Acra,  au  milieu  ;  plus  tard  Bezetha,  au 
nord-est,  et  Gareb,  avec  le  Golgotha,  au  couchant. 

Joppe  :  «  Oppidum  Palestinse  maritimum  in  tribu  Dan.  » 

Aujourd'hui  Jaffa,  port  de  debarquement  pour  la  Terre  Sainte  et 
Jerusalem  qui  en  est  distante  d  une  douzaine  de  lieues. 

Jordanis  :  «  Oriens  de  fontibus  Paneadis.in  Mare  Mortuum  interiens  »,pp.30,312. 
Ne  dans  le  voisinage  du  Grand  Hermon,  le  Jourdain  forme,  en  allant 
du  nord  au  sud,d'abord  le  petit  lac  de  Merom.un  peu  plus  bas  le  lac  de 
Genezareth  ;  baigne  a  sa  droite  la  Galilee,  la  Samarie  et  la  Judee, 
a  sa  gauche  la  Gaulanite  et  la  Peree  et  va  se  perdre  dans  le  lac  Asphal- 
tite. 

JuDiEA  :  La  plus  meridionale  des  trois  provinces  de  la  Palestine  ;  elle  renfermait 
les  quatre  anciennes  tribus,  de  Juda,  au  midi  de  Jerusalem,  entre  les 
deux  mers  ;  de  Benjamiu,  au  nord-est  (de  Jerusalem  au  Jourdain  et 
a  la  frontiere  meridionale  de  la  Samarie)  ;  de  Dan,  a  1'angle  nord-ouest 
vers  Jaffa,  et  de  Simeon,  au  sud-ouest.  La  Judee  qui  avait  pris  son 
nom  de  la  tribu  de  Juda,  la  plus  importante  des  douze,  a  donne  le  sien 
assez  souvent  a  toute  la  Palestine. 

Rerioth  ;  Cette  ville  de  Judee,  situee  presque  a  la  frontiere  meridionale,au  des- 
sous  d'Hebron  et  de  Youtta,  fut,  a  ce  que  l'on  pense,la  patrie  de  Judas 
Iscariote  Ccelui  de  Kerioth). 

Machjerus  :  «  Saxosus  collis,  in  proceram  altitudinem  surgens.  » 

Nom  de  la  forteresse  ou,  selon  Josephe,  fut  incarcere  Jean-Baptiste 
(35,  136,  176).  Elle  etait  situee  du  cote  oriental  de  la  Mer  Morte,  non 
loin  de  Betharram-Livias,  ou  residait  le  tetrarque  Herode  quand  il 
etait  dans  la  Peree. 

Magdala  :  Sur  la  rive  occidentale  du  lac  de  Genesareth,  a  1'extremite  meridionale 
de  la  plaine  de  ce  nom,  aujourdhui  Mejdel,entre  Khan-Minieh  et  Tell- 
Houm  au  nord,  et  Tiberiade  au  midi  ;  elle  a  donne  son  nom  a  Marie 
Magdeleine. 

Magedan  :  «  Nunc  autem  regio  dicitur  Magedena  circa  Gerasam.  p.  207  ». 

Ainsi,  selon  Eusebe  et  S.  Jerome,  cette  region  s'etend  au  midi  du 
lac.  Mais  a  cause  de  1'eloignement  de  Gerasa,  vaut-il  mieux  lire  Gada- 
ra.  Quelques  versions  portent  Magdala  pour  Magedan,  ce  qui  a  fait 
croire  aFidentite  de  nom  et  de  localite  du  cote  occidental. 
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Mare,  Maritima  :  p.  62,  66,  117,  120,  145,   162,  185,  204.  etc.  » 

La  mer  et  le  littoral  mentionnes  dans  1'Evangile  ne  sont  autres  que  le 
lac  et  le  littoral  de  Genesareth,  mer  de  Galilee,  de  Tiberiade. 
Montana  :   «  Abiit  in  montana...  in    civitatem  Juda   ».  p.  9. 

Ainsi  parle  S.  Luc  dans  le  recit  de  la  visitation  de  Marie  aElisabeth. 
On  a  generalement  place  la  demeure  de  Zacharie  a  Hebron  parce  que 
c'etait  une  ville  sacerdotale;  quelques-uns  a  Youtta.non  loin  d'Hebron, 
a  cause  dune  certaine  similitude  de  nom  avec  Juda.  La  tradition  du 
pays  indique  le  village  actuel  d'Ain-Karin,a  4  heures  de  marche  a  l'oc- 
cident  de  Jerusalem.  Des  documenls  de  provenance  diverse  appellent 
cette  contree  Orinie  ;  cest  justement  le  mot  de  saint  Luc,  xrjv  'Opav7]v, 
que  la  Vulgate  a  traduit  par  montana. 
Montem  (in)  :  La  meme  expression  si;  to  opo?,  plusieurs  fois  employee  dans  les 
Evangiles,  indique  neanmoins  des  montagnes  differentes  : 

1°  Monlagne  de  la  tentation  ou  fut  transporte  Notre-Seigneur  apres 
son  jeune  de  quarante  jours.  p.     38. 

2°  Montagne  de  Garizim,  mentionnee  dans  le  colloque  de  Jesus  avec 
la  Samaritaine.  p.  57. 

3°  Montagne  des  Beatitudes,  ou  fut  promulguee  la  nouvelle  Loi  a  la 
suite  du  premier  parcours  general  de  la  Galilee.  (Matth.  V,  YI,  VII. 
p.  74^.  On  l'a  identifiee  avec  la  montagne  maintenant  appelee  Korn- 
Hattin,a  cause  des  deux  eminences  dont  elle  est  surmontee,a  une  grande 
heure  de   marche  a  TOuest  de  Magdala  et  du  lac  de  Tiberiade. 

4°  Montagne  de  Velection  des  Douze,  au  bas  de  laquelle  eut  lieu  le 
discours  in  Loco  campestri,  p.  120.  Ceux  qui  identifient  ce  discours,rap- 
porte  par  saint  Luc,  avec  celui  qui  est  en  saint  Matthieu,  identifient  ne- 
cessairement  la  montagne  des  Beatitudes  avec  la  montagne  de  1'elec- 
tion  des  douze.  Lopinion  qui  place  celle-ci  dans  le  voisinage  de  Ca- 
pharnaum  ne  manque   pas  absolument  de  vraisemblance. 

5°  Montagne  du  desert  de  Betlisaide  ou  Notre-Seigneur  alla  prier 
apres  la  preruiere  multiplication  des  pains.  p.  185. 

6°  Montagne  de  la  Decapole  ou  eut  lieu  la  guerison  de  nombreux 
sourds  et  muets  et,  ce  semble  aussi,  la  seconde  multiplication  des 
pains.  p.   205. 

7°    Montagne  de  la  Transfiguvation  ou  du  Thabor.  p.  214. 

Naim  :  «  Oppidulum  in  secundo  milliario  Thabor  montis  contra  meridiem  »  p.128. 
Petite  ville    sur  le    versant    nord-ouest  du   petit  Hermon,   a  deux  ou 
trois  heures  de  marche  de  Nazareth  en  allant  de  Galilee  en  Samarie  et 
en  Judee. 

Nazareth  :  «  Viculus  juxta  nionte::i  Thabor».  p.  18,  23,  27,  29,63,  168. 

Nazareth,  batie  en  amphiteatre  sur  les  collines  qui  dominent  la 
plaine  dEsdrelon  du  cote  du  nord,  se  trouve  a  egale  distance  du  pro- 
monloire  du  Mont-Carmel,  a  1'ouest,  et  de  la  pointe  meridionale  du  lac 
de  Tiberiade. 

La  maison  de  la  sainte  Vierge,  comme  beaucoup  d'autres  aujour- 
d'hui  encore  a  Nazareth,  se  composait  d'une  construction,  adossee  du 
cote  du  nord  a  la  montagne,  et  d'une  grotte  s'enfoncant  sous  le  rocher. 
L'eglise,  batie  tout  autour  par  Constantin,  plusieurs  fois  depuis  renver- 
see  et  reconstruite,  renferme  actuellement  l'emplacement  de  la  sainte 
maison  (transportee  a  Lorette)  et  la  grotte  sous  le  rocher,  mesurant  6 
metres  de  long  sur  2  metres  et  demi  de  large. 
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Ninive  :  Capitale  de  l'ancien  royaume  d'Assyrie  sur  la  rive  gauche  du  Tigre  (vis- 
a-vis  1'emplacement  actuel  de  Mossoul^,  delruite  par  les  Mcdes  et  les 
Babyloniens  six  siecles  avant  lere  chretienne.   p.  134. 

Oliveti  :  La  montagne  des  Oliviers,  a.  l'est  de  Jerusalem  dont  elle  n'est  separee 
que  par  le  Cedron.  Elle  presente  trois  eminences  :  au  nord,  le  Viri 
Galilxi  :  au  milieu,  le  sommet  de  1'Ascension  ;  au  midi,  le  Mont  du 
Scandale,  ainsi  nomme  du  culte  idolatrique  la  pratique  par  Salomon 
p.  231,344,  378,430. 

Pella  :  Ce  fut  a  Pella,  dans  les  montagnes  de  Galaad.  au  dela  du  Jourdain,  du  cote 
oppose  a  Bethsan,  que  les  premiers  chretiens  de  Jerusalem  se  retire- 
rent  aux  approches  des  armees  romaines,selon  les  instructions  du  Sei- 
gneur  (p.  ^S^^sous  la  conduite  de  leur  evequesaint  Simeon,successeur 
de  saint  Jacques  le  mineur. 

Per^ea  :  (rcipa,  au  dela)  trans  Jordanem.  p.  312. 

Le  nom  de  Transjourdaine  convenait  a  toute  la  region  orientale  du 
Jourdain  depuis  le  torrent  d'Arnon,  affluent  de  la  Mer  Morte  au  midi, 
jusqu'au  grand  Hermon  au  nord,  tout  le  territoire  des  anciennes  tri- 
bus  de  Ruben,  de  Gad  et  de  la  demi-tribu  de  Manasse. 

Le  nom  de  Peree  designe  plus  specialement  la  partie  situee  au  des- 
sous  du  lac  de  G^nesareth  depuis  Gadara  et  Pella  jusqu'a  Macheronte, 
partagee  en  deux  par  le  torrent  de  Jabok,  affluent  du  Jourdain,  a  egale 
distance  des  deux  lacs.  Elle  formait,avec  la  Galilee,  la  tetrarchie  d'He- 
rode  Antipas. 

Pr^esepium  :  «  reclinavit  eum  inproesepio,  h  xf^  cpaxvyj».  p.  18,  19. 

Le  mot  employe  par  saint  Luc  netait  pas  seulement  le  nom  de  la 
creche  propremeut  dite,  mais  aussi,  par  extension,  le  nom  du  lieu  lui- 
meme,  nom  sous  lequel  il  etait  connu  des  bergers,  une  sorte  d 'etable 
publique }  servant  d'abri  aux  animaux,  et  dependant  vraisemblablement 
du  Khan  ou  Caravanserail  destine  aux  voyageurs.Cetait  une  grotte  na- 
turelle  a  1'extremite  orientale  du  versant  septentrional  de  la  monta- 
gne  sur  laquelle  est  batie  Bethlehem,  en  vue  de  la  route  de  Jerusalem. 
Le  saint  lieu  qui  etait  en  dehors  de  l'enceinle  de  la  ville,et  qui  mesure 
douze  metres  de  long  sur  quatre  de  large,  se  voit  aujourd'hui  sous 
le  choeur  d'une  belle  eglise  a  cinq  nefs,  la  basilique  de  la  Nativite. 

Pr^torium  :  Pretoire,  tribunal  ou  le  magistrat  romain  tenait  sa  cour  de  justice. 
p.  450.  II  faisait  partie,  a  Jerusalem,  de  la  forteresse  Antonia  situee  a 
1'angle  nord-ouest  du  mont  Moriah,  tout  pres  du  Temple. 

Ptolemais  :  Primitivement  Accho,  plus  tard  St-Jean  d'Acre  au  temps  des  Croisa- 
des,  aujourdhui  Acka,  sur  la  cote  de  la  Mer  Mediterranee,  entre  la 
ville  de  Tyr  au  nord  et  le  mont  Carmel  au  sud. 

Rama  :  Ce  nom  qui  signifie  eleve,  est  commun  a  plusieurs  lieux  de  la  Palesti- 
ne.  p.  26. 

Salim  :  Qu'onlise  Salem,  au  pays  des  Sichimites,  ou  arriva  Jacob  de  retour  de 
Mesopotamie,  ou  qu'on  prefere  Salim  ou  vint  Saiil  apres  avoir  passe 
la  montagne  d'Ephraim  pendant  qu'il  cherchait  les  anesses  de  sonpere, 
ou  encore  un  autre  lieu,c'est  toujoursen  Samarie,non  loin,ainsi  qu'iEn- 
non  de  la  rive  occidentale  du  Jourdain, — a  moins  qu'on  ne  croie  devoir 
s'en  rapporter  a  la  mosaique  de  Madaba  qui  place  ^Ennon  a  1'occident 
et  Salim  a  Forient  du  fleuve.  p.  53. 
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Samaria  :   «   Civitas  regalis  in  Israel^  et  omnis  regio   quse  circa  eam  fuit  a  civitate 
nomen  acceperat  ».  p.  55,254. 

La  Saraarie  etait  la  province  centrale  de  la  Palestine  entre   la  Galilee 
au  nord  et  la  Judee  au  midi.    Elle  reuuissait  les  anciens    territoires  de 
la  tribu  d'Ephraim  et  de  la  demi-tribu  de  Manasse. 
Sabepta:  «  Oppidum  Sidoniorum  ubi  habitavit  quondam  Elias  ».  p.  65. 

Les  ruines  de  Sarepta  se  voient  sur  la  route  de  Tyr  a  Sidon,   a  4  heu- 
res  de  marchede  la  premiere,  a  2  ou  3  de  la  seconde,  sur  un  etroit  espa- 
ce  entre  le  grand  chemin  et  la  mer. 
SATA^per):  Pres  de  Cana,  en  allant  vers  Capharnaiim,  on    monntre  aux  voyageurs, 
dans  une  plaine  tres  fertile,  le  Champ  des  epis  cueillis  par  les  disciples 
unjour  de  sabbat.   p.  113. 
Sephoris  :  Au  nord-ouest  et  a  peu  de  distance  de  Nazareth,  c'etait    la    capitale    de 
la  Galilee  et  la  residence  du  tetrarque  Herode    qui   lui     substitua    plus 
tard  Tiberiade. 
Sepulcrum  :  p.  488.  Le  Saint     Sepulcre    du  Sauveur,    creuse    dans    le    flanc  nord- 
ouest  de  la  roche  du  Calvaire,    se  composait  (comme   on    peut    le    voir 
encore)    d'un    vestibule  et  de  la  chambre   sepulcrale    proprement    dite. 
Une  large  pierre  de  forme  circulaire,  jouant  dans  une    rainure    le    long 
de    la   paroi  exterieure.  roulait     d  un  cote  ou  de  1'autre  pour  en  fermer 
ou  en  degager  1'entree,  du  cote  de  1'orient.  L'interieur  du    Saint  Sepul- 
cre  a  2  metres  7  centimetres  de  long  sur  1  raetre  93  de  large.  A  droite, 
c'est-a-dire  du  cote  du  nord,  et  a  65  cent    au  dessus  du  pave,  sur    une 
longueur  de  1  metre  89  c.  et  une  largeur  de  93  c.  est  le  creux    qui    re- 
cut  le  corps  du  saint  Redempteur  (cf   p    518). 
Sichar  :  «  Sichem^  civitas  Jacob,  nunc  deserta,  ostenditur  in    suburbanis  Neapolis 
[Hier).  Inde  passus  mille,  locus  est  cui  nomen  Sichar,  unde    descendit 
mulier    Samaritana      ut    hydriam     impleret.    »    (Peregrin.   Burdigal. 
anno  333)  p.  55. 

On  voit,  par  ces  citations  de  saint  Jerome  et  du  pelerin  de  Bordeaux, 
que  Neapolis,  Sichem,  Sichar  et  le  puits  de  Jacob  sont  autant  de  points 
distincts  quoique  assez  rapproches,  entre  les  monts  Hebal  etGarizim, 
au  centre  de  la  tribu  d  Ephraim  et  de  la  Samarie. 
Sidon  :  «  Urbs  Phxnices  insignis,  olim  terminus  Chananxorum,  ad  Aquilonem 
respiciens  ■>.  p.   65,  106,  257. 

La  plus  septentrionale  des  villes  du  littoral  de  la  Mediterranee  men- 
tionnees  dans  1'Evangile. 
Silo  :  «  In  tribu  Ephraim,  in  quo  loco  Arca    testamenti  mansit  usque    ad  tempora 
Samuelis,  in  decimo  milliario  Neapolis  ». 

A  droite  de  la  route  de  Jerusalem  a  Naplouse  (Sichem),  plus  pres  de 
celle-ci  que  de  la  Ville  Sainte. 
Siloe  (Piscine  de)  :  p.  240.  A  la  pointe  sud-ouest  du  Mont  Ophel  ;  c'est  non  loin 
de  cette  piscine  qua  du  se  trouver  la  tour  de  Siloe  dont  la  chute  ecra- 
sa  dix-huit  hommes.  p.  279. 
Sodoma  :  c  Civitas  impiorum  divino  igne  consumpta  juxta  Mare  Mortuum.  » 
p.    103,257. 

Cette  ville  e*tait  situee  vers  1'angle  sud-ouest    actuel    de    la  mer,    au 

pied  du  Djebel-Esdoum  (la  montagne  de  Sodorae.^ 

Syria  :   La  province  de  Syrie,  avec  Antioche  pour  capitale,  etail  la  plus  importan- 

te    des    provinces    asiatiques  soumises  aTeaipire    Romain.    La  Judee, 

ainsi  que  toute  la  Palestine,  faisait  partie  du  gouvernement   de    Svrie. 

p.  18,73. 
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Thabor  :  «  Mons  in  medio  Galilsex  campo,  mira  rotunditate  sublimis  ».  p.  2i4. 
A  deux  ou  trois  heurcs  de  marche  de  Nazareth,  en  allant  vers  la 
pointe  meridionale  du  lac  de  Genezareth,  le  Thabor  est  la  plus  haute 
montagne  de  Galilee  (855  m  au-dessus  du  lac,  600  au-dessus  de  la  Me- 
diterranee,  400  au-dessus  de  la  plaine  adjacente).  Mais,  isolee  et  deta- 
chee  de  toute  autre,  elle  parait  plus  elevee  encore. 
Tiberias  :  «  Oppidum  (Cennertth  ?)  quod  in  honorem  Tiberii  Csesaris  Herodes  ie- 
trarcha  instauratum  appellavit  Tiberiadeni)).  p.  179. 

Sur  la  rive  occidenlale  du  lac,  a   3  heures  environ    du    bord    septen- 
trional.  a  deux  heures  seulement  de  1?  pointe  meridionafev  et    du    Jour- 
dain. 
Tyrus  :  «  Urbs  metropolis  Phoenicis.  »  p.  106,  125. 

Sur  la  cote  de  la  Mer  Mediterranee,  entre    Sidon   au    nord   et   Ptole- 
maide  au  midi,  limitrophe  de  la  Galilee  superieure. 

Via  dolorosa  :  La  Voie  Douloureuse,  parcourue  par  Notre-Seigneur  Jesus-Christ 
du  Pretroire  au  Calvaire,  telle  du  moins  qu'on  la  montre  aujourd'hui,va 
d'abord  en  descendant  du  levant  au  couchant,  tourne  ensuite  au  midi 
dans  la  partie  inferieure  et  centrale  de  la  ville.  et  remonte  encore  au 
couchant  vers  le  Calvaire,  autrefois  hors  des  murs,  maintenant  dans 
1'enceinte  meme  de  Jerusalem  et  sous  les  voutes  dune  meme  basilique 
avec  le  Saint  Sepulcre. 


TN  DEX     RERUM 


ALPHABETICUS 


Ablutiones     Pharisasorum,      .      .      .    197 
«      Abneget    semetipsum».      .  .    213 

«     Ad     quem    ibimus     »  ,      .      .      .   195 

Adolescens  dives, 325 

Adolescens     in      Naim,      ....   128 

Adultera 231 

Adventus  Filii  hominis,      .      .    307,    383 

Agonia     Christi 431 

Agricolae    occisores, 357 

Angeli,19,  40,  45,  214,  384,386,392,437 

, 482 

Angeli    custodes, 300 

Angelus,       .  5,  7,  16,   19,  434,  479   491 
Annas  Pontifex,  .      .      .     30, 439- \  VI 

Annuntiatio     B.     M.  V 7 

Apostoli,  119,  170,  175.  408,  423,  431 
.  .  .  438,  485,492,  496,  500,503 
Petrus,  44,  66,  68,  70,  71,  119,  164 
166.  186,  195,  201,  212,  216  276 
302,  327,  390,  401,  409,  424,  430 
433,  436,  439,  440,  444-447,481,486 

492,  496-498 

Andreas,  .  .  44,119,182,355,378 
Jacobus,  .  .  66,119,116,254,431 
Joannes,   66,  119,    166,  331,  398,  406 

431,439,470,481,  499 

Philippus,  .     .     44,119,182,355,411 


Bartholomxus  (Nathanael?)  .     .     119 

Matthxtis, 97,119 

Thomas,     ....  119,  318,410,494 

Jacobus  Alphozi, 119,473 

Thaddxus(Judas),  .     .      .     .119,413 
Simon     Cananxus,    .  119 

Judas  Iscariotes,     119,  195,  340,  396 

406,  434,449 

Apparitiones    Jesu 486-496 

Aqua  vinum    facta 45 

«   Aquilae  (Ubicorpus  el)  »,     .      308,383 
Arborbona,mala.    .      .      .     87,124,  133 

AscensioDomini, 503 

Audire   et  facere, 88,125 

»  Ave,  Rex  Judaeorum  »,     .     .      .458-462 

Baptismus  Joannis,     ....    34,  353 

Baplizatus    Jesus. 35 

Baptizantes  in  Judaea 53 

Barabbas       455-461 

Beatitudines 74,    120 

«Beatus  venter  qui  te  portavit»  .  .  .     266 

Beelzebub 130,264 

Bethsaidae  piscina 107 

Bethsaidse     desertum 179 

Bethsaidae     coecus 209 

Blasphemiain  Spir.  S.  .     .     .     132,  271 
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Caiphas  ,t  .20,  322,  395,439, 441,  443 
Cana  (nuptiae,  regulus)  .  .  .45,  61 
Capharnaum,  47,  62,  66,  94, 1 25, 130,   140 

162,185,188.251,258 

Caro  Christi ,192 

Caeci     duo,     mutus.     .     ,     .  167 

Caeci   in   Jericho 333,  337 

Caecigena 239 

«  Caesaris  (quae    sunt)    Caesari  ».      .   363 

Centuplum 327 

Centurio  (Capharn.) 126 

Centurio     (Calvar.) 472 

Chananaea     mulier.        .  202 

CHRISTUS  Verbum  Coro.  ...  2 
L   FiliusDei.     ...  8,  36,  45,  118,  195 

Unigenitus 3,  29 

Filius  hominis.  ,  .51,  passim,  110 
Filius  David.  .  14.202,333,338,368 
Missusa  Patre,  50.  109,  passim,  189 
Agnus  Dei,  42,  Donum  Dei.  .  .  56 
Sanctus  Dei,  67  ;  Panis  Dei.  .  .  189 
Unum  cum  Patre.  .  .  .  248,  411 
Mittens  Paraclitum.  .  .413.  421 
Luxmundi.     ,     .     .     .  232,356,370 

Via,  veritas,  vita 410 

Vitis  vera .     .415 

Salvator  mundi 52,  60 

Judex 110,  392 

Christo  ac  Deo   fides 410 

Circumcisio 11,20,227 

CivitatesetCastella(per)    .  102,  144,  169 

195, 282 

Ccenamagna 286 

Ccena  paschalis 398,400 

«  Coinquinant  (quae)  hominem  »  .  .200 
Convivium     Matthaei     ...  .97 

Correctio       fraterna 301 

Credentes  Hierosolymitre  ....  49 
Credentes  a  Filio  liberandi  .  .  .  235 
Crux  ferenda 213,288 

Daemoniacus  Capharnnnm.  .  .  .67 
Daemoniacus,  ccecus  et  mut.      .      .   .  130 

Daemoniacus.Gerasen 158 

Daemonium  mutum 264 

Decapolis 73,   204 

Defectiones  a  Christo 194 

Desertum.     13,   30,38,  51,94,  205,  323 

DEUS   spiritus  58,    invisib.    29,    solus 

vei-us     428,      unus     366,     Pater      81 

bonus    325,    altiss.  159,  omnipot.  327 


vivus211,  verax  54,  magn.  '220.  omni- 
scius  295,  sapiens  269,  vivorum,  sal- 
vator  10,  12,  misericors  13,     vinaex 

54,     309 

Didrachma 251 

Dies  ultimus 386 

Dilectio  Dei H2 

Deietproximi 260,    367 

Dilectio  inimicorum  .  .  .  80,  122 
a  Dimitte  illis  (Pater)  .  ^  .  .  .  ,  465 
Discipulus  Christi  (quisj.  v.      .     .       287 

Discipuli     passuri 425 

«     Discite  a  me  » 141 

Dives  epulo 296 

Divisiones  in    mumio 277 

Divites 121,272,326,376 

«  Doce  nos  orare  » 262 

Domi    fCapharnJ    68,  94,  130,  144,  154 

200.  222,  251 

Domo  (alia) 202,  261,  315 

Drachma     perdita 290 

«   Ecce  Agnus    Dci  ».  42,43 

«  Ecce  homo  » 458 

Ecclesia :     .     .      211,301 

Electi 330,361,383 

Eleemosyna 80,  268,  275 

Elias 5,  215,  218 

Elizabeth 4.  ,  5,  6,  9 

«  Eloi,  Eloi» 470 

Emmanuel ,16 

Emmaus  discipuli 489 

Enccenia 247 

Ephrem(in) 323 

«  Euge,    serve  bone  »  336,  391 

Eunuchi 315 

Evangelii  initium 30 

«  Ex    ore  infanlium  » 347 

Fermentum 153,  281 

..Pharisceorum 206,  270 

Ficus     sterilis 279 

Ficus       maledicta 348,  350 

Fidelis    in  minimo 295 

Fides.      95,  143.  165,  223,  304,  306,  310 

350,  410,  423,  427 

Fides     apostolornm  dtfectura.      .      423 
Fides  Petri  non   deficiel  ....      424 

«  Filiae  Jerusalem  » 463 

Filii    duo 353 

Filius  prodigus 290 
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Finis   temporum     ....     379.     381 

Flagellatio 458 

Fletus      Christi 346 

Fortis    armatus 132,   265 

Fratres    Jesu J68,  224 

Fuga    in  iEgyptum. 25 

Fuga    discipulorum 438 

Futura     tempora 378 


Galilaea  (e)  in  Judaeam.  18,  27.  35 
J07.  225, 

Galilaeam  (per),  70,  72,  144,  225,  254 

Galilaei     occisi 

Gehenna,  76,  77,  104,271,298,373, 

Genealogia 14, 

Genezareth  (stagnum\  66,  71,  92, 
.   157,  185, 

Genesar    (per    terram),     .... 

Gentiles 

Geraseni  daemoniaci,      .      .      .      93, 

Gethsemani  (Passio  in),      . 

Gladium 104,   435. 

Golgotha  (Passio  in) 

Granum  frumeuti.      .  ... 

Gratia  et  veritas 

Haceldama .      .      . 

Haereditas  dividenda.      .      . 

Hemorrhoissa 

Herodes  I  Idumaeus 3 

Herodes    II  Antipas.      .      175.    283, 

Herodes  Philippus 

Herode  (ab)  ad  Pilatum 

Herodiades 35, 

«  Hosannah    » 

Hydropicus . 

Hypocrisis,  hypocritae,  80,  82,  86, 
.     .     .     270,  278,  281,362,372 


48 
254 
311 
278 
375 

36 
144 
498 
196 
354 
158 
431 
437 
463 
355 

29 


272 
163 
23 
453 
210 
454 
176 
343 
284 
199 
-375 


Ignis  gehennae.      .  33,  34,  156,  299,  394 
«  Ignem  veni  mitterre  »  277 

Ignoscendum 302,  351 

Incarnatio 3,7 

Increduli 234 

Infantium     caedes 26 

Infantes  clamantes 347 

Infirmus  adpiscinam 107 

Ingressus  in  Jerusalem 342 

Initium    dolorum.     ......  379 

Initium  Evang.   sec  Matth.     ...     14 

«         «         sec.    Marc.     .     .     .30 


Initium  Evang.  sec  Lucam,     ...       1 

))  ((  sec.  Joann.      ...        2 

Initium    Evangelii   Regni  Dei.      .      .     63 

«  In  m,mus  tuas  » 471 

Invitati  ad  ccenam 286 


Isaias.     31,41,62,63,69,91,118,    147 
198,  369 

Jairus 163 

Jairi  filia 165 

Jejunium  et  lentatio 38 

Jejunium 80 

Jericho    (ingressus^.      ....   333 

Jerusalem    (ingressus) 342 

JESU     nomen,      .......     20 

Joannes  Baptista,   4.   11,30,  34.    41-55 

136,  176,218 

Johannitae 99 

Jonas 134,  208,  267 

Jordane  (a)  in  Galilaeam 44 

Jordanem  (trans).  .  312 

Joseph  Sponsus  B.  M.  Y.  7,    15,  16.   18 

...     20,  25,  26,  36,   44,  64,  190 

Joseph  ab    Arimathaea 475 

Judaea  (in)  commoratio 53 

Judaja(e^  in  Galilseam  23,  44,55.  60,  197 

. 250,    500 

Judaei    filii    Diaboli 236 

«      increduli    aut  timidi.      .      .      .    369 

Judaeis  suprema  monilio 370 

Judex  et  vidua 309 

«   Judicare    (nolite) 85,  123 

Judicium  universale 392 

Jugum  Domini 67 

Juramentum 78 

Lapis    angularis.      ......  359 

Lapidare  volentes 239,  248 

Latrones 464,  468 

Latro  poenitens 469 

Latus  transfixum.      ......  474 

Lazarus   a  Bethania 316,341 

Lazarus  mendicus 296 

Legio    Daemonunm 160 

Legis  novae   promulgatio 74 

Legis  novae  perfectio 76 

Leprosus 90 

Leprosi  decem 305 

Ligalum   in  coelo 301 

Loco    (in)  campestri 120 

Lotio  pedum.  .,.,,.,,  401 
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Lucerna.  75,  83,  111,  149.  267,  275,  290 

Lunaticus 218 

Lux  mundi.  2,  52,  62,    75,  232.  239,  356 
370 

Magdalena     (Maria)       144,261,316-320 
....     339,   469,    473,  479-487 

Magi 23 

Major  in  regno  coeloium 252 

Mala  futura.      .     .   . 378 


Malchus. 


t36 


Mammon 83,     295 

Mandatum  novtim 409 

Manus  arida 115 

Margarita ,      .      .  155 

Mare  (adj  Galilsese,  66,  97,  117,  144,  179 

; 185,  204,  406 

MARIA,     .     .9,  15,  18.  21,  45,168,  469 

Martha 261,  316,  320,  339 

Mater  et  fratres  Jesu.  .      .     47,  135,150 

Matrimonium 296,  313 

Maximum    mandatum 366 

Messias 44,  58 

Missio   Chrisli 109 

Mnae  decem 335 

Mons  olivarum.      .      .      .      .231,378,430 

Moyses,  21,  29,  44,  51,  90,  113,  189.  199 

215,  227,231,242,297,313.363,371,   491 

Mulier     inclinata 280 

Mulieres  Galilaeae.  .  .  473,  477.  479 
Multiplicatio  panum.  .  .  .  181,  205 
Mundus,   2.   52,  154.  224,  298,  356.   370 

41-2,    428 

Mundi      ultimus    dies 386 

Mutus  daemoniacus 167 

Naim    (transitus    pcr).  .      .      .     128 

Nativitas  Christi 18 

Nativitas  Joannis      ......       11 

Nathanael 44 

Navicula  Petri     ....  71 

Negationes  Petri  .      ,      .       440,   444-447 

Nicodemus 50,  476 

Ninivitae 134,  266 

«  Nolite  flere  super  me  ))....  463 
Noraine  (in)    Christi    faciens.      .      .    253 

Nuptiae  in    Cana. 45 

Nuptiae  Filii    Regis 360 


Obedientia.     . 
Oculus  simplex. 


304 

',267  j 


Oliveti  (Mons).     .      .231,  342,  378,  395 
Opera  Christi  et  Apostolorum   .     .   175 

Operarii  in  vinea 328 

Opprobria    Christi   ....     444,  447 

Oratio 80,  309 

Oratio  Domini 81,    262 

Oratio  etjejunium 222 

Oratio    et  agonia 432 

Oratio  post  Ccenam 426 

Ovisperdita 289 

Panis  coelestis 188 

Panes  propositionis.  ....    111 

Panum  multiplicatio.  .      .      181,205 

Parabolae  ad  mare 145 

Paraclitus  ....     ,412,413.419,  421 

Paralyticus 94 

Parvulus  , 252 

Parvuli  benedicti.      ......   324 

Parvulis  revelatio     ....      140,  259 

Pascha  l"m 48 

Pascha  2um, .   107 

Pascha  3um 194-195 

Pascha  4um 328,  395,  398 

Passio  preedicta    .      .    212.250,330,395 
Passio  Domini   Jesu.  ,      ,      ,         430 

Pastor  et    Mercenarius 244 

Pastores  ad  praesepe 18 

Pauperes      .......     120,  286 

Pax  in  Christo      ...  .      .     ,   414 

Pax  fraterna 301 

Peccatrix     .,..,.,..   141 

Peccatum ,  234 

Persecutiones  ......      379,  419 

Petri  socrus 68 

Pharisaei  contradictores.  26,  32  114.    116 
.     .     .  138,  141,  295,  345,  362,  366 

Pharisaeis  vae 295,  372 

Pharisaeus  et  publicanus    ....    310 

Phvlacteria 372 

Pilatus.     30,  278.  450-461,  405,  475,  478 

Piscatio, 71,  496 

Piscina  probatica      ......    107 

Pcenitentia.      .      .      .  30.  63,  98.  175,  275 

Pontifices  contra  Jesurn.      .      .      322,398 
Porci  submersi.      ,      .      .      ,      .      .      .^60 

Porta    angusta 87.   282 

Portae  inferi 211 

Potestas  in  qua  Christus   agat.      .      .352 

Praecepta,  consilia 325 

Praeeminentia 40g 
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Praesentatio  Jesu  in  Templo     .    .     .21 

Praetorio  (in) 450 

Prandium 208,284 

Primae  sedes 285,371 

Primi    discipuli 43 

Primum  mandatum 366 

Prodigus     filius 290 

Proditor 402-407 

Profectio  e  Galila?a 254 

Providentia  ...,.,.      84,273 

Proximus 259 

Pseudochristi 378 

Pseudoprophetae 87 

Publicani  ....'..      33,99,289 

Publicanus 310 

Pullum  fJesus  super  ) 343 

PuriiicatioB.  M.  V 21 

Quadrans 77,280,377 

«  Quando  regnurn  Dii  ».      .      .  .  307 

Quatuor  piscatores    ......    66 

«  Quaeretis  me  » 229 

«  Quaerite  primum  regnum  Dei  »  85,274 

«   Quemquaeritis» 435 

((  Qui  vult  venire  post  me  ».  .  .  213 
((  Quis  arguet  me  de  peccato».  .  .  237 
«   Qui  se  exaltat,  humili..  »  285,  311,  372 

Rami    palmarum 344 

Reconciliari 76,  278 

«   Redde  quod  debes  » 303 

Regina  Austri 134.    267 

Regnum  divisum 131 

Reguli  {ilius 61 

Remissio  peccalorum.  13,  31,96,   143,494 

501 

Resurrectio  Chrisli 479 

«  adolescentis  in  Naim 128 

«  filioe   Jairi 165 

«  Lazari 320 

«  mortuorum 110,  363 

Sabbatum.      107,  113,115,  227,248,280 

284 

Sacramenti  institutio 405 

Sadducaei 32,  206-7.  363 

Sagena *  156 

Sal 75,  289,  300 

Salvandi  (an  pauci)    ......  282 

Samaritana 55 


Samaritani 254 

Samaritanus  (Jesus) 237 

Samaritanus  bonus 259 

Sata  (per) 113 

Satanas.  38,  131,  148,  213.  258.  265,  280 

397,  424 
298,  381 
.  .  430 
.  .  224 
.  .  60 


Scandalum.   77,   148.    194,  200, 


Sequi  volentes  Jesum 
Sermo  in  monte    . 

«        in  loco  campeshi 

((        in  monte  Oliveti 
Sermones  in  templo. 

«  ultimae   hebd . 

«  intra    coenani. 

«  post  coenam    . 

Sermones 


Scenopegia       ....... 

Secessus  in  Galilseam    .... 

«  ad  mare 117 

((  in    desertum  .      .      .      .38.  179 

Semens   fructificans 151 

Seminantis  parabola.      .      .      .      ,      .    145 

Septuaginta  duo 256 

Sepulcrum 476 

Sepulcra  dealbata 374 

92,  255 
.  .  74 
.  .  120 
^78-394 
226-249 
353-377 
402-414 
,     415-425 

ultimi 501 

«   Serve  nequain  » 392 

((    Servi   inutiles  ......   304 

Sigua    in   sole 384 

SignumFilii  hominis  ,  384 

Signum    quaerentes.      .      .    133,  207,264 

Siloe.  ■ 240,  279 

Simeon  et  Anna 21 

Simon  Cyrenaeus 463 

Simon  leprosus 339 

Simon  pharisaeus 141 

Sinapi ,      .     152,281 

c<  Si  quis  sitit  »..,....     229 

«  Sitio  » 473 

Spicae   evulsae 111 

SPIRITUS  SANCTUS.  8,  16,  21,  36,  38 

131,    412  et  seq, 

Spiritus  immundi.  69,117,  120,  135,160 

169,175 

Stabant  juxta  crucem 469 

Subditus  Jesus 29 

Sudor    sanguinis 433 

«  Super  cathedram  Moysi  ».     .     .  371 

Surdus  et  mutus 204 

Synagoga    Capharn.      .     .    67,  115;  193 
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Synedrium 


.   322 


Talenta 390 

«  Tanquam  ad  latronem  »  .      .      .      .  437 

Tempestas 91,  157,  185 

Tempus  adventus  Chrisli.  .  .  .  278 
Templum,  4,  21,  23.48,  2i7,3iu,  352,503 
Templi  excidium.      ...  .         377 

Tenebrae 2.  52.  83.  356,  470 

Tenebrae    exteriores.      .      .    91,261,392 
Tentatio  Christi  .......     38 

Thesaurus  ....     83,  155,  275,  326 

Timor  Dei,  hominuixi     ,      .      .      10 1,  271 
«Tolle.tolle  .......     457,  460 

Trabs  in  oculo      .....      .86,  124 

Traditiones 197 

Transflguratio 214 

Transfixio 474 

Tributum 362 

Trinitas  in  Deo 35 

«Tristitia  vertetur  iu  gaudium  ».      .421 

«  Ubi  sunt  duo  vel  tres  ».     .      .     .  302 

Ultiraus   djes ,  386 

Unctio  Christi  apud  pharisaeum.      .   141 

((         in  Bethania 339 

«   Unum  necessarium   »  .         262 

«    Unum  sint  » 427-429 

«    Unum  sumus    »  2i8,428 

«  Unus  bonus  Deus  » 325 

«   Unus  magister  » 372 

Urbis  excidium 381,385 


((  Vado  ad  Patrem  » 


420 


Vae  civitatibus  incredulis     .     .  139,257 
Vae  Pharisasis.    .......  268,  372 

Vendentes    in  templo.      .      .      .     48,  349 

Ventilabrura.      .    .  34 

VERBUM  DEI 2 

Verbum  otiosum 133 

Vermis  non  moriens 299 

Vestimenta  divisa 466 

Vestis  nuptialis 361 

«  Via.  veritas  et  vila    o  .    \      .      .      .   410 

Via  lata 87 

«  Vici  mundura  (Ego)  ».-.._.   425 

Vidua  in  Naim 128 

Vidua  pauper 376 

Vigilantia 275,  387 

Villicus  infidelis 293 

Vinea  iniquis  locata *   357 

Vineae  operarii 338 

Virgines    decem        .....      .  389 

Visitatio  B.  M.  V 9 

Vita    aeterna.      .52-  56,112,  188-195,  248 
259,  299,  324,  329,  355.370,  39i,426 

Vitis  et   palmites 415 

Vocati  discipuli    ......    43,  66 

Vox  de  coelo 36,  355 

Vox  in  desertp 31 

Zachariae  visio 4 

Zachariae    canticum 12 

Zacharias  propheta 376 

Zachaeus ,  33* 

Zebedaei  filii 331 

«  Zelus  domus  Dei  ».          ....  48 

Zizania  . 151 


EVANGELIA 


PER    ANNUM    MISSIS    ASSIGNATA 


I.   PROPRIUM  DE  TEMPORE 


ADVENTUS 


llom.    1» luc.  xxi,  25-33 

Dom.    2a MATTH.  XI,  2-10 

Dom.  3» joan.  i,  19-28 

Fer.    IV.    Quat.   temp.  luc.  i,  26-38 

Fer.  VI luc.  i,  39-47 

Sabbato luc.  iii,  1-6 

Dom.  4» «        «        « 

Vigilia matth.  1.18-21 


Ads-entus  Filii  hominis. 
Joannis  legatio. 
Joannes  de  Christo 
Angelus  ad  Mariam 
Maria  apud  Elisabeth 
Joannes  in  deserto 

«  «  (( 

Joseph  ab  Angelo  monitus 


Missa  1. 
Missa  2. 
Missa  3. 

S.  Stephani,  mart 
S.  Joannis,  ap.  Ev 
SS.  Innocentium  . 
Domin.  infr.  oct  . 
Circumcisio    . 
Vigilia  Epiph. 


Januar.  6    . 
Octava  Epiph  . 
Dom.  1»      .      . 
Dom.    2a 
SS.  Nom.  Jesu 
Dom.  3»      .      . 
SS.  Familiae    . 
Dom.  4»      .      . 


NATALIS  DOMINI 


LUC.     II,    1-14 

luc,  ii,  15-20 

JOAN.  I,    1-14 

matth.  xxiii.  34-39 
joan.   xxi,  20-24 

MATTH.  II,  13-18 

luc.  ii,  32-40 

LUC.  II,  21 

matth.  ii.  19-23 


Christus  natus  in  Bethlehem 
Pastores  ad  prxsepe   . 
In  principio  erat   Verhum 
Vx  Scribis  et  Pharisxis 
Sic  eum  volo  manere   . 
Cxdes  infantium. 
Simeon  senex  et  Anna. 
Jesus  circumcisus  . 
Defuncto  Utrode. 


EPIPHANIiE 


matth.  ii,  1-12 
joan.  i,  29-34 
luc.  ii,  42-52 

JOAN.    II,    1-11 
LUC.    II.  2  l 
MATTH.   VIII,    1-13 

luc.  ii,  42-52 

MATTH.    VIII,  23-27 


Magi  in  Bethlehem 


Ecce  Agnus  Dei  . 
Jesus  in  medio  dociorum 
Nuptix  in  Cana  . 
Circumcisus  Jesus    . 
Leprosus.  Servus  Centurionis. 
Jesus  in  medio  doctorum   . 
Tempestas  sedata    . 


384 

136 

41 

7 

9 

30 

« 

16 


18 

19 

2 

375 

499 

25 

22 

20 

24 


23 
42 
27 
45 
20 
89 
27 
92 
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Dora.  5a 
Dom.  6a 


MA.TTH.  XIII,  24-30 

«         »       31-35 


Zizania  in  agro. 
Sinapi  el  fermentum 


151 
152 


SEPTUAGESIM7E 


Septuagesima. 
Fer.    III.   Oratio    D"' 
Sexagesima 
Fer.    III.  Passio. 
Quinquagesima    . 
Fer.  IV.  Cinerum 
Fer.  V   .      .      .     . 
Fer.  VI.      .      .      . 
Spin.  Coron 
Sabbato 


MATTH.   XX.    1-16 

luc.  xxn,  39-44 
luc.  viii,  4-15 
joan.  xix,  28-35 
luc.  xnii,  31-43 

MATTH.  VI,    16-21 
MATTH.    VIII,    5-13 
MATTH.    V,   43-VI.   4 

joan.  xrx,  1-5 
marc.  v»,  47-56 


Operarii  in  vinea  .     K. 
In  horto  Gethsemani   . 
Parahola  seminantis  . 
Christus  in  Cruce  . 
Passio  Christi  prsedicta. 
Modus  jejunandi    . 
Servus  centurionis. 
Dilectio,  eleemosyna  . 
Jesus  spinis  coronatus     . 
Jesus  et  Petrus  super  mare 


328 
430 
144 
471 
330 

82 
126 

80 
458 
185 


QUADRAGESIMiE 


Dom.    la 

Fer.  II  . 

Fer.  III. 

Fer.  IV.  Quat.temp 

Fer.  V   . 

Fer.  VI, 

Lancea  et  clav 

Sabbato 

Dom.  2a 

Fer.    II. 

Fer.  III. 

Fer.  IV. 

Fer.  V   . 

Fer.  VI. 

Sindonis 

Sabbato 

Dom.  3a 

Fer.  II  . 

Fer.  III. 

Fer.  IV. 

Fer.   V  . 

Fer.  VI. 

Quinque  vulnera 

Sabbato 

Dom.  4a 

Fer.  II  . 

Fer.  III. 

Fer.  IV. 


MATTH.  IV,   1-11 
MATTH.    XXV,    31-46 
MATTH.   XXI,    10-17 
MATTH.    XII,    38-50 
MATTH.  XV,   21-28 
JOAN.    V,   1-15 

joan.  xix,  28-35 
matth.  xvii,  1-9 

joan.  viii,  21-29 
matth.  xxiii,  2-12 

MATTH.  XX,  17-28 

luc.  xvi,  19-31 

MATTH.  XXI,  33-46 

marc.  xv,  42-46 
luc.  xv,   11-32 
luc.  xi,  14-28 
luc.  iv,  23-30 

MATTH.    XVIII,    15-22 
MATTH.   XV,   1-20 

luc.  iv,  38-44 
joan.  iv,  5-42 
joan.  xix,  28-35 

JOAN.    VIII,   1-11 
JOAN.    VI,   1-15 

joan.  ii.  13-25 

JOAN.  VII,    14-31 
JOAN.   IX.    1-38 


Jejunium  Christi  et  lentatio 
Extremum  Judiciiim  . 
Ingressus  Hierosolymam. 
Pharisxi  signum  quxrentes. 
Mulier  charianzea   .... 
Infirmus  ad  piscinam 
Christus  in  Cruce  .... 
Christi  transfiguratio. 

Vado  et  quseretis  me  . 
Adversus  Scrihas  et  Pharisxos 
Ascendimus  Jerosolymam    . 
Dives  epulo  et  Lazarus    . 
Iniqui    agricolx     .... 
Joseph  ah  Arimathsea 
Filius    prodigus      . 
Dxmonium  mutum 
In  Synagoga  Nazareth 
Quoties  ignoscendum . 
Ahlutiones  pharisaicse 
Socrus  Petri.  etc  .... 
Mulier  Samaritana 
Christus  in  Cruce  .... 
Mulier  adultera     .... 
Quinque  panes  multiplicati 
Vendentes  ejecti  de  templo  . 
Scenopegia,  in  templo    . 
Cozcigena 


38 
392 
346 
133 
202 
107 
471 
214 

234 
371 
330 
296 
357 
475 
290 
264 

64 
301 
197 

68 

55 
471 
231 
179 

48 
226 
239 
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Fer.  V  . 
Fer.  VI. 

SS.  Sang 
Sabbato 


luc.vii,  11-16 
joan.  xi,l-45 
joan.  xix,  30-35 

JOAN.  VIII,   12-20 


Filius  Vidux  in  Naim, 
Languens  Lazarus. 
Christus  in  Cruce  . 
Scenopegia 


Ego  lux  mundi 


128 
316 
471 

232 


PASSIONIS 


Dominica  . 
Fer.  II  .  . 
Fer.  III.  . 
Fer.  IV.  . 
Fer.  V  .  . 
Fer.  VI.  . 
Septem  dolor 
Sabbato. 
Dom.  Palm. 

Fer.  II  Maj.  heb 
Fer.  III  . 
Fer.  IV.  . 
Fer.  V  .  . 
Fer.  VI.  . 
Sabb.   Sanct 


joan.  viii,  46-59 
joan.  vn,  32-39 

JOAN.    VII,   2-13 

joan.  x,  22-38 
luc.  vii, 36-50 
joan.  xi,  47-54 
joan.  xix,   25-37 
joan.  XII,  10-36 

MATTH.   XXI,    1-9 
MATTH.    XXVI,    XXVII 
JOAN.    XII,    1-9 
MARC.   XIV,    XV 
LUC.   XXII, XXIII 
JOAN.   XIII,   1-15 
JOAN.  XVIII,  XIX 
MATTH.    XXVIII,     1-7 


Quis  arguet  me      ... 
Scenopegia  ;  novissimo  die 
Scenopegiam  (ad)  . 

Encoznia 

Pharisxus  et  peccatrix 
Secessus  in  Ephrem  . 
■Stabant  juxta  Crucem 
Ingressus  in  Jerusalem 
Jesus  super  pulliun 
Passio  D.N.  J.  C  .     . 
Ccena  et  unctio  Bethanix 
Passio  D.  N.  J.  C.       . 
Passio  D.  N.  J.  C. 
Cxna,  Pedum  lotio 
Passio  D.  N.  J.  C.     . 
Chrisli  resurrectio 


23  7 
228 
224 
247 
141 
322 
469 
341 
342 
430 
339 
395 
395 
398 
430 
479 


PASCHLE 


Dominica    . 

Fer.  II  ...      • 

Fer.  III.      .      .      • 

Fer.  IV.     . 

Fer.    V.      .      •     • 

Fer.  VI.     •     •     • 

Sabbato 

Dom.  la  post  Pasch. 

Dom.2a.     .     .     . 

Dom.  3a      .      .      • 

S.  Joseph  Patrocin 

Dom.  4a      .     •     • 

Dom  5*  .     .     •      • 

Rogation 

Vigilia  .  •      • 

Ascensio  Domini. 

Dom 

Vigilia   .     .     . 


MARC.  xvi,  1-7 
luc.  xxiv,  13-35 

«         «     36-47 

JOAN.    XXI,    1-14 
JOAN.     XX,     11-18 
MATTH.    XXVIII,     16-20 
JOAN.    XX.    1-9 
JOAN.  XX,  19-31 
JOAN.    X,   11-16 

joan.  xvi,  16-22 
luc.  iii,  21-23 

JOAN,    XVI,    5-15 

«  «     23-30 

luc.  xi,  5-13 

JOAN.    XVII,   1-11 
MAKC.    XVI,  14-20 

joan.  xv,  26-xvi,  4 
«       xiv,  15-21 


Christi  resurrectio 
Discipuli   duo  Emmaus 
Apparitio  Christi  undecim 
Apparitio  in  littore     . 
Apparitio  Magdalenx     . 
Undecim  in  Galilxa    . 
Pelrus  et  Joannes  ad  sepulc 
Apparitio  discipulis  undec' 
Pastor  bonus  , 

Vado  ad  Patrem 
Jesu  baptizato   .... 
Vado  ad  eum  qui  misit  me 
Petite  in  nomine  Christi 
Petite  et  dabitur  vobis    . 
Oratio   Christi  ad  Patrem 
Post  apparitionem  Ascensio 
Paraclitus  mittendus  . 
De  Paraclito. 


m 


479 
489 
492 
496 
482 
500 
479 
492 
245 
421 
35 
420 
422: 
263 
426 
492 
419 
412 


540 


EVANGELIA  PER  ANNUM 


PENTECOSTES 


Dominica 

Fer.  II  . 

Fer.  III. 

Fer.  IV.Quat.  temp. 

Fer.  V   .     .     .     . 

Fer.  VI.      .     .     . 

Sabbato 

SS.  Trinitatis. 

Post  Pent.  Dom.  1» 

Corporis  Christi. 

Dom.  2a 

SS.  Cordis  Jesu  . 

Dom.  3a 

Dom.   4» 

Dom.  5a 

Dom.  6a. 

Dom.  7a 

Dom.  8». 

Dom.  9a 

Dom.  10a 

Dom.  lla 

Dom.  12a 

Dom.  13a 

Dom.  14a 

Dom.  15a 

Dom.  16a 

Dom.  17a 

Fer.  IV. Qu 

Fer.  VI. 

Sabbato 

Dom.  18a 

Dom.  19a 

Dom.  20a 

Dom.  21a 

Dom.  22a 

Dom.  23a 

Dom.  24a 


at. 


temp. 


.  joan.  xiv,  23-31 
.   joan    m,  16-21 

.    JOAN.    X,    1-10 

.  joan.  vi,  44-52 

luc.  ix,  1-6 
.  luc.  v,  17-26 
.  luc.  iv,  38-44 

.     MATTH.    XXVIII,    18-20 

.  luc.  vi,  36-42 
.  joan.  vi,  56-59 
.  luc.  xiv,  16-24 
.   joan.  xix,  31-35 

.  LUC.  XV,     1-10 

.  LUC.   V,    1-11 

.  MATTH.    V,    20-24 

.  MARC.   VIII,    1-9 

.  MATTH.  VII,    15-21 

,  LUC.    XVI,   1-9 

.   luc.  xix,  41-47 
.   luc.  xviii,  9-14 

.    MARC.    VII,    31-37 

.   luc.  x,  23-37 

.  LUC.    XVII,  11-19 

.  MATTH.    VI,    24-33 

.  LUC.  VII,    11-16 

.  LUC.   XIV,    1-11 

.  MATTH.    XXII,   34-46 

.  MARC.    IX,    16-28 

.  luc  vii,  36-50 
.  luc.  xiii,  6-17 

.    MATTH.    IX,    1-8 

.    MATTH.   XXII,    1-14 

.  joan.  iv,  46-53 

.  MATIH.    XVIII,   23-35 

.  MATTH.  XXII,    15-22 

.  MATTH.    IX,    18-26 

.  MATTH.   XXIV.    15-35 


De  Patre  et  Paraclito.     . 
Sic  Deus  dilexit  mundurn 
Pastor  et  mercenarius 
De  Pane  coelesti 
Missi  Apostoli  .... 
Paralyticus  Capharnaum 
Socrus  Petri  et  alii      .  V 
Euntes  haptizate    . 
Misericordia  in  fratres   . 
Caro  Christi  vere  cibus  . 
Cozna  magna  Patris  familias 
Transfixio  in  Cruce 
Ovis,  Drachma 
Grandis  piscatio     . 
Reconciliari  fratribus 
Septem  panes  multiplicati 
Attendite  a  falsis  prophetis 

Villicus   iniquus 

Flectus  Christi  super  Jerusa 
Pharisseus  et  publicanus. 
Mutits  in  Decapoli. 
Parabola  boni  Samaritani 
Decem  leprosi  .... 
Non  duobits  dominis  servire 
In  civitaie  Naim 
Hydropicus  .      .      ... 
De  primo  mandai 
Puer  lunaticus  .... 
Pharisseus  et  peccatrix 
Ficus  sterilis  , 

Pa ra lytic us  Cap harnaum 
Nuptise  Filii  regis 
Filius  reguli  in  Cana 
Veniam  dare  fratribus  . 
Reddere  Csesari  atque  Deo 
Hemorrhoissa,  filia  Jairi 
Adventus  Filii  hominis  . 


lei 


413 

52 

244 

191 

169 

94 

68 

501 

123 

193 

286 

474 

289 

71 

76 

205 

87 

293 

346 

310 

204 

259 

305 

84 

128 

284 

366 

219 

141 

279 

94 

360 

61 

302 

366 

163 

381 
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II.  PROPRIUM  SANCTORUM 


,     0    .     ,     /  29  joan.  i.  35-51 

Novemb.  S.  Andr  J   3Q  MATTH. Iv> 18_22 

Decemb.  \  7  MATTH.  i,  1-16 

Imm.  Con.  B.  M.     j  g  luc    ^  26,2g 

10,18  luc.  1,  26-38 

S.  Thomae  ...     21  joan.  xx,  24-29 


Januar.S.Pelri  . 
Despons.B.M  . 

Februar.     Purific. 
Apparitio.  B.  M.I. 
S.  Matthiae,      .     . 

Martii.  S.  Gabriel. 
S.  Joseph.  .  .  . 
Annunt.  B.  M.  . 
S.  Joan.  Damasc. 
S.    Joan.  Capistr. 


18  matth.  xvi,  13-19 

23  matth.  1,  18-21 

.   2  lug.  11.  22-32 
11   luc,  1,26-31 

24  matth.    xi,  25-30 

18  luc.  1,  26-38 

19  matth.  1.  18-21 

25  luc.  1,  26-38 

27  Luc  vi,  6-11 

28  luc  ix,  1-6 


Aprilis.  S.  Marc     .     25  luc.  x,  1-9 


Maii.  SS.  Phil.Jac. 
S.  Crucis     . 
S.  Joannis  . 
Auxil.christianor, 


Junii.S.Barnab 
S.  F.    Reg. 

S.   Joannis    B 

S.    Petri.     , 
S.   Pauli.     . 


1  joan.  xiv,   1-13 

3  JOAN.    III,    1-15 

6  MATTH.   XX,    20-23 

24  luc.  xi.  27-28 

11  MATTII.  X,    16-22 


16    MATTH.   XI. 35-38 

\  23  luc.  1,  5-17 
^1)  24  luc.  i,  57-68 

J  28  joan.  xxi,  15-19 
*     ')  29  matth.  xvi,  13-19 
.     .     30  matth.  x,  16-22 


Julii.    Dom.    la. 
Visitatio  B.  M.     . 
Octav.  S.  Petr.     . 
Sept.  fratr. 
S.  Joan.   Gual. 
M.deMont.Carm. 
S.   Vinc.  a.    Paul. 
S.  Hieron.  Emil  . 
S.  M.    Magdal.     . 
S.  Apollinar.  . 


JOAN.  XIX,  30-35 

2  luc.  1,  39-47 

6  matth.  xiv,  22-33 

7  matth.  xii,  46-50 

12  MATTH.  V,  43-48 

16  luc,  xi,  27-28 

19  MATTH.  IX,  35-38 

20  MATTH.  XIX,  13-21 

22  luc.  vii,  36-50 

23  luc.  xxii,  24-30 


Prima  discipulorum  vocatio 
Quatuor  piscatores    . 
Liber  generationis 
Ave,  gratia  plena. 
Angelus  ad  Mariam  . 
Christi  apparitio. 


Tu  es  Petrus 

Cum  esset  desponsata 

Prsesentatio  in  templo 
Angelus  ad  Mariam  . 
Dei  revelatio  parvulis 

Angelus  ad  Mariam    . 
Angelus  ad  S.  Joseph. 
Angelus  ad  Mariam   . 
Manus  arida 
Missi  apostoli    . 


Missi  septuaginta  duo 

Post  coznam  colloquia 
Ad  Nicodemum. 
Filii  Zehedsei     . 
Beatus  venter  qui  te  poi 


Missi  apostoli    .     .     , 
Messis  multa     . 
Angelus  ad  Zachariam 
Joannis  naiivitas   . 
Pasce  agnos,  pasce  oves 
Tu  es  Petrus.  , 

Missi  apostoli    . 


qu 


Transfixio  in  Cruce     . 
Maria  apud  Elisabeth 
Petrus  cum  Jesu  super 
Mater  et  fratres  Jesu. 
Dilectio  inimici 
Beatus  venter  qui  te  poi 
Messis  multa 
Parvuli  benedicti  . 
Peccatrix  apud  Pharisccum 
Inter  discip.  prxeminentia 


tavit 


as 


tavit. 


43 
66 
14 

7 

7 

494 

210 
16 

21 

7 
106 

7 
16 

7 
115 
169 

256 

410 

50 

331 

266 

103 
102 
4 
11 
498 
210 
103 

474 
9 
188 
135 
79 
266 
102 
324 
141 
408 
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S.  Jacob.  ap    . 
S.Annae; 
S.Marthae    .      .     . 

August.  S.  Petr. 
Transfigur  . 
S.  Laurent . 
Assumpt.  B.M.  V. 
S.  Joachim  .     .     . 
Puriss.  Cord.  M. 
S.    Barthol.      .      . 
S.  Ludovic .     , 
DecollatioS.J.B. 


25  matth.  xx.  20-23 

26  MATTH.  XIII,  44-52 

25  luc.  x,  38-42 

1  matth.  xvi,  13-19 
6  matth.  xvii,  1-9 
10  joan.  xii,  24-26 
15  luc.  x,  38-42 

MATTH.   I,    1-16 
LUC   II.    40-51 

24  luc.  vi,  12-19 

25  luc.  xix,  12-26 
29  marc  vi,  17-29 


September.Nat.B.M.    8  matth.  i,  1-15 
Dom.    post  Nativ.  luc.  i.  26-38 

Exalt.  S.  Cruc.     .     14  joan.  xii,  31-36 
Dom.  3».  joan.  xix,  25-37 

S.  Matthaei.     .     .     21  matth.  ix,  9-13 


S.  Michael.      .     . 

October.  Dom.  la  . 
Angel.  custod . 
Matern.  Dom.  2». 
S.  Luc  .  .  .  . 
Puritas,  Dom.3a  . 
S.  Redempt. 
S.  Raphael, 

SS.  Sim.  et  Jud   . 

Vigil.     ,     .     .     . 

November.     O.SS. 
SS.  Reliquiae  . 
Commem.defunct. 
Miss.  Obitus  . 
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